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l'époque carlovingicnne à la Renaissance. Paris, 1874. 

6 vol. in-8*. 
— L'art russe. Paris, 1877, in-8*. 



H. Wallon. Jeanne d'Arc. Paris, 1875, grand in-8*. 

N.-X. WiLLEMiN. Monuments français inédits. Paris, 18I9, a vol. 

in-folio. 
M** DE WiTT. Les chroniqueurs de l'histoire de France. Paris, 

i885. grand in-8*. 
Tu. Wright. Domestic Manners and Sentiments in England 

during thc Middle Ages. Londres, i8Ga, in-8*. 
DiGBY Wyatt. The art of illuminating, s. 1. 1860, petit in-fulio. 
Wyatville. Illustrations of Windsor Cnstle. Londres, 1841. 

a vol. in-folio. 



Parmi les ouvrai^es les plus souviMit ciuisultés pour la rédaction du texte, nous citerons : Lavisse et Rambaud : Histoire 
générale; Rosière : Uistoire de la société française au mo^-cn âge; Ra.mbaud : Histoire de la civilisation française; Quicherat : 
Histoire du Costume en France; Franki.i.n : Lu vie privée d autrefois; les différents ouvrages de M. Siméon Luge; BUrgehardt : 
La Civilisation en Italie; Mu.ntz : Histoire de la Renaissance en Italie; Labarte : Inventaire du mobilier de Charles Y; Bourxox : 
L'hôtel Saint-Paul ; Vandereixdere : les Flandres à l'époque des Artcvclde ; Janssen : L'Allemagne et la Réforme ; Perrexs : Histoire 
de Florence ; Gebhardt : les Origines de lu Renaissance en Italie ; Rambaud : Histoire de la Russie ; Schefer : Le voyage de 
Bertrandon de la Urocquière ; Fabricius : le Kremlin ; Forestié : Les livres de comptes des frères Bonis ; Guibert : Lafamille 
limousine d'autrefois ; Joubert : Essai sur la vie privée en Anjou au xv* siècle ; Ar.naud : Histoire d'une famille provençale ; Merlet : 
Testaments du xv* siècle; Cros.nier : Iconographie chrétienne; Cu. Thurot : do l'Organisation de l'Enseignement au moyen Age dans 
l'Université de Paris; Victor Leclerc et Rena.n : Histoire littéraire de la France au xiv* siècle ; Carré : L'Enseignement secondaire à 
Troy es avant la Révolution; Molinier : Les Manuscrits; Bouchot; le Livre; Wauters : la Peinture flamande; Lefort : la Peinture 
espaarnole ; Lafexestre : la Peinture italienne, etc. Enfin, je ne suurais terminer ces indications générales sans remercier ici les 
fonctionnaires de la Bibliothèque nationale, en particulier ceux du département des P^stampes, dont la complaisance et le savoir 
m'ont été constamment d'un précieux secours. 



CORRECTIONS ET ADDITIONS 



Page 2. Dans la légende Un roi de France au XIV« sièole en ooetame d'apparat; statue funéraire do Charles VI, au lieu de « xiv* siècle •, 
lire M XV* sièole ■. 

_ 13. Dans la légende de la gravure représentaut Richard II et dans celle représentant un des patrous do Richard II, remplacer le mot « miniature « 
par le mot « tableau ». 

— 36. Dans la légende Une Tue à HonUeur, au lieu do * Honfleur », lire « Harfleur •. 

59. Daus les légendes Frédéric III et Impératrice Éléonore, au lieu de * (Luud) », lire « (Lind) ». 

_- 60. Dans la légende Honnaie de Henri VI. lire « Henri VII » et corriger ainsi la date (13U8-i313): mémo correction k apporter aux dates de 
la légende « Statue funéraire de Henri VU •. — La statue funéraire de Henri VII est, non pas dans la cathédrale do Pise, mais au 
Cainpo Santo de cette ville. 

_- 73. Dans la légende Fillette et garçon, lire « Simone di Martini •» ot corriger ainsi les dates (1274-1331). 

_ 75. Dans la légeoile Laurent la Magnifique, au lieu d j « Campo Santo de Pise •, lire « au palais Ricardi à Florence •. 

11. Dans la légende Oalerie du Campo Santo de Pise, au lieu de « construit au xiv* siùcle », lire « commencé à la fin du xiii* siècle par 
Giovanni Piiano et continué au xiv* siècle ». 

^ ^H Dans la légende ChAteau des Estes, au lieu de « Estes », lire « Este ». 

_ Hl. Dans la légende Procession sur la place Saint-Haro, au liou de • Musée Brera, à Milan », lire • Académie des Beaux-Arts k Venise ». 

_ %ù. Dans la lé^nude École de droit au XV* siècle, au liou de • Bernardo Rossolino • lire « par Antoine Rossellino (U27-U97) et Bemardo 

Rossellino (r»U0-1400 *• 
_ 87. Dans la légende Galeries du cloître de San Juan de les Reyos, au lieu de • Rejos », lire « Reyes ». 

_ 1U.5. Dans la légende Le duc Miesko, au lieu de « xi* siècle », lire « xii* siècle ». 

_ lOH. Dans la légende L'Église de la Sainte-Croix, au lieu de « xii* siùcle », lire « xv* siècle ». 

. lutf. Au heu de • Détail da tombeau de Casimir IV », lire « détail du tombeau de Wladislas III Jagellon ». 

— 116. .\u lieu de « égUse de la Péribleptos », lire « église du Brontochéion ». 

_ 117. Dans la légende Peintare de 1422, ajouter au mot » monastère » les mots « de saint Paul ». 

— It6. Dans la légende Pierre tombale d'un chevalier de Malte, au lieu de « Malte », lire « Rhodes ». 

— 1j6. Ajouter à la légende Cimetière monastique au XV* siècle, « miniature extraite du Z,ii*re dei Miracle» de Nolre-Dume, par Jean Miélot. • 
- lAu. Dan* la légende Sainte Agnès remplacer « peintre • par « graveur ». 

— 165. Dans la l«^gcnde Ne^v Collège à Oxford, MU|>primer les mots « et lord Iligh ». 

-. 176. Dans la légeudiî Lettres d'indulgences du pape Nicolas V, ajouter aux mots « dans cette ville » ceux-ci « par GQtenberg ». 

— 17H. l)Ans la troisième ligne du texte de la culoano de droite ou partant du bas, au lieu do « le modifia en », lire « en modifia le ». 

— IHI. Dans la troisième ligne du toile d» U coloune do gauc'ie eu partant du bas, au liou de « mous le règne », lire « sous les règnes ». 

— iUH. Dans la légende Vitrail de la oatbédrale de Léon à gauche, au lieu de « xv* », lire ■ xiv* ». 
211. La statue du propbéte Abaouo est au campanile de Florcmo et non à l'église d'Or San Michèle. 

— Jis. Dans la légentie Chapiteau terminant un pilastre du tombsau, etc., ajouter à >• Matteo Civitali • les dates (U3G-150I). 
~ 117. Dauy la li^gifnde la Nativité au liou de • la cathédrale ». lire « au baptistère ». 

— il8. Les Entants dansants de Dunatello, pla(-«^s en bas de la page, font partie de hauts relief!» exécutés pour la décoration de l'orgne de U 

cathédrale de KIoronco et sont aujourd'hui conservés au Musée du Dôme. 

m. Daus la lëgondo Danseurs, au heu de « ba«-relief« », lire « hauts reliefs ». Ces hauts reliefs sont conservés au Musée du Dôme. 
m. Dans la léK«'»de Tombeau en marbre d'Uaria del Caretti. an lieu de • Carctti », lire «• Carotta ». 

— a». Dans la légende Ferronnerie du ZVI* sièole, ajouter • œuvre de Giulio Serafiui au Musée national à Florence ». 
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La France et l'Angleterre aux XIV* et XV' siècles. 

Les Rois; la Cour; les Capitales; 

Les grands corps de l'État. 
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ITn roi de Franoô 
XtV- altele, en ooetu 
d'apparat: xi^itun fii 



UnerelnedeFranoeau Le Mora d un roi de France au XV al6cl« <1 B[>r ^ 
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r 1 Une reine de France au 

1> Il XV'Bl»ole.-.i:.i.,.>i»n.'r>.r« 
S[air» l[snl>™iidBlt.«.>Tr.*r.b 
l.r l.yo'lBMi-tlWiiv 
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L'oDotloD i«y«la au XIV' altole. >! 
niniatiire >lu xiv .,..,Ip ro|>iv>fiitaBt I 
<:harlei Y a It-inii. I.'iri'lii-vfitu* uint 



it d'niia raina de Franoe au Conronnemant d'ui 

XIV- attela. rfa|.rr. unr u :.ii.r- <lii iiianiiv-ril au XIV- altel*. d'iiiirùi uni 

rniivms »• :'IJ d- la H.bli.illi.'-quij iLilioiiilu manuscrit franfain n- Inl) .1. 

J.imiii' Ile Iloi.rbon. ffnniii' i- Oiiark» V. .oiiroHH.-m.-nl de Cliarl-n V, 



de Pranoa 

la HiMiolh.'- 



I.A FriANCE ET l.'ANfil.lîTEriBE. — LES IKIIS 




Insignes royaux français. 



J^^^^/ Couronns de Bèatrix de Bourbon. 

1'^^ f,.,„.„„ ,1» j,.™,. .1» 1 .,, „,.,... , l„ 



Couronne de Philippe V, 




[ BTine* de Franoe 



La vie de cour au XIV et au XV' siècles. — 
Au xiv' (>t an xv' siècles en Fraiicc cfniimc l'ii 
Angleterre, le costume et les insignes «ii's ruis 
restent à peu près les nit'mos ijue dans les siècles 
précéticnis; les modifications introduites dans la 
forme dfis couronnes, dans le slyle des Liùnes ou 
dans le travail dos sceaux ne sont que des trans- 
formations t\f détail et correspondent aux déve- 
loppements de l'art pendant cette [lériodf . O qui 
se modifia le plus, ce fut la vie de coiii-. Le fait est 
plus sensible peut-étro en Franco qu'en Angle- 
terre; au XII' siècle, la cour «ios PlaTitns<'uots 
i^tait, en efTet, beaucoup plus hrillanle que colle 
dos Capétiens. Au .xiiT siifcio, Sainl-Loiiis, tout 
on sachant conserver le prestige de In cuuionne. 
avait encore do préférence une vie simple et 
modeste. Au xiv° siècle, au contraire, la vie 
de cour devient avec les Valois, extrêmement 
fastueuse ; los rois de France rivalisent de luxe avec 
leurs voisins los rois d'Angleterre: Cdiarles V, si 




ménager des deniers de l'Etat, étale au besoin le 
nn'tnie faste que le prodigue Kduuard III. Los 
modes clievaleresquos, également répandues 
dans la haute société des deux royaumes, 
donnent aux deux cours le même aspect; et 
Jean le Bon. exilé à Londres, retrouve auprès 
d'Kdduard III les plaisirs qu'il goûtait passion- 
nément dans SOI) propre entourage, .\ussi, pour 
retracer l'aspect do la ccmr de France et de celle 
d'Angleterre au xiv' et au xv' siècle, est-on auto- 
risé à clioisir indistinctement des exemples dans 
riiisliiire de l'un on de l'antre de ces deux 
]»ays. 

Le luxe dans le costume. — Le luxe dos 
princes se révèle dans leur costume, leur mobilier, 
leurs résidences, le cortège et les fêtes qui devien- 
nent l'élément principal de la vie de cour. Ce 
n'est pas dans le costume d'a|iparat, <[ni demeure 
il peu près le mémo qu'aux siècles précédents. 



quor 



manifeste surtout : c'est dans le 
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Résidences royales frsuiçaises. 




La oUtaau d» Vlnoaimaa. 



vMpnipnt ordinaire. La ftarde-robo d'un roi d« 
France compivnd un nombre consiilérublo do 
rosUimes tons rirlirment orn<^s. En moins de 
cinq nuiÎN, Jean le Don se flt faire huil babille- 
menls ciiniplots eomposi^s de quatre îi six pièces 
cliacun. La mode était alors de garnir de four- 
rures les diffétenles pi^ces du vêlement. Pour le 
coslumo (|ue Philippe te Long se fit faire pour la 
fête de N<.ël en I3.Vi, »n employa 964 ventres de 
menu vair; tel vêlement de (Charles VI exifiea 
;t4l2 ventres de la même foiirnire. .Nous avons 
conservé diffi^renl» inventaires des ricliesses de 
Oharles V : l'on y voit que co prince possédait 
([uaraiite-sept couronnes; «latrêsgrnnt.lri'slieile 
et meilli-iir couronne du Itoy, laquelle il a fait 



faire » était décorée de 324 pierreries, rubis 
balais, saphirs, perles et diamants. 

Le luxe dans le mobilier. — LemAme inven- 
taire énumëre une quantité prodigieuse de pièces 
d'ameublement tant en vaisello d'or et d'argent, 
qu'en meubles et « cbambros ». On appelait de ce 
nom i< l'ensemble des étoffes et tapisseries qui 
garnissaient les murs el les lits d'une chambre à 
coucher » (Douël d'Arcq), et Christine de Pisan, 
célébrant la magnificence du prince vante » les 
nobles parements d'or et de soie ouvrés de haute 
lice, qui tendus étaient par ses parois, et ses riches 
chambres de velours brodées de grosses perles 
d'or et de soie, de plusieuis étranges devises, les 
unu'inenls de partout, les draps d'or tendus, 



LA. FRANCE KT LANGLETKRRK. — LES ROIS 



Scènes de la vie royale en France au XIV* siècle. 




8«-aniud'anDe«daiB<iouT(ie pavilloiiH (>t cioux <:ur (l'op, coupoK cl gobi-lols t>l auli'o vaisspllp d*or 

ml^^îiH'rr^ML'T-ÎMi' '''"*"""' cos liaiils dais ol et pierrerie. » Le résultai de ce luxe, que celui 

chaires couvertes; In des seigneurs rendait d'ailleurs tn^cessaire, fut dv 

vaisselle d'or et d'argent, grand et pesant de grever conaidérablemenl le budget des princes; 

toutes façons, en quoi l'on était servi par les pendant le xiv' el le xv' siècles, les comptes de 

tables: les grands dressoirs couverts de flacous l'office cbargé spécialomont de reiitrotieii de la 
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Scènes de la vie royale en France au XIV* et au XV siëcleB. 




niaisoti royalp, Vnrijfiilerû- sr 

)tl»ll)»TI'nt fil géridral par un ■'•iStadeUBibUolhiq. 

l'XCf^deul Av. <lépi>nses doux ou !i" vnà.i. i^mï.um^ 
tniiîi fui» su|if''nfui- k la recette, i""""'""»^» "onirev^n 

Le cortège royal. — Le 
ni>uil)re lie» porsoiines qui, vivant aii])r(.'s <lu roi. 
riiuiixiscnlHiicoui-. s'arrruil rorisidérablemeiil.Les 
servii'i-s ijui riinijiiiNciil l'iiôlel ilii roi i\c rliaii^ent 
|ias: mais ils rinnprviiiieiit un personnel plus 
nombreux. Uéjà en 131t). la maison ilu roi avnil 
à nourrir rlia(]ue jour 104 personnes; relie île 
la reine, Ki:* : eelle <Ies enfanls de Trance, -12. 
L..r-.ijii.4:iiai'les V va au devant de son oiiele. ]'i-m- 



pereur d'Allemagne, CliaHes IV, 
itiouiie (chroDiqiiïs sa maîsoii mcl. une demi-lienrc 
e dAugirurre^'ira à sortir du Palais. Edouard 111 
^ io.tuni..duxva. passant en France emmène avec 
lui trente faucontiiprs. 
Le cortège royal, dans les occasions d'appa- 
ral, devient ainsi uiu> procession magnifique, 
f'Jiarles V s'avance, environné de » lrfe,s grande 
compagnie de barons e1 princes ol genliU 
bonmies bien montés et en riches habita, lui 
assis sur pitlefroi de grand élite, tout temps vt^lu 
en liabit rnyal, cbevaurlianl entre ses gens, si 
iiiin de lui, par tidie et si Iniinirable ordonnance 



LA FRANCE ET LANGLETERRE. — LES ROIS 



Scènes de la vie royale; les grands corps de l'État en France. 
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Les F6tes à la Cour de France; la Justice. 




qiu-. [inr l'ortié iimiiilifii ilo sou limi oidri', bioit moUoii pork'iit les lU'urs de Ivs, lo manteau 

|ii'il savoir (>t ritiinaiU'o toiil hoiniiic. étruiigiT ou (l'lu>rniiiu>, IV'{>(-(> ot h' cliapeau royal " soloii 

aiilrr. l.qui'l lie hiu-s ('■laiL li- mi >■ l'ClirislIuf di' les noldi.'s aiicicnups coutumes royales •■. 
l'isîiii'. iK'vanl li- prîiifr, lU-s ofliriers de su Les résidences royales. — l'our loger 



I.A l'UANCE KT I.ANGI.ETEliKK. - LBS ROIS 



La Justice en France. 




lout co niolulc, il fal- 
lut aux ri)is dos rési- 
dences plus vastes que 
fdii's di' leurs prédiS- 
cessours. Ce n'est pas 
qu'i'ii ces deux sii'-ch^s 
les princes françaÎN cl 
anglais aiviit eu des 
lieux de séjour absolu- 
ment fixes ; on les voit. 
au contraire, fn^quem- 
menl changer de de- 
meure. Dans lu vin^l- 
huilième année de son 
règne. Edouard I" chan- 
gea soixante -quinze ^clTcôÙr'ileVrVnl-è','""" 

fois de domicile, c'esl- 

à-dire en moyenne trois fois par quinzaine 

lippe le Bel eùl au moins doune résidences 




La a'wx's Mille du Palsl* de tuatloe. 



Fhi- 
diffé- 



rentcs. Cependant leurs succesï. 
moins nomade; Edouard {"lu 



rseurentnn 
lème et ses 



cesseurs aj^randirent 
Windsor ; l'Iiilippe le 
Bel et Jean le Bon 
donnèrent une grande 
extension aux bâti- 
ments du Palais élevés 
par saint Louis dans 
la cité. En France, 
Charles V fut le roi bâ- 
tisseur par excellence; 
il reconstruisit le Lou- 
vre, fit de nombreuses 
consiructionsdans l'hô- 
tel Saint-I'ol, édifia les 
cliAteauxdeVinccnnes, 
.SK'"""-' ' •' jj^, Beauté-sur-Marne, 
de Montargis. etc. 
Parmi ces édifices, les uns furent encore de véri- 
tiibles forteresses féodales, comme le Lonvre ou 
Vincenncs : les autres, comme l'Iiotel Saint-Pol, 
éttiient d'élégantes maisons d'habilalion. L'hôtel 
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L'administration en France. 




Saint-Ptil, fort célMiri; en France au xiv* siècle, 
se composait île plusieurs hCili-ls, environnés 
de vastes jardins où l'on trouvait une cerisaie 
fameuse, des funtaiiios, des viviers, des volières 
et des mi^nagères. Habité régulièrcmenl par 
(Charles V et ('liarles VI, il no fui plus ensuite 
qu accidentellement la résidence des rois de 



France qui s'installèrent désormais de préfé- 
rence, quand ils séjournèrent à Paris, dans l'hôtel 
des Tournelles. 

Les fêtes. — Ce sont surtout les fdios de la 
cour qui montrent dans son éclat le luxe des 
princes du xiv et du xs'* si^cIe. L'histoire de 
l'Europe a présenté rarement des fiMes aussi 
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Paris au XIV" et au XV» siècle. 




É| 




^^ 


P 


pjp g ' Or 


^it^i 


•| jH|^''^î^ 


JÊjI 


^^m 


m 


^M^^9^ 


-■•=f! 


^^^^iâ&ÉHkHU 





Tour dlt« ds Jean un» Peur, à Pari*. C'«l l< 
isul d«bri> qui nubaiate da l'hlbilalian d» duci di 



somptueuses que civiles de civile curieuse époque. 
Tout y fiif pri?lfixle à n^jouissances ; les événe- 
ments de la vie privée, baptêmes, mariages 
ou funérailles, comme ceux de la vie publique, 
couronnemcfils, signatures de Iraités de paix, 
recopiions d'ambassadeurs, prestations d'bom- 
mage, surtout entrées de princes et de princesses 
dans leurs bonnes villes. Presque toutes ces fêtes 
présentent A peu près les mêmes caractères ; ce 
sont, dans la rue, de longs cortèges ofi prennent 
place les prélats, les seigneurs, les membres des 
corporatirnis parés de leurs insignes, revêtus de 
leurs plus brillants costumes. Aux entrées de 
princes, la fantaisie des liabilants se donne sur- 
tout carrière; ils tendent les murailles de leurs 
maisons de ricbes lapis ; sur les ponts, ils jettent 
d'une maison à l'autre de somptueuses tentures, 
qui forment un passage couvert ; le sol est jonché 
d'berbes odoriférantes. Auprès d'une porte, ils 
ont élevé un éciiafaud où des enfants el des 
jeunes filles costumés en ange complimentent le 
prince, au son des instruments de musique ; plus 
loin, l'on rencontre un cbAteau fort, dont le siège 



est simulé ; ailleurs, l'on o installé une ména- 
gerie ; puis ce sont des fontaines d'où coulent h 
profusion le vin et l'iiypocras. Le cortège rentre 
an palais et y trouve de nouvelles réjouissances. 
Un festin splendide est préparé ; lors de la 
réception îi Paris de l'empereur d'Allemagne 
Charles IV par Charles V, le roi avait fait ordon- 
ner quatre services de quarante paires do mets 
chaeun; toutefois, pour no point fatiguer l'empe- 
reur " qui trop longtemps eut sis Ji table, en fit 
le roi ôter une assiette, » c'est-A-dire un service, 
" et n'en servit-on que de Irois qui furent de 
trente paires de mets. » Ces longs repas sont 
coupés d'entremets ; ce sont de véritables panto- 
mimes. Dans la salle du festin l'on a édifié un 
château représentant Jérusalem ; il est défendu 
par des Sarrasins: un vaisseau mu » par des gens 
qui couvertcmcnt étaient dedans » et même si 
légèrement •> qu'il semblait que ce fut une nef 
Hotlant sur l'eau u amène au pied du chAloau, 
Pierre l'Ermite et douze chevaliers qui trouvè- 
rent devant l'édifice d'autres compagnons; les 
nus el lesaulros " par belle et bonne ordonnance 
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Paris au XV» siècle. 




vîiirenl iloniior assuiil à ladite citi' ot loTifriicnii-iil m<-nliutini- la mort do quclqui-s personnes. 



rassaillirt'iil. cl y fiil bnii éh»Iloni<>nt de 
i]iii iiKiiitaii'iit II l'iissiiiil et H l'érliello. " rnc autre 
fois. «■\'st luprise <l. -Truie .jiie l'oii représente. Iles 
hais Ciitiliniieiil ees fi"tes ; eenx qui les diiiineiit el 
ei'iix (pli eu simt l'nbjel éelian^eul de rielics 
eadi'aux. L'un d<-uiei)re ciinruinUi à la letlure 
de ees réeils, de l'argent (jur durciil eu;:liiiitii' 
ees réjoui ssaiires. du t.'uips ([Ue Irur préparation 
dilt coûter, el parfoi'^ des aeildi'iits qu'ellis 
causèrent : car. il n'y a ^uère tie rêiit i]ui in' 



oteasioiinée « par la trop grande pre.sse oh ta 
Il Dl) grandi- chaleur ipril y eut lors ■■. 

Les grands corps de l'État. — La puissance 
des ruiss'élani aeerue, les corps <lc l'Élal. qui 
lieiinent <i'elh> leur aiilorilé. prennent nue place 
plus eotisidérahie dans la société. Les conseils et 
leslrihunaiix ees-icnt d'aeeouipagnei les rois dans 
leurs déptaeeini-nts. La chatieellerie anglaise se 
lixe suiis Kilouard III à Westminster où ont lieu 
j'éïrulicreniinl h's ;isscnihlc('s du l'arlenieiil : en 
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Una raina d' Angle- Vu ml d Angla- 
ii coatume d apparat larta an ooatuma Un roi d'Angleterra en ooatume d'apparat terre au XIV ait- terraauXV'ilècla 
auXtV-altola. il'apn'"< d'apparat au XIV- •uXIV-al*cle.>I'ii|iri'iiiiiiemininiiirDr[-pr<>3cnUtil oie: ■tatim rum-riiro en ooatume d'ap- 
nr> iniiiiatun- rni.r.^.Rii- altele: Mitiie Un,'- Hichanlll ruloiin'ile s-i |,atraii<. Il porl' u» ridio a-^Jcnniis ilrNnvarri'. parât, •Isliif funti- 
inUnilFHiKrnl-ijinlnin* miro d'I^Mouiril 111 .1 nianlrau ''iirii-u>pi»<'nl urn.- de eerh tatnmts remme ds llfnri IV.A rriiro ilr IliorilV.rai 
•■ Richanl tl. dnni la l'abbsyo do Wptliuiii- diiii< dci .'crvl»» '(iri-enl. J'jibha)rsdoWr»tiiiiD<- d'Aiit-l- lierre. 1 l'ib- 
' ' r (RHilhar.!). ler iSlolhard., li«v-.li> We.tiiiiii-.l«r 
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Résidences royales anglaises; Londres au XIV« siècle. 




KraïKv. FInlipiM 1. lUI 
i)<-s Kois lis ihlTeMnlis 
iiu'nibrcs dp us totii s or 
l'iisluiiit' s[>Liml Its ^iii 
pit-fén-iurt' liimbi loii},» 
HU l'arlcmciil (le Fraiivi' 
c'est aussi la rotili^ur di- 
anglais au hmu: du Uni; li 
l'arli'iiii-tit uni la robi.' vinl 
tli-nl a t'U i>n(n> sur sa m 
trois bandflidlps dv foun 
li> i'lia|i<-au rond, de vi'Ioi 



le V 

JUSllCl 



lai 
L. 
1 m' 

4 (Il (oum il {lorUnt d( 
, i(s (iin-<(il)i rs lau|U(.s 
ont lu lolii' écarlak' ; 
la roix! drs magistrats 
l's consciltci's cIpits au 
Iflti- : II- [in-mii-r iiit-si- 
.l»f trois jalons d"f.r cl 
ruri- l)lan<')i'>, et iinrlc 
L'urni dans le 



liaul (1 un galon tl 
clia|ii'roii fourré. Li- 



■ i'I [dacO sur un ^rand 
ajii-nui fsl aussi la cuilfuro 



conseill< rs cl des avocats ; ci'ux-ci ont la robo 
ntiit Les liuissiers ont la robe rouge et le 
iliapeau de drap d'or fourré avec la plume garnie 
de peilos Pusidcnts ot conseillers Bi^gonl sur 
d( liauls bancs recouverts d'une tapisserie ornée 
do Heurs de lys ; les sièges sont placés de cbaque 
C(Mû de la salle, désignée sous le nom dépare ou 
/Kirqtirf, à cause de la barre de bois qui sépare 
les « maîtres » du reste de l'assistauce. Dans un 
angle est une estrade réservée au roi. Quant il 
vient présider un lit de justice, il s'y place sous 
|in (lais tendu de draperies semées de fleurs de 
lys d'or, ayant auprès de lui le dauphin, à ses 
pieils le chancelier, il sa droite les princes cl 
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Londres au XIV« et au XV* siècle. 




les grands g eu s 
sa gaucli 1 s p élats 
sur un seco A hanc 
l«>s plu» hauts il gn 
taircs <lu parlement et 
rnUn au troisième rang, 
sur d'autres bancs, les 
conseillers clercs et 
laïques, les uns à gau- 
che, les autres à droite, 
chacun selon son titre. 
Les capitales ; Lon- 
dres et Paiis. — Les 
édifices où s'établirent 
ces grands corps comp- 
tèrent bientôt parmi les 
principales curiosités 
des capitales des deux 
royaumes. L'étranger 
qui venait i^ Londres 
visitait le Westminster- 
Hall; k Paris, princes et simples particuliers 
allaient admirer lu grande salle du Palais. Les 
deux capitales s'enrichirent d'ailleurs au xiV et 
au xV siècle de nombreux monuments. Los 
habitants de Londres montraient avec orgueil 
leur belle cathédrale de Saint-Paul, construite 
au début du xiv* siècle; mais ils étaient plus 
fiers encore de leur pont, de construction plus 
ancienne, mais qui était alors dans tout l't'clat 
de sa célébrité. <• Parmi les merveilles les plus 




Lb gi^uds : 



WeatmlnaMr A Londri 



telles et les plus exlraor- 
a res écrivait encore 
au \ siècle un auteur 
a gl<i s aucune, il me 
n 1 1 n'est romparuble 
au pont de la 'l'amiso. On 
dirait une rue continue 
garnie des deux côtés de 
hautes et imposantes mai- 
sons. Celte rue est suppor* 
tce par vingt arches faites 
d'excellentes pierres de 
taille ; chaque arche a 
soixante pieds de liant et 
vingt au moins d'ouver- 
ture. j> Les quatre ponts 
qui reliaient à Paris les 
rives de la Seine i^laicnl 
moins célèbres, quoiqu'ils 
fussent, eux aussi, » bien 
maisonnés ». Mais il y avait 
à Paris bien d'autres sujets d'admiration ; la rive 
droite se couvrit alors surtout de nundirenx 
bâtiments, églises, hôtels de princes. Déjà, au 
début de xiv' siècle, un écrivain dont le nom est 
resté inconnu, décrivant Paris, s'écriait : << Que 
de grands et beaux hôtels de riches fameux I 
Les uns sont ceux des rois, des comtes, des 
ducs, (les chevaliers, des autres barons; les autres 
appartiennent aux prélats ; ils sont nombreux, 
grands, bien bAlis, beaux et spicndiilos, au pitint 
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Les grands corps de 



l'Ëtat en Angleterre. 




(juà eux seuls «L séparés des 
Hutros maisons, ils pourruieiit 
cunstiluor uiiu mervcillousc 
cili*. )i L'animation dos rues 
occnpéi-s p;tr un<' pu[iuliiliui) 
dVnvirnn -JiXHKKI habitants, 
n-mplissail d'admiralion k'S 
('■IranfH'i-s. " J'adinirr, érrîvail 
lin Italii'i) qui visita INiris smis 
lc> vt-anc de Cliarlos VII. la 
foule iiuiontlinililc des hommes 
jcuiH's rt viiii\ l't d.'s prètii's 
dont la villr <-sl plcini-. Je ne 
vousilinii point ipiel nombre on 
V voit sans cesse de elievaux de 
luxe; mais, pnnr vons en citer 
un exi>m|>le bien connu. Je n'ai 
jamais ])u trav<Tser le pont, oit 
habitent presque tous les chan- 
geurs et orf(>vres de la ville, : — 
sans y rencontrer aussitôt un daHsn 
cheval blanc ou un moine noir: 'il'"'.'' 
et, ce qui m'a le plus étonné, 
ce"! que, souvent, j'y ai trouvé l'un i-t 
Kniin lihiirles V avait fait de Caris nni 




-Hibédrale .-I I. 



importantes places fortes du 
royaume. Une forte muraille 
garnie de distance en distance do 
f,'rosses tours rondos ou carrées 
environnait la ville; elle s'ap- 
puyait sur la rive droite d'une 
part à la Bastille, d'autre part au 
palais du Louvre, cl sur les deux 
rives, de nombreuses portes 
l'ortiliées donnaient acct's dans 
liiilérieur de la cil6. tjuant à 
la ville elle-mi^me, il convient de 
se lîi représenter percée seulu- 
nieiil de quelques jrrandes rues, 
sillonnée (le nombreuses ruelles 
étroites. (]ne honleul de hautes 
maisons » pi};nons étroits ou 
de longs mors enveloppant les 
Jardins et les grandes cours 
plantées d'arbres et remplies 
d'nir et de lumJi'^rc des nu>- 
naslf-res et des liôlels, dominée 
par les hantes tours de sa 
'^ nèches élancées des édilices 



■elijjieux qu'i-lb- rent'erniaît <'ii si i 



iiiA nombre. 
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Les nobles 



\\ / en France et en Angleterre 

au XIV' et au XV' siècle. j^ 
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Costumes de nobles au XIV* et au XV* siècle. 




La noblesse au XIV et au XV' siècle. — Ll- 
XIV' et le XV' siècle furment uiic ()i*s [ilus liril- 
laiitos (>t dvs ))lu8 curii-ust'H pOrio<Ii'5 de l'Iiis- 
toirc (1« la iioblossc en France et en A»(îletcin\ 
Réunis uulour des ruis el des etierii dus firandes 
familles. IcH nobles t^taleiil un luxe e( nu fusle 
oxtrucirdiiiaires. Médiocrement |>urU>M pur suite 



<l<- leur ignorance à s'adunner aux afTairos 
{lubliqucs, n'estimant «l'aillcurs comme dignes 
d'eu-v que les exploits nnlilaires. n'étant retenus 
ni par l'obéissance au roi, ni |>ar le devoir 
])atrii>tiquo qu'ils ne soupçonnent même pas, ni 
|iar le respect des en.<ieij;ne)nenls de la religion 
i)ui se jierd uu milieu des troubles dont l'Ëglisc 
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Noll>nfth.m (H.iii«). 




est alurs décliirôo, ils iii' souhaileiil 
à leur aclivili- d'iiutrc emploi que la 
satîsfnrtiun Ao. leurs passions ; les 
plus grands (l'enlre eux se dispuleril 
et s'arraclieul le pouvoir au milieu 
des plus terribles violences, k seule 
lin d'apaisor leur soif d'houneur, leur 
cupidité ou leur amour elTréné du plai- 
sir. Leur vie est une suite de fiHes 
interrompue ou terminée par de 
sanglantes uatastrophos. 




\LbVM HISTOUIQIE 



Insignes des nobles; ordres chevaleresques. 




ili> siiio, satin cramoisi, velours «^cift- 
taiits; la laine est réserver* aux valols. 
Ils se parent « avec une sompluosilé 
excessive, avec un soin scandaleux », 
(lit un chroniqueur «lu xiV siècle; ils 
décorent do perles et de diamants les 
chaperons et les ceintures; <• tous, du 
petit au grand, dit le oième historien. 
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se couvraient si abondam- 
ment de tels objets de 
coquetterie que les perles et 
les pierreries se vendaient 
à liaul prix et que l'on ])0U- 
vait il peine en trouver h 
Paris. » Le duc de Bourbon, 
en i:ij6, se lit faire une cotic 
«rarnies que l'on décora de 
six cents j>erles, sans comp- 
ter les rubis et les saphirs. 
Au siècle suivant, l'aimable 
Charles d'Orléans n dé- 
pensa 27G livres pour avoir 
!*6lt perles destinées à orner 
une houppelande, sur les 
manches de laquelle étaient 
brodés les vers d'une chan- 
son: la musique accompa- 
gnait les paroles ; tes portées 




étaient de broderies d'or, et 
chaque note était formée 
de quatre perles cousues en 
carré ». (J. Quicherat.) 
Hommes et femmes ii6- 
ploient l'ingéniosité de leur 
esprit h imaginer des coif- 
fures étranges, des coupes 
de vêtement bixarres. Au 
xV siècle, les dames adiip- 
letiL la grande coiffe de 
toile, le /leiniin, qui se 
dresse triomphal au-dessus 
de leur front; ou, sur les 
tempes, elles bâtissent un 
échafaudage de cheveux et 
d'étoffe, si vaste qu'il con- 
vient, au passage des por- 
tes, i< qu'elles se tournent 
de coté, aulremenl elles ne 
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pourraieril point passer ". Les linnimrs, au 
sitri-Ie pnicédeiit, porlèrenl dos siirrots aux 
manche!! tailladées, qui tombaieut si pri-s di- 
terre, « qu'ils semblaient mieux jongleurs 
i|u'.-uilres ^ens. » La ^a^d(>-robe est frt^quemment 
renouvelée; >• il faut avoir l'œil à olian^er de 
mise II. dit un père à son fils ; cl lorsque, au mariage 
de CliarleN le Téméraire, on sortit de table pour 
se rendre au pas d'armes qui eontîituail la fête, 
les darnes, rannile Olivier de la Marche, se reli- 
rèreiit dans leurs ehambres pour se reposer un 
moment ■< et devez savoir, ajnule le clnoniqueur, 
qu'il y eut plusieurs habillements changés et 
renouvelés ». 

Les richesses des nobles. — On reste confondu, 
en pareouranl les inventaires qui nous seuil restés 
des rii'hesses des plus grands seigneurs des mv' 
et XV siêrles, de l'Immense quantité do perles, 
de pierres préeieuses, de bijoux qu'il» possé- 
daient. C'était éviilemmeul avee la vaisselle d'or 
et il'ar^i'nt un «les (déments de leur forinne. Ils 
ne poHvair'iil se séparer de ces rlehesses qui, 
s'ils venaient à subir quelque terrible dél'uite. 



tombaient entre les mains de leurs vainqueurs. 
Plus d'un Sui.sse s'enrichit à (iranson et ù Morat 
des dépouilles des compagnons de Charles le 
Téméraire. Déjà, cent vingt ans auparavant, 
l-'roissart nous appreml que les .Anglais nient 
une bonne alTaire quand ils s'emparèrent, k 
Poitiers, du roi Jean et de ses compagnons. 
11 Ils devinrent riches d'honneur et d'avoir, nous 
dit-il, tant par la rançon des prisonniers que 
par les gains qui furent faits en or et en argeni, 
en vaisselle et jojau.x, en malles farcies de riches 
et lourdes ceintures et de beaux manteaux. » 

Les habitations. — Leur luxe se manifeste 
encore dans leurs habitations. A vivre isolés 
dans les sévères chAteaux de leurs ancêtres, ils 
ne se fussent guère amusés; ils les quittent et 
viennent s'insialler à Paris ou à Londres, dans 
de somptueux hôtels. Ils onl'dé.sormais maison 
de ville et chAtcan fort. Les plus riches d'entre 
eux possèdent un grand nombre de résidences; 
le duc de Berri, frère de Charles Y, a dans Paris 
une vaste demeure, l'hiMel du l'etit-Nesle; il se 
fait construire unudmirable palais à Poitiers, un 
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autrv à llour^os; ses chi\U'au\ ()i> Iticvtre, ilt> 
Monlai'gis sunt [larnii les plus célèliiVK cutisliuc- 
lioiis Ae cv temps. Son iieveu, Luuis irUrlt'aiis. 
fait hAtir lo merveilleux rliiUeau i)<- Picrrefomls cl 
l'eiiloure li'iui réseau de fiirlcrcsses secdiidaircs. 
Changement dans tes habitations. — Leui-^ 
maisniis de ville suiit de luxueuses demeures 
avei: de nombreux apparlemeiits déeurcs de leii- 
tiires et de ntrlies tapisseries, <• enluminées de 
magiiitiques verrières. » Los Anglais eouserveiit 
l'usage de la grande pièce commune, li' /iti//. 
centre de toute riiabilalioii; mais ils en Tout une 
salle splemlide de réception, uii se (lonneiil les 
fêtes. Les cliAteaux forts ctiangcnt également dcr 
caractère : au xiv* siècle, le» résidences féodales 
<i deviennent des palais fortifiés, tandis que jus- 
qu'au xmT siècle les cliAteaux no sniil que des 
forteresses pourvues d'habitations ".(Viollel-Le- 
Duc.) Nulle part ce caractère n'apparaît mieux 
que dans les constructions élevées ou remaniées 
sur l'ordre de Luuis d'Orléans : à l'icrrefunds, 
d'élégants bâtiments tl*habitaliuii s'appuient sur 



le rempart qui, dans quelques parties, n'a pas 
moins de 7 métrés d'épaisseur; aux ruines du 
ubitteau de Ooucy, on aperçoit, établi aux dépens 
de la pui.<<sante muraille du xin' siècle, un délicat 
boudoir du xiv" siècle, avec de Tmcs sculptures 
aux voûtes et des traces de peinture aux parois. 

Les fêtes. — Ces belles demeures devinrent le 
théâtre de fêtes éclatantes. Les festins, avec leurs 
entremets bizarres, les bals et les mascarades 
en formaient le fonds principal. Les mascarades, 
bien qu'elles fusseul condamnées par l'Kgliso, 
étaient alors fort goûtées : « ou se barbouillait 
de couleurs, on retournait ses liabits ou l'on 
s'alTublait de .sacs; on cousait après soi des 
chifToris de toute sorte, des grelots et des clo- 
chetles, comme celles que l'on pend au cou des 
bestiaux: d'autres se couvraient de peaux de 
moutons et de vaches. » ((Juicherat}. Les encadre- 
ments des pages des beaux manuscrits du xv* 
siècle sont remplis de ligures grotesques, dont plus 
d'une semble reproduire quelque déguisement, 
La nuit tout entière se passait en danses, et 
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les maîtres i\e niaisoii prenaient i^oiii ili' faire 
app'H'Ior 11 vin cl épicos " |>uur icfoiiforltT louis 
iiivîlôs. 

Occupations des nobles. — Lt-s unhk'n (mu- 
vaifiit L'iiniru d'autru-t ilislractiniis dniis le Ji'u; 
Joaii ilv Vi'tiGlto les hlAiiii-, au riiilit'u ilii \iv° 
sii-clc, (le ilomier leurs jimrnéi-H au jeu de jvaunie 
el leurs uiiils au jeu de dés. Le sévère Ijliiuli-s V 
Yiiulul [iniseriri' lnus les ji-u\ ijui pic prépitniieiit 



pas à ruxercire des ainies. D'aulres, comme les 
éeuyeiH de Cliailes le Téméraire, ■■ lisaient 
f'iimaus et uuuvelles ou devisaient d'armes ou 
d'amour; » c'était aussi un des passe-temps 
favoris des jeunes nobles que liastoii Hboebus 
nourrissait en si j-raiid nombre aupr&3 de lui: 
conversations bien naturelles h une époque uii les 
femmes avaient pris une si grande place dans la 
société, (Reluit beaucoup pour mériter leurs 
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sudiagcsquc lu plu- 
part des nobles se 

ruinaient en vèlo- 

mciils et en fëlos. 

Le si>i(ïncur, invité 

A devenir le te- 
nant d'un tournoi, 

devait, confocmé- 

nii'ut à Tusago , 

répuiidro au roi 

d'urmes qui lui 

portail le défi, qu'il 

acceptait cette invi- 
tation au combat « pour faire 

an\ dames plainir el ébut- 

temout ». 

Il serait injuste de ne pus 
reconnaître que les grand» 
seigneur» du xiv' et du 
XV" sifeele consacrèrent une 
notable partie de leurs re- 
venus et de leur temps ù dos 
occupations d'un ordre plus 
élevé. Ils aimèrent passion- 
nément les lettres et surtout 
les arts; et ce ne furent 
point seulement les princes 
les plus puissants ou les plus 
riches, comme Jean de Berry, 
Louis d'Orléans ou le duc 





de Bourgogne qui 
se placèrent au rang 
des protecteurs les 
plus empressas et 
plus éclairés de 
l'art et des lettres; 
moindre» 
seigneurs, comme 
sir Geoffroy Lou- 
trell , en 
terre, au xiv*siècle, 
uule sire de laCirii- 
tbuy»e, en Flandre, 
au XV" siècle, firent composer 
et enluminer fl'admirahles 
manuscrits, devenus aujour- 
d'Iiui les joyaux des grandes 
bibliothèques de Londres uu 
de l'aris. 

Les tournois. — Enfin, la 
chasse et les tournois doi- 
vent être placés au nombre 
des occupations favorites de» 
nobles au xv* siècle. Le plus 
enragé chasseur de ce temps 
fut peut-èlre Gaston l'hœbus, 
qui, passionné pour son art, 
nous a laissé dans un traité, 
le Livre de la Cfuisse. l'énu- 
mération des chasses en 
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iisa^c |>unui ses nnik'iiijiiiruiiis. (^tuuiit uii\ 
liiui'iiois. it faut fil lire la ili!S('n|iti(>ii, ilaiis lr> 
nnii'iix Iraiti' qui- le roi lli-iu'î d'Anjou leur a 
c(tii»atT« à In lin ilu w* sif-clc, pour voir 
cnniliifii o>s [iaru<l<>.s mililairos (lifl'ériTvnt des 
cxcrcicoR violents <^t ilangcroux (jni pnrlaioiil 
!<■ nirnir nimi au xii' ol an mm* si^cl«>. D'abnrd 
l'iirfïanisatioi) d'un tournoi, divi-rtissonicnt fort 
unéroiix, <'sl di-vcmn- l'alTain' di'^ plus puissniilK 
»(>ij^neiirs. l'nis il y a tout un l'iiscmblc do M'f^li-s 
niiiiulii'tisi's au\<|ui'lli>s il fitut s<' rtuifornier t't 
dont li-s roi> d'armes i-l les Ix^niuts sont les ilé|Ki- 
silaii'i-s. Celui <|ui veut faire un ttinriioi eu envoie 
d'abord la pn)po>ilinii ;i igiieligue anire seii;neiir 



de luènie ran^' que lui ; si celui-ci accepte, il 
clioisil les i|uatrc jU^es diseurs. Kiisuilo a lieu 
le rri (lu tournui. L'assistant du roi d'armes ou 
poursuivant fait savoir partout où les juges 
diseurs ont jugé convenable de proclamer le 
lonrnoi « qu'eu tel jour ^e loi mois, eu tel lieu 
de telle jtlare, sera un grandissime pas d'armes 
et très noble tournoi frappé de masses de mesure 
et épées mbaltues, eu baniais [uopres pour ce 
faire, eu timbre, colles d'armes et buussureit 
de elievan\ armoycs des nobles touruoyeurs, 
ainsi que de tiiute ancienneté est de coutume <>. 
I>es seigneurs se ren<lenl au lieu désigné. 
arconij)aj:ués '■ de la plus [ïraiil quantité de 
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chevaliers el écuyers touriioyaiils qu'ils peuvent 
trouvor ». Les juges à leur tour font leur l'ntréo 
dans la vîllo. Dirs le soir df leur voiiue. ils 
réunissant dans une grande salle après souper 
tous les lournoyeurs et les dames; invitation est 
rriée aux seigneurs par le roi d'armes et ses 
poursuivants de faire apporter leurs heaumes eu 
l'hôtel des Juges ; et la soirée se termine par 
des danses. Le lendemain a lieu l'exposition des 
heaumes; ht répartition en est faite :iprès une 
enquête auprès des dames qui fait connaître si 
l'un des touraoyeurs n'a pas manqué à quel- 
que devoir de chevalerie; le soir, nouvelles 
dans4>s pendant lesquelles les rois d'armes invi- 
tent les seigneurs à venir le jour suivant •< sans 
armure, halullés le mieux et le plus jutimenl 
qu'ils pourront » avec leur escorte, pour prêter 
serment de ne point contrevenir aux lois du 
tournoi. La troisième journée est fonsarnV à 
eelte cérémonie qui est l'occasion d'un Itrillaiit 
défilf^. FiiTin le quatirénie jour a lieu le tournui; 
il dure autant qu'il plaît aux juges; quand 
ceux-ci esliiiieni qu'il y a eu un nomlue suftisant 



de combats singuliers ou de luttes en groupe, 
ils font sonner les trompettes; on ouvre les 
Hces, el les romhatlants reviennent " en leurs 
auberges >i. Les prix sont distribués h la réunion 
du soir; puis le roi d'armes fait crier les joutes 
et les prix pour le lendemain. 

La cour de Bourgogne. — On ne saurait jeter 
nn coup d'tril même rapide sur la vîe des grands 
au xiv" et au xv siècle, sans s'arrêter un moment 
au «peclacle que présente celle des cours féodales 
où s'est réalisé le mieux l'idéal des nobles à cette 
époque. De l'aveu de tous leurs contemporains, 
les ducs de Bourgogne, sous les règnes de 
Charles VII et de Louis \I, (lépa.ssèrenl tous 
les autres seigneurs, même tes rois, en luxe et 
magnificence, l'n ]>euple de seigneurs et de 
domestiques vil autour d'eux, < et combien que 
le duc de Bourgogne soit prince et seigneur des 
plus belles villes du monde, dit Olivier de la 
Marche, toutefois est son état si grand que l'on 
trouve peu tie villes, là oi'i ils puissent tous loger, 
i-t r.-iul souvent adjonction de villes el villages, u 
LiK' éliquctle déjà compliquée règne dans cette 
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cour; le nn^nu' cln'oniqueurfmploit* di- lorifriics 
(lagCR 11 ilétailler pur Ir menu los usages suivis à 
ia lab)<> (lu mailrc pi^r fliacuii «les rhofs îles 
i^ranils services dp son liûlel, paiielier, écliansnii, 
éciiyer Iraneliaril, etc. 

Les fêtes à la cour de Bourgogne. — La renom- 
mi'ede la coiird« Bourgogne fui due surlntilaii\ 
somptueuses fêtes qu'on y iloiiiiail. l'jirmi ces 
soleiiiiilés, Il en est qui sont parliculièiement 
célèbres, comme celle où l'Iiilîppe le Itou et sa 
cour liri'nl vteu. en 14.'»:(, d'aller reprendre 
Conslantiiiople aux Turcs. Cepondant, on se 
contentera de retracer ici une cérOmunie qui fut 
moins sinpélianle que cette fêle e\tntordinaire, 
mais qui prcsenlu quelques-uns des diverlisse- 
menls les jilus fréquents à la cour de Bour};o^ue, 
un cortège, un festin et un pas d'armes. C'est le 
mariap' dediarles le Téméraire avecMarguerile 
d'York, céléhré h Bruges en 1474. 

Le cortège au mariage de Charles leTéméraire. 
— il y oui d'abord une réceplion t^olenindle 



{le l'épousée, l'ii cortège magnifique se forma: 
en lèle venaient les gens d'église et les col- 
lèges ; le bailli de Bruges; les gentilshommes 
de l'iiôlel des |)rin<'es et des seigneurs iissistant 
à la rr-te ; puis, deux îi deux, les gentilshommes 
de l'ii.'.lel (lu duc. « vêtus de robes et parure, pour 
laquelle il coûta plus de 4(I(KX) francs; et certes il 
faisait beau voir marcher en ordonnance' les che- 
valiers el gentilslioniines vt^'lus de celle panne. .> 
Kis musiciens, les officiers d'armes de diveis 
pays, six archers de la couronne du roi d'Angle- 
terre précédaient « Madame en sa litière » ; autour 
d'elle, marchaieiil les chevaliers de la Toison d'or, 
" richement vêtus et [larés, les uns de draj) d'or, 
les autres d'orfèvrerie moult ricliement ». Deux 
capitaines cl vingt archers « tenaient la place 
largo » autour de la princesse pour garder la litière 
(le la presse. La « compagnie des dames » suivait 
l'épousée, les unes à cheval, les autres dans cinq 
chariots couverts de drap d'or ». Derrière les 
dames venaient les ambassaiieurs <- tant prélats 
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que clifivaliers ». La 
marche élait fermée 
par <• los iialiuns » ; 

c'est ainsi qu'on appeluil K's corps île manhaiiils 
ôlrangers, qui vcnaionl tratiqueià Ittu^i's, Vi'iiî- 
tieiis, Florentins, Espagnols el (jénois. Oux-ti, 
paruno flatlericft la princesse, anglaise tron'uini', 
« faisaient aller devant cn\ une belle fille à 
cheval, représentant la pucelle, lille ilu roi que 
Saint-Georges garantit du dragon : et Saint- 
Georges venait après, armé de toutes armes ". 
Décoration de l'hAtel du duc. — L'épousée fui 
reçue k l'entrée de l'hôtul du duc par la mi;re du 
prince. A droite et à gauche <lc l'entrée, on avait 
placé deux mannequins; l'un figurait « un Grec 
tirant de l'arc et par le bout de son trait, saillait 
vin de Beaune, tant comme la féto dura >• ; l'autre 
était un Allemand, tirant d'une soitt- de couleu- 



_ „ ,-1 vrille, de l'extrémité 

de laquelle saillait 
« vin du Ithin ». 
Les vins lomlmiciil " un deux granrls bacs de 
pierre, où tout le momie eu pouvait prendre à 
son plaisir ». Dan.s la cour était un pélican, qui 
se IVappait la poitrine de son bec, et " en lieu 
<iu san^.'^qui en devait partir, en saillait hypocras, 
qui tombait en une manne d'osier si subtilement 
laite que rien ne s'en perdait », 

Le festin. — Le festin fut servi dans une grande 
salle en charpente, construite à cet effet, ornée 
de tapisserie, éclairée de candélabres de bois 
attachés au sommet de la salle, et de deux autres 
chandeliers placés aux deux bouts et faits •■ en 
forme de châteaux sur des montagnes ». Trois 
tables étaient dressées ; elles enfermaient entre 
elles un bulfet eu losange, entouré de barrif-rea 
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l't fiiT'iri' (II- la viiissrllc d'or dti jn-iiicc. Le scr- 
vii'c lui fait à toutes les lubies en vaisselle 
(r«rf;''iil. 

Le pas d'armes. — Il n'y eut point <rftilre- 
niets, [ii'oliableiiietil puiir ne jias alliiti;:er la iliirée 
du repas; mais il lui suivi d'iiu pas «l'anues. qui 
eut lieu sur la grande place du iiiarelié, eonverlie 
eu eiiuiii[i clos. Aux extrémités de hi place, ou 
avait clubli éi'ux portes fortiliées: et sur uu d.-s 
eolés, uu •■ Uioull heavi piu tout doré excepté les 
feuilles ». Auprès de cetarbre, sur uu perron se 
(euuit un géani captif retenu par un niiiii uvi-c 
un héraut revêtu pour la cireonstanoe du nom 
d'Arbre d'ur. La fable était très siuiple : un che- 
valier, l'or^'aiiisati-ur du pas d'armes (c'était le 
ItAlard de l|iiui;;ogne'i s'oppose aux tentatives 
faites pard'autres chevaliers pour délivrer .\rlire- 



d'Oret ses co^lpa,^llOlls. L'un des lunants, M. dt- 
Itavestain, se présenta à l'uuo dos portos, 
accompagné d'un nombeux curtègo; on la lut 
ouvrit, el alors l'un de ses cumpaguons monté 
sur nue petite mule u à niani^re d'homme de 
conseil » tu conuaitre au.\ dames le désir do sou 
maitre de jneudre |iart à la joute. M. de Raves- 
tain fut aussitôt acccj)té; il alla se revOlirde ses 
armes. Sitôt qu'il fût de retour, ou fit avancer par 
l'autre porte <■ un grand pavillon jaune tout semé 
il'arbres d'or de l)ordure » : le chevalior de l'Arbre 
d'ot' en sortit, tout armé pour le combat. Les 
deux chevaliers coururent l'un contre l'autre pen- 
dant une demi-beure, el te chevalier de l'Artirc. 
ayant rompu plus de lances que son partenaire. 
" Ki'giiii 1" verge d'or, ainsi qu'il était convenu 
es articles du pas. « 
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Bourgeois et paysans au XIV' et au XV' siècle. 

— La cniiitilittii (les rnliirirrs en Fiuiit'i' l'I en 
Aiiglt'li'iTp a subi au xiv' cl au xv'' sîfM-lc tU' 
lioiiibi'pust's vifissilutii'H, l.,('s liouificnis des villes 
fl'oiirirhissi'iit par le coninuTci- l'I l'industrie ; mais 
Ii's f;ii(>rn>s riviti'î» ou ('•li-aiigtTt's li's i>\j)o.si>iil 
à de IcrriMes revers de forluiic. Le xiv' sit-flc 
(lélnite jmur les pnysaus |)ar uiir |ir-i'iiide df 
reniarquable prdspérité; mais, di-slemilieiule ce 
siî'rle, les lavages de la peste (lU eeux des };eiis 
lie puein- amèueiil la ilésDlalioi) dans les ram- 
jMigiu's; el c'est seulement à la fin du xV sii-cle 
i{ue lu réorganisa lîr)ii du pouvctir royal en l'iaiice 
el en Angleterre mit un ternie aux iiieroyahles 
souffrances des vilains pendant celte jiériode. 



Les villes. — L'aspecl des villes se modilie 
léfièremenl au xiV et ait xv" siècli'. Presque 
tiuites SI- sont etilourées de murailles; les 
maisons que dans les eoiilrées du Nord 'Ui cons- 
truit dès lors de préfcreiK-e en pans de bois 
deviennent plus élevéestiu'aux siècles préeédonts; 
leurs loils par endroits se Iunclieiit [iresipie. Le 
serviie de la voirie parait moins liii'u l'ail qu'aux 
sii-rles préeédents: .laiis les eilés llamaude.s. les 
éi'lievins ont granirpeine à ol)leiiir renlèveuiviil 
des immoud iies el à enipi'^elir'r l'invasion des rues 
par les polis. i|tii en font leiii' lie» de jiaeage. 

La population des villes. — La pojiulaiinn 
des grandes villes comprend d'aliord une popu- 
lace de vagabonds, de nii-ndiants et de voleurs. 
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iisa^o parmi s^rs (-Diiteinpiiraiiis. Quuiil aux 
tournois, il faut i<n lire la ile.sci'i|)ti(iii, dans le 
curioii\ Iniitr «iiic li- mi Ht-tic d'Aiijon lour a 
consacré à la lin ilu w* siècle |»nur voir 
cnmliitrn ces prados militain>s (liiïûmrciit {les 
i-.\i'rrif('s violents et «langcreux qui fxn'hui'iit 
Iv mênir nom au \ii' et au \iii' siècle. D'abord 
rurganisfiliiin d'un luurmii. divertissemeul furl 
onéroii.\, est devenue l'alTaire des plus jiuissimts 
»oignpurH. l'nls il y a (oui un ensemUle di> rè^'les 
minutieuses auxi|uelU-s il fnnl se conformer et 
dont les rois d'armes el îes lit^ranls sont les dépo- 
sitiiires. < letni <]ni veut faire un lourniii en envoie 
d'abord la [iropu^ilion it (|iiel(|ne aulre seij^nenr 



de même raiig que lui: si celui-ci accepte, il 
choisit les quatre ju^cs disours. Kusuile a lieu 
le cri du tournoi. L'assistant du roi d'armes ou 
poursuivant fait savoir partout où les juges 
diseurs ont jugi^ convenable <to proclamer le 
tournoi « qu'en tel jour de tel mois, eu tel lieu 
de telle place, sera un grandissime pas d'armes 
et très noble tournoi frappé de masses de mesure 
el épées rabattues, en harnais propres pour ce 
faire, en timbre, colles d'aimcs el boussures 
de chevaux armoyés des nobles tournoyeura, 
ainsi ([ue de toute ancienneté est de coutume ". 
Les seigneurs se rendent au lieu désigné. 
acconqia};nés .. de la plus ■;ran( quantité de 
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chevaliers el écuyors tournoyants qu'ils peuvonl 
trouver », Les juges k leur tour font leur entrée 
dans la vilU-. Ui^s lo soir de leur venue, ils 
i-éunissent dans une grande salle après souper 
tous les tournoyeurs et les dames; invitation est 
crit^e aux seigneurs par le roi d'armes et ses 
poursuivants de faire apporter leurs heaumes en 
j'hi'ilel des Juges ; el la soirée se termine par 
des danses. Le lendemain a lieu l'exposition des 
henumes; la réj)artition en est faite après une 
enquête aupr^s des dames qui fait connaili'e si 
l'un des (oumoyeurs n'a pas manqué à quel- 
que devoir de chevalerie ; le soir, nouvelles 
danses pendant lesquelles les rois d'armes invi- 
tent les seigneurs à venir le jour suivant <• sans 
armure, liahillés le mieux et le plus joliment 
qu'ils pourront » avec leur escorte, pour prêter 
serment de ne point contrevenir aux lois du 
tournoi. La tro■si^me jouniée esl consacrée à 
cette cérémonie qui est l'oecasion d'un hrillaiil 
défilé. Enfin le quatirème jour a lieu le tournoi; 
il dure autant qu'il plait aux juges; quand 
ceux-ci eslimenl qu'il y a eu un nomhre snflisant 



de combats singuliers ou de luttes en groupe, 
ils font sonner les trompettes; on ouvre les 
lices, el les combatlaiils reviennent « en leurs 
auberges». Les prix sont distribués ti la réunion 
du soir ; puis le roi d'armes fait crier les joules 
et les prix pour le len<lcmain. 

La cour de Bourgogne. — On ne saurait jeter 
un coup d'u'il même rapide sur ta vie des grands 
au xiv° et au xv siècle, sans s'arrêter un moment 
au spectacle que présente celle des cours féodales 
oii s'est réalisé le mieux l'idéal des nobles à celle 
époque. De l'aveu de tous leurs contemporains, 
les ducs de Bourgogne, sous les régnes de 
Charles Vil et de Louis XL dépassèrent tous 
les autres seigneurs, même les rois, en luxe el 
magnificence'. Un peuple de seigneurs et de 
domestiques vil autour d'eux, ■■ el combien que 
le duc ilr Bourgogne soit prince et seigneur des 
plus belles villes du monde, dit Olivier de la 
Marche, toutefois esl son état si grand que l'on 
trouve peu de villes, là où ils puissent lous loger, 
et faut souvent adjonction de villes el villages. » 
l'iie étiquette déji'i compliquée règne Aans cette 
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cour; le nit^nii' rhroni<iUPur emploie di- Jonpiies 
pages il tiétailler par le menu les iisafjes suivis à 
In table du maitrc p^r cliacuii ile?< rlicfs îles 
grands services de son hôtel, paiielier, éclianson. 
ôcuyer Iranclianl. elf. 

Les fêtes à la cour de Bourgogne. — Lu renom- 
mée de In cour de lîourgoj^ne fui due surtout. 'lux 
somptueuses fêles qu'on y doiuiiiil. l'anni ci-s 
solenuilés. il on est qui »ont partirulièiemeiil 
célèliros, comme celle uù l'Iiilippe le Iton et sa 
cour firent vd-u. en I4'>.i, d'aller reprendre 
(kiDsIantiuople au\ Turcs. Cepeiidaiil, un .se 
contentera de retracer ici une cérémonie qui fut 
moins shipéllanlo que celle fêle exinionlinaii'e, 
mais qui présente quelques-uns des dîverli.sse- 
nienls les [dus fréquents û la courde Bour^^o^ne, 
un corlftge. un feslin et un pas d'armes. C'est le 
mariage deC-liarles le Téméraire avecMarguciile 
d'York, céléhré à Bruges en 1471. 

Le cortège au mariage de Charles leTéméraire. 
— Il y oui d'abord une récepliiin soleiiiK'lIe 



d{' l'épousée. Un cortège magniflque se forma: 
en lèle venaient les gens d'église et les col- 
l;-ges ; le Itailli de Bruges; les gonlilshnnimes 
de riiôlel des princes et de-s seigneurs assistant 
à la lèle ; puis, deux à deux, les gentilshommes 
de l'hiMel du dur, « velus de nthes et parure, pour 
laquelle il eoilla plus de 40(IIJ(I francs ; et certes il 
faisait beau voir marcher e» urd<mnance les cbe- 
valieis et genlilsliommes vêtus de cette parure. .. 
Des musiciens, les officiers il'armes do divers 
pavs, six arcliei-s de In couroime du roi d'Angle- 
terre précéiinient « Madame en sa litière ■■ ; autour 
d'elle, murcliaieiit le» riievnliors de la Toison d'or, 
" richement vêtus et parés, les nus do drap d'or, 
les autres d'tu-févrerie moult richement ■■. Deux 
capitaines et vingt archers « tenaient la place 
large "autour de la princesse pour garder la litière 
de la presse. La i< com[)agnic des dames >• suivait 
l'épousée, les unes à cheval, les autres dans cinq 
chariots couverts de drap d'or ». Uerriêro les 
dames vouaient les ambassadeurs ■• tant prélats 
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que clievaliers ». La 
marche élaît fermée 
par " les iiatiuiis »; 

c'est ainsi qu'on appelait les corps de marrlianils 
étrangers, qui vunaient tralîquerâ lïiuf-i's, Véni- 
tiens, Florentins, Kspngiiols ol (lénois. Onx-ci, 
par une flatterie à la princesse, anglaise il'origirii', 
« faisaient aller devant eux une bellu fille à 
cheval, représentant la pucelle, lîlle iln roi que 
Saint-Georges garantit du dragon : et Saint- 
Georges venait après, armé de toutes armes ". 
Décoration de l'hôtel du duc. — L'épousée fut 
reçue à l'entrée do l'hôtel du duc par la mi:rc du 
prince. A droite et à gauche de l'entrée, on avait 
placé deux mai)ne(|uiiis; l'un figurait >• un tîrec 
tirant de l'arc et par le bout de son trait, saillait 
vin de Beaunc, tant comme la fête dura •> ; l'autre 
était un Allemand, tirant d'une sorte île cunlru- 



,, . vrille, de l'extrémité 

de laquelle saillait 
<( vin du IDiiii ». 
Les vins lomliaii-iit " en deux firands liacs de 
pierre, on tout le monde en |Kiuvciil prendre à 
son plaisir ». Dans la cuur était un pélican, (jui 
se frappait la poitrine de son hec, et " en heu 
du sang qui en devait partir, eu saillait hypocras, 
(|ui tombait eu une manne d'osier si subtilement 
faite que rien ne s'en perdait ». 

Le festin. — Le festin fut servi dans une grande 
salle en charpente, construite à cet elTet. ornée 
de tapisserie, éclairée de candélabres de bois 
attachés au sommet de la salle, et de deux autres 
chandeliers placés aux deux huuls et faits •< en 
forme de châteaux sur des montagnes ». Trois 
tables étaient dressées; elles enfermaient entre 
elles un huiïet en losange, entouré de harri6res 



ALBUM HISTORlQUh: 



La chasse au XIV» siècle. 



n A^-^.— 




cl iW'-mn'' .II- la vaiss.-ll.' <l\>r du prince. Lo s., 
vire lui fait a luiiti's les luIiU'S on vai^scl 
(rarf;ont. 

Le pas d'armes. — Il n'y l'ut [inint il'cnli 
nicls, [triiliablrnR'nl |itinr ii<' |>as allnn^or la dur 
itu ivpas; mais il Inl snivi <)'uii pas irarnit-s. ij 
ont lieu sur la grandi' plai;c <lii niarclii', ciinvorl 
t'N rliuiiip clcis. Aux extn'-milÔM di: lu iilaci', i 
avait cUhli deux [iiirlcs furtiliéi-s: i-l sur un d 
coli'-^, un " nnMiIt hfiiu jiin tout don'' cxi-i'jité I 
fi-uillvs ■>. .Auprt's (II' i:i>lurl)ro, snr nu pi'rrmi 
(l'uait un géuni cajilif rolenu par un nain itv 
un InTaul n>v<Mu jinur la riri'<nislanci' du nu 
d'Ariin- d'ur. La fable était (rt-K simple : un cli 
valiiT, r<>r^'«ni!4ali'ur du pas «l'armes (r'étail 
hi\lai'<l lie lliHirgnpue'i s'oppose au\ lentaliv 
faites pard'aulres ehevnlierH pour délivrer Arbi 



d'Or et ses conipajinons, L'un des tenants, M. do 
Itavestain, se présenta à l'une des portos, 
accompagné d'un nomI)eu.\ curtOge; un la lui 
luivril, <rl alors l'un de ses oumpagnons nioiilé 
sur une petite mule » à manif-ro d'homme do 
conseil '> liL connaitrc aux dames le dé.sir do su» 
niaitro de prendre part h la joule. M. tic Ravos- 
laiii fui aussitôt accepté ; il alla se revôtir de ses 
armes, Sîti'd i|u'il fût de retour, on fit avancer par 
l'aulre porto •' un giand pavillon jaune tout somê 
d'arhres d'or de bordure » ; le cbovalier de l'Arbre 
d'oc en sortit, tout armé pour le combat. Los 
doux cliovalii'rs cnururont l'un contre l'autre |>en- 
danl une demi-heure, ol le clievalier de l'Arbre. 
ayant rompu plus do lances que son partenaire. 
" ga^na la verge d'or, ainsi .[u'il était convenu 
es articles du pas. - 











™d«.( |Vïl.i«l. M«imnjciila). 



OaD■d•Inttl•T(^I■^■^ll•ll au XIV' altole. 

n* !i liK if II IliblinUitqup nnliDU*1i> rrnrcrniaiit 
In lrii.lu.-|[aa •!■< U faliliinc <l'Ar>ilvt«. i»r 



! l^viUvuf ttt* it ttrre. 
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ALBUM HISTORIQUE 



Costumes de bourgeois anglais, flamands et français. 




hijarn'ineiil laillaiW'. 



VILLKS ET C.\MI'AIJ?it:S AU XIV KT AU XV' SIÈCLE 



La population 




Bourgeois et paysans au XIV' et au XV siècle. 
— La cornliliu)) des rntiiriiTs en Fruiicc l'I i-ii 
AnglcliMTo a subi au xiv" et nu xV sii;clt' »ii' 
nnnibrouscN vit-issilui)<'.s. Les hourfîcois di-s villes 
s'eui'irliissent par le romnierce «■ 11' in il usine ; mais 
les pierres civiles ou étrangères les exposeiil 
à de terribles revers de fortune. Le xiv' siècli- 
débute pour les paysans par une périnde de 
remarquable |)rospérilé ; mais, dt'-s le milieu de ee 
5i^eIe, les ravages de la peste ou eeux di-s gens 
(le guerre amènent la désolation dans les eam- 
pagnvs; et c'est seulement à la lin du xV siècle 
que la réorganisation du pouvoîrroyal en France 
et en Angleli-rre mil un terme aux iiicroyahles 
Houiïrances des vilains pendant eett<- période. 



Les villes. — L'aspect des villes se modifie 
léi;i'remenl au xiv" et au w" siècle. |>n>si]ue 
toutes se sont entourées de murailles; les 
maisons que dans les contrées du Noid on cons- 
truit dès lors de [(référence en pans de Imis 
deviennent plusélevéesqn'aux siècles précédents; 
leurs tiiits par endroits se tonelieiit [iresque. Le 
.service de la vnirie parait moins liieii fait qu'aux 
siècles précédents; dans les elles tlaniaiides. les 
érlievins ont graiid'peine â obtenir reiilèvenienl 
des immondices et à em|iiVlii-r l'invasion des rues 
par les giorcs, qui en font leur lieu de pacage. 

La population des villes. — La [lojtulatinn 
des grandes villes com|iretid d'al>ord une popu- 
hiio de vagalioads. de mendiants et de voleurs. 



ALBUM HISTORIQUE 



Les villes au XIV* et au XV* siècle. 




Au-(lc*ssus Ao Cfis misé 
raltles se place la classi 
«les artisuDS, ctianj^ours 
«irfùvri's, ilrapivrs, jie 
liiTS, mt-rcii'i'H, épiciers, 
i]iii bornent ulurs Iciir 
Irafic il la vente du sucro 
et ilt's épic<'S proprenienl 
dites, fabiieaiilsde meu- 
ble» ou liueliiers, puis- 
soniiicrs, buuelicrs.lissf- 
rands,fri[ii'Ui-ti, tan Meurs, 
mi'doiinlers, dmit l'in- 
diislrii- i-uiisisle dans la 
falirit^atioii d'olijels on 
<iiir do Cuniour, tavei- 
iiit'is en iionibi'c exlrè- 
inenienl considérable, 
liie aiilre . lasso .'Si for- 
mel! par les fotu!liiin- 
nairos njy:in\ on inniii- 
eipanx. "'scribes drioni 
iiiilro, priietirenrs, conr- 
liiTs, ini'surenrs, por- 
ti'urs jinés, sorj;oiit.s, 
etc. " Kiifin l'arislotratie 
lionriTooisoesl eou'^litni'e 
parlosriebi'sinareliands. 
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nne Tille Irnnçnlsa au XIV' aièclo^ 



Les riches bourgeois. 
— Le travail onrîchlt et 
J(>ve les bnurgouis. Les 
onditions malériellesol 
l'organisation de l'indus- 
trie et du commerce ne se 
modifient pas beaucoup 
au siv* et au x%' siècle; 
mais, malgrô los guerres, 
l'une et l'autre se sont 
développées. La passion 
effrénée du luxe qui 
s'empare do toutes les 
classes dès la première 
nmitié du xiV siècle, 
augmente lo trafic des 
bourgeois qui acquiè- 
rent d'énormeR fortunes. 
L'un des plus riebes 
bourgeois parisiens «le 
la lin du siV siècle, 
(ïuillaume Sanguin, ano- 
bli par Cbarles VI, pos- 
sède plus d'une douzaine 
de domaines dans les 
environs de l'aris; il 
jouit encore de nom- 
breuses renies sur des 
inaisuns de la ville; il a 
dans ses coiïres quaulilés 



VILLES ET CAMPAGMiS AU XIV KT AU X\" SEfiCLK 



Les villes au XIV et au XV* siècle. 




d'psiii'cps moiiimyvcs 
tlniil il ]in>ti> (le ^rossos 
sommosau duc il(> Uuur- 
gogii»'. Oscliaiigfurscl 
0)'S <lrApii>r.s soril assez 
riches i)our rivaliser <lc 
luxe avec les nobles. 
Ils a'iialiilleiil ma^'nin- 
(jneiiieiil ; « un varlet 
roiiturier et la fi'inme 
d'un liumnie de ba» 
état, s'iVrie avec iiidi- 
giiatiim Alain <Ui»rliei-, 
«sent porter l'Iiabil 
dont un vaillant ebeva- 
lier et une noble dame 
suulaitnil èlrc en cour 
de prince tenus très bii 



|,i«.,.,l..HM,n-h^.,„l.,.,n,.. 
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le d« LayeT'Harnay, <l 



pares, 
lie somptueuses demeures ; Gu 



>' Ils habitent 
berl de .Met?. 
IIPU8 a donné de curieuses de-scriptinns des splen- 
dides hôtels que pos.sédaieiil h l'aris Jaeijues 
Duché. Guillaume Sati^^iin, Mile Baillet. ipii 
avait en outre hors de l'aris Iniis .. si farauds 
liôtels... (|ue un {rraiid prince s'y lo^-eail bien ». 
Aux f«Hes de famille, ils étalent .sur d'éléganls 
dressoirs vaisselle d'argeul et vaisselle d'or. 
Leurs femmes vont par les mes en chars .< con- 



XV' Blècle. ,1 Y|.r.-« (S.haLJL-t). 

verts de draps de camo- 
ras » 4>t attelés de 
ipiatre clievau.\. Ils 
parviennent aux plus 
hautes silualinns. .Au 
xiv" siècle, deux des 
chanceliers de France 
sous Charles V, Guil- 
laume de Ummans 
et Pierre d'Orgemoiil, 
son) d'cni^ine bour- 
p'di.'ie ; au xv'" siècle, 
IticharddeUollavi'ttès 
riche drajiier >■ devient 
l'un des présidents de 
" ^X'ïwrV*''''''''"'^" '* ehandirr des (Comp- 

tes et Maîtres des n-- 
qiiéles. (les hauts personnages s'honorenl par 
le goût qu'ils porient aux arts et aux lellres; 
l'église Saint-Jacques-la-lloucherie. le charnier 
des Innocents furent cunsirnits aux frais des 
habilants de celte paroisse, .. la |iarnis>e bour- 
geoise par excellence. » 

Les villes flamandes. — C/esl en l-'laudre que 
la richesse et la puissance des bourgeois atlei- 
pnirenl leur apogée. On y e(im|ilail plus de qua- 
rante cités avant en ninveinie riiMNNl habilants. 



ai,bi:m historique 



Les métiers au XIV' et au XV* siècle. 




pI (|in'l([iit's-iinps. romnii' Itaiii) 

<>l Itni^cs, l'ii rciiffriiiAioiil (juativ 

ou (-iii<| fois iiulaiil. A la tliiré- 

rciii'i' tics iiiilifs villes ilniil les 

iiiniiiinu'iitM les plus rciiiar- M'iraji<i.-ilB™ïwi.à 

4;iii(l>li>s t'-tniciil les (''difircs ri'lî- 

^n<-ii\ uu iiiililiiin-s. iri li>s mumiiiifiils rîvils 

ri'li'iijiifiit surlinil ratlciilioii. Aii-tli-sHusdcs nn-s 

élniiU's. soifrin'usi-iin'iil ]iavéi-s. si- lin-SHaiciil l.'s 

hauls bi'fTnijs : sut- les lar}îfs plarcs s'i'-lalaii'iil 

i]<- vastes halli-s; li-s rirlics hoiiif^cois linliitaiciit 

« <li> véiilahlfs hùli-h... «[ui rcssi-iiihhiicril à 

<l<'s l'IiAtetuix t'orlH. i-iiloiiivs i)i- fossés t-l <li> 

miiiaillfs ". I,)i vil' se rono-iilniil sur les plaees 

Voisines ili-< i:i'anili'S é^'llses et «les éililii-es emu- 



\h se ramassaient 
liuppes, ouvertes il des 
industries d(> tout ^enre; là se 
(('liaient les marchés et les foires. 
i.t...c,nir.4»uiirt:.!i. Aiix eiivifoiis s'i'levaieiit jréné- 
rali'Uieiit lu Imuchcrie, la lialle 
au pain, le locnl des chnu^enrs, la maison 
di-s niaieliauds élran^^ers : puis venaient les 
raves, les voûtes sous lesquelles s'entassaient 
les produits divers. >■ ; Vanderkindere). Les 
tisserands, <[ui eonslituiilent la majorité des 
ouvriers, vivaient dans les faiiLmiri^s. halii- 
taiit de pauvres denirun-s . semblables à 
eelle où le comte de Flandre puursiiivî par les 
lianlois, se réfn^ia. •• pauvre maisinniellc 



VILLES ET CAMPAGNES AU XIV ET AU XV SIÈCLE 




Les Flandres au XIV' et au XV* siècle. 



oiituniéo , ausâi 
iioinMjuL'lHfiiméo 
ili; tuurbe, com- 
posta fl'iiiu? seul».' 
uhanilire vi d*ui) 
pplil j;n'iiior, an- 
<]iiol un niontuit 
par une <>i'licll(> 
(If scpl Oi'lio- 

L' industrie etle 
commerce.— Kn 

Flandre ou moiiait 
juvouso vie; Eus- 
laclieUcsL- liant p.s. 
s'ûlitigiinnl dv 
Itruxi-llos , dit un 
rocoiiiiaissant a- 
ilicH h ce pays de 
« totitt! liossu ", 
de ■' Iriul dt'licu » 
où l'on Irouvc 
•I belles cham- 
l)n'.s,virisduUliin, 
mousiils», <• plu- 
viers, rliapoiis, fais, 
euurluises gens ». 'I 
produire la ricliess 
draps; dans la ville 



d'Ypn 



o du Frano, à Bruges, 



< compagnie douce el 
nlribnail en elTel à y 
■and, l'industrie des 
s, celle di;.s toiles ; à 



hii|>«ue » a»D-i ('Lu \<e 

Liège , rpxtrac - 
tiundula houille; 
iïIJinant, la fahri- 
cation dos objets 
de cuivre: dans le 
llaiuautet le long 
de la vallée de la 
Meuse, l'exploi- 
tation des car- 
rières du marbre 
el des pierres de 
construction; sur 
les cotes, la p^clie 
du hareng: àBru- 
ges, lu commerce 
le plus aclir de 
l'Europe occiden- 
tale ; cent vingt 
familh's <io mar- 
chands hanséati- 
(]ues y avaient 
leur séjour; on 
y trouvait encore 
les agences com- 
merciales de l'or- 
dre Teutoiii(|ui', les l)an<iues des Lombards, les 
" maisons, à la fois InMelIeries el entrepôts » 
des Espagnols. Italiens, l'orlugjiis. Anglais et 
I-'iançais. 



ALBLM HISTORIOLK 



Les tournois au XV" siècle. 




LES Xmr.ES KN KRANCE ET EN ANGLETEliRE 



La chasse au XI V« siècle. 




que clicvalicrs ><. La 
marche étail fermée 
par " les iialions .>; 

c'est ainsi qu'on appelait les corps de manliariils 
élraiigers, qui veiiaiont traliqucià Itiii^es, Vcui- 
tioiis, Flureoliiis, Espagnol» ol Tiériois. Oiix-ii, 
par uni* flallorieàla princesse, anglaiî-ed'oriniue. 
" faisaient aller devant eux une belle tille à 
cheval, représentant la piicellc, lille du roi (|uu 
Sainl-Georgcs garantit du dragon : et Saint- 
Georges venait après, armé de toutes armes ». 
Décoration de l'hôtel du duc. — L'épousée fut 
reçue à l'entrée do l'hôtel du duc par la mère du 
prince. A droite et à gauche de l'entrée, on avait 
placé deux mannequins; l'un figurait >• un Greo 
tirant de l'arc et par le bout de son trait, .saillait 
vin de Bcaunc, tant comme la fête dura » ; l'autre 
était un .\llemarid, tirant d'une »orlr de cuuli-u- 



i;,de re.\trémité 

aquelle saillait 

H vin du Itliin ». 

Les vins londiaieiil .. en ileux grands bars de 

pierre, où tout le momie en pouvait prendre à 

son plaisir .>. Dans la cuur était nii pélican, qui 

se happait la poitrine de -son l)ec, et i lieu 

du saii;; qui en devait partir, en saillait hypoiias, 
c|Hi tombait en une manne d'osier si subtilement 
luile que rien no s'en perdait ». 
Le festin. — Le festin fut servi dans une grande 

salle ■liar|ienlc. cmistruite ti cel etTel, ornée 

de tapi.sserie, éclairée de caudélabres de bois 
attachés an sommet de la salle, et de deux autres 
chandeliers placés au.\ deux bouts el faits '- en 
forme do cliàteaux sur des montagnes ". Trois 
tables étaient dressées ; elles enfermaient entre 
elb's un bulTet eu hisange, entouré de barrières 



ALBUM HISTORIQUK 



La chasse au XIV" siècle- 




i'I tiw'otv lit' ]<i vaissL'Ili' il'oi- ilu [iriiu-i', Li' ser- 
vice fui fuit II louli's les lal)Ics cil vhIssi'IIo 
d'ai'ffi'til. 

Le pas d'armes. — Il n'y eut |)oiii[ ircniro- 
nK'ls,|n-iiliahli'nii'iit |mur m- |iiisall<trif;urla ilun^c 
du ri'|)iis; iiinis il fui .suivi d'uti pas il'»i'rtii.'.s. i]ut 
cul liou sur lu gnimlc place du marclié, l'ouvi-rtie 
vil chanii) dits. Aux i-xlrémilés île la place, nu 
avait établi dt>ux portes ftirliliceN: et sur un des 
entés. UH " luiiult lieau pin lunt duré e\cejité les 
feuilles ». Auprès de cet ailiro, sur uu perron se 
tenait un géant captif retenu par un uiiii) avec 
un héraut revAlu pour la circonstaiici- du iioui 
d'Arbre il'ur. La fuble était tri-s simple : un clio- 
valier, l'orfranisiiteur du pus d'armes {c'était le 
liAtard de noiit^ii^uei s'oppose aii\ tentatives 
faites pard'autres elievaliers pour délivrer Arbrc- 



d'Oret ses ciimpasiioiis. Luu des tenants, M. de 
Havestain. se présenta à l'uiio des porles. 
accompagné d'un nombeux cortège; on la lui 
ouvrit, et aliu's l'un de ses cumpagnona monté 
sur une petite mule « à manière d'homme de 
conseil <> lit eonnaitrc aux dames le désir de sun 
maître de prenilre jtart à la Joule. M. de Raves- 
tain fut aussitôt accepté ; il alla se revêtir de ses 
armes. Sitôt <[u'il fut de retour, on Rt avancer par 
l'autre poi'te <c un grand [lavllbni jaune (oui semé 
d'arbres d'oi' de bordure » ; le chevalier do l'Arbre 
d'or eu sortit, tiuit armé pour le combat. Les 
deux chevaliers coururent l'un contre l'autre pen- 
dant une demi-heure, et le chevalier de l'AHire, 
ayant rompu plus de lances que son partenaire, 
« ^agua la ver^e d'or, ainsi qu'il était convenu 
es articb-s ilu pas. " 




Vm villa ma XIV* altala, 




OeDB de mèUar (inai.'nii!ii au XIV- alèda. 

fil un dr- iB Uihtinlbi^DB DBtioiiil-i r<-nrcrui(tit 
lui'tion 'lA In l'ultHqse d'Anslols. |.ar 
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glaura al slgnllleura 

ds Donii (I.ocronl. Bannlfcrfl da cor- Bannière doa clouUen Bannière d«a cou- 

donnlers de lioiiai ,)c IMiis rUL-ruin. Treun do Tuu.tiU- 
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Costumes de bourgeois anglais, flamands et français. 






Bourgeon an- 
elalB'l"l.i[i<i<lii\i\' 


'" 


.■|"".*..Ï-.".'Ï™ 


..■l,,.!tU'l,'.l,M.r.'...lU 


;:;l:',.:l:;ir,."';: 

Khs.'4.'Kil.|.''>.S ■ 


E 


•rtK- Twfr vt W»> 



]Miis^<'<rnrliIlwip hVtl 



ViLLKS ET CAMPAfJNES AU XIV ET AU XV' SIÈCLR 




L«* moglitrata mnololpaui 

xnr ■uoi* a») «un i r 

Oiiu HIldelRBI i tb^qip al ona 
trprét t II - ■ ■ - - ■ 



La population 

ir-'KU ils l)ani|ini.ir- XV' Bl6ola. •■'■]iri''ii 
l.niirn»oiiJ"l'ari.. fraiicsi' "• ^H" Jf I 
lu .II- ItiKi i.Arrhiï.'s h-ii(«iil m, |.i-rii.nnB|;i 




Boui^eois et paysans au XIV' et au XV siècle. 
— La cniKliliuii (les ruturii-rs i-ii Fraiici' i-l l'ti 
AngIctiMTO a subi au \iv" et au xn'' siiM^f de 
nombroiist'^ vit'iNsUuilcs. Les liourgctiis di's villi's 
sViii'it'liiKscritparlorommt'1'Oi'otriiulu.strio; mais 
les jïuorros civiles ou otrarigt'rt.'s les cxiiosi'iil 
ù lie terribles revers île furluiie. Le xi\-' sièile 
débute pour les paysans jiar unn périoiie île 
remarquable prus[iérilé; miiis. lit'-s le milieu île ee 
sii-ele, les riivajres de la peste ou feux îles fjens 
lie guerre uuièneut la ilé-snlatinii liaiis les caui- 
pag:utis; et c'est Seulement à la lin ilii W^ sièele 
i|H<' la réorganisation ilu pouvoir royal eu France 
et ("Il Angleterre mil un terme aux inrruyables 
«ouiïrances «les vilains pen<lanl eetle périoile. 



Les villes. — L'aspect îles villes se miidifie 
Iéf;èreiueiil au xiv" et au .w" siècle. l*rt'si|ue 
toutes se sont eiitiiuréos île murailles; les 
uiaisons que dans les contrée;; du Nord on cons- 
truit dès lors de prûférenee en pans de j^iis 
deviennent plus élevées qu'aux siècles précédoiilâ; 
leurs Itiils ])!ir endroits se toucbeul presque. Le 
.«ei'viie lie la voirie paraît moins bien l'ait qu'aux 
siècles précédents; dans les cités llaïuandes. les 
écln-vins oui }:raiiirj)eine à obtenir l'eidi'vemenl 
des iiumoinliceset à empécber l'invasion des rues 
par les porcs, qui en font leur lieu de pacage. 

La population des villes. — La population 
des grarnles viUes coni|uend d'aliord une popu- 
lace de vagahoniis, de mendiants et de voleurs. 
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Les villes au XIV et au XV' siècle. 




Au-(1pssur (le c«s misi' 
rabics so place la classi 
(U>s ai'lIsuDs, cliaii{;ours 
oifèvros, drapiers, ptt 
tiers, niciTii'rs, épiciers, 
(|iii honieiil alors Inur 
Iralic fi la vciileUu Rucrtt 
et (Ifs i^iiices pni|ironieiil 
dites, fabricants de meu- 
bles ou liuebiiTs, piiis- 
Roiiiiiers, buIlcllt■l's.tisse- 
r;lllds.fri|>(■llrs.taIlIleu^s, 
rnrii>iiiiiii'rs, dont l'in- 
diislrie consiste dans la 
fabrinilinii d'objets eu 
ruir de lionluiie, taver- 
niers en iiunibre exlrê- 
nieineiil coiisidéruhle. 
l m- autre. las».' . -si for- 
mel) pur li'K foiinliiiii- 
iiaires royaux ou uiuiii- 
ri|iaiix, " scribes ili' tout 
ordre, procureurs, cour- 
tiers, mesureurs, por- 
li'urs jurés, serments, 
etc. >' Krdin raristncratie 
biHirpcoiseesl coii<^tjtuée 
|>;ir l■-^ rii'lics luarcliauils, 



m niojcn igt (iJ'ii[in>ii uns iiholugra|>hîo). 




les magistrats et les 
fouclinniiaires royaux. 

Les riches bourgeois. 
— Le travail enrichit et 
vU-vc les bourf^eois. Les 
conditions matérielles et 
'organisation de l'indus- 
trie et du commerce ne si> 
modiUent pas beaucoup 
au XIV' et au xv' siècle; 
mais, malgré les guerres, 
l'une el l'autre se soiil 
dtWeloppées. La passion 
effrénée du luxe qui 
s'empare de (ouïes [a 
classes dès la promiî-re 
moitié du xiv' sii'cle, 
augmente le trafic des 
bourgeois qui acquiè- 
rent d'énormes fortunes. 
L'un des plus riches 
bourgeois parisien.s de 
la fin du xiV sliVie. 
(luillaume Sanguin, ano- 
bli par Charles VI. pos- 
sède plus d'une douzaine 
de domuincs dans les 
environs de Caris ; il 
jouit encore de mim- 
breuses rentes sur des 
maisons de la ville; il a 
dans ses coIVres quantités 
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Les viUes au XIV* et au XV* siècle. 




(ri>s)>i>ci>.s moimay<Vs 

iloril il |>n>l<> lie gi-uftsc.t 

.srmimesaiidiiCfli'lbiur- 

gogiio. (^l'sfliaiigi'iirset 

c(>.s (Irapicr-s ttoiil assez 

riclu's jniur rivaliser ilc 

luxe avec les iiohles. 

Ils 8'Iial»illuiit magnifi- 

quonient ; » un varict 

couturier el lu fi'iume 

d'un liuniiiie <le bas 

élal. s'éerie avec imli- 

g:iiatii>ii Alain riiarltei-, 

osent ptu-lei- l'iialiit 

dout uu vaillant elieva- 

lier et nue nolile dame 

suulaieni l'-lre e» cour 

(le prince tenus très bien partes. » Ils liabiteul 

de soniplneu-ses demeures; Guilleberl de Met/ 

nous a dcinrié de curieuses descriptions des spleii- 

(lides bôtels (|ue possédiiient h Paris Jacipn>s 

Dutbé. Cuillaume Saiifînin. Mile liaillet. <]ui 

avait en outre Iiors de I»«ris huis u si firands 

liôtels... (|ue un (irand prince s'y lofieait bien ». 

Aux fêles de famille, ils étalent sur d"éléj;aiils 

dressoirs vaisselle d'argent el vaisselle d'or. 

Leurs femmes vont par les rues en cliars .. cou- 
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Porta do Layar-Mamey. <l 



verts (le draps de camu- 
cas » et attel(>s de 
ijuatro chevaux. Ils 
parviennent aux plus 
liautcs situations. Au 
xiv' si^cle, deux des 
cbancclicrs de France 
sous Cbarles V, (îuil- 
taume (le Uormans 
et Pierre d'Orgemont, 
sont d'origine bimr- 
freoise ; au xv' sif-cle, 
IticliarddeHellayotrès 
riche drapier >• devient 
l'un des présidents de 

tes et Maîtres des re- 
(juôles. Os liants personnages s'honorent par 
le gnat ([u'ils portent aux arts et aux lettres; 
l'église Saint-Jaci|ues-la-lïoucherie. le charnier 
des Innocents furent construits aux frais des 
babitanfs de eettc paroisse. « la paroisse lumr- 
geiiise par excellenre. » 

Les villes flamandes. — C'est en l'Iandre que 
la ricbessi^ et la jinissance des bouigiîois attei- 
gnirent leur apogée. Ou y comptait plus de (pia- 
rante cités avant en movi-miu *iiHii)i> habilauls, 
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Les métiers au XIV" et au XV* siècle. 




rt (|iit>li]iii>»-uiip.>(, comnio (iaiid 
rllti-iigfs,<-iiiviifi'riitai<>iilqiialr(> 
ou riiK] fois autant. A la iliiré- 
ii'ricc des aiitn>s villes dont 

iiiinivnts les [dus rcmar- îTiraiïiiH"" 
<|iialdt>s ('taioiit li's i-dilict-s rcli- 
t;»'iis t)ii iiiililairt-s. ici los iiioiniiiiciits ci 
l'fti'naii'iil siirtiiiil l'atlcntiori. Au-tloNÇiiis di-s nies 
.soijîiirus.'iiii'hl [lavr-cs, so drcssaii'iil les 



1 |.li 



.s'rlalairiit 



liauls lirlTi'oi?) ; sur les liir 

di- vasti-s liaUt's: l.-s riidii's boiiigt-ois haliilaiciiL 
.. df vt'iilald.-s liùti'ls... i|ui n'.ss..iidila!.'iit ù 
dt-s rlii^li-aiix forts, ciiloiin'-.t d>> l'osst'ïs i-t d<> 
iniiniilli's ... La vif si- roiici-rdrail stir h-s [ilaci-s 
voi-iiii.'s drs KiMii.tcs t'-ylisi-s cl des cilifircs roiii- 



iiiduslnes di> tout gtMin>; là t 
tenaient les niareiu^s cl les foiro;;. 
Alix environs s'élevaient {îcné- 
'til la houclierie, la lialle 
;i)i pain, le local des clian^enrs. la maison 
di's inarrliands élraiifrei-s ; [itiis venaient les 
caves, les voûtes suu.s lesqnelli's s'entassaient 
ics {noduits divers, j. (Vaiiderkindere), Les 
tisserands. i|ni eonstilnaienl la majorité des 
ouvriers, vivaient dans les Taubour^. Iialii- 
lant de ]>auvres demeures , semblables à 
eelle on le comte de b'Iaridre poursuivi par le» 
I inniois . se réfuiria . •. pauvre maisoniieltp 
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Les Flandres au XIV* et au XV' siècle. 




ciiluniét' , iLiissi 
iKiin'quclafiinitio 
do lourho, cimi- 
post'e iriiiic seule 
(.'hiimbro et iluii 
petit triciiitT , au- 
quel un moutait 
par une iVlu'Ilo 
<le s<-i>t viiiio- 
loiis >'. 

L'industrie etle 
commerce. — Ku 
Flandreiiu menait 
jdveusi! vio ; Eus- 
tac lu- Ui-sflianips. 
sY>l(ii^liatlt (le 
ItniK'tles, dit un 
reoun naissant a- 
dii'u à ce pays do 
" toute liesse », 
do .1 tout d<3lice » 
iiù l'on trouve 
'• belles cliam- 
hres.vinsduUhin. 
muusiits •!, ■< plu- 
viers, chapons, fui 
courtoises ^cns ". 
produire la cicllo^ 
draps; dans la vill< 




d'Yru- 



t< compapiie <lnucfi ot drc Toutiiuiipie, 

ontrihuail en eiïot à y •< maisons, à la fois 

Tiand, l'industrie des des Kspatciiols. Italie 

celle des tuiles ; à l-'rançais. 



Liéffe , l'oxlrac- 
tiotide la huuille; 
à Dînant, la fabri- 
cation des i 
de cuivre; dans le 
llatnaulot le long 
de lu vallée de la 
Meuse, l'exploi- 
latioii des car- 
rières de marbre 
ot dos pierres de 
construction; sur 
tes voles, la pècbc 
du bareng: à Bru- 
ges, le cnnimerce 
le plus actif de 
l'Europe occidou- 
lalv ; cent vingt 
familles do mar- 
cliands banséati- 
<]Uos y avaient 
leur séjour; on 
V trouvait encore 
les agoncos com- 
merciales de l'or- 
bnn<|ueR dos Lombards, les 
InMolleries ol entrepôts » 
ns, Portugais, Anglais et 
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Prospérité des Flandres. 

qui'llo plaiilureuse exis- 
tence! Il faut entendre le 
ténioignagv des conlempo- ^^ 
rains. Les boiirgeuise» dr> /- 

(innd. de LUIr, de Dru};es 
Honl " les femmes du mondi 
le mieux habilitées i 
a pas de drap trop tîii piiur In 
ft-miin- d'un liour^etii^. <• — 
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Commerce et Industrie au XIV et au XV* siècle. 




Un« mine d'argent aa XV altole; 






Il Viuiides bouillies, rôties, pAlés, 
tarti'S, lîaiis, malvoisie, biùre, 
vin, ^iiigombre, épices fini'S, on 
ni' .sun^c qu'il la mangcaillo, an 
n'vri a jamais assoz. » — » Kn ci; 
pays, il meurt plus de gcus de 
trop manger et boire que par les 
maux (le la faim. » — « Que fail-ou 
le (limancbc? dît un autre; on va 
à lu taverne, on boit tant qu'on .i-^ffM^uZa' 
en perd la mémoire ; on passe "'■' "'*'^^''' ■'''' ^''' 
le temps à jouer. Les femmes 
courent ù la dan<(e, elles vident ensemble 
quelques pintes et finissent pur se <piereller... 
et au bout de la journée, elles ont dépensé tout 
le gaiu de la semaine ". Mais au milieu de «-es 
grosses Joies, les choses de l'esprit sont néfîli- 
gées; un liistorien de cette conirée a jusle- 
mcnt remarqué que ces [pays llaniaiids " qui 
formaient en Kurope comme un oasis de richesse, 
n'avaient pu cependant installer clie/. eux une 
de ces grandes universités qui faisaient la gloire 
de la France, de l'Italie cl de l'Angleterre... ». 
lIAtons-nous d'ajouter que ces contrées devaient 
donner à l'Kurope au siècle suivant, de déli- 
cats artistes comme hs Van Kvck . (Juenliii 
Malsys uu .Memlirig, et, au xvi' bièrie. h- plus 
Albik iitiToaiiti'ii, — n. 




lin des penseurs de la Kenuissaiice, Krasme. 
Les campagnes françaises au début du 
XIV' siècle. — La vie n'avait pas été moins heu- 
reuse pour les paysans franrais au début du 
\i\' sii'cle. Nos campagnes connurent alors une 
remarquable période de prospérité. Les vilains, 
alTranehis pour la plupart, uni des fermes bien 
munies de bétail; les salaires sont élevés. Si 
leurs maisons ne sont enrore que des cabanes 
aux murs <c de terre, d'urgile, de torchis >i, cou- 
vertes eu chaume, éclairées seulement par la 
porte, en revanche, l'on rencontre dans les 
inventaires que nos archives eimservent du 
iiiiihilier de quelques riches [laysans la mention 
de lianaps, de gobelets, de cuillers d'argent. Ils 
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Les paysans au XIV* et au XV siècle. 

\ 




VILLES ET CAMPAGNES AU XIV' ET AU XV' SIÈCLE 



Travaux des champs au XIV« et au XV* siècle. 
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Uns touTls an xy* iltal», •! 



porliMit 1h clicmisf! ; ils nul 
des surcoLs fouriTs; ils imi- 
Iciit les modes ilo la ville. 
Dans rulimoiitalidii, lo puiti 
btaiir fleure à oùlû ilu la 
boHillio et »lu [laiii de scigic, ta viande do Ixi'uf 
el (U' iDoiilui), la volaille, à côté de la viande de 
poiT. Plus d'une de ikis coniréos préscnlail l'as- 
jierl de la riclio Nurniaiidic, où, selon Fruissarl, 
les Anglais timiv^reiil en lliUfi le paya >■ gras el 
plantureux de loules riioses, les granges pleines 
de lilé, les maisons de toutes )-teliesse!> ». 

Misères des campagnes au XIV" et au 
XV' siècle. — A partir de l'ouverture de la lutt>î 
entre la France et l'AnKletorn", la vie devint 
terrible pour le.s paysans; ih eurent il .soufTrîr 
d'aburd la peste nuire, puis les ravages de.s 




gens de guerre, Pour fuir lo pillage, le meurtre, 
l'incendie, les paysans se réfugient dans les 
église.s qu'ils fortilîout, ou t< vont passer la nuit 
loin de leurs cliaumièrcs avec leurs familles et 
leurs Irouiieaux dans les îles du lleuve ou dans 
les bateaux amarrés au milieu de sou cours ». Les 
travaux des champs soni abandonnés; la famine 
s'ajoute aux autres misères. Kn 14:*ô. les vivres 
dans la Brie étaient « à si grande cbJ-relé <iue le 
menu peuple y mourait de faim et se partaient 
lors par famine d'icolui pavH et allaient & l'aveu- 
tiire ". i^es maux frappèrent à leur tour les 
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Travaux des champs au XIV« et au XV* siècle. 




Iiavsnn> aii^iini-;, inrs ilis iii-iiiin-i-liniis de hi lin du |mii"'iii(' iIi> Lai);;l:iiiil. n'eut pins iiî -i laril ^al^, 

iliixiV siiTlt'.niili'slnmlil.'.iihisiiTli'siiivniil: ils ni viiiiiili- <'uilf h i-uiijiit ou Iraui'lios -. Orli'S 

rniiiiiin-iil li-s vic.li-iiri-s ,1- i-.'s liiioilrs <l<- L-.-ntil>- [>i>iii' fin t raulri- rniilivc, il n'y i-ul |iiiiul un»- 

liiitiiiDi's lmriiii> i|iii. un t<'ni|is lEi- llirlianl II, rxnlinnilé iilisnluo ilo soutTranci'S : mais ocju-n- 

.. .■li.-viiu.h.'iitfiii.lnsi.-nis|.;iili.s.lAii|;l.|.Tiv... .Iii[il .c in' lui ,|n'ii l:i lin .lu xv si.Vli- <|ui> I.-s 

nii'niliis^anl rt Inant 1rs unis |ii.ur li-iu- ti-iiinics (■iini|iJi};ncs ti-lnaivi-n'iil nu |n'U de calnii- et il.- 

ft liiriis avuir: " |iln> <l un. l'uninif le lulxinrcnr l'rnsjirrltô. 
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é|^p^ CHAPITRE IV ^^A 

^WlX Les armées pendant la Guerre ^^^^gj^^H 



•iIdM du XIV- liècla. 



L'art militaire au XIV' et au XV* siècle. — L'urt de la gunne, loi qu'il a étv pratiqué avant rinvoHtion 
do l'artillprie, alleïnt son apogée au xn-* et au xv' siècle. Les traiisfnrma lions de l'armure achèvent 

de mettre Thomine d'armes Ji l'abri des 

coups de son adversaire ; lescoiislructiims 

militaires dépassent on Knlidité et en 

iii^éiiiosîlô (ont eo qui avait ét(^ fait jus- 
qu'alors on co genre; an lien dos potilos 

tron|)09 féodales, les princes niellent sur 

pied des armées considérables. Mais alors 

aussi apparaît l'arme, dont l'usago doit 

y; ' Vlî^E^ Aans la suite transformer totalement l'art 

m ^JÀ k^t^^*^ militaire, c'est-à-dire, le canon. 

^ ^g'f^^ri* f -ir /il Le costume militaire. — Le costume 

militaire se miidifia eompIMemonl au 

XIV' sif-clo. Les hommes d'armes rom[da- 

cèront l'armure on tresse de matiles par 

une urmiu-e faite de plaques métalliques 

ou plaies recouvrant toutes les parties du 

corps. Ils n y arnveionl pas du premier 
coup. Dt'-s le n'-gne de Philippe le Bel, les f^ens do (îiierre avaient commencé à cr)uvrir lo devant des 
jambes et dos cuisses do longues jdaqnes d'acier attaoliéos ft l'aide de courroies. Sons Philippe VL 
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Le costume militaire au XIV« siècle. 




I lunt raproduih 



H avpc douUlt's |>luqui<s nioiiU-cs sur clinriiifri-s ou 
80ulpiiii'iil binicK'cs au niuvi'ii ilt* courrok'S, on fil 
des biiilcs où lu tutalité des incnibn^s se trouva 
oiifi>ni)i'>i>. Ou réunit cos boUos iiux guiiouilli-rcs 
(•1 aux ri>u<lii-n'K par îles lûmes articulées; ou y 
ajoutu lits ^anls et des souliers dti fer fabriciués 
d'aiin^'s le nu'-nie systi>iiie. GrAce à celle curapaco, 
le eondialtuiil put se déburrusser d'une partie des 
pii\'es diiiit il s'enveloppait uuparuvunt. Do sou 
maillot elievaleresijue, il ue conserve qu'un court 
liauber^^ciin sans iiuineliei) ou ù <len'ii-nianclies, 
et le pati de lit coiffe. » (J. Quicberat). Au 
XV' siècle, la niiriKso fut renii.sf on usante, et 
les uiiidiliealions a]ip(u-tées à lu eoillure ucUevè- 
renl d'eiifemier le cumbullaut <laus uue carapuce 
tiié(ailii|ue. I^e lieuunie avait été leuiplacé par le 
tttissiiift. easqno pointu muni d'une visière mobile 
percée de trous; au xV siècle, ou relia lo bassinet 
ù la cuirasse par uue plaque uiéliillif|ne <|ni pré- 
serva In ^'iir-re et le nn-riton. Un iimlouuea le 
casque sur lit nuque, liés lors, l'usante du lioiidier 
ou de l'éi'u devint inutile. L*arnMiri-. dans sou 
ensemide, prit le nom de luintui'i ; «m l'appelai) 
>• /iririifiis filimr. lorsqu'elle était de fer ou d'aeîer 
|»o!i. r.'éliiil la façon ]iréférée pour la ;:uerre ■■. 
Coiuuie il e>>t nalurel eu ce sièrb- ou la pa><iiou 



du luxe fut .si développée cbez les {<;rarKU, les 
armures d'abord simples, furent ensuite 1res déco- 
rées. Les ducs de Itourgogne portèrent des har- 
nais où l'armurier avait enrbissé des perb-s, dos 
rubis et des diamauls. » Los seigneurs de leur 
cour revêtaient pour le combat de splendides 
armures aux pièces cannelées et clouées ou 
bordées d'ur; feslonnées, fleurounéos sur leurs 
contours, >• ou décorées d'ornemonis d'orfèvrerie. 
Les cbcvanx furent également bardés de fer. Los 
armes offensives restèrent à peu près les mêmes 
qu'aux siiïcles précédeuls ; les lances devinrenl 
[lins longues et plus lourdes. L'équipement dos 
faulassins élait ualurellement plus léger. Ils \w 
portaient qu'uue sorte de pourpoint; s'il était en 
cuir, tiu rembourré d'éloupe, on l'appelait ffam- 
hisiiii : s'il était recouvert de plaquettes de niélal, 
on le nomniail firif/iiiit/inr. Ils avaient sur lu IHe 
le chapeau de fer ou le bassîuel à visîére, relié au 
jiourpoint par une jiièce eu tissu de mailles qu'où 
appelle le riiiiinil. Li'urs armes offensives étaient 
la dague, la hache, la pîque avec toutes ses 
variétés, la unisse d'armes, l'arc, l'arbalète, et à 
partir du début du xv' siècle. le canon à main. 
prototype (lu fusil. [teanci)U[i d'entre eux s'abritent 
derrière un lougboiiclier reelangulaire, le /««■«/•■(. 



LA guehre: de cent ans 




Arbalétrier du XV' de Roi en ooatumi 

Dla : ri-K"" <l" Tharlfi Vit. Il taira du XV- alkcli 

L'st atmi •lo . [-a'-l-,/,!- c[iia h-jinH rlv l.nuii XI. tl <• 



Chevalier de la tin 
du XV- al*ola : riRiie d- 
njijirU-* Vtll. Il nnrla la 
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LES ARHËES PENDANT LA GUERRE DE CENT ANS 
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Pteddablahe 
■mt tarvaat t tendre forlemei 
l'(rUl«lo. 



Lesplacesfortes 
au XIV' et au XV' 

Blècle- — L'urchltcclure mi- 
litaire (lu moyen dgc atUtig-nit 
80D apogée au xiv" et uu 
XV' siècle. IVu de places 
fortes égalèrent eu puissaiicu 
les solides cliAteauxconslruits 
sur l'ordre d'Edouard l"dana 
le pays de Galles. Les archi- 
tectes fraiii;ais surent enve- 
lopper los villes de vastes 
enceintes dont on peut encore 
admirer de beaux spécinu-ns 
à Avignon. Sous Oi» 
et (>liartes VI, ils cunstrui- orand* ari»- 
sireutu Viucennes, a Fans, du iv «ètio. 
à Pierrefonds, d'importantes 
places de guerre. Au début du comor**» au ui«<« Jwuii» 
XV* siècle, la Bretagne se 
couvrit de puissantes forteresses. De cette (époque 
datent aussi, dans le Midi, quelques cliAteaux, 
conmio celui du roi Kené à Tarascoii, où l'iii- 
lluence italienne ramena l'usaiçe des tours carrées 
abandoiiuées uu xiii* siècle. La principale inno- 
vation dans la coustruclion de ers édiUces fut 
rin.ttallatiun au sommet des murailles «le hourih 
en pirrrf au tien des lionrds de bois qu'on édi- 
liuil auparavant nue fois les bostilités nuvertrs. 
Les arrliilectes n'[iorlên'nt ù rextrêniité des 
corbeaux qui supportaient le plancher des liounis. 



Pl«d de UolM du Kv siècle, iattraawal 
irvtDt i Madra foitonant 1» corda da 



le parapet crénelé qui ter- 
minait la muraille ; entre 
les corbeaux, ils laissèrent 
des trous carrés appelés 
mâchicoulis par lesquels les 
assiégés précipitaient sur 
les assaillants des projec- 
tiles de toutes sortes. Sou- 
vent ils couvrirent le che- 
min de ronde d'une toiture, 
qui posait d'une part sur le 
parapet crénelé et d'autre 
part sur un mur plus léger 
prolongeant la muraille. La 
construction de ces redou- 
tables forteresses prit fiu au 
milieu du w* siècle ; une 
ordonnance royale en inter- 
ii l'ir». dit l'édification ; puis l'usage 

de plus en plus général de 
l'artillerie les rendit inutiles. La défense cessa 
d'(>tre supérieure i\ l'attaque. 

L'artillerie. — C'est au début du xiv' siècle que 
les bouches t feu commencèrent à âtre em- 
ployées en Kurope. La première mentiondc boulets 
de fer et de canons de métal apparaît dans un acte 
de Florenre daté de 1325; en France, ils figurent 
pour la première fois parmi les engins de guerre 
liirs de la tentative dt- débarquement en Angleterre 
faite en i:i:{K. LesAnglalslescmployèrenl les pre- 
miers en rase cauipagno à Crécy en 1346. Fuis 



LES ARHIÎBS PENDANT LA CrKRRE DE CENT ANS 



Les places fortes au XIV* et au XV' siècle. 




Tusago s'en généralisa, et lirs gratnlcs unnécs de 
la llti du xv' siècle eurent un malériel (l'arlillrric 
consitlérahle. Les premiers canons ne fuiviil rjue 
des tubes composés de douves de fer serrées par 
des anneaux ; ii l'une des extrémités do res tubes, 
ou adaptait une bulte ou cbambn- ù poudre, qui 
contenait la charge. (j>s petites pièces, (jui 
n'avaient guère il l'ongino qu'un mètre de long, 
étaient disposées sur des affi^its fixes. Les projecti- 
les furent d'abord dos carreaux analogues ,'i ceux 
<]uelançaienUesarbalMes;puisdesl)allosdo plomb 
dites /j/o/«»i(W, Au début du xv' sièele, les ingé- 
iiieursconstruisiroiit de lourdes pièces (|ui, par leur 



forme, rappelloiil les obnsiers modernes; ce furent 
les botti/iiirdf.t. dont iesprojerlilesélutent d'énor- 
mes boulelsde pierre. « Sous Louis XI, l'artillerie 
devint à la fois plus puissante ot mobile. » Les 
progrès de la métallurgie permirent « de couler 
des bouches à fou en bronze dont la fonte était 
parfaitement homogène » et de fabriquer régu- 
lièrement des boulets en fonte de fer. 

Les armées au XV" siècle. — Les réformes 
militaires d'Edouard IIL de Charles V et de 
Charles Vil modifièrent l'aspect des armées. 
Klles devinrent plus considérables qu'aux siècles 
préeédenls; les troupes soldées furent en plus 
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Les débuts de l'arUUerie au XIV et au XV siècle. 




grniicl iiomtirp; il faillit iiilrodiiirc dans li-iir 
rdinpitsilioii des rlivisiiuis plus n^^çulif'ii's cl plus 
sciisilili'8 aux jru\ qui- duiis ]i>s lianilcs fi'fndali-s 
iiii l'Iiaipiit Hi'igiit'ur ^Tuupail coiifiisômt'iit sen 
vassaux aulnur di- sa bauiiii'n'. Apri's li's n'Cnrnies 
dt* r,liarl<-s VII, les dilTén'iils (■<ir])s oui un uiii- 
foi-UK- ; du iiinius Moiistndi-t. dOcrivaiiL l'aniuV <!•> 
c«> priticr à smi i-uIrviMlinis Hnui'ii on il-lt^ dépi-iiit 



los Iroh couls lances tlo la gardo du roi <• ayant 
surh'urs salados chacun une cornette de lafTet» 
vornu'il à un soleil d'or ». De mime les archers 
et crancipiiniors du roi portent tous le mi^mc 
hoquolon sans niaiiclies, de vermeil, de blanc et 
d<> viTl. L'armée des dues de Bourgogine est parta- 
fit-A- eu escadi-es ou escadrons en avant desquels 
clu!vaucli<>iit <k-s guidons. Ces armées étaient 
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Scènes de la vie militaire au XIV* et au XV" siècle. 
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la vie militaire au XIV* et au XV siècle. 




ciiiltniTussî-i's (l'iiiu- iioni- 
Itri'iisi' t'scorli' iir-rt-ssuirt- ■:'■/ 
au triiii.i|i<irl lU-s truies .'>-^: 
rt .les .•uiiui.s. I,rs l.-iil.>s i/-.'*; 
l'-liiii'iil ma^'iiili<|ui^s ; le?) 
riiiniuliii'i-s 'lu w' sitrlf 

IliillK l-ll fiilll l'iiliri;iilr<> di- Anglgli 

nirii-ii\ s[i<'Tiiiii'iis; .-Iles 'y„Ùui,'>!-'»' 




puriiissetit ftirt ^rant)**!). 
faiUrs d'clofîos prôriousos 
ft soni[)tu(.>useinont déct>- 
rii'n. ]l falltiil » puur triins- 
|iort4'r lo8 tvnti>s ol les 
Iiavilluiiii «les ducs de 
r ltiiiit{r(if:iit>,|)lus()i> quatre 
■' ci'iils cliariols puissani- 



LES ARMÉES PENDANT LA GUERRE DE CENT ANS 



Scènes de la vie militaire au XV* siècle. 




Xf •liN'Ii'. Sl»g« d'un cUtaai 

IV ««cle. Klkt rr [•».■» Bl-nt. «ïi-c l'<(qiiînpin'>Dt «l lJrcii>l.-.lu'm il 
■qna d UBo bnXillv d-v*nl Um^l ,u.r Jvn lroii|«> ilii d.n- .fc l.jiii.-«.lro 



la llihlI'itiM'-iiiiit nilinii.nlp .'Chmiiirini-< >li> Prniiiiiiirt) iN)iapOKi>( 
I.' |.iIU>l:^ -W la till> il'Al.i.t •'u I3'i. I» '.>p|:<' <■» '■ vill» 
i,T. ■■Il r.::, l.-«)v-'le l'utïi I.utvl'<i»n>iiiit>)>-D I3T7.«1 
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Les héros de la guerre de Cent i 
Jeanne d'Arc (1413-1431). 







LES ARMEES PENDANT LA GUERRE DE CENT ANS 



Les héros de la guerre de Centlans. 




ment allelos », et c. pour lu fait «le l'ar- 
tiltvric Koiilunifiit , plus du dt'ux mille 
chariots, des iin'illourd cl (!*■;!( plus puis- 
sants i)uc> l'on peut Iniuvcr un l-'lantlrc 
i>t un Uralmiit ». 
Les héroa de la guerre de Cent ans : 

Aum iiiiTimiiiiK. — U. 



Jeanne d'Arc. — Il non:* t>»<l posxilil» d*' 
iiiius représenter assez fidèlement quel- 
(|iies-nns dos liéms de la puerre do (^nt 
ans, diiiil li's statues rniiéniire'^ ont élé 
eonservées; ntius pussédnnK ainsi l'effi 
^ie de Du Tiuesclin. relie do son eouipa- 
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Les héros de la guerre de Cent ans. - 'J^A 




f^mni. I lliviiT di^ (llissuii ; 

■mus uvoris l<>s pnrlruils <lu 

prince Nuir et do quelque» 

gnuxls cii{iitiiiii('S anglais. 

Mulli<>uri>uH<-n]ciil, il uVn est 

point (li> rniMiiu piiur lu plus 

gran<li> fifjuri' <lu xv' sii-clf. 

« Aucun [i(>rtraititullii'iili<iui: 

(lo Jeuiinu «l'Arc ilcsKint'*, 

peint ou sculpté, n'i-sl par- 

vi-riu Jusqu'il nous » (S. 

Liicr) ; et il faut recourir 

.aux ri'cils des liislorieus 

pour couMuilnr Heu traitx. 

Tous s'accunleiit h lu re])ré- i>iiion,ik i;i.t.iiiiii.i.-.if 

soiiter « gruiulv et niuiilt 

bellu », " hiwiiconipassée «le UH>uil)n-s el UuU- • 

t't ivpemiant « d'une reiiiarquahle éléiritiicc ■■ 

i>lle avait les rlieveux noirs et le lt:iiil un pei 

hftIO. 

IJuamI elle parut devaiil Uoliert de Itaudii 



a-t-il [lax un ^i 
il<> eo<|iieUcrii' 
fut si vuillanli- 



tiiit ' 
costume d'une 
élnlfe inu^e ; l'équipenieiit 
(]ne lui olfrirent les lialu- 
laiils de Vaueouieur était de 
leur noire ; puûs quand 
elle eut |>rit place à la lèle 
'année de Cliarles VII, 
revMlt r habillement 
complet «les gens de fîuerre. 
Il semlile qu'elle upporluil 
qui-l<iue reelierelie à sa 
mise, car lursqu'elle fut 
tuile prisotiuifre •• d'érai- 
iH'iils personriaires osèrent 
dire qu'elle n'avait que ce 
, pane qu'elle était <levonue 
en lialiits » J. (JuicluTuI:. N'y 
md cliarno' à retrouver ce trait 
fémitiirie cli.-/ celle dont lu vîe 
t la fin si trajitquc ? 




FrMArto in. 



L'Allemagne au XIV' et au XV' siècle. — 

L" h i s lui IV dv rAlli'ina^iii- au xiv" cl au 
ffn' tii) ciirioux s|H'c[aclc, Les 

pmiH-n'iirs soiil impuissants à niaiiiU-iiir 

l'ordre; parmi l<-s princes, cliacuii travailla 

pour soi; les caiiipagnos sont constamment 

ravagccs par la gui-rre. Néanmoins l'in- 

(lusti'iu et le comnierce se développent 
«"X ï'II'nNr' *"' v'™.""".'™^^^^^ "'"'"* ''''' villi's; les canipajiçnes malfiré les 

KiruijiK Ut.Ii, dit i,"jje (i.umi), maux (ju'ulIt^M Ont à sonlTrii', parlicipeiit à ce, 

mouvement, et nne remarquable prospérité, 

attcslôp par l<nis Ivs étrangers «pil visitèrent l'AIlcmapie au \v'' siècle, se répand dans toute la contrée. 

Les empereurs. — Mal^^ré la faildo^so du p{mvoir dont ils étaient investis et quelquefois malgré 

leur pauvreté, les princes des dillérenles familles qui nrnipèrent le trône impérial au xi\'* cl au 

W siècle, voulurent maintenir le presti;;e des cérémonies oflicielles, comme pour dissimuler à leurs 



Urch, Ile r.ejJc (Lund). 
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Pl«d ds blolia du d«bDl du > 
manl «rvant à tendre forlen 
■'■rbtiits. 

Les places fortes 
au XIV' et au XV 

siècle. — L'arcliiteclure mi- 
litairi* du moyen âge Hltci^iiit 
son apogée au xiv' cl au 
XV* siècle. Pou de places 
fortfis égalèrent en puissancu 
les solides chiltcuux construits 
sur l'ordre d'Edouard P'dans 
le pays do Tiallcs. Les archl- 
teclus frant;»)» surent enve- 
lopper les villes de vastes 
enceintes dont on peut encore 
admirer de beaux spétîmeiis 
à Avignon. S>us Oui 
et IJliarles VI, ils construi- 
sirent il Vineennes, à Paris, 
à Pierrefonds, d'iniporlanles 
places de guerre. Au débutdu 
XV* siècle, la Bretagne se 
couvrit de puissantes forloresses. De cette époque 
datent aussi, dans le Midi, (pielqucs châteaux, 
comme celui du roi Kené ù Tarascon, où l'in- 
duence italienne ramena l'usage des tours cain-écs 
abandonnées au xni* siècle. La principale inno- 
vation dans la coiistruclion de c<'.<4 édifices fut 
rinslallatioii au sommet des murailles de /wiirifs 
en pifrrr au lieu des lionrds de bois iju'on édi- 
fiait auparnvaiil une foi.s les liostililés ouvertes. 
Lt's nicliilectes n-portèrent à l'extrémité des 
cnrbeaux qui .supportaient le plancher des hourds, 



le parapet crénelé qui ter- 
minait la muraille ; entre 
les corbeaux, ils laissèrent 
des trous carrés appelés 
nTp. mâchicoulis par lesquels les 
assiégés précipitaient sur 
les assaillants des projec- 
tiles de toutes sortes. Sou- 
vent ils couvrirent le che- 
min de ronde d'une toiture, 
qui posait d'une part sur le 
parapet crénelé et d'autre 
part sur un mur plus léger 
prolongeant la muraille. La 
construction de ces rcdou- 
,i.r tables forteresses prit lin au 
'"* milieu du xv* siècle ; une 
ordonnance royale en inter- 
dit l'édificalion ; puis l'usage 
de plus en plus général de 
l'urtitlerie les rendit inutiles. La défense cessa 
d'<Hre supérieure à l'attaque. 

L'artillerie. — C'est au début duxiv' siècle que 
les bouches à feu commencèrent à être em- 
ployéesenKurope. La premièremcntion de boulets 
de fer et «le canons de métal apparaît dans un acte 
de Florence daté de 1325; en France, ils figurent 
pour ta première fois parmi les engins de guerre 
lois de lu (entative de débarquement en Angleterre 
faite en VSi^. Les Anglais les employèrent les pre- 
miers eu rase campagne à Oécy en 1346. Puis 



LES ARMÉES PENDANT LA GUERRE DE CENT ANS 



Les places fortes au XIV et au XV" slëcle. 




TuAngc s'en généralisa, et liia graiitlcs iirniéoa di' 
la fin ilu XV' siècle puroiit uii matériel d'artillerie 
considérable. Les premiers canons ne furenl ()ue 
dos tubes composés de douves de fer serrées par 
des anneaux ; îi l'une des extrémités do ces Inbes, 
on adaptait une licite ou chambre h ])()udre, <[ui 
contenait la charge. (>s potilos [tièces. qui 
n'avaient gu^re k l'origine qu'un mhtri' de long, 
étaient disposées sur des affiUs fixes. Les projeeli- 
Ics furent d'aboni des carreaux analogues à ceux 
que lançaient losarbal^les; puis dos bii Iles de plomb 
dites plumméfs. Au début du xv" si^('le. les ingé- 
nieurs construisirent de lourdes pièeesqui. parleur 



forme, rappellent les obnsierRmo<lernes ; ce furent 
les fmmliiinles, dont les i)riijectiles étaient d'énor- 
mes bouletsde pierre. « Sous Louis XI, l'artillorie 
devint à la fois plus puîssaule cl mobile. » Les 
progriîs de la métallurgie permirent " de couler 
des bourbes h. feu en bronze dont la fonte était 
parfaitement homogt'no » et do fabriquer régu- 
liJsrcmeni des boulets on fonte de fer. 

Les armées au XV" siècle. — Les réformes 
militaires d'Edouard III. de Charles V et de 
r.lrnrles VU modifièrent l'aspect des armées. 
Elles devinrent plus considérables qu'aux siècles 
précédents; les troupes soldées furent en plus 
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Bomtwrde do la fin di 



ni du roi d'Aragoi 



grand nombre; il fallut iiUriHliiiro dans leur 
roni[ii»»ition des diviiiiiins plus rt^f^ulii'Ti's cl plus 
si-iiHililfS aux yeux quu dans les liandos féodales 
oi'i eliaijue seigneur groupait confust^mciil ses 
vassaux autour de sa bannière. Après les réformes 
de liliarles VII, les dilTérenls eorps oui un mii- 
foinii- ; du luoius Moustrelet, détrivaul l'année de 
ce prince à son eritréedausitouen en 1 441), dépeint 



Bombarda <1< la Au du iv ■ièele. ni *me( do roi <i* Sicile 



les trois cents lances do la garde du roi <• ayant 
sur leurs salades cbacun une cornette de tafTrtM 
vermeil à un soleil d'or ". De mémo les archer» 
et cranequinicrs du roi portent tous le m^me 
lioqueton sans mancbes, de vermeil, de blanc et 
de verl . L'armée des ducs de Bourgogne est parta- 
gée en escadres ou escadrons en avant desquels 
clievaucbent des guidons. Ces armées étaient 
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Scènes de la vie militaire au XIV et au XV siècle. 




de. ' - Cavalier du XV- aie- 

da. niaui*Hl la liii<-hi- d'arni^i. 

wi iBanaM.'rit rriiii.;ai. n' iSH J^ 1h Bik1ir.thAi|ii'> Hnliuiiiilu !"">' •"'■!■ 
(ChraoiignM da Kruinsnrt). i-omiiotil nu W mi^i'Iu, Clmrlca V, 
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Scènes de la vie militaire au XIV* et au XV* siècle. 
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Combat naval • 




cnilmrniKsi^'iM <riiii«> nnrii- 
Livusi' fscitrt»' iit'Tossairt' 
iiii lr!iiiN[iur( il<-s li-iit*-s 
1-1 il<>s i-mioirs. Lvs Icnti-s 
«'•taii-til maf:tiitii|iii>s ; li>s 
iiiiiiiiitiiri-> ilii xv" sii'cli- 
lions i>ii fuiil i-iiriii:ÉilM- i)i- 
riii'ii-iix K|it'-('iiiii'ii.s: i-llr-4 






;• 4 Uliloaiid iiir Iva l'InDiaiida |1I37). 


^•;i' 


paraissent fort ^rantlv 
failcs d'éloffos prt^cif'us 




t>l som)>tut>usem(;nl dér 


=-^'-' '. 


réos. Il rallait « pour Irap 


1 •''"' 


porter les tenlos cl 1 


..!"■■' 


|iaviHoii» des ducs i 


liin- •tu [.sai 


\-r Itour^ïo^'iiP, plus de quat 
"'" rciils cliariots pnissat 
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Scelles de la vie militaire au XV* siècle. 




d'Auhfnlon lAimcl |«r k nl,> ilo lEainiuli 

ralUi)uad'i|B<^l)Mlillpd..v*iit liront juir I-k I 
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Les héros de la guerre de Cent ans : 
Jeanne d'Arc (1413-1431). 
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LES ARHIÎES PENDANT LA GUERRE DE CENT ANS 



Les héros de la guerre de Gent|an8. 




ment alU'If's ». et •< pour to fait tlo l'ar- 
lillvriv s(>iilmii{>nt, plus de ileu\ mil 
chariots, di-s mcillours i-t ans plus puiD- 
sauts quv l'ou peut trouver vu l'Iauilri^ 
i>l en Urabaiit ». 
Les héros de la guerre de Cent ans : 



Jeanne d'Arc. — Il nous csi possihio di> 
nous représenter ^aw/. fidMcmflnt (|iieU 
-uns des liériis de In •rucri'c de Ont 
diiiil l>-s slalu>-s rniK'rain-s ont été 
■'iX, rnns..rv.'...s; nous possédons ainsi l'i-m 
fîir de Du (lui'srliii. ndli' de su» cumpa- 
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Les héros de la guerre de Cent ans. 





giKiii, ( >Iivii'i- ili! (Uisson ; 
iHius aviuis les purtraîts du 
{iriiiCti \uir ol do (jucligui's 
grands cajiitaiiics ari(;)ais. 
Malhi'uruusi-mcnl, il ii'oii esl 
poiiil ilu iiiêmu puur la plus 
gratuit- fi^'iire <lu xv' siùck'. 
« Aucun porlruitautlit-iiliquu 
Hu Joaiiiic d'Arc dcssiu*' , 
pciiil uu sculpté, n'i'sl par- 
venu jusqu'à iiiius » (S. 
Lucc) ; et il faut rucourir 
.aux récits de» liistoricns 
pour coiuiiiitro ses traits. ^^."!"- """'•■■''"* 

Tous s'aCCUrdl'Ut k la n-pré- ««UoDali; .Clirnunm-- Ja 

senti-r « grande cl moult 
bcDo », •• biun conipassôe de niemlircs t-l furlo i> 
cl cependant « d'une remarqualde éléirance " ; 
l'Ile avait les elu-vi>ux noii-:i et le teint nti peu 
Il A lé. 

(Juaud ellv parut devant Hubert de Itaudri- 



1 


1 HB 


f 


^Wi 




ti 


^^.jjd 




f\ 


1/ 


*\vMS^ 


~^-i 


4é^>^ 




^ 


as- 


:^^'='^ 


.- ^ 



ipi'elle méritait 
'■ iir^^ueilb^use 
a-l-il pas un gr 
de eiiipielterii 
fut si vaillunlr 






court. oUe était velue d'un 
costume d'une grossière 
étoile roHj^e ; l'éiiuipeinent 
i|iie lui oITi'ireiiI les lialii- 
tants di.' Vaiieouleur était ilc 
couleur noire ; puis quand 
elle eut prit place ii la têle 
iU: larniée <ie Charles VII, 
ello revêtit riiabillement 
complet (les gens de guerre. 
11 semlib? qu'elle apportait 
queli|ue recherche à sa 
misv , car lorsiqu ' elle fut 
faite prisonnière i' cl'émi- 
nents personnages osèrent 
dire qu'elle n'avait que co 
parce qu'elle était devenue 
en habits .. ;J. (Juiclierat;. N'y 
and iliarme à retrouver ce Irait 
féniinini- chez celle dont la vie 
l't la lin si tragique'.' 




L'Allemagne au XIV et au XV" siècle. — 
L'Iiitloirr de rAlli>iiiii}:rii' an \tv" rt au 
XV'' siôrli' oITn- un curiciix si)celacl<'. Les 
cmiiri't-ui's sont iinpurssunls k nicUiitciiir 
l'oniri'; parmi Ii's priuLos, cliiicuii travaille 
pour soi ; les cauipu^ries sont constamment 
ravagées par la g^uerre. NOannioiiis l'iii- 
™,^?!ÏÏ>.m:/Z,"r.™C: 'lisliio et le commerce se (lêveloppenl 

NiroiiH i.«rfh. ir i,"jjï i\.Mw\). mau\ (ju clle.s ont lï siiulTrîr, purlicipent h ce Niioi» i.crcii. de u-)-.f.. (i,uud). 

moiivemenl, et une remarquable pi'us[ic'rité, 

allestéo par Ions les «étrangers qui visitèrent rAlleniapie au xv' siècle, se répand dans toute la contrée. 

Les empereurs. — Malgré la faiblesse du pouvoir dont ils étaient investis et quelquefois malgré 

leur pauvreté, les princes des ditTérentes fainilles qui oernpèrenf le trône impérial au xiv* et au 

XV' siècle, voulurent maintenir le prestige des cérémonies oflicielles, comme pour dissimuler à lours 
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siijfU riii^iifli-^aii Ii- l-'iir ;.iili.iil.'-. 1..- f'-ir- ;i icllc .■|i.h|ii.' .[h'îiii \iii' sii-rl.-: lu Itiillr d'or 

m..iiiiil i.I.^i'i\.'-;iiiniiiioim.-m.-iit r.-slii I.- m." n i:'-V; t.- ti\;i .laiis s.-s [iliis jx-lits .Irtails. 
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Les empereurs allemands 
au XIV< et au XV< siècle. 
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Kildalampereur Lonla daBavlirafril 

Ils ; h<is.ri'liL-1'.lii Innili"*!! de cri t'v< 
ao (.lu[mii. iii>« |.liotogn|>lu,-j. 



ia d« l'iDTMtltur*. d'i] 
.J'ani1»T'iirF'n'»Irrtr III 
tr»<l.-boi.rK i Kn^.li-rit! 



Le |)nnc<> cunliiitia (li> 
Ht- iiioiilriT iiu\ mi- 
iiiiiiis (les iliMcs ivvèlii 
(li's iiriii-iin'uis iii]|)i;- 
liiiiix, t't l'cspcclui'ii- 
sniiiiiiil li-ft grands di- 
fîiiilaircs ili> lVm|iin> 
ivstuii'iit (l<-l)'iiit aii- 
IH'i's (le lui, Iciiuiil li-s 
insignes qui* les de- 
voirs df Ifiiis charges 
mi'Uaieiil enlro lents 
mains. Ces représcnla- 
lioiis poùli'usi's arlie- 
vaiciil de miner les 
eniporeiirs; l'un d'cii- 
Ire eux, Itnltert, qui 
tuuurul en 14lll, sou- 
cieux de sa ii']uilali<in 
d'Iiiiiiiii'^le liuninie. fut 
rédiill à nrdonner iiar 
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BUtiwtunbralrcdeConrad Ch«T«ll»r en ooWum» olvl) nu Mi;>('U: >l'ipr.^> uu .■•■•«ia *• 

■•i-r" deBtckenbaoh.iiiortiMiMSI, xv «.'■.■le : irnj.K., «u ili'ssm ^|,.|4iiiho la ebnniqiii- ilTiii.* 4a 

\'«ii*- r..imTïBi^.Iiu.lV-Kli''u<l-!lliiii- cniori.i .nimenrt 1 la bil>li.itl.is|i» <l« Hkh<mllial. niuwrvi' à la 

Viirtonibïriiilltf- lli.iv.niti ilHei.lelb.-rj: ;ilul'iiL-r-AI- bihliulli«iui! n i. i|mI' à' 







Status funferalrc du landgravs Conrad d« Tbiuings, <.Tjnil £ 

"'"X"" i 



wiii It'stanii-iil mi'.i|iirs 
Kii iiiui'i, l'un viiilit s.-i 

«'■■tiroiiiii' •■! ir<iiiln'>i Da(iu«' 

iiiij.'is ).nii.i.'i>i. iiiiii ;,';,;','■,'!.' 

■lu'nii |.rii |.;.>.T >.-s ;;;;;■■' 

.l.-ll.-s.-l,.-/ «liM-i-~f.,ur- i-M .... 

iiisM-iir^t il'ili'iili-l|iiT>:. 'iu!.,„,-L 





.r ol |H'ur qno quelques ou- 
vriiTS [lusst'iil luiiolnT ce 
qui Ifiir étîiil dû. » 
Les seigneurs. — C.'esL 

jiar les princes que les em- 
]ii'reurs fureul leiilemeiil 
<)t'-]iiinillés<le leur jiuissaiico 
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et (le leurs riclicsscs 
Le morcello- 
niciit (li-s ilo- 

niaiiics impé- ""r-ïô"iî"hiVii'-''fi 
t'iaux aii^mcii- 

la )c nombre «les nobles; ou 
i-om[ilait an xV siècle jusqu'à 
eîn<i ou six cents i)rinci|>aulé!). 
l'armi les nobles, les uns, 
[iro|U'iétuire8 ilo vastes teiri- 
loires, rivalisèrent de luxe 
aver, les nobles de France 
et d'Angleterre ; les autres, 
ninilres de petits domaines, 
incapables de salis- 
i-n. irni- faire avec, les faibles 
iurK,|inn j.,jy^,|,y^ (]ii'ilb arra- 



cliaieuL à leurs vilains 
la passion ef- 
iiniTi-i freinte (lu luxe 
Commune a 
toutesb'S clas- 
ses de la société européenne 
au XIV" l'L au sV siècle , 
cbercbaienl dans lu pillage, 
les ressources «lui leur mau- 
ijuaient. « Si iu veux mener 
une vie prospère , dît une 
eliansDu du xiV siècle, ... 
monte h clicval et réponds 
il l'appel de ton seigneur. 
Tiens-lui sniis l'abr 
.les v.-rles lorèls, et s 
tu vois approcher l< 
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|i»ysaii, ul(n(|iii'-U! 
nvec vigueur. Kii- 

l('vo-lui It'SclH'VUIlX 

lie su voilurr; nicis 

la main »itir lui, t>t 

pronil.s liiuL ce i[u"il 

possi-ili-, Uiutce (|ui 

pt'ul réjouir Uni 

«CHr... Si-n'i'-liii la 

gorgv puur lui lirer 

son denùcr liunl. >> 

C'est avec l'argeiil 

qu'ils extorquaient 

ainsi, quo ces >< uî- 

spaux (11' prwii! » , 

comme une aulru 

chanson appelle le» 

chevaliers pillards, paraissaient aux Imirnnis i 

Itals si fréi|Uenls à ('elle é|iutiiie, n-vèlus di- ricin 

armures ou pures d'éliluuissantM ji>\au.\. Ils iii<- 

taient une reclierclie bizarre dans leurs cusluiiie! 



four à tour ils imi- 
ti-reut, en les exa- 
géranl, les modes 
l'rani^aiscs et ita- 
liennes. Au xiV siè- 
cle, iltimulliplièrent 
encore ces ciranges 
déciiupuresqui bor- 
daient les manteaux 
[lorlés par les nubles 
t'runeals. Au xv'' siè- 
cle, les gravures 
lies vieux maîtres 
nous lurmlrent les 
jeunes nobles por- 
tant, comme les 
Italiens, d'élroilea 
, un court uianleli-l, ayaiil sur la tète 
oinn* de ileurs on Iiirii une toqne sur- 
Tune liante pluuie ; mais ils dénalnrent 
uit costume eu conservant l'usap- des 
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i« AgiiroH loat r<-produitai i'tfrèn II ehrgniqi 
« tiJchonlhal» cofDpoite vnr* HH, lujounl'hui 

I la Bifaliothfqiia tnunioiixli <lr 




W.iriiiiill^nn-aiDUhin'. 

poulaîiif-s vl en iraniissiiiil leurs rcinliircs ou h; 
l>as (h>s inaiilcaux d'un i-arilloii de >uiitii>lli>s. 

Les villes allemandes. — Lu lirlu-ssi 
si>i^iii-iii-s ilimiiiiiii un xV siècle, et l'on vil iilorN 
arT-. les fiirliitifsdcs li(iur^'<'i)îsi'-pitcr cl iin'-iiii- ili'-ii»s- Éi*B«nu>"nv.i.'ci^.-iiiffï.ii»' 

ivufp «ir imiTA lia • Mailra ,, , ,, ' , . lauiaaeng rgniwrv^ an Mu(«*f<^ 

■ (ll<-i>i.< au Hh^ii . SI'rC(>Ik>li(k>SIl<>l)ll>S.Ll.'SYllli>Sani-niUrirlfS|inri>l)t uiaaiquadsNaRmbinrt^iu-ii»" 
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au xiV Pt au x\*sii'clp 
un <ti''ve!oppeniciit 
considérable ; l'Iiu- 
niauisto .l-Liieas Syl- 
viu»I*îccnlomiiii,qui 
di'%-iiit (ilu!i tiinl papo 
sous le iionidi^ Pio 11, 
nous 11 laiNsô un 
intéressant taliloHU, 
peut-«lro lé{;èr(!- 
ment embelli, de la 
prospérité quu Ips 
villes avaiontallciiito 
dans la seconde moi- 
tié du w*"' siècle. 
«... A parler franclie- 
mcnl. écrit-il, aucun 
pays de l'Europe n'a 
des villes plus belles, 
plus plaisantes que 
i'AUeinafcne ; elles 
sont riante.s, Tralclies 
d'aspect, et il semble vm»ge 
qu'elles aient été achevées d'Jiier 




(^do{r|ie avec ses admirables églises, 
cl ses bAliments aux 
toits de plomb, ses 
riches bourgeois , 
son beau fleuve et 
les campagnes fer- 
tiles qui l'entou- 
rent?". A Mayence, 
l'on ne peut repro- 
cherque l'étroitesse 
de ses rues. Stras- 
bourg .< avec ses 
eaux douces et lim- 
pidesestconimeune 
seconde Venise, 
mais une Venise 
saine et gracieuse, 
au lieu que la vraie 
Venise est traversée 
de ranaux boueux, 
h l'odeur nauséa- 
bonde .1. Vienne est 
la ville la plus re- 
marquable de toute 
l'Autriche. « Ses 
palais sont vraiment 
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.si>:4 <'>f:lîsi>s feraient railmiratiiui de 
l'Itiilio. » Ou»n<l un péiiMn- iluiis Ifs ninisons <1pr 
l>niir^«>r>is " on rroit fntrcr dans des <lemi<uroR 
Iiriiirii'iTs ». 

Nuremberg. — Mais de timlcs Ips villi's allc- 
maiidi-s, n-tli- dniil IVi-rivairi fait Vi'U'jH' 1t> |)Uis 
rliaud. rVst Niin-nilii'rfr, " Il rst ini|)ossild<t de 
liassiT .NiircmlxT^' .sniis sili'iii'i*. Quand un vient 
dt' tu Ha-sMC-Krani'iiiic et qu'on u|ieri,-oit de loin 
colti- villf niajîiiiliqno, t>lli> apparaîl dans nin^ 
Kp1<>ndi>ur vraiment jrnindtoo'; lui-si|it'(ni y 
pt'^nMrc, ridô<^ i]H'nn s'rn l'iait faiti' t>st l'onlirini'-v 
par lu iH-aulé de si-s rui-s, la prupri-tr dv si»s mai- 
son»... t-f rliiMi'an imp'''rial dnniini' fit-ronn'nl la 
ville, cl It'n d<>im>nri'.s hum ^Miiscs si>mMi>iil avoir 
M- l»i\lios ponr des princes. Kn vérilé. les roi.t 
«l'Keosse sonliaiteraii-nl d'i^tre anssi liifii lo^és 
<]ne les moins favorisés des l)<Mn'::i'iils dt- .Niireni- 
herf:. " (lini|narite ans pln> tard, le puèti' naliunnl 
<le Nureinhcrg. Dans Saclis, dêrriviiil av >r^u<>il 



l'onccinte dir la ville forlifiée de lA'.i tours, ses 
TriH rues, tontes pavées et l)ien l'nlrelenuos. les 
46 puils el les \'* l'oataines qui npprovisionnaieni 
d'eau fraielie les lialiilants de la eilû, les 1 1 ponts 
en pierre de laitle reliant les deux quartiers dt> la 
ville séparés par la I*ej;nil/., et passant de IVIope 
de sa rlière eilé ([u'il apjielle poéliquemcnl « un 
jardin de roses en Heurs .., à relui de .ses conci- 
toyens, il disait :<< La ville i-enfi'rniude.<) haliitants 
.sans nnniltre, laborieux, riehes et puissanis, 
intelligents, lialitles el prévoyants. ï'ne frrande 
partie se livre au eominerce et voyage en tous 
pays aver ses éjiiees el ses mareliandisesde toult' 
nature; eliaque année se tient dans la ville unt> 
foire on l'on peut ailieli-r Ions les |)roduils 
iinajfinaldes. mais le plus ;rrand nombre des 
babilatils se rionrril du travail de ses mains. « 
Activité industrielle et commerciale des villes 
allemandes. — ("est en elVil à l'aelivité do leur 
industrie et de leur eomnii-ree (jue les villes aile- 
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nianilctt <lun>nl li.-ur vclaltiiito 
prospérité. (Jim, Au^Rbniirf,% 
Niirpmbcrg. Vipiinc, Prnpui", 
oui do remarquai) les orf^v^'s ; 
AugNhoiirgfatiriqiivdostlrapK 
ot <lt> la qiiiiu-HÎIli-riu ; l 'oioff III! 
pxri'IU- dans la fabrication des 
poteries: uti des riches Iiaii- 
quiers il'Augsbnur^; , Jacoli 
Fii^gcr, tire d'înniieiisi'!) bé- o^ ^,i,m, ..mt mifn 
nélices de rcxploilatioii des K,^ilm"im','r!iV!^'n™l'm 
mines du Tyrul. Les Alle- 
mands sont réputés les meilleurs for^reroiis et les 
meilleurs fniideurs de l'Europe. I,e niniuiereede 
l'Allenia^nu est plu.s actif encore «pie son indus- 
trie. Les négociants des villes du sud entretien- 
nent do ronlinuets rapports avec V<>iiise, où ils 
ont leur quartier. L'ini, Auf^sbonrfr, Niirember}:, 
sont d'importants rentres de transit: Niireniberg 
re(:oil le poisson de Hollande et l'enviiii* jusijn'en 
INdo)i;ne. Les niarcbuuds de la Li};ne lliinsêatique 
sont les maîtres du commerce dans les contrées 
du noi-d lie rKuriipe; lïergen en Nurwèfre, .Nov- 
gorod en Russie ligurent parmi leurs plus 
importants comptoirs. 

Les Bourgeois. — D'immen.ies riclies.sesétaient 
le fruit de ce labeur. Les puissants négociants 




des grandes cités allemandes 
bal)ilenl de somptueuses de- 
nieiires. Les maisons des 
bourgeois de Vienne, sont au 
témoignage d'.lCneas Sylvius 
l'icculoniiiii, spacieuses el ri- 
chement décorées; elles sont 
bAlîes en pierre de taille; 
elles ont de hautes et inijio- 
A lin itmi'ui uianii'X'rii saulcs façailes et soiil pciiites 
!,™»H.'"' ' ' '" *'""' intérieurement et extérieu- 
rement ; leurs fenêtres sont 
munies de vitres. (lelles des bourgeois de itille 
<i proprement tenues, sont ornées de jardins, de 
fontaines et de cours »; leurs propriétaires en 
ont garni les toitures de tuiles brillantes « qui 
sont d'un admirable effet. lor.sqne les rayons du 
soleil Couchant les font briller au loin. Hors de 
la ville, les bourgeois ont d'agréables maisons, 
des champs, avec viviers, chasses et janlins », 
en un mot, avec tous les délices de l'existence. 
l,'n riciie mobilier };arnit ces maisons. Dans 
leur costume, les bourgeois rivalisenl de luxe et 
(l'élégance avec les nobles, .^nr leurs tables, on 
vnitligurer les vins de Trance. d'Italie, d'Kspague, 
de tlrèce, OH même de ("hyj're. Les fêles de 
famille sont pour eux l'occasion de «léployer leur 
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luxf. A l'raiH-rinl, l'nii juirli' les nu au 

lia|>ti'iiii' (liiiis lies luiip'K ilo sn u l t ET 
lissi'i- «i'iir (ît il'arpt'iil. Eu 144ii, k s m r ag 
un biiurgfi)is tt'AiigKhuur}; di'-j sa plus I 
KKKi ^uldi'ii. soiiinii- coiisidvrtibl puuri ] oque 
La niiisriciioi' ili' leur pumaiico dévcloppiiil 
l'iir^'ui'il (lt> ri's rirlii-s liourgouiit: les hislorii'iiK 
nous moiilri'iit les plus rm-tuués .<<'avaiit;i>i)t «'■i"'' 
les rui's (II- li-ur ville eulourcs il'uii hrilliiiil cor- 
tège; el les nior.-ilistes raillent le» pn^enlions de 
leurs feuHues et île leur.t filles, n Tinite (îlle veut 
èlre appelée iliinioiselle, sa ni^n- eut-elle vendu 
des lé}:uines, des nulles on des poulets. ■■ 

Les paysans. — Ln eoudition des paysans Tut 
en général umins heureuse. (Is virent trop snii- 
veut leurs rainpa^iies ravaffées par la pesle, la 
famine nu li-s fiuerres privées. Les eliri>ni<iueurs 
rileut tes eruelles vantardises de geiililslnuiinies 
<|ui prétendaient avoir détruit |iai' le Ter nu par 
II- fi-n des «enlaines de viltai:es. Les pavsaus 



étaient tus [ue le gros Ira] ou dp eu r ils 
a a t les ri ape u\ le f Ir pr s rs el 

I gros s s ul s la Ils t nt a 1 1 1 s ma 
<4 s l nt I s mu s et t fa ( 1 1 ^ I u dr 
pa sd 1 s t lonti rtu ta l i I aume 

Dans leurs repus %nraient surtout la viande de 
pore, les clioux, les raves, le pain noir el une 
mauvaise bière, Opendant, k la (in du sx-* siècle, 
le snrl de.s paysans s'améliora; beaiic<nip d'entre 
eux se fironl cunsiruire des maisons plus vaslcset 
mieux aménagées; cl l'admirable prospérité des 
villes s'étendit aux campagnes. « Partout, dît en- 
core .ICueas Sylvius l'iceotomini, nous voyons... 
des prairies cultivées, des champs de blé, des 
vignes, des jardins d'agrément et des vergers 
é;:ayant les campagiu-s comme les abords des 
villes, >. Les guerres de religion du xvi' siècle el 
l'horrible guerre de Trente ans devaient mettre fin 
à celle prospérité et transformer en de véritables 
déserts des cuntrées eulii-resde l'Allemagne. 
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qui «'H furciil les terribit' 
cims(!i|UL>iirvs,ireiii|)(*; 
ruiit k'Rllulii'ii» uu XIV' 

et jK-iiiInnt tout 
d'apiiurltu' dans icHir cos- 
tume iiiM! ôtégaiiti^ r<'- 
(.'IicitIic , il»^ s'uinéiia^er 
<li' ItixticuseK liitbilatiun», 

«riinirr leurs villes do spIeiiiliiU's nioimments H 
ili- se ivrréer les yeux |>ar le -speetaelo de fêles 
!)<iiii|ilueiise.s. 

Le costume italien au XIV' et au XV° siècle. 
— Le l'ostume ilalieu petidaiil la période ijui 
nous occupe est en général approj)rié aux formes 
du corps, élégant et riche, .Vu siv' siècle, les 
liiimiiies soûl vêtus de ndies à. manelies longues, 
larjres ou serrées au |ioi^niet, lomliaut ju:ii)u'uux 
jiieds ; seuls, les élé^'aiils laissent voir leurs 
chausses collaules, et leur pourpuiul sur letjutd 
iIsjeUi-iil une lê};êiepèleiîue. .Maisiiu xv' siètli'. 
h' vèleiniMtt court el ajusté est eu f:éuénil pré- 
féré ; des cliau.«si-s collaules, une luilii|Ue serrée 
à la taille, snuveut plis>ée et tnuihariteu^'éiiéral à 
mi-jamlH-, par-dessus une S'u-|e de hliUlse percée 
d'ouvertures ptuir laisser passer les hias, feiidui' 
sur le devant pour fueililer les niouvements des 
Jaiiilies, conslilui'Ut le vétenieni éli'-^anl et coin- 
inoilf di-> Iminuies. Les vieillards, les mairislrals. 
les pnd'essi-in-s. les médecins conserveiil cepen- 
danl l'usa^i- di- l'auiple lévite, dans huiuelle tout 



corps est enveloppé. 
Quaul aux femmos, les 
monuments du xiv'' si^clo 
nous les représontent vê- 
tues de robes amples, 
niuulant jusqu'au cou, el 
llnill'ei i'«.'io. î' veiiTiV" ""' dégageant fort peu la 
taille , par-dessus les- 
quelles elles jettent un lon^ nianlean : elles ont 
quelquefois le visage entouré d'un bandeau 
d'élnlTe pan-il à une nn^itnimière. -Vu sv' siècle, 
leur costume devient beaucoup plus é]é<raut; 
elles purloni la robe à traîne, quelquefois lacée 
par devant; la taille est mieux accusée; le cou el 
les épaules sont souvent légèrement déeollelés; 
l'usafîe du manteau est abandonné. Le capuchon, 
lermitié par une longue bande d'étolTe, avait 
été [loité fréquemment par les hommes au 
XIV* siècle; il disparait au x\* siècle el est rem- 
placé par nue inlinîtc de coitTures. .\ la même 
époque, les femmes qui, jusqu'au x^■* siècle, 
avaient le plus souvent caché leurs cheveux suus 
un long voile, réduisent celui-ci à des dimensions 
moindres, le remplacent quelquefois par une 
résille ou le suppriment tout à fait. Les liummes 
au xiV siècle portent volontiers ta moustache et 
lu barbe en [lointe: au xv' siècle ils se rasenl 

c ptèti'U I le visage. 

Le luxe dans le costume. — Le luxe dans le 
costume fut très goi'ité des Ilalitius. << Nulle 
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part on ii'alUicliail autant d'importance à la 
toilette qu'en italîo. » Les ■aflinomcntii de la 
tuilvtk> »oiit connus; on fait usage de faux che- 
veux, lie fausses dénis en ivoire ; on sait teindre 
la l'iievvlure; on emploie les eaux de senteur, 
pAtes. cosniéliqucs, fards pour les rlîirérontes 
parties du visaj;<', nn>me pour les [laupières el 
le» dents. Ii»'s f.'e»s rielius dépensent de j;r(issea 
sommes d'argent pour leur vêtement; !iu 
XV'' siècle « un vêtement de femme en brocart d'or 
cramoisi revenait facilenientdeStlOà l()(H)du€ats, 
*nil.llt à 5<KXH) francs de noire monnaie » 
(Miintz). Lu parure est trio ivchercliêe ; il y a 
prJ-s de ilKKKl perles altachOes à un vèlemeiil 
qui ligure dans la corbeille de noce de la prin- 
cesse Ilippolyte Visconli (I4-I(j-UK4). Toutes 
les classes partagent ce goCit du luxe dans le 
vêtement; ù défaut de couronnes d'or ou de 



perles, les femmes pauvres de Florence jiorlenl 
des couronnes de verre; au lieu d'ornements en 
soie, des ornements en papier peinl. Aussi les 
moruiisles iléc!arent-ils amèrement en Italie 
comme en Fiance, qu'on ne suit plus un coslume 
distinguer un riche marchandd'avec un patricien. 
La table. — Kn générai, les Italiens ne 
paraissent pas avoir étendi) ce goi'il du hi\e à la 
taille. A Klorence, l'on ne faisait gnêie que deux 
reftas par jour, où figuraient de préférence le 
pain, les berhes, les ronlitures et les fruits. 
L'usage de la viande était réservé au dimanche; 
encore ne consommait-on guèn> que de la chair 
de brebis. ■- L»! mari et la femme mangeaient 
dans la même assiette, IinvatiMit au même verre, 
quelque ilomesliqne tenant di-vani eux, s'il ne 
faisait pas clair, une torche de résine «(l'errens.j 
Mais, aux festins d'apparat la vanité reprenait ses 
10 



ALBIM KISTOREQUE. 



Costumes italiens au XV" siècle. 




(Iniils, l'I l'iHi viiyaii ulors sur les tutili-s coiivorti's 
de rii'Iic» iia]>[ii-s, la vaissclit* li'or ou «J'argml, 
1*1 1rs nids <lc clioix, paon (taré do ses plnnit-s, 
|iii'C('s iiiorilt'fs « (lù l'iin vniplnyail lo safran, li- 
lait (l'aniaiHlcscl autres inf^n'iliiMils ri'oln' reliés <>. 
Les habitations. — L<>s ricties Italiens 
a|)piirtaici)t pins <le simci à leurs demeures. I^os 
ei»ninie liants el le» banquiers de FInrenee, {\v 
Venisp, et des autres villes, les prinei-s et les 
rois, se tirent cnnstniire au xiv" et au xv' slêrle, 
des lialnlatîons à la fois robustes et élé|;anles. 
KIorenee el Vi-iu'm* en présentent encore aiijmn- 
d'Iiui les spécimens les plus remanjuables. Les 



palais lloreiitiiis de ces deux si^clos sont des 
coustinctiotiN à deux nu trois éluf^es aux murs 
c[iais; le cez-do-cliausséo, s<mvent orné de lios- 
sHfres, n'est percé ijue d'un j)etit nombru d'ou- 
vertures; aux éliif;es supérii'urs, s'alij;ne une 
iiionoliin<- rauf-'éc de fenêtres. Ou cesse d'élover 
au-dt>.'istis des maisons des tours défensivos. (>s 
constructions entnnreat nue vaste cour. Les 
liabilulidiis vénitiennes sont [)lns élé;ranles: à la 
lin du XV' siècle, elles provo^u<''reiit rudniiralinn 
de Oiiinniiin-s, (pli les dépeint « fort grandes vt 
liHUles el de lii>niie pierrt-, el les anciennes tnules 
jieintes; les antres, faites depuis cent ans, nul le 
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Costumes italiens au XV siècle. 




ALBUM HISTORIQUE 



Costumes italiens au XIV" et au XV* siècle. 




L'ITALIK AU XIV' ET AU XV' SIÈCLB 



Les villes italiennes au XIV* et au XV" siècle. 





Lv poiito Vecolilo A Florei 



ali'Viiiil lie iii.'irlii'i' lilaix' ifiii li'iir 
vii'iil <risli'i<'... i-l l'iK'xn- >iiit 
niaiiitr ;:iari.l.- |mV.' <!<- |>Mr- 
|tll\ri' et (le s<'r[ii'lll>Ili> Mil' II' 
tli'\iiii1 ".Outre li'iir> iiiiii-iiiis 
il.- \ill.-. l.-s nctirs Ihiliells 
a\iiifiil irt'-li'^.-iiilrs iii.'iisuii- ili- 
<"iiM|i.'i:;ii>' : '■ ri<n<'iiri- l■^l l'ii- 

I..IIK-.- il- Vill!<- MIIIS ht.-. 

.Vl-it AllMlli .l.-llis U .,-,' Ir 



lll..ih.--.lll 

<V^ i[iri.>|t]lM'l>l>]< 



■-■l.-. 



A! cuaiïiiu (li.'!i EHlm a Pci-: 



SOIll 





AâÂ 


t 




J 





y cil II h(-.')ii<'oii|) qui 

)iiimi' (les ('h;\ti'aii\. 

iiiiiii' lies [inliiîs, luii( i-lli'S 

ni rii-|ii-s et siiin|iliit-iisi'>. " 

.Mais à n'itù lie ivs IiiM'USi's 

iih'un's, nii tniiivail aiis^i. 

lIis It's villi'silalii'iiiii's.qiiHii' 

é ilf maisoiiK ■■ jH-liti-s .-t 

.<-rli-s il.- |>aill.' 

m lie liKis. III' (-om|itaiil i:iit-iv 

[iii' tiiiis l'iianiliri'x au n-z- 

l<'-<liaus>iV .. (Pcriviis;. IVu 



Las-^rs. 



LITALIK AU XIV ET AU XV SIÈCLE 



Les villes italiennes au XIV* et au XV" siècle. 







miïïDMij" 






?W» 



L* palala duoal. * Veni»e. (^'I i.liH." fut ' •■iriiil nu \w ni-. 

importait d'aillt'urs ;i rUalioii du mny<-ii A-^v la 
pvliU'sso l'I Irup souvient rôciciiiiiiile inal|iro- 
pri'li'' 4t' son luf^is; car, de iiit'mi- i|ni' l'Alliriiii'ii, 
il vivait de préféroiice sur la place [nihlii|iu> 
oii dans les rues do wa cilt-. Du riirii'ii\ usafies 
attestent eonibieii ci-tlo vie en plein air était 
faniilièie aux Italiens. Aux funérailles des rieliea 
pHrIiciiliors, les îiivilés, au Heu d'entrer dans le 
lopis du iléfunt. s'asseyaient sur des lianes dis- 
posés le liinjj; ih'H murs de la maison rnurtu:iir<>. 
L<>s amis eonviés à un rupas se réunissaient 
dans la rue devant la maison de leur li'Me avant 



d'y entrer. L'ii des divertissements ré^'uliers des 
niariaf:es avait lieu dans la rue; les jeunes ;;e)is 
fi-raiaient le [lassa^e j)ar un ruban tendu au tra- 
vers du elieniin: ils arrètaieul ainsi le eortéf^e et 
l'uu d'eux, après avoir honoré la mariée d'un 
bunipiul et d'une liaran^ue. lui oITrait son bras 
[umr la ronduire à l'église. 

Les villes. — L'anareliie italienne favorisa la 
transformat iiiu des villes an \iv' et au xv siéclo. 
I*ar snile de la rivalité «]ui s'établit entre les 
habitants des dilféreiites cités, un jiraïul nombre 
d'éditiees furent eiuistruits. " La conununt» s'orne 



ALBUM HISTORIQUE 



Les villes italiennes au XIV* et au XV* siècle. 




il'uii rliiUomi fort pour la ^jfcf 

Sfi^iiriii'ii' , d'uii bi'ffnii 

c-i'éïK'Ir.d'iiii [luIaiKtlu l'o- 

tli'stHl. il'mie callK-dnilr, 

«riiii raiiipaiiili- . d'iiri 

raiii[iii-Saiilo, <li- lii<:i-s iH 

ilr |Mii'li<|iii-s » tM'Iilranll). 

L<-s siTviics lie viiirii- s'or- 

t^Uliisciit; les lues siml. 

(■oiii[>arativi>iiii-iit h n-ll<>N 

ilrs vill.'.s.lii.Nonl. l.-ir;:<-.s 

i-l Uù'ii [iav(''i's; <-i-|ii'iiilaiil 

à riuivii.-.-. rtialiitifir .!.• 

ji'lff li's i-,iiix sali'» ilaii> 

trs ni.-s.-l l.-> f.^srs [HM- 

V(ii|Uiiil mil- If-lli- |iiiaiil<'iii' ijui' " ix'i'.M-iitii', <lil 

un ildciiiiii-iil. iif|iiiuvait jilus if^tcnlaus .sa Imu- 



r^- 




li<{uo. ni mt'-nu' dans sa 
(.'tiaiiil>n- '>. L'eiiilroil U> 
plus aiiiniô des villos étuïl 
i'n gvuéral la pltici- jm- 
hlii]ui- dt'vaut le palais 
sri^iii'Ui'iai. Snuvi'rtl un 
piiitii|iii.' nu lo;i^-ia »'lail 
voisin dt^ ci'l édîticv. «-t 
c'clail là. flans los rilés 
di-mocrati^jucs di* l'ilali** 
(•«ininn! à flurcnco . nm- 
1. la soipncuriu se plarait 
]iinir finiV(U]Uor li' pi-uplf 
.!"'■■',"*,', ;:'„^'i"'' -"'■'"' ''" à |iarlcnu'nt >■ . |n-i>ovler 
à réU'clinn des diffêrt-nls 
aiaj;i>lials. ■ doiim-r li- liAtim di- L-iininiamlenn-nl 
aux i-apilaiiu's cpii ilovaionl w mellix' à la Wtc 



I/ITAMK AU XIV* KT AU XV' SIFXI.K 



Villes et campagnes italiennes au XV siècle. 




in''(', t'niitV'n'r la dit' 
avaii'iil bien iinTih'i tlf h |iHlri<.' on i]u'iiii 
[i<iiii>ri>r » J'crn-iis;, 

Les fêtes. — La vi<> <tiiiis li-s rili'-s iliili.-niKS 
ri'ffv.iil t'iicori' un minvri altrail d.'s tV-lis i|(ii v 
l'iaicul il<iniir<i>s (Ml jriîuiil iiombrr. Il v nvail 
.l'al.onl l.-s f.H.'s iv!ij;i,-ns.-s. .lont la .■.•Ir'l.raliun 

rtail ari-omj>ai;iii'-(- <lans l'Ilalu-, mm latis li- 

ii'sI.mI.' l'Kiin.)n-. .I.- jiiai-.'ssiiiiis,-l <l \sl.-ns. 

L.'s hali.-ns .-v.-llai.'iil U iiilnHlinn- .làns ,rs 
|iif)ix ilivi'rtiss('niiiilsili'j.niatliiii.>si-iini|>lit[iiô's: 

•■ llniiii'lli'Mi'ii iiiv.'iila. jiiiiir la IV-l.- .!.• lAm - 

(.■iatiiiii... uni- spli.-'ic rt-lcst.-. aiili>iir di- la<|iii-ll<> 
Vfilaii'iil (li'ux (:iiiii[ii's il'aiip's i-l il'où l'un vil 



iiiacliiMi- ayant 

la f.ifnic .l'une II^'hIm-' "'ui^rm^ih./^'.iï'yi'r'ulV'ljj 

aniami... ..A Vi- i ...r-m.'. m..rt ,■« n- ■'. 

t.'i!>.'..'n l-lty.!:! 

fi'-li' fui r('>li''l)n''i' avr uni' niai;iiiliri'ni->' infuiii-, 

l/un avall rN-v.' sni I.- i-a-sa^r tin li'f:.' .Ifs 

lln'àli.'s, un l'un jutia <li' .-.juilrs si-."'n.-s.'in|ii-nn- 

ir-i-s 11 rAiiiicn i.n an Ninivran Ii-sl, rit. Sur 

rnnd.nx. l.-s ail.-nrs ti.Knriivnl la l'a»iini: mu- 
un autrr. <.ti vit n|.ivMiil.- l.> ii>iiilial tic l'ar- 
.haiv- sain! Mirli.-1 ,1 iln .l.-in..n. Sur h. plar.- .1.- 
]a ralhr'ilrali', ou avait t'onsirnîl un lumlx'un île lu 



ALBUM HISTORIQUE 



Scènes de la vie Italienne au XIV* siècle. 




vii-rp' Mniii', «[ui s'ouvril aiiri-s lu graud'iiicssc. 
Ou en vit iiliirs sorlir la iih'tc ili' Dieu iiiii, |milét; 
par (les «iiifcs, s'ricva vits un Piiiailis en iH-liafmi- 
«lafîc, où li-Oirist, a|iri'siiviiir rniironric sii mÎTc, 
In i-<niiliiisil il--vaiit li' \'i-r<' Kt.-nn-i. Il y avait l<'s 
ft-lfs imiraiics. nimilK' le rama val, iiii li's 
ltoniuiii> i'\n-IIaii-iit. L'un ik's divcrlisMciiu'iiUi 



qui y rlaii'iil le plus fïo>'l'és élait les courst's de 
clitîvaux, «1(1 buffles. (i'Anes; onfnisait aussi cou- 
rir oiitri' eux (les jouiirs {iciis. des vieillard» ou 
(li's Juifs. .\ ,ics f.-ti's n'-pulii-rcs s'aji>utaîcnl 
h's céréiuouii's f.\tr!iiirdiiiairi's, cutrée» de prin- 
n-s. d'anibassadcui-s, rcluur triomphal d'une 
armée, tic. Li-s clômoiits de ces Wles élaieol 



L'ITALIE AU XIV KT AU XV' SIRCLK 



Scènes de la vie italienne au XIV siècle. 




ALBUM HISTORIQUE 



Scènes de la vie italienne au XIV et au XV* siècle. 




|ilns varii'-s cl ])Iuh oi 
iiaiix i'rillîilii'(jiir>ilan: 
iiiiliTs roiitrvi's lU- ["Ku- 
rnpe. I.r |jiii'Ii>sqiic y hvhÎI 
sji]>ai'l: iui t^iulll|>ll<'<l'AI- 
I.h..ll.s.■.■i.^a|.l.■s,.■IlI^4:ï. 
tiiii- ti'nujii' (le Calaluiisà 
[licil " ayant i-iiln' leurs 
Jaiiilx'S (II' jiclil-i <)H'vaux 
faclicfs atlachi'-s par <li>- 
vatit l't {lac ilcirièn- » 
siiiiiila un ruiiilial avec 
(iiu- liuii|ii' lit' Turcs, l'ai-- 
fiiis. T'iii |iniiiiciiail dans 

" ^i^'^aiiti'Si{iifs fi^iin-s 
il'aiitiiiaii\, il'ofi snrlaiciit 
Inllt à l'iillJiill'S lr>j.:inl]S lll' 
iiias<|U>'> ... Mais l'alli>ii- 
tinn.lN ii...,,l. 




.!.-> 



'I'"-'- 



avak'iil I 



f;n.ii|K-.s 
sviiil*.>lis 



1,., I, 


us 


l'Ii 


vés. Si 


llVflll 


K' val 


•ni- 


ail 


!.-..n<|ii 


; ili'S 


es lus 


ai 1 


''S 


<UI .1rs 


i.lial-s 


1- >ais 
i|ii;ili' 


'"" 


li'> 
1,1, 


l|IIUtll- 

.•iils: . 


.•lils. 
Il vil 


à 1-| 


II.' 


ii-i- 


S.ll.S 1. 


iiii-Iil 



Ma};iiiri<iiip, le char dt> 
la mort, avec des con-ut-ils 
(|ui, s'ouvrant à dps in- 
Icrvalli!» diHrrmîiii's, lais- 
saiciil u|)|>arailri' di>s ra- 
davics. Kiiliii un prit l'ii.i- 
bilu(lt> d'iiitriHluirc dans 
les oiirtf-gcs d4'S rppro- 
duclioiis de sct'ries do la 
mythologie el de l'Iiistuire 
païenne ; fri'qui-niment 
nuVnie , l'an iniila les 
triomphes que décrivaient 
les auteurs anciens. Ca's 
r" divertissements étaient 
leliemenl cliers aux Ita- 
liens qu'à Florence, il se 
forma «■ des soriélés dont 
les membres se conmian- 
daienl chaque année un 
cuslnnie pour tous, elievauclialeiit par lu ville, 
donnaient îles joutes, des banquets, soJt aux 
fêles chômées, soit à l'occasion d'un événement 
heureux i> (l'erreiis). Florence était d'ailleurs 
réputi'-e <hiiis toute la |iéuiusule pour le nombre. 
]orij;inalité. léclat di- ses fêtes. 11 y en avait île 



L'ITALIE AU XIV' KT AU XV SlECLK 



Scènes de la vie Italienne au XIV* et au XV* siècle. 




Coola de droit. 



lii/arn>s. comnio celli; quo l'im célébrait l<- jour li>si>x[iiisai( ciisuilc- niix fi'iii^trcs. i-l <li> la i'ii<> r)n 

(les rois, -i Avne di's chilTuiis, nu falirii|iiiui îles les visait avec des tliN-lies. » D'autres élainil jj-ra- 

poupéi's qu'on jinrtail lit vc-ille au sutr dans les ri<>iises, romine ces {irumenades par la villi-. que 

rues, à la tueur des torulies de eiru ou îles cliaii- li-s jeunes ^'ens faisaient au jtrititenijis, niareliant 

tlelles, an bruit des clairons et di-s tambours. t)n ii la suite du plusbe;tu d'i-ntiv eu.v, .1 qui jireiiait 



ALBUM HISTORIQUE 



Scènes de la vie italienne au XIV* et au XV* siècle. 




Il- iKini ili' rAmonr. ■ A Vi-nist-, il y îivail une Iui-h du com-rtimoniciil du «loge Miclu'l Slt-no. où 

i-iir|i(iriiliiiii i-liiu^i'i- s|it!-riali-iiii'iir ilu suin iTur- rhacuii il>-s iiji-mltn-s «lit n-tte compngiiic iluniia, 

^itiiisi'i- It's fr-li's. Si's iui'IiiIm'i'h avaient à ca-ur [unir (|hi' la (■éii-iiHiiiii- fùl on tout (xiiiit (li^iit>di> 

di- s'ac<iiiill.T dif;in'iiiriil df la iiiissinii i|ui loiir \n v'iU-. la somme di- ?(Nm tloriiis, soil eiivinm 

élail niidiéi'.el I'kii eite iiiiefèlc (ioiiiiée eu M(K| liHNXt fiaiies de notre tt iiaic. 



ALBUM HISTORIQUE 



Les rois d'Espagne du XII* au XV siècle. 




n'da 


inii.. ilo c 


roi.ïervi' 


Gom 

Btdf 

ail c 

collf 


lo ri ni 

ath.tdnl* 
qui »al 




L'Espagne chrétienne 
avant le XII' siècle. — 
S'il faut cil «Toirc U-s Iiis- 
tiit'ii'iiïi aralii's. In l'ivili- 
saliiiii (li-s |ii-ii]ili-s i-Iin'-- 
liciis (II- la [M'-iiiii.siil<- 
il»'Ti<|ii<> riil (l'al>i>nl It-i-s 
f;riissitTi'. Ils nous |ii>i- 
piH'ul Ifs fariiiif'lifs -itiiT- 

ricis ilrs Asiiirii's i-t lics l^aiilalm-s i. i-niiiiii'-ili 
sau\aK.-s. Iiiilnix .h- .s«l.'U' .1 (li< vi-miiri.' 




porlant leurs vètonivnts 
(le peaux de bêtes jusqu'à 
ce ipi'ils fussent réduiU 
en pourriture ». 4> témoi- 
^iiit^e semble confirmé 
par les vieilles chroniques 
espagnoles qui nous mon- 
treiil les rois, les cuniles, 
les ehcvaliers plaçant leurs 
cbevaiix dans les cliaiiibres oii ils avaient leurs 
lils. •• alîii qu'eiileiidaiit le cri Je guerre, ib 



Insignes du pouvoir royal. 




trouvassent leurs armes et leurs chevaux prépa- 
rés, qu'ils pusscut les monter aussitôt cl pailir 
sans retard ». Mais, au rour-s do li'iir longue 
lutte contre lus Maures, les Kspat^iiols »f. poli- 
cëront rapidement. L'an-ïvétt duus leurs rangs 



d'un grand nombre de chevaliers des pays d'Occi- 
deiil, accourus en Espapnc pour prendre part à 
cette perp(^tuelle croisade cuntre les inlidcles, 
conrribua à répandre parmi les populations ibé- 
riiiues les usages des autres pays (■Iir»;iiens ; dans 



ALBUM HISTORIQUE 



L'Inquisition. 




leur (' 
iirrliil 
niii'iir 
ri.> <lil] 
hl.>m.' 
I.I..S .1 
lliK-iir 



il.'-nil.h 
<!.' .-roi 
iiif.-ii- 



, l.-s Ks|iaj;iii)U 

■l'tTrllt [IHS Si'lisi- 
it (les JlUlrcs |»'U- 

• rKiin.|..-. l/iii- rp.r,p,„»u<.i.-...u........ 

iirs Mîiiin-s fiii ^^îi,-,-ûun-«,^!;vi^'..iJiM;.^oi' 

■lili'lil |n'ti r(iii-ii- 

■ : un ciirlciix It-xlt' iln xiT ^'it-cU- |n'iiin'i 
II' iiu'i-llf s'i-xi'ira |iliil<'<l |iiU'iiii 1rs rlah>rs 
iv<— il<' la |)i>|>iihtli'>ii<jii<' jiariiii ll■^^l'illlll^. 






Nous Hpprenniis m pffet 
par co loxti'qu'àTiilf'ilo, 
au xii' siècle, " les ii<iblt>s 
portaiiMil It> cosluiiit' fn>- 
Ihiqiio et Ifs pléWieiis 
vit. n I Arni-nn j,. t'ostiini<> maiiri'sijui' ". 
Les villes; lea habita- 
tions. — Viw tics f<msi'- 
ilc> hi liilti' pourMiivic pi-iitlaiil plusiours 
Kiiln- h-s irifiili-Irs fui la multiiilirHlion 
■. J'iiiir si> |ii'i''iiiiiiiir' ciuilri' li'iî r»z/ias 



Les Maures. 




Adai^nv. 



iloa Musulmans, les liiibt- 
taiilR des plateaux de la 
Vieille et de la \..uvelle- 
Caslille s'eiirernii''i'en( dans de pelid 
entourées Je fortes murailles, prnté^ïées par d 
nombreuses tours, peretVs de r|uel«[ues pnrli 
que défendaient «le solides ouvrages. In moino 
rran(;ais, qui visita ces contrites dans la senntde 
moitié du xV sitVle, a tracé un tableau peu 
natleur de ces cités aux rues irréfi^u libres, non 
pavées, linrdées d'habitations mesquines eons- 
(ruiles en pisé, aux forlîlîcalioiis délabrées. Mais 
il oublie <le mentioniior les splcndides cathé- 
drales et les riches monasl(>ros dus à l'ardente 
piété des Espagnols. D'ailleurs, sous le rè;;rie de 
Ferdinand cl d'Isabelle, la liu des troubles |)erniit 



aux Jiabiliints des villes 

d'embellir leurs eilés. Les 

grands ports, comme Bar- 

t Valence, se construisirent de remar- 

lables édifices publics, boui-ses, maffasins o« 

■senans. 

Les grands, qui, en Kspagne comme dans le 
re.sfe de l'Kurojx', délaissèrent alursles campagnes 
pour les villes, s'y lin'nt élever de magnifiques 
résidences. Il resU' encore un assez grand nombre 
de ces palais, hubîlalions basses terminées par 
des terrasses, formées de corps de bittimenls 
groupés à la mode arabe autour d'une cour 
centrale on piitiu, t1an(|uées sur les ra(;ades 
d'ailes pins élevées, qui rappellent les tours des 
forteresses féodales. 
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Dames et seigneurs espagnols du XIII* au XVI* siècle. 




Le costume. — Le cos- 
luiiK- ili-s KN|)agiiol.s fut 
au miiji-ii A{ji! à pu près 
.si'mljlabl<^ ù celui des 
aulres peuples euro|)éeiis. 
Il st'inWe sciilemeiil. à ^•"•■■•«•"^•"•i"- 

1 , . Cm dpui |>«nniinnaca lont 

en juger ]mr les stauios ««.«rïrf d»m i» c»iw 

funéraires, qu'ils aient eu 

toujours un fïin'it uiiinjuù pour les vêtements 
amples. Au xs-* sièrle, le luxe ilu vèlpnieut fui 
IrA.s gninil :■■ luvojitie allait aux l'-lntresile velours 
L'{ lie -soie hioi-liées <)'i>r et (]'ar;^ent et bonliv's i)o 
petites perles. >i (Miiriéjol.] l/exempie venait <I('.s 
princes cux-iiièuies : aux fêtes ilonuêes en I47fi 
pur les Unis l'.atholiigues pour céléltrer leurs 



victoires sur les Portu- 
gais, Isabelle parut vèlup 
(l'une jupe (le brocard 
blanc parsemée de chà- 
la, toninio du |>r«cc>iieni , loaux ct de lioDS d'or ; sur 
ses épaules était jeté uu 
d'à l'urKo» iciXn.r™. ""' manloau d'hermine, doot 
la queue était tenue par 
deux pages, cl un somptueux collier de rubis 
balai s'étalait sur .sa poitrine. Le trousseau qu«> 
les Itois Catholiques cnnsliluêrent à leur fille 
Isabelle, future reine de Portugal, comprit vingt 
robes d'étoffes brocliées de différentes couleurs, 
quatre robes de Til d'or tiré et six autres robes 
de soie bordées de perles et plaquées d*or. 



Les villes espagnoles. 




lihotogrAphio 



quatri'collicrsil'oravcc 
beaucoup (le pit-rres 
pn^cit'uses et d'autres 
chaînes et joyaux do 
grande valeur. Les da- 
mes espagnoles n'ont 
pas muins que les 
femmes de (ti-eiiade le 
goftl des fards et des 
parfums. « Les unes, 
dît uti cimlempuraiii de 
Ferdinand el d'Isa- 
belle , épilenl leurs 
sourcils avec des on- 
fcuent.s composés de 

poix el de cire; les autres eberclient des berlies 
dorées, des racines, des branchés et des tleurs 
pour faire des lessives. » avec lesquelles elles 
rendront leurs cheveux semMables h ceux de la 
rivale qu'elles jalousent; « elles se meurtrissent 
le visage, le couvrent de couleurs, de pommu<les, 
d'eaux-fortes, de fards blancs et colorés. » Le 
costume des artisans et des paysans demeura 
1res simple. Les vilains, dit un romancero, n'ont 




Une vlUe caaUtlane 



que des chaussures 
grossières , des che- 
mines d'étoupe et des 
capes de paille. 

La table. — La sim- 
plicité de In table com- 
pensait ce luxe du cos- 
tume. Dans un roman 
écrit à la lin du xv" sii» 
cle : •' du pain blanc, 
du vin de Murviedro, 
un jambon el six 
paires de petits poii- 
h'is » constituent le re- 
pas de cinq personnes, 
. valets de grande maison qui font ripaille avec 
leurs convives aux dépens de leur nialtr<>. Un 
mt^decin de Cliarles-Quinl s'indignait, quel(|ues 
années plus tard, de l'usage des huigs i-epas intro- 
duit par les Flamands venus avec le prince. 
" Pour moi, dit-il, je m'en tims aux mnrtiei-s 
pleins d'ail levi^ avec de l'huile el aux choux qui 
Hurlent de la marmite, exhalant des vapeurs 
savoureuses, et au pain du tabnurenr. » 



ALBUM HISTOaiQUE 



Villes et châteaux d'Espagne. 




La Caia I<oii|a à VkImim 

La conr. — (j'ite Him- r 
|)licilé resta tli- misejus- I 
que iliiiis les mi-iius dv : 
la cour (lus ruis catho- j 
)it|iu'.s ; et ci-pciKlant. au 
W sircic. «'('S [iriiici'.s, 
l'iii-irliis |>ar leur liabili- 
[iiililii|iii> i](ii aviiil mis 
en Ifiir piisst-ssiiin les 
iiiiiiiciises rirlii'ssi'.s îles 
ordres militaires , ii'a- 
%'iiîeiit |i<)ilit sujet <)e 
reclouter la ilépeiise. Le 
leiiijisôtait {tassû (lù.sui- 
v:uillalé;;eti.le.lleririlll 
lie Ciislille. ijui rê^-na 
«le i:U)l) .'i 1)1»;. éCiil M 

[laiivre (|ui- SUN iiiaiire il'ln'itfl ne |iiiiivail suffire 
:iu\ frais (le la talile n>V!ili'el ne lr<>uv;iil alturi'o» 
auniii.ré.lil. 

Composition de la cour. — Av.-e Kcnliiiaiiil i>i 

l-alhlle la .-ur (nispat:.!.- aeli.-va de soij:»- 
iii-r. La niii>- r.'>-tait plu à r('>unir aulour dVIIr 




les filles des graiiils sei- 
gneurs; diacuni' d'elles 
(ilaitcntouréed'iiii^ratiJ 
nombre de personnes, 
les unes cliargôes de snii 
l'ducation, les autres, de 
tout ce qui avait rapport 
au service. La e»uir se 
Compose d'un ;:rand 
nombre d'ofliciers: aussi, 
(( quand les mis se niel- 
laient en marche, leur 
départ faisait-il soufrer à 
migration d'une tribu. 
Osl une sorte de cité 
aniknlanle dont le» habi- 
tants sont choisis parmi 
r/'lile (les diverses classes sociales. Elle se tmuve 
en état de faire t'iice à tous ses besoins ; elle n'a 
lieu à l'niprnnli'r aux villes voisines, ni un 
soldat, ni un prêtre, ni un mafrtstrat, ni un 
al;;ua/il » <Miiriéji>]). ni nii>me un ouvrier, car les 
jirinces i<nt aupri's d'eu.v tout un personnel Je 



Villes espagnoles; habitations privées. 




Cl iHiiirlicrs , piUis- 
siiTs , armuriiTS. 
fourbinscurs, bdiir- 
n-liiTs.butliiTS, sel- 
lier», niarûcbuux- 
fi'rrîHils, brftchciirs 
«l'babits, couturiè- 
res , t't nii-nii> (!»• 
])r-cbi>ui-s cl lio por- 
ti'urs il'i'au >>. Mal 
{rré ce gmiid iiuni- 
l»re lie Iiyuchcs h 
iiouriip. la vie élait 
Mm])lc i^ la (.-our 
d'Kspaf;!»' ; un es- 
time que la ilépeiise 
s'y ôlevail ariuue 
b-nieiil h I5(KM)I 
5iN)(ilN> fraïK's (le tuAvo niiiiiiiaie. 

Les résidenceB. — Il n'v avait j)<>iiil <ie eapi- 
lales: Saiag.isse. Séville. (In-iiaile. le <b;\teaii 
lie la Mola, a»|)r^s de Mcdiiia dcl Camim. fié- 
rpieniiiieiit Valladidid. reeevaieiil les rois avee 
leur eiiliinratie. Les dé[da<'enieiils sr ii-iioiiv.d- 
bMil souveiil ; la cour se Iruiispuite d'une rési- 
dence & QiieuHlre, les uns à riieval. les autres 



ti("'iv. L'usajîe 
des voilures est in- 
connu: les mauvais 
cb(-niins du rnyau- 
iiie en auraient eu 
raison trop vilf^ 

L'étiquette . — 

Dans cette cour 
voyaftense, il y a 
" ^j,i une 

Le matin, au levi 
nd e)ianib< 
lan donne la elie- 
niise iin roi et lui 
présente un bassin 
d'iu'iienl [lour faire 
ses ' ahlutions. Le 



repas est servi cérénionienseinenl 
d'IoMel apportent les plats, jiré.é.lé 
de masses. Le soin de veiller a la 
pi-rsonnes royales pendant la nuit 
doux.e nidiles, qui viennent eliaijue 
possession de leur servife: si\ d'i'litre etl\ eo 

el t an seuil de hi ebambre «à repose le prine 

six autres bint <les nuide^ ilans b- palais, la lan 
an poin^, l'épée au cote. 



i...ri..„., 



' V'- •■ 
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Villes espagnoles; édifices militaires; édifices religieux- 





ËgllHa da Banta Marin de Nur 



Dt'jà , parmi li'.s 
.st'i{:rii'iiis . .|ui'l- 
c|Ui>.s-uiis oui droit 
à Of» iirivili'st's Iio- 
))orilit[ii(>s ijiii nul 
n-tiilii lii riiur d'Ks- 
|Ki;rii'' si ci^lMiri'. 
l.''s K>"iilils se cou- 
vn-iit cl sjisscyi'iil 

t'ii pri's <lu roi. 

Li reine m- lève ii 
l.'iir ciitréi- jiutir Ifs 
recevoir el leur fait 
(Idiiiierpiirltiiiiiii-iir 
uii fiirri'aii oii ils 
[leiiveiil s'jisseiiîr. 

Les cérémonies 
officielles. Par- 
mi les .en-m.ini.'s 
i.m«-ii-lie>. |;i plus 





inifiorlaiili' est lii prcN- 
liitiun <lii si>t'iiu<iit <li' 
flilililt.' nu {>riiR( Lt 
roi Si {liait ■«m uik 
(■^llalIl a\* I It ■> [iiiti 
4.*i{iau\ ili(;iiilaiii s il 
csl n^dlKlti iii-ir.»! "> 
rovaux sm «.a U U i si 
la ciiiiimiiu sui •«( V 
é|multx ] )iii)il< m m 
U>RUfl>UlIL(l li< iiniiK 

il a aux \in iK U s (ju- 
rons (1 1)1 il ist << ml 
Ak l'ûiiéc l'I lient li' 
scriilrr. Li's l>iiiiiiir<rfs 

r(iyali'ssoiiHl(.'iiliiyci's. i,.. i„.rii,,.i[n .(.■,r..i. 

Li'S fïraiitls vu'iiiifiil 

piiii'i's^iitiiiii'lli'iiifiil liaiM-r la iiiiiîu ilii siiiiv> riiiii. 
Les |)iilirfs ('>|iJii;iii>ls .■laii'iil r^iuio- l'oiiiiiif Ir-; 




lr.'..tiM.--lalil.>Mu-li.-llj 
nri.'l>l;il .-I MÙvi il., s.-: 



autivsroiseun)))ét'iis; 
mats l'on iriiltacluul 
pas à cctli' riMÛmuiiit' 
la nii'iiir ii)i{Hirlan(v 
(Il Ksjiii^no ({lit- <laiis 
li's atili-i's [liiys ilo 
rKuniji.'. 
Les divertissements. 
— l.t>silivi-rlissi-uK'iils 
j lies siiuvi-raiiis cspa- 
f;ii..lsc'lai.-iilla.-liass<', 
les Inlll'llois, les l'iilir- 
scs lie laitrcaux, des 
l'c]i|'t>si>iit;itirijis ana- 
logues à ii'isiiiystiTrs. 
.. Un voyail. Ir j..iii- 
dh". Itiiis,|i;i]'i-\i'iii|iii', 
..di'-^iii^r'i'ii siiitvi'raiii 



ALBUM H)STOIi[QUE 



Scènes de la vie espagnole au XIV* et au XV* siècle. 




*■ -^i 


M 


fe 


^ 


jf 


3 


-■^ 


iflfl 


K 


u^S 


Wm 


PSB 


Jt.'^j^* 


^ 


i 


mi 


u 


■ 




i 


1 


§ 


^ <• 


■^i 



I...IIK,,.... Dl 



l<-IIII>llll).-lllSSnll puliiis mil' fl'IllIUi' 4|lll ^^ 

{lortiiit dans hcs Itnis iiii ciifaiit l't ri>|iiv- jf-'Ji 
S4>iiliiillu Virrf:i>Miiiii'. l'iii-:iiitr<- fuis, I M 
itii iissislait il un ili'-lilt'> dr liiviilicrs | I 
iiiiuirt's, i-i»iiirii!iri(ir-s |iiir !•• mi di- ) 
Maroc. I^'s iiit)di-I<'s di'-liaiciit l>-s cli<- | 
valicrs rliii'lii-iis ri sf tmllaînil avi 
l'IIS. La jiHiriit'.' SI' Icriniiiail par I 
niiiviTsiiiii (li's MiisiilinaiiM Marii 
ji>P. <i .\ parlii- ili- la lin du w >u-il 




Ji's sniivi'raiiis i'S|tafîniiisj 
4-i's iTJouissaiin's un lu^^nli 
s.-ni»nt : ils hoiiorrri'nt d< 
s.-iK-.' l.-s ti-irildi-s anioda 
iiui~ili>iii l'I (>nr<-nl vidr. i 
l'i-sliadi' i>ù ils avaii-nl | 
dis]iatailr<' dans la llaniini' 

1rs nialhruri'ux r ianin» 

]ali>ii::ni'liini.|Ui's,'ini'-i-il. 
n.llIV'Mli' la h:inlr nùliv. 



iiiiîniiviit H 
m* divt>rtis- 
i' Ipur pn'- 
tôs d.> rin- 
ilu liant de 
|)ri.s ]>lin'0. 
■ lUi Inu'ln-r 

.'•s V.^|US,I.' 
ablt's «'t 




La Bohème, la Hongrie, 
la Pologne et les Pays Scandinaves au moyen âge. 



Expansion de la civilisation occidentale dans 
l'Est et le Nord de l'Europe. — Li>s piiplrs de 



l'Kst vl d)i Nurdde 
sèreiit le clu'islia 
fussent SInves ciim 
los Polonais, qu'ils 
lluna comnio 
Hongrois, ou de 
(îermains 
les peuples sciindi- 
naves, adopltreiil 



l'Kurojie, t-nibras- 
nisme latin, qu'ils 
wL. jJi nie K'SÏrIiftqunset 
descendiï^sfnl des 



en {;én«ral le» nsaifcs des peuples d'Occident 

en même temps que leur religion. 

La Bohême. — C'est au x' sit^clu, sous 
(925-9:ï4), que la 
convertit définiti- 
christiaiiisme et 
prit place parmi les 
nations européen- 
nes. Ce roi devint 
le saint national du 
royaume tcli^queel 
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La Bobême au moyen &ge. 




mngo II or- 
unpU'mps 
lits éU>ii(lai'<ls et 
I<!3 niuniiaicK (It- 
la l^)ll.^lll.- » 
[L. Li'^'cr). La c 
Trhèiiues fut l'omvrc de {iri^lats 
allenianil» ; aussi rintliiRiico 
Rll(>mHii(li> riil-cllc loul i)(> suite 
|in'>|ioii(li'-ratiti> dans L-t>lti> cnii- i,.iui« iii iiiun .ii 
tiri'. La jiolititjuc di's [ii-iiiros c..uwrt^''ui'f 
liidit-iiioK, sui'liiiit di's Prémys- 
lidcs (]iii ditiiiiiTi'iit les liaiiti\s fiinrliuiis ilii 
niyauiiii- à des Allciniiiids et éliiblîretit 
sur ie sid lrlii'(|iie di' iiimdlivii.si'K etilu- 
liies iilh'iiiHiidrs, leurs iiiarin^ci's avec 
des {)riiiri'.sses alleiiijuides, leur parti- 
l'ijialiouaux eridsades.auxiv'siiVie 
lesndatiiilis élt'iiites i]iie la eour di' 
l'rafTue eutri'liitt avee la mur d<' 
Paris , fui'ililèreiit riiilnidiirtiiiii 
d.-s imeurs de rOnidi-nt. Imilaiit 
ri'M'UlpIi' di' Iruis priricfs. les , 




nobles abati- 
douiièreiil les 
vêtements 
fourrés de 
leurs ancêtres, 
cliausscs enroulés autour 
la janilie avec des bande- 
lettes, la Cdurle tunique serrée 
ù la [aille et adoptèrent les 
vêlements portés par les sei- 
ô'nrtW)'."" ë"eurs allemands. Ils cessè- 
rent d'babiter les constructions 
■n bois, dont l'usage persista encore long- 
temps dans les campagnes et se firent 
élever des cbAteaux forts. ]ls apprîrt>nl 
riilleiiiaiid et ({neli|ues-uns renonrèreni 
enrs nnnjs Irbi-ques pour porter des 
niiins gmnains. I^i! terrible réveil 
ili' la niilloiiatilé slave au xv'siêrle 
irrmprrliit point les mœurs orei- 
(lenlalesdi'semainlenirenUidiême. 
(,)uariil les seigneurs ti'l)èi|ues 
envoyés |iar l^dislas auprès de 



LA BOHÈME. LA HONdRlK, LA POLOCINH, KTC. 



La Bohême au , moyen âge. 




CharlesVIIpour 
ilomanilor a» 
nom «le leur roi 
Ih muin (le lu 
fillede ce prince, 
an-ivèrcnt à l'a- 
ria « on bel 
arroi », la cour 
«le Franco les 
uccueillit avec 
empressement 
au mt'me lilro 
(|ue des pl»'- J.y" ■",',"', 
valiers anglais, 
allemands nu espagnols. 
Les villes bohèmes ; 
Prague. — Les villes se 
développèrent r.ipiile- 
ment en Hulième. » Lu 
gloire ilu prinee, disait 
au xiii' siècle le mar- 
grave de Moravie, Vla- 
dislas Henri, rayonne 
d'une plus éclulanle 



Te. s il esl 
entouré d'un 
nombre brillant 
de grandes vil- 
les. » Dans la 
seconde moitié 
du xx-' siècle , 
malgré les ra- 
xa^i-a de la 
guerri' des 
siles , Sylvius 
-Lneas Piecoln- 
niini il d mire leur 
nombre et leur 
nrlies-se; il -^'étnnne de 
trouver des fcnèlres 
vitrées ju.sipi'aux tiubi- 
lalioiis des paysans; il 
vante lit beauté des 
édifiées relig!en\..\ulle 
part en Europe, dil-il, 
il n'a vud églises aussi 
noiubreuscs, aussi au- 
■rustes, aussi décorées 
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fi'iii-. liii-ii «{ii'ils i-iissi'iil 



La Bohême au moyen âge; Prague. 



qu'en Biihinip. 
PrafC"<'fiiUa ville 
([lie les souvc- 
t'aiiis bohémiens 
embelliront le 
plus volontiers. 
Charles IV fit 
rccunslruire la 
CHthédralc; il re- 
lia les <leu\ 
rives (le In Mol- 
(lava par un ma- 
^nifiigue pont île 
pierre; il éleva 
le cliAleau royal 
«auxtoilsdorés» 
sur le modèle du 
Louvre. (ïrAce à 
ciss admirables 
constructions, 
auxquelles ses 
successeurs en 
ajoutèrent de 
nouvelles, Pra- 
gue est encore 
aujourd'hui une 
des plus pitto- 
resques villes de 
l'Europe. 

La Hongrie. — 
La Hongrie se 
convertilau chris- 
tianisme près 
d'un siècle après 
l:i Rohème; elle 
fut aussi plus 
lonjîueàacci'ptcr 
la civilisaltnn 
ocridenlale. Au 
xirsièrle.lesMa- 
i:vars habitiiienl 
.iic.Mv st>ns la 
lenle <-n élé et 
n'avaii-nlfuliivcr 
i|)lr des rahanes 

uourTissaienl de 
viande à moitié 
lerrilier l'Hurope 







Ld cnthtdrala do Salnt-Valt, ii l'n 



niilenlal'- par lei 



LA BOHÊME, LA HONGltlE, LA POLOGNE, ETC. 




Bo««n d« Qharivs, roi 
Archivas nilianilei, k I>ari>. 



continuMH'iit ù vlvn 
pr«5f4'renfi' à lu cnm - 
pagno, laissant h> séjour 
di>s villes, « Roit aux lia- 
bitaiils qui les avaient précûdéH, soit aux 
colons étrangers qu'ils appelaient dans leurs 
empires » {L. li^gor). Leurs princes pra- 
tiquèrent en efTct do bonne tieuro une [luli- 
lique libérale envers les peuples voisins. 
H Faible et débile est le royaume qui un 
qu'une langue et dos coutumes uniformes, ■< 
disait déjà le roi Etienne 1"; et, (idèlcs ii 
ce principe, les suceesseurs de ee roi agipe- 
ièrent dans la contrée un ^rund nombre de 
colons allemands. Matlieurouscment , le 
développement de la iloti^rie fut un mo- 
ment retardé pur rinvaslon mongole, pen- 
dant laquelle le royauim- lut liorrï- 
blement ravagv. Mais avec les 
pnnces de la maison d'Anjou, la Bongrie. 
civilisation reprit en Hongrie un vh\\Ôn-i' 'r.'.\ 



l'I" nouvel essor. — Ij'e.vpédi- 
eo- lion de Louis d'Anjou en 
,;,. Italie « lit connaître aux 
Hongrois l'Occident; elle 
enr révéla un monde plus délicat, plus élé- 
f^ant que ne l'était alors celui de la pustza 
lioiigroise » {L. LOger). Sous le rf-giie do 
Matliias Corvin, les Italiens furent nom- 
breux ù la cour »le lïndo; ils y furent 
appelés par la seconde femme de ce prince 
qui était elle-même d'origine italleinie. Ils 
construisirent dans le royaume un grand 
nombre d'édilicesremarquables ; ils y avaient 
été jirécédés pur des architeeles français; 
c'est notre Villard de llonnetourt qui, au 
\m" siècle, avait édiliédnns le style fran<,'ais 
la remarquable église de Kasso. I,a cour des 
princes bongrois fui an xV siècle 
roiide ''*'* brillante et li-t'^s rielir. Le légal 
j>:<- iiii ponlilicalaflirnie que cinquante voi- 
i "k'.*"' Imes n'auraient pas sufli à emporter 
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La Hongrie au moyen 




'•""""" '"' 


ChttMud 


vnyaU-: «>t. gig 
ijiii vaiil l^n 




imt'iix. la m- WS 


Jb^^j^S^SJÊ 


lf,l!»rjiiiiciis»'('.i>i- w 


Bfi^(>>Vslfn3l 


viiiii, lu [lUis ri.lir " 
<!<- rKiin>|..- h ..11.' 




<lii1.>. n.ril|.r.-n»il. .1 




lin. ."lIMMMIVnllinUS. 




La Pologne. U' 


chnstiii- ^m 


iiisiiir lui inli'^iliiil 


■n r.,l...i:iir 


.huis U> s,;- 1.- 


iiiiiili.'- lia H 


X- si.-rl.- : la l'.il.i-iir 


.i.-viiil il.-li- '" 


iiitiv.'iii.-iil ilir.jli.'iiri 


■ ^...is It.,l.sla< 



Manteau du oouronnamsnt dcsroli lia 



' V.lillillil riv>.|l|.>. . 



iirrliovi'clu'qui 

devint la iné- 

lr(i|i.ili' ik's évi'- 

'Ui'-a (II' t^raovic. 

'to KoIIiit;.'. .Io Bios- 

Lii l'I île Piist'ii. l't'U à 

jifii. soiifl riiilluciioc «les 

pvi''(|iii-».ia civilisaliuii occi.loii- 

\it\r j>r'niMniilati.sl(! r<ivaume]iiiltt- 

iiiiis-, .II- li.iiiiii- Ih'uix', «les «'>^lis.>s 

.11 jiliir.^, iiriii't's (Io .slalucst't tlf 

^Iniil.'s sur li- m.iili-lc du» 0};lisvs 



LA inHËME, LA HONGRIE, LA POLOGNE, ETC. 
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La Pologne au moyen âge; costumes 

base LiBHum Heqim^hihrLTBoVATnHStjo. qvx- "lesiaO- 
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il'Occidc'iit, rcm[)lacèn'iiL les éjrlisos do bois. 
Les sceaux nous inoiilreiU li's clievaliers p<ilii- 
naix armés coniino ceux d'Occuletit du Iieauiiic 
et <tu haubert, ('.cpciiilant, les mœurs rcsliiieiil 
encore primilivcs. La vie était Turl simple à lu 
cour de» Pîast : « Les souveraiiia ne connaissaient 
guère d'nutro distraction que la ^^uerrc el la 
chasse; ils reclicrchaienl avec passion les four- 



rures cl les broderies tissées d'or, voiines de 
Ityzance. » Les villes étaient peu nombreuses 
et médiocrement importantes. Précédées d'une 
palissade, entourées de fossés, beaucoup d'entre 
elles n'étaient gui>re encore que des abris uii se 
réfugiaient les paysans en ra.s d'attaque. Les 
habitations y étaient presque toules en bois. 
L'alimentation se composait de viandes rôti«>s ou 
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I^ Pologne au moyen âge ; costumes; objets divers. 



Costume polonal* du XV alkola, 

bibliulliJtquu (l!iirlD%>ki. à Cruruvic. 




bouillies : liiriif, jinri'. vnliilllc. };ll)ii'i': li's suii- It>s Imissnns l<>s [iliis iV'|iiLiiilii>>.s ('•laii-ut In Mîti' cl 

vutri's f..|èN(||.n'srntilivrsr..iiiiiiss,-ii.fil hitiilih- l'Iivilr. I. L.- {>i'it|i|i- i.i.lniiîiis s'..cTii|>iiil siir- 

ilcs si-i};n N il<- viaiiili- <lr lii>iiiii. <Viuu^ uu il<' Imil ir.-t.i;i-i<-iilhii'<-, l.'ils>;iril iiii\ (''lr.-Lii;;i>rs U> 

Ciistiir. L'kii irav.-iil iiui-ri' ijin- ilii [liiiii lic m i;:li' ; (-tiiiiiin-i i-l riinliisltii'. r.iiiiiiiii' la lloii^rif. lu 
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La Pologne au moyen âge; monuments religieux. 




Sabre du roi 



MUM, de rUnlvw 
•tu dM Jagdloni. I 

Mil dii IV- ■itcleil'riBi- Crypta 



Pologne fut dans la so- 
conilo nioilié <lu \iti' sit'>- 
clo, envahie ]>ar les Mon- 
gols, et elle eut. i>il(i 
aussi , liorriblement h 
souiTi'ir (le coite invasinn, 

«'prouvés fun-iit répHrés iiu xiv° siècle jiar l'un (l< 
plus remarquables souverains (le ce jiiivs, Oiisîniir 
le <iranil (i:!;i7-i:{7o). Kpiis »le la "eivilisalic.n 
orcitleiitale.il mit tous .ses soins à la ivpandre 
parmi ses sujets, faÎHaiil mettre un ruilure les 
Icrres en friche, vcilhitil au dévelup[iement <h) 
commerce, enli-etenant les anciennes rontes, en 
construisant de nuuvidh-s, ornant la couirée 
d'édifices de tout genre, ii co point <[u'on n pu 
dire de lui qu'ayant Irouvé une l'ologne de bois, 



. Les maux qn'el 



il en avait laissi^ une 
de pierre. Au siv' siècle, 
hahilalions devinrent 
Q-rii°l°r°''' ' "' ' "" j)lusconfortahles;rusago 

dos vitres se répandit; 
les maisons furent ehaulTtVs à l'aide de pot'Ies et 
di' cheminées. Sur les tables, les vases en verre 
remplari'^rent les gobelets de bois. Le pain de fro- 
nu>nl, les pi\lis.series, les é[iiees, le vin, prirent 
place dans l'alimentation. Les bienfaits de 
l'activité rtivale s'étcndirenl au.\ villes; elles se 
déveloiipêrent, et parmi elles, Craeovie, devenue 
la capilalc du royaume, put rivaliser de magni- 
lîeenre avec les plus grandes cités allemandes. 

Cracovie. — (Vest au moins l'opinion de l'bis- 
lorieii llermaun Schedel, qui, dans son <• Livre 
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La Pologne au moyen âge ; monuments de Gracovle. 
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La Pologne au moyen âge; Cracovie. 




des Chroniques » publié eu l4t)3, 
a laiss<^ mie ilcscriptiim élo- 
gieuse de Cracovie. La ville csl 
cnluuréc d'une haulo muraille, 
flanijuée de tours oarrées, les 
unes terminées en lerrasscs, les 
autres coiiïécs de toits pointus. 
Les bras de la Yislule eiitourenl 
les différentes parties de la eité 
et molteiit en mouvement les 
roues de nombreux moulins. 
Sppt portes donnent aei'ès dans 
Cracovie; en avant de la inurailli^ 
s'étendent des faubourgs, et de 
l'autre cdté d'un bnis do la Vis- 
tule le Kasiniier/, 

faubourg créé par Fragmant 

Casimir le tirand «•! rrrôraluvio 



relié à la cité par un pont de 
boLs. I^a ville est remplie de nia- 
{;nifiques égli.ses: l'un en pouvait 
cumpler soixante-eîini ; on y 
trouve en grand nombre des 
monastères d'hommes et de 
fennues, un hOipilal remaninable. 
Les rues sont bordt'es de somp- 
tueux Iiôlels. demeure.s des pré- 
luis et des grands; et-nx-ci habi- 
tent <le préférenre la ville liaule, 
ol le.s bourgeois la ville basse. 
Laeollinede \Vawel.(|ni d<ouine 
la cilé, présente une amusante 
confusion de eloeliers d'églises et 
de liiilsilerésidence-s 
a..>vi,.. r.-i",' o|iulenles. On V voit 
':^JZi:": l« eatllédrale 'et h- 
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La Pologne au moyen âge. 




ijii fst crlchri' eu ;:ninili> |miiii[ii.> 
II- rniitiinrit'iiii'iil ilos princes. 
Kiiliii. Sriii'iii-I fait nu hrillniit 
i'in^i' ihi r;tructt'i'i> ilr:i liiiliilaiils. 
H Ils ii'oiil i-irii. .lit-il, .!<• lii 
niili'ssi- fl fil- l'i;;iiiii'aiin> ijur 1rs 
arit'icris ullrilniftii'iit iiiix Siir- 
iiiali 

([ii'illiisli-i'iil li'iii-s vitii<. 
font valoir li'iir iirinliu 

iij..iir 
filin- à Ti-l ranger m 
lii<'ii\t-ill;(iil. i< lui i.iïr 
Il..>|.ilrilil.'. 



Leur tronro de vie o^l plus 
ma^nifitiiio i[ut> rcUii îles îuilri-s 
Slaves. ajouti--l-il. 
nif'iils lii^iin^s roiilirmciit le 
léiiirii<;iia{;c lit' riiisturit'ii. Sur 
leurs |iii'rres li>nil>ales. les ri- 
rlies l'.iloiiais liiitil représ.-ntés 
rcviMus tle l)rillaiites armures, 
[leiiitiircs et les iiiininUire'< 
nous les nioiilreiit son vent 
en\elti]i|iés (le vasies liiiu|i]ii- 
1an<les. faih-s de l«>iinlrs éloiïes 
el ilonhlées d'épaisses l'.iur- 
rnres. Li-s ^eiis île eour ;t})|Kir- 
laii-iil heaneoiip île raftinenienl 
à li'ur li>ilelte. s'ilfanlenendre 
représenloiil pa*- 
heiir>-> di'vatil leur iniroir, à 



LA IlOHÈME, LA POLUGNI-:, LA llUNGRlt-:, ETC. 




Irt-ssiT leurs ohfVoii\ on boiiclos autour ilc leur 
t«le. 

Les peuples Scandinaves. —Quant aux [icupics 
«candi lia vos. ils umbrass^roiit éguIenn'iiL lit irliris- 
tiaiiisnic dans lo courant ilu x' l't du xi' sit-ule; 
mais ils u'ourent pas avoc le reste *lv rEuro|Hî «Ii's 
relaliiiUKansHl étroites qui- les peuples (inVôdeiils. 
Ils iiVn curent guère de suîvifs iju'avee le» iiiat- 



oliands de la llgiii: hHnséali<]ue. «^-pendant, ils 
adoptèient, eux aussi la jdnpart di-s rontnnitfs 
(i'Oceident. Si l'usage des eonstructînns eu ImiÎs 
se nuiinliul plus Imiglenips fiiez eux «inr partout 
ailleurs en Oreideiil, il» curent néanniidits de 
heaux édifiées religieux consiruils en [lierre, dans 
le style ré])andu dans le reste tU- l'Eunipean moyen 
Af;e; telles sont [lar exemple les umuliretise» 
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La Suède au moyen âge. 




épliîii's l'iinimicM du Danciiiiii'k '■! lu l'ullu'-- 
tlrulc ^ottiii]iit> <ri'|isiil l'ii Siii'-<li'. Kiiliu. 
les (looiiiiH'iits fii:iin''s 

^ FBcad* orientale 

nous m<illln-[|| «|ll ils dalèglIHdeEdabult 

siiiviii.-iil il." Itiiii Ifs ;.u'l.n,rX^'.Vu««,'"!'!i 



iiKiili^s <lu ntiitinpiit et que «laiis li>ur 

r>i|iii|ifiiu'iil iiiililatrc. Us pnipluraiont 

es armes défensives 

l oIToiisives des ntitrt'A 

i. .i,.i>:r..n j'avs tle 1 l:,uru|ie. 




CHAPITRE IX 

Les Byzantins, les Russes et les Turcs au Moyen Age. 




La décadence byzan- 
tine. — Qui'lqucs Irails 
distinguent lus Byzan- 
tins du XIV' i't (In 
XV" siècle di' li'uis prû- 
dérossours. Lu dûtrcssc 
oïl leurs malliiMU-s <>l 
leurs fautes jt>lteut les 
onipereurs grées met 
fin au luxe do leur eiinr; 
costume des dilTé- 
œulcs classes »le la 
sociél<! se sinifdilie ; 

s liabitations eluuigeiil 
d'aspect ; Omstariti - 
uciplc dcelioil et l'eii- 
ceiule de ses murailles 
devient trop grande pnur 
In population qu'elle pro- 
tège contre les attaques 
des Turcs. 



Le costume impérial. 
— Les empereurs aban- 
donnèrent In lourde 
eliape, toute ruisselante 
do pierreries, que leurs 
prédécesseur» portaient 
au x' siècle, et la rem- 
jilarèrent par une longue 
tunique Uintôt à num- 
elies lon(ïuos, tantôt ù 
niiincbcs courtes, l'ne 
sorte de collet déeoié de 
broderles,dega)uiisd'or- 
fèvrerie et de pierres 
précieuses couvre les 
épaules: de ce collet 
descend jusqu'aux pieds 
une bmgue bande ornée 
de la même manière, 
t semblable nu pullium 
des évèqnes ; une large ['jniuHi.'.v^kJ ,"*"'* 
13 
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Goatunies byzantins au XIV* et au XV' siècle. 




L'empereur Jaan Caat 



I.'empereiir Jean L« araiiddae de Conetantl L Imptretrloa ThM Aluta III. emparaiu 
C:aiitacuitnaii3>T-l3j''| nople en 13S0, Alaxla Apo- dora.fuinnio d'AlciiillI. daTrMlsonde likï-IU'>i- 




ci'iiiliirt», <'-^alpni<'iit déoorôp de |iîorrc!i iiré- 
fii'ust's, liasse {mr-ilcssus cette hiiinlt'; ciiliii 
mil' iiiilrc IkiihIc, liiujnnrs rHh.'iiicnt oriiéc. 
niiili)iii-iii> II- honl iiiféricui" lic ht Uiriiquir. Sur 
Ir liras fimiflii. est |ilnci''i' lim- |)i(Ti' ilï-liitri' aiia- 
hifîue .111 niaiii|iiili> des [nvln-s. lin- rmiruiiiic 
riiiidi'. l'ii f.irnio tic Iioiiik-I, sans pi-iidi-loqHi-, i-sl 
lilacî'.' sm- la lAU- i\v rfiiipiTcur. 1... .ostiim.' .les 
iliipéi-alricfit conserve duvaiilap' la riihfsse des 
aiirifiis vi'U'iiieiils impériaux; riisaui- d'uriicr le 
niaiileaa <-[ lan>lH'<rucie inriiiilé de liniili'iiesel <l(- 
|i!ciii's préi'ieiises s'est niaiiileini; liMir ronronne 



est aussi plus ouvrafîée que celle dos empereurs. 
Le costume. — A la différence dos peuples 
d'deiident qui. à partir du \i\* siècle, adttp- 
ti'rent alors les vùlemenls courts et collants, les 
lly/anliiis cunservèrent l'usage de.? costumes 
Inn^'s. Les liants dignitaires et los rii'hos sont 
revêtus de tuniques ii manches longues; le» 
paysans, les ouvriers, les soldats portent uiie 
courte luiiiqne à manclios longues, sern'e à la 
taille, et des eliansses collantes. Us ont une 
variété inliiiie de coitTiires, bonnets qu<'Iquefi)i8 
garnis de fourrures, coilTes, chapeaux niml» 



LES BYZANTINS, LES RUSSES ET LES TURCS AU MOYEN AGE 



Costumes byzantins A* au XIV' et au XV' siècle. 




Archer byzinti 

de foutre, clmpororis di^ 

drap, otc. Ils oui au\ 

liied» (tps cliaussurt's de 

cuir on do drtip, Los plus 

noblos dVtilrp eux porleiit 

la barbe longue. Le cos- ^^^ ^^_ ^^_^^^ ^^ ^^^^^ 

lumc des femmes est '""."''"..l! '■„MÏÏnMi''.''l"''"l!I! 

simple : c'est une lunlque 

longue, pou ajustée; la (iMo osl couvorlo d'un 

voile qui fait ensuite le tour du enu et rolnnilio 

en plis sur les épaules. 

l'u détail nouveau est à signaler dans le costume 
des ccclosiastiquos ; leur ehapo est semée d'uii 
nombre eousidérable do croix. Quant au coslume 
militaire, il semble qu'à partir du xiv'' siècle les 
Byzantins aient abandonné l'ancien équipement 
romain pour revèlir uu armonienl plus semhiidde 
à celui des conibattanis d'Occident, avec qui ils 
furent plus en rapport qu'aux siècles précêileuls. 

Les habitations. — Au xiV siècle, li-s maisons 
byzantines n'ont plus rien de l'aspect des mai- 
son» antiques. Ce sont des édifices rectangulaires 
à un élage, couverts de toils de tuiles, percés de 
feuëtres fermées par des draperies ou par dos 



volets qui retombent do 
bas on liaut; le pignon est 
percé d'une feiièire circu- 
iiire quelquefois 
une rosace ; euli» la mai- 
rt-i^™ 'nmtti^"'L'"î^ ?i. """ *'*'' llauquée d'un 
i"rZ7'r\X'',i.''i..'!' "' '" appentis dont le tnil. éga- 
lement eiiuvert eu tuiles, 
est porlt- par di- petites colonnes reposant sur 
une liante balustrade. Parfois, les miniatures nous 
montrent de véritables cliiUeaux forts .semblables il 
ceux de l'Occident; une enceinte crénelée, munie 
de tours carrées et lU'- constructions de buis 
faisant saillie sur la muiaille comme des Iniurds, 
entoure des babitations groupées autour d'une 
cbapello. Les demeures des paysans sont des 
cabam's rectatigulaiieg ou circulaires cmivertes 
de toits de tuiles uu de rliaume. I^e mobilier esl 
simple; ce sont des sièges eu bois eu forme de 
trône, sur lesquels on inslallo des ciiussins, des 
lits bas portés sur quatre |)ieds, des tables, autour 
<lesquelles les convives s'asseyent sur de [letits 
tabourets à trois pieds. L'u.sago des assiettes et 
des fourchettes continue à être inconnu. 
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Costumes byzantins au XIV' et au XV* siècle. 




I,'einp«r«ur J«an 
de oArtmonte. 




ct'iiiliiro, <>(;alciiiPiit (iécoréo di' pierres jiré- 
fîi'uscs, passe pur-dessus oolli! haiiile ; eiiliri 
une auln- hiiiide , hiujours rirlirrueiit ornée, 
niriluuruc le buri) inf(''ri<'ur de la luiii(|iii<. Sur 
le Uras jraueln- est plaeée une pii'Ti- ilétiilTe ana- 
logue an uinuijiule des [in'lrcs, lui- eouroime 
riUHif, ru fiirme de bonui-l, sans iirudrlnqur, l'si 
jiiai'éc sur lu li^le de l'enipcn-nr. Le «ustunie des 
imjH'Tutnres conserve davaula^rt' la ricln-sse dt's 
aneifiis v<*lenioiils impérinnx; Iusiil'i' d'orner le 
niatileuu *'t larnhe d'une inliullé di> hindi'riest-l de 
pierres preneuses s'esl niaiiilt>iiu; Ifur rourouue 



est aussi plus ouvragée que celle des empereurs. 
Le costume. — -V la diiïéreuco des peuples 
d'Oieident qui, à |.artir du xiv' siècle, adop- 
ti-rcnl alors les vMenienls courts et collants, les 
Itv/anlins eonscrvêrenl l'usage dos costumes 
Innjrs. Les hauts dignitaires et les riches sonl 
rev<''tiis de Inniiiues à manches longues; les 
paysans, les ouvriers, les soldats portent une 
ennrie tunique à manches longues, sern'-e h la 
taille, cl des chausses collantes. Ils «ml une 
varit'li- infinie de coilTures, bonnets quelquefois 
garnis d<' fournircs, coitTes, chapeaux ronds 
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Costumes byzantins Jtr au XIV' et au XV' siècle. 




de feutre, cliaj)croi)H do 
drap, etc. Ils oui aux 
pieds des chuussurns de 
cuir ou de drap. Les plus 

nobles d'enlre eux porlCUt Cavaltar hMnntm mi XII- ai 

la barbe longue. Le cos- ^^_ ,„„„a ,.. «,1 i,w, 

lume des femmes est ;','"""^,5 ''.,,T-',',r!l,?<"„Iîi!'-in 
simple : c'est une tunii|ue 

longue, peu ajustée; la tèle est i-ouverte d'un 
voile qui fait ensuite le tour du cou et relombi' 
en plis sur les épaules. 

L-n détail nouveau est à signaler dans le ciistunie 
des ecclésiasli(]ues : leur cliap<' est semée d'un 
nombre considérable de croix. Quant au rostunn' 
militaire, il semble qu'<i partir du xiV siiVle les 
Byzantins aienl abandonné l'ancien éipiipenienl 
romain pour revêtir uii arm<>ment pins seuiblalile 
à celui des eombatlaiits d'Occident, avec qui ils 
furent plus en rapport qu'aux siècles prén-denls. 

Les habitations. — Au \iv'' sii-de. les maisons 
byzantines n'ont plus rien de ra.speet îles mai- 
sons antiques. O sont des édifiées rectangulaires 
à un étage, couverts de toits de tuib-s. percés de 
fenêtres fermées pur des draperies nu par des 



volets qui retombent de 
bus en liant; le pignon est 
percé d'une feii6tiv circu- 
: quelquefois décorée 
Femme iivont"»! d'une rosace ; enlin la mai- 

<i.pilr" "!!"'lm',i"Z lli ^"" '^^^ flanquée d'un 
irT'mrrii.'iriH'!,"''""'"" "" appentis dont le toi!, éga- 
lement couvert en tuiles, 
est porté par de petites colonnes reposant sur 
une liante balustrade. Parfois. les miniatures nous 
montrent de véritables cb&teaux forts semblables à 
■ eux de l'Oceident; une enceinte crénelée, munie 
de tours carrées et de constructions de bois 
faisant saillie sur la muraille comme des liuurds, 
entoure des babitations groupées autuur d'une 
cbapelle. Les demeures des paysans sont des 
cabanes rectangulaires on cin-ulain-s eouverted 
de toits de tuiles uu de cliaume. Le nmbilier est 
simple; ce sont des sièges en bois en forme de 
trône, sur lesquels on installe des cou.ssins, des 
lits bas portés sur quatre pieds, des tables, autour 
desquelles les convives s'asseyent sur lie [letils 
tabourets à trois pieds. L'usage des assiettes et 
des fourchettes continue h être incoiniu. 
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IM ll.ur<. ,-!,r.t..,- ..,,1 1... ,„ 


!!r"'ù"i«l',ria"ur'o "■■■l"1^'"""'l—- 


Constantinople 


^^ii^^ 


— Ciinslaiiliiioiiic 




ri'stail. iiialfTié sa 


y^^y^-> 


lii'caii.-ncc, lu plus 


• '^^ •■ - ft 


{.'liuiili' ft la [>lus 
h.-lh- il.'s villes (Ir 


pi^PBi 


i'On.'iit.KHi'iUiui- 


^i'*"^^^ 


liaiL l'ticni'o les 




viiy«t."'tir.s orri- 




ili'iitaiiK igiii la vi- 




siti'n-iit au <l<-l>ii( 


(lu XV" sii"-!'!*', |i!»r 
1» ii.imUn- t-l la 
Itrauli* (11' M's nm- 
minn'iils. L'Kspa- 


La Tour de miiibre. ir.ii:Ni.iil .1.- 


piml lUa\ijn y 




omipir [ilus |||>:VKN 


.'■;;lisi-s:il va.iiuin- IVli-u- 


(lu<- (les lll.HiastiT.-S i 


ishilli'-s au luili.-ii «II- janlins 


t'I ili- vi-ip-i-*. >\ fintii 


s i|u'iiu aurai] |>ii v ass.-nir 


uni' j;i-anilf villf. .V 


lis il y .sii:iialr au-si un 


Kniiifl iiomhrr d'ûili: 


(■i*s. palais, fiiaisi.iis. .-(iii- 


vi'iils et «'■f;li.Hfs qui 


tiiuibait-iit i*ri niitu's. I)i>s 


*'liiuiiiis. ili's janlins 


■u ili's iiivs. Si'-|iarait-iil l<>s 



CathMrsle d'Athènaa. l'un •■<•• plim ren. 

i^iiinsDs <!» L'irchilrclura bjinniiiia an xir- ntn*. 
i-Diion» do col ftiitiro no «ont pi*r» «Qp<- 
À ruHv* qu'un donimit lui cbi|iellai enOcci- 




ililTvrenls quar- 
tiers; 00 qui faisait 
dinî k un voya- 
p;eur françai» de ce 
temps : « Esl cvlte 
fil»''-ci faite par vil- 
lages et y a beau- 
coup plus de vide 
que (le plein. » 

Les peuples de 
la péninsale des 
Balkans. — By- 
zauce, en dispa- 
raissant , laissait 
derrière elle une 
(Puvre grande: ses 
uiihsiiiiiuain-s avalciil porté lacivili-salioii Ityzan- 
liiii' aux jii'iijili-s tiartiares, ses voiNins. Uul.uares. 
St-rlifs. [tniiiuaius, Itiisse.s lui avaient cuiprinité 
l'ii ^'tanili' partie sa reli^iun, sai-ultuiv lilt(-raire, 
ses Hsafres cl suii art. Le» moiiuniouts tigun's 
qui uiius restent en trnp petit numtire des peuples 
de la péninsule di-s Italkaii!! sont iietlomciit mar- 
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L'art byzantin au xrv* et au XV* siècle. 




Viu vlll* byiaDUus 

P*léalo)[iio ju>qu on Uto f|ioqiiD 




a outvn Monnnlo >o oulvre de 

4'AlnU m. QomnèDo Hanual UI. Conmène luri' milllatr 

iiaM-tlIN). sinpvr-ur <l« (I3'j»-lkiii. riii|.ei 

TrtkiïOBJo (Cahinat dq» 1Wbiioi..ir- (Obi 



()iiés (lu caractôriï byzantin. Le costume des princes cl des p 
est celui (les eni[>i'- 
rt'urs et des impé- 
ratrices. L'arcliilec- 
luro lies monuments 
de la pénin.sule est 
celle des cdilices éle- 
vés par les arclii- 
Ifctes grecs, mélan- 
gée i|uel(|ucfoî» d'in- 
fluences occidentales. 
(In y retrouve le.s 
principaux trailsd<> la 
construction liymii- 
line , l'usage de la 
coupole élevée sur 
un tambour dan.s 
l'arcliiteulure re- 
ligieuse, l'eniplni 
des tours carrées 
dans rarcliilec - 



I la décoration dc! 
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Les Byzantins au XIV et au XV* siècle. 




églÎM's à l'aide do 

grandes (i^tircs hié- 

ratiqucs se dûluchant 

sur un foiiiis d'or le 

long des piliers ou 

HUr Iii surface de» 

murs. Lii préilomî- 

iiaiict' (le la civilisa- 
tion l>y/anlinc se 

maintint en face de 

la civilisation latine, 
niènic dans les contrées 
on s'élalilirenl des prin- 
ces liOccidenl. A Athè- 
nes, au xiv' siècle, sous 
la doininaliiiii fastueuse 
di-s ducs d'ori};in<- fran- 
çaise, les nouveaux édi- 
lices religieux sont cons- 
truils dans le plus jiur 
slyleliy/antiu.AI'.livpre, 
la puis.saule maison des 
l^usi^'uan ne parvienl 
puint il réunir en un seul 
latins. 

Civilisation primitive des peuples rasoes. — 
Cliej! les peuples russes, la civilisation hy/anline 
Si: combina avec d'antiques éléments indigènes. 
Les fouilles faites en ce siècle par les arcliéu- 



ËgUM brsanUne de SalnM-Sopbla, A Trtblionde. 




1 peuple les (îrec 



et le: 



logues russes dana 
les tertres ou Aoiir- 
{/(infs, où les pre- 
mières populatin 
do la Russie enseve- 
lissaient leurs morts, 
ont fourni quel 
rensfignements sur 
costume, la parure 
et l'armement de 
ces peuples primitifs. 
L'on a retrouvé dans ces 
tombeaux, sur les sque- 
lettes d'hi>mnies i-t de 
femmes,encore couverts 
de quelques débris de 
tissus de laine, desbijoux 
en grand nombre, en or. 
en argent et en brome. 
Les tombeaux d'bommes 
ont fourni des armes, 
pointes de llèrbe en 
|iierre. en bronze ou en 
fer, lances, bûches, cognées, harpons, etc. 
It'autre pari, les liistorieuM l>yzautins nous 
aiqirenneiit que les Slaves combattaient nus jus- 
qu'à la ceinture, avec des piques, des arcs, des 
lassos, et s'abritaient derrière de grands pavois. 
Beaucoup de ces populations étaient sédentaires 
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Peuples chrétiens de la péninsule des Balkans 
au XIV" et au XV siècle. 




l't st> ^rtmpait'tit au hnni ilfs 
cours dVau, iluiis i)cs cncrriiilcs 
formét'S d'une lovi'c de lorrc, sur- 
muntéi'S de palissades do pieux 
ou de haies d'osier. 

Les Varègues ; le Christia- 
nisme — Deux iullueuccs. l'une 
guerrifre, l'autre |iai'ifù|ue, nin- 
difit'reul lu civllisalioii jinniilive 
des Itusses. Au ix* siècle, arri- 
v^ivut les Vari-jîues. guerriers 
d'oritrine prnbaldi-nient seimdi- 
nuve, (]ui répnudirviil parmi ees 
peuples l'usafîe de réi|ui]>enioul 
uorniand, li> casipie de fer pniulu. 
le vètemeut de fruerre fait d'uu 
lisait de mailles de fer, le Inng 'n 
Itouelier. Au s' sii-elo, les Russes 
se eonverlirent au elirislianisnie ^w 
russe adopta le cnstunie, les édi 
rért^monies propres au eulle liyzaid 




Le coBtume ; l'habitation ; l'ali- 
mentatiOD. — L'intluence de 1» 
eivilisalioii byzantine semble, 
riiez les peuples russes, s'être 
exerci'fi plutôt sur les lettres et 
les arts <|ue sur les usafres de la 
vie privée. Le rosluuu'. l'iiabita- 
tinii, ralimentatiuu ii'iuit rien de 
byzantin. Pour le costume, les 
Voyageurs occidentaux, ipii visi- 
tèrent les villes russes avant le 
xv" siècle, lui trouvent rnènn- des 
ressemblances avec celui des 
peujdes clirêtiens latins. .. I..cs 
femmes russes, dit <iuillaume de 
Uuhroutk,qui parcourut la Rus- 
sie méridionale vers le milieu du 
MU' sii-cle. se cnifTcnt de la même 
nôtres; mais elles ornent leurs 
lepuis les [lieds jusqu'aux 



lioniuie; 



poi 



eut de> 



liteaux 
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Les Russes au Mo3ren Age. 



Omemant de Ute 



Plaqua d a ceintura . 



If poii.lïloqHïs en [«lloK 



Kourgane nu tertre fun 
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comme los Allemands, mais ils ont sur 
la iHa «k-s capuchons df fciilre. droits 
el à loiiguo pniiite. » Los Imhîtalioiis, le 
plu.« souvent conslruites ou bois, com- 
prenaient nn rez-do-chunssée, nn étu^o 
ofi se tonalcnt les maîtres de la maison, 
et un élagii de greniers Rurmonlé de liel- 
védèros, muni d'un l>alc<ui. L'alimenta- ca»qu 
lion se composait d<! viande de bonil', w^'r ' 
de porc ou de mouton, de volaille, de 
poisson, de gibier. Los buissons on usante élaieiit 
riiydromcl et le vin, « ipii fait la joie des Itusses. » 
Déjà la pièce principale du mobilier, d'ailleurs 
très simple, était le pnt^le. 

Les villes. — Les villes étaient nombn>uses ; 
mais à cause de l'immensité du pays, elles se 
trouvaient à de grandes distances les unes de» 




autres, séparées par des plaines boisées, 
souvent marécageuses, qu'en biver les 
■tusses parcouraient en s/fi/r.f. c'esl-à- 
dire en traîneaux; et le voyageur fran- 
çais. Ciuillierl de Lannoie. i|ui traversa 
ces eoiitrées au déliul du xV siècle, se 
plaint dêtie forcé de voyager ([uelquefois 
1 ^nii.! quatre jours et quatre imits » sans trou- 
ver vilie ni maison ". Au rapport du 
même voyageur, ces villes étaient à peu 
prés loules conslruites de la même manière; leurs 
mai.sons en bois étaient enfermées, dans <le 
« niéclianls nnns faits de claies et de terre », 
reliant entre viles des tours en [lierre. In 
rliAteau, construit lui-même souvcul en bois, 
dominait la cilé. 
Kiev; Novgorod; Moscou. — Les plus cé- 
iti 
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Édifices russes au Mosren Age. 




lM)r('s irt>iitrt> ces villes, 
l'IaiiMit Kiev, In mère 
(les villi's russes. la ville 
saillie, ^fi'Ai'c aux qutilre 
ci-iils églises qu'elle pus- 
st'-ilail ih'ji'i un temps ilo 
Iiu-Hslur ; Nuvjr^irnil , 
la ^ïraiulv ville ili> coni- 
ineive, oii tiégoriaiits 
allemands et gotlilaii- 
iluis avaioiil leurs quar- 
tiers sépales, prutéfTés 
}iar une enceinte de ma- 
driers; eiilln, Moseou, 
la ville prinri»"'ri'. For- 
méed'abiird d'un poupe "'uîHÛil! 
d*liul)ilalii»is, au milieu 
de la riM-èt qui liurdail |fs rivi- 
elle s'agramlil ra|iidcmeiit qiiaiii 
d.> Sousdalie V eurent établi loi 




Le Kremlin. — lis y 

liabitiîrent un ohâleau, 
le Kremlin, c( y édi- 
li£>rent, en grand nom- 
bre, des palais et des 
églises. Ivan Kalita en- 
toura ces constructions 
d'une enceinte palissa- 
di'e «Il cb{>nc, qui fui, 
en i:iG7. reconstruite on 
pierre; mais le véritable 
roiidatcur du Kremlio 
fut Ivan III- Sous ce 
prince, •• les cathédrales, 
kri" .|iii tes églises, les palais du 
' '" '" souverain, les portes de 
ta ville, les remparts, 
tours avec passages couverts, 
truit avec l'aide irarchiu>ctes 
t. en miiiiis de vingt ans, l'extérieur da 
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Kremlin lOiaiigt-a (<iili(>ri>m<>iil " (/:i- 

biiMiiie). Alors fiiront iTt-oiistniiti-s 

1<'8 calliédralos de rAwsnmptioii. do» ,i.„'^n^"„*^,"""'"„.VdMl.' 

Saints-Arclitingua et de l'Atinoncia- 



architH'tos itali<-i)K <l'lv»ii 111 ôdi- 
fii'Tfiit, à parlii-di- Uî»S. Ii' « l'alais 
Aiifriili'ux ", qui fut aclu-vt- si-tilcnn'nt 
fil ITiOS. Pour avilir une vin- nettp 
du Kr<>mliii fi la fui <lii xV .sii'rif. il 
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Édifices turcs au XIV' et au XV' siècle; Brousse. 
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fnul joinili'c uiix églises 
et aux |ialais du soiive- 
ilcnii-urps «les 
hauts (lignitairos et les 
Imbiliiliuiis des jirclals et 
lies niuiiies. groupées en 
(les rues élniites et tor- 
tueuses, entrecoupées de 
[duces et de janlius. 

Le palais des tsars. 
— Le palais se cnmp"- 
sait de trois parliez : 
d'alxird lesa|iparleii)eiit» 
privés, roniprenaiil In 
cli;iti)i)i'e il l'Durlier. la 
salle de la eroix ou l'oralnir 
trav»il, uui- vaste aiilieliauibre, sorte de salie 
di> réft'plioii. Des couloirs réuuissuieul les <i]>|>ar- 
leriiriils j)nvrs à une salle de liatus. Un seriiDiI 
groupe de hAlinieiils ôtuit niustîlué parles salles 
destinées aiix assetiiMées solerimdles. Kniiii, 
auprès de ees nuisIructitMis, s'éli-vaieul les lii^e- 
uienls des jreiis df serviei-, les liAlisses alTeelées 
à des usii<;es purlieuliers, palais des écuries, des 
céréalt's, des cuisines, de la lioutaii^erie. etc. 

La vie des tsars. — T'est là que les tsars 
ilrmeurèreut. à jiarlir du xiv* siècle, i-iilourés de 
leui> hoïars. avec li-sijuids. à r>iri^itii'. ils vivaient 
faïuilièreiiieiit. ( J- furi'iil. i>u p'-néral, des princes 
flirt hi-ili(|ueux ; ils allaieni volontiers guerroyer 
contre Ieur> voisins, à la lèle ilc leurs Ixiïars 
ariiiôs de lances d'acier, de sabres, de linches. 



:ir la chasse. 



le casque en tâte. le eorp» 
enveloppé de la eotte de 
mailles. L'armée, précédée 
de tamhours et de trompettes, 
se serrait aulour de rétenilanl 
sur lequel brillait l'image du 
Sauveur dans un nimbe dur; 
et quelquefois, comme les 
armées byzantines, elle mar- 
chait au combat précédée de 
prêtres « qui chantaient •■ 
des hymnes en l'honneur de 
la croix sainte e( le raiilique 
de la sainte mère de Dieu. 
Ils se distrayaient de la puerri' 
(Quelquefois, an milieu des plus 
épuis.ses forêts, racontait h ses fils le frrand-duc 
Vladimir Monumaque (11 i:î-1125). J'attrapais 
nioi-nièn)e des chevaux sauvages et je les atta- 
chais en.semble de mes propres mains. Que de fois 
je fus renversé par les buffles, frappé du bois 
des cerfs, foulé aux pieds par les élans ! » 

L'art russe. — Os laars belliqueux et chas- 
seurs furent aussi grands amis des lettres el des 
arts. Les chroniqueurs nous les montrent «ccu- 
jiés à créer des écoles el à rassembler des livres. 
IJ'S jiriiiees appelèrent des artistes )!;recs qui 
construisirent ces é}:lises étranges où l'imitation 
des inomiinenls byzantins so mêle à la tradition 
orîeiilale, peut-être même à des iiillueuccs venues 
de l'Inde: ils lireut décorer ces édifices de pein- 
tures et de mosa'iques; ils donnèrent l'ordre de 
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Édifices turcs au XIV et au XV siècle; Constantinople 




Motqu6« ds BB|uat D 



1 Constantinople 



R'digcr l'I <ri>iiliinii- 
iicr res m»ituscrils 
4li;::ni'S tU' livalist'r 
avi'c ceux irOcciduiil. 
Les Turcs. — t'ii 
itilén-ssani iliKunu'iit 
.liid<'Iiiilc)ii^V'sii>oI<> 
nous fuit bii-i) con- 
iiailrt' It'« Turc» quel- 
ques aiiuées avaul 
lu prise de (IimisIiiu- 
tiiiuple. ("esl le récit 
(lu voyage d'im fteii- 
lilhimimt! frant;iiis , 
Iterlruiidou de la )tr<>- 
quiM', cliamljellau du 
due de Biiurf:(ii:ue, 
IMiili[i[>e Iv Iluii. De 
Jùru-salem, nii il était 
allé en pèli-riiia^e en 
1437. il revint eu 
Europe par l'Asie Mi- 
neure. Il représeuli' 
le» Turcs . cituiiue 
u d'assez bolle.t jïcii-s, 
moyens et de nioyeiiue 



force, et portant tous Tympan d« 




f^'rundes Itarlies ». (le 
sont des lioiiimes dili- 
fCeiils, se levant tou- 
jours matin, coueliunt 
facilement sur la dure, 
eontents d'un peu de 
pain mal cuil. de chair 
crue sécliée au soleil, 
de lail caillé, de fro- 
niaire. de miel, de 
raisin, de fruits et 
d'herbes. Ils sont vê- 
tus de di-ux ou trois 
roln's passées l'inic 
sur l'aulre et londiiuit 
jusquaiix pie.ls : ils 
portent sous ces ndtrs 
des braies ri des hottes 
qui leur nioiilt-nt jus- 
<|ii'au.\ .::i-iiou\. .Sir la 
tél.- 



•ml I 



l>on- 



nels di> forme variée. 
Les feiunirs sont éfra- 
lemciit vétnes de lou- 
Kil.-s rohes: -dles se 
coiivrenl le visayo à 
l'aide d'un voile. 
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Les Chrétiens en Orient; Rhodes- 





Ëpliodea du (lAga ds Rhodea an 14S0, 



Le costume mili- 
taire. — Lp9 Turcs 
iu> piirti-nl point 
d'fti-muri' ctiinpli-tc 
fomnii'It'sclii'valit'rs 
(l'Otf iartil : ils ont 
sfulonu-nt ilc potîU's 
cuirasses, dos f|:anip- 
brax i>l Acs cas(|U{>s, 
l'arc, le carquois. 
IVpt'c l't un p<'til 
hiiuclitTi- (Inul ils se 
i-iiuvrcut ti-i'-s hifii à 
«'(levai, en tirant ilf 
lan- ... \\« ont «les 
s<>lli-s l'nri riclics. «Ii- 
iarp's i>tri<'r.s i-t ilf 
c.nrti's .'•Irivi.'-n's. ! 

Brousaa . — La 
ville (Itr Bniussc. qui 

moment la capitale 
(les Turcs, intéressa 
f.irt Bertramiori. C.est 
.' hien Ixmne ville et 
bien inarchaiiile. et 
est la meilleure ville 
que le Ture aie ... |,es 
qtiarliei-s smil séparés 

par lies jardins: aussi la ville i-^t-eil mnie 

« faite par villa^o-s «. Il admira fort les tombeaux 
des sultans: les Inqiitaux ■■ où on donne souvent 
du pain, de la t'Iialr et du vin à veux qui le 
veulent prendre puur Dieu .>; les ba/ais, .. (u'i 




l'on trouve à vendre 
dra|>s de soie de 
toute sorte, riches 
pierreries et très 
grande <{uantité de 
perles et à bon 
compte, et toiles de 
colon, et du savon 
blanc qui est là une 
très grande mar- 
cliandise. » Il y vit 
vendreégalemenldcs 
rlirétiens, « hommes 
et femmes, dans uue 
salle moult haute, 
qui est une chose 
piteuse b. voir, •> 

Les sultans; nnfl 
réception à Andri- 
nople. — r/esl en Ku- 
ro[i<-, à Andrîuople, 
que Bertrandon vit le 
sultan, qui élait alors 
Amurat II. Il assista 
h une réception faite 
dans celte ville il uo 
ambassadeur du duc 
;"':i;.hm"u!-".""""" """""""""' de Milan. Vingt oo 
trente esclaves arnu^ 
de billnns gardaient la porte du palais: lorsque 
l'anibassadeur el son corlèp' arrlvi'rent, on les 
lit a.sseoir au inili<-ii d'un grand concours de 
monde auprès île celle porte. UientcM le sullau 
arriva . velu d'une robe de salin cramoisi . 
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Le siège de Rhodes en 1480. 

pur -dessus lai]iiolli> 
('■lail |i!isséo mit' rolic 
il un. ôt.ilTo lie satin 
Mïl i lîguri's, fourrûi' 
(l< niit'lri' zibi'lîiii'. li 
se phga auprès de la 
pin le sur un sÎ^jîc 
< iu\( il (le velours, 

dl \C U1-(U'SSUH (lu s 
ji u trois iiu (jualrc 
niattlics, >< cl là s'en 
ili as!<(>(iir à leur 
r,uiS( (|ui (îSt telle (jiie 
(ill( lies couluriers qui 
se ussient ({uurnl ils 
(■()usenl. » Les parlias 
prirent li'ur place, lais- 
sant entre eux et le 
siillaii un vasli' espace 
vide. On inirotliiisil 
d'aliord un seigneur de 
Bosiiie ■' venu devers 
li> Turc pour lui faire 
olx'-issance »; puis vin^>'t 
^enlilsiioninies vnla - 
(]ues. ([ui servaient d'o- 
ta^^es, eteiiliii ramlias- 
sadeurduduL-de Milan. 
Ij' sultan et l'ambas- 
sadeur (VlianfrèriMit 
(|uel(|ues mots par l'in- 
termédiaire d'un in- 
lerpr("'[e juif: aj^^s 
ijuoi, rauibassadeur si- 
retira en murclimit à 
reculons. I.e sullaii . 
qui s't'tait levé , se 
rassit ; <• cliiicuii se 
rassil en terre, •> el 
l'on servit un repas. 
Devant le souverain, 
un ('tendit une tuile 
de suie , sur lai{iielle 
<ni pla<;a une jiiiVe de 
cuir vermeil, et l'on 
a]ip(U'la deux friands 
plats <l«rtîs couverts , 




a la lin du XV 
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Monuments chrétiens de Rhodes (avant le tremblement de terre de 1851^ 




La prieuré de F] 



(tf vijiiiilf ; |>iiis iHi spmt aux 
a.ssistiiiilRh niisoii (runc r>('ucll<' 
pnur qiiatr<> ilu mouton et tXw 
ri/.. " KAiis puiitt lie |>aiii ii<> 
qui- hoin'. ■■ Maïs il y aviiil an 
Imnl ilr la «-oui' un liulTct où 
fliacun jml alli-r se nifiaicliir. 
l'i-nilanl It- rt-pas, qni fnl livs 
courl. ii<'s mnsii'icns cl ilrs 
fliiiiili'urs se lh'i>iil cnloïKli'i'. 
Le cérémonial ottoman. — 
Sons li's successeurs ir.ViiiuruI 
t<- rrrr-numial s<- couiplitinit. 
I^i's snllans s'cntnnn-n-iit d'un 
noinlir<>u\ jn-isoinn-I; une hiti- 
l'Hrcliii' inirnilicusc fnl établie 
l'Ulri- Ifs nii'niI>i'<->> ilf la cour, 
ili'liui- les vi/irs, ijui se dîslin- 
.uuciciil par le p.u-l «1 un vêle, 
nieiil lie vcluiirs à lioudins cl 




il iis.T,-S C|-..l-. jll 


«luaux piijies. l'iirnii 


Ilsiip-s Ijlli sctiiMi 


enl alors à la cour, i 


•'Il avilit Ijlli l'iiiii'iil 


ilesliin'-s à <:aranlir la si' 


l'ili' du suKiiii : 11' !.M 


uni soiiinn-her avait rti: 


,l,.tilir.'|,n'|.,„-.',l.'« 


sucreries, coufiluies i-l ^ 


■.'assurer (piiU ii'i 


aient point ciii|iiiisiini 


D'jiulrcs ns;ij;i's iiv 


lient |>'iur Itut il'isolei 


sultan lie sch <>njel 


s cl .le rcliau^s.i ainsi 


majesté : m Ce ne. 


t pas ma volonle ipii- 


-oiuie niante avi 


ma majesté iin|.éri 


porti- ui rili'iiua 


ifc lie .Mali..met II: 


illuslrcs ancèln-s a 


aient antrefiiis a<lini- U 


vi/.irs;i li'ur lalile : i 


■Ile coulunie.je |\iiali'>li 



Rhodes. — Lorsque les 
Kullans 8c furent emparés île 
Cmislanlinople. ils durenl en- 
core ravir anx chrétiens les 
lies do l'Archipel: Rhodes fut 
celle qui leur opposa la plus 
Iiin;;uc résislance. Les clieva- 
liers de Saint-Jean-de-Jéru- 
salem l'avaient enlevée en 
Kilo aux empereurs hritaii- 
lius: ils Y étahlirenl le siège 
tic leur ordre, et prirent alors 
le nom de chevaliers Je 
It)n>dcs. Les grands maîtres 
lirenl de la ville et de l'Ile 
une place furie toul orcideii- 
lale, l'ornèrent d'admirables 
monuments. Derrière de fortes 
v.'. !.■ [(utii^T... mnruilles llauquées de robustes 

tours, dont la plus réièbre étaîl 
hi loui' Saiiit-Nicidas , construite au\ frais du 
duc de ltour^ii;r|ie Philippe le Btm . ils édi- 
lîèieiil de nomlni'uses églises, des eouvents, 
un palais lua^nitiquc et de hi.vueuscs bubila- 
tioiis pour les membres de l'iinlre ; ils gar- 
nirent de <'h;Ueau\ forls tous les points de l'Ilf 
pnipies à la défi-nse. Les chevaliers évacuèrenl 
Ithoiles en 1.')'.^:^, quand ils durent capituler 
dev.-itil Soliman: les monuments de l'Ile res- 
lèienl seuls pour li-moi-rner de la grandeur de 
l'orilie: mais, héliisl l'incurie des Turcs et de 
fréquenls treiiihleun-nts de terre oui causé la 
mine île la plus iiramle partie de ces heaus 
éililir,->. 




ChBlra trançBlM: i 




CHAPITRE X 

La Vie privée au XIV et au XV' siècle. 



Le vétemeot. — L'iiilroducliun 
(le modes iiouvollcs, probablumcnl 
iiiipnrléc» il'KHpagiie , transforma 
ctimp]Mi>mi>iit le coslumu dans 
l'Europe occidentale h partir de la 
seconde moitié du xiv' siècle. Les 
vt^lemenls courts remplftcent les 
vMements longs, désormais réser- 
vés «ux gens d'église 
«■taux magistrats. l*ar- 

J 11- . Boi 

dessus Ja cliemise, qui «i u 




devient d'un usage général parmi 
toutes les classes de la société, les 
lifimmes portèrent un justaucorps 
reniliourrc do façon à faire Iiomlier 
la poitrine : «'est le pnuiptiiitf ; 
comme vêtement de dessus , ils 
adoptèrent la jtitfUflU-, .. étroite 
camisole qui n'atteignait pas les 
genoux. » Les chausses, autre- 
fois cachées sous In robe, re- 
èfW. parurent; et les élégants les 
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Aut-M tiiTaniui^K. — 11. 



Calntura un nruni 

<!•■ U llii du 
TV*» DU Min.'« .1^ Cliiiiï. miif le 
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Al.BUM HISTOItlQUE 



Monuments chrétiens de Rhodes (avant le tremblement de terre ■ 




L« prlanr* da Frano*. 

de viando ; [mis (in sorvit aux 
aflsîslantsà raison d'uno (Vuclli' 
jinur ([untri' du mouluri q\ du 
riz, « sans point dc> pain ne 
ijiio hoiri'. >' Mai» il y avait an 
bout d» la roiir un hufTi-t un 
chacun jint allfîr se rafraicliir. 
Pendant le repas, qui fut tW-s 
c<iurt, des musiciens et des 
rhiuitt-urs se fireul entendre. 
Le cérérnooial ottomaa. — 

Sous les successeurs d'Amurat 
le céréniuiiial se ronipliqua. 
Les sultans s'entourèrent d'un 
nombreux personnel: une hié- 
rarchie minutieuse fui établie 
entre les membres de la ctnir. 
depuis les vizirs, qui se dislin- 
^çuèrent par le purt d'un vêle- 
ment de vehiurs à boutons et 
ù lisérés d'or, jusqu'aux pi 
usaf^es qui s'établirent alors à la cour, il i 
en avait qui étaient i)e.stiiiés à garantir la sêcu 
rilé du sultan : h- ^rand soiinnelier :ivai[ char^< 
de faire préparer les sucreries, confitures et sur 
bets, de );oùter le premier h tous les mets et di 
s'assurer qu'ils n'étaient point enipuisoiuiés 
D'autres usages avaient pour but d'isoler li 
sultan de ites sujets et de rehausser ainsi si 
majesté : « Ce n'est pas ma vidonlé que per 
sonne man^ie avec ma NUijesté impériale 
porte une ordonnance de Maliouiel )| : me 
illustres ancêtres avaient anlrefois admis b-nr 
' "-" à leur table : celte coutunu'.je iai aludie. 



La CbAtallanle. <■ 




Rhodes. — 
sultans se furent 
Coiisluntiniqile, ii 



l'ii 



la Ion 


Saiiil-Ninilas. c 


due d 


■ Kour^;oLnie IMi 


lièr.-nl 


de iioniliiTuses 


un pa 


ais j]iai;nilji]ue et 


lions 


lour i.-s niembi'es, 


nireiil 


de .■ilàlc;ni\ fods 


Itbodr 


III l')?-,', quan 



îles de l'Arcbipel 
celle qui leur o] 
biufiue résistance 
liers lie Saint -J' 
.saleni l'avaient 
i;!l(l aux empr 
tins: ils y étab 
île leur ordre, ( 
le nom de 
Hliodes. Les 
Ihviil de la 
une plai'e fij 
lai., lorm'-i 
nioiiumeuUs 
nniiadleslli 
li.urs. dont 
ons 

iiip 
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Le costume au XIV* siècle. 
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•■'Innir-uliu-ib 



IKirliTt'iil mi-partir», 

uni' jaiiibi' <ruii(> roii- 

Icur. iiiu> jiiiiilii' il'uiii' 

aulnv (U-s «liaiisscs 

il". ' ""' ""'"'■' •^- ('.taii'iit iiitinius ilV'- 

paissi-s si-nit'IIt'.s ri 

terminées {lar tt<> h>iipii<>-H pointes, ijiii iliin-nl à 

leur urigiiic poloiiaii*)' le* imm de /mn/niin-s, ci- 



mot ili'si^iiuiit )n I'»- 

)tii:iii> ilaiis rHiicii'iinv 

lan[;ii<- fraii(;aisi', La 

ciiifriiri' SI' iiiDililiii 

éfralcnit'iil ; U-s t-lic- 

vfdx fiiroiil cim|>t''s 

ciiuits ; la miiustuclii' fut «if nouveau portée 

Iniiffut- cl la liarlii- lailléi- l'ii |n>inlo. Les hommes 




LA VIE PRIVÉE AU X[V ET AU XV SIÈCLE 




lii'ii PosoiUUgs iiorlinl par-ili 
■ (Viollrir^-lMic^ -l" Vfloum: d»pn-< un.- piciro ^,' 



rnm 11 .1 ■pf'. 4r. mi.Mii.w. - -. le, fHnMïrt Bt lu» )■ tollt et \' •inel 

l V iollBt- i^- 1 mC|. ( V iol iBt- l.c - 1 lU'l . 




l■llll•lu^v■Ki^- EntanUauM-' 

porlBBl la iKMtifrlmH-lr i d*d|>ri''H riv. <li|>r<>i <iii« |>iprrf i-lr: d':>|>r*i un-- i 

MrT4 1 1« ltiblii>lh^i|<i- iiitiaiials, Hury IteiptUartii (Seine- de 11 Hibli^iUilNpin 

rvprdHnliallailucdi-ltrrri.oiiïIo al-Marnd'. dalre ir ttli (ionate Rarintl'. 
da Rlurtea VI (Vloll-I-Iji'liat'). ((Injlh-ri»,v>. 



nil-AubrïlKciM+l-iii--. mocti* du xv »"■.!.■ |iortanl par- 
myi. * i'iiiir<^rliiAniNJa(VislleVt^liiir>. 



ALBUM HISTORIQUE 



Édifices russes au Moyen Age. 




If'Jirt's <t'i>iitn> cp» villes, 
t-tai(>iit Kii-v, la nièrc 
ilfH viltfs ruHsvs, lu ville 
saiiilo. grAvQ aux quatre 
ri'iitNt^^'lisesqu'i'llf pos- 
st'ilail <U'-jâ ail t(>tii[is tl« 
lanislaf ; Novgorutl , 
la }ïi'aii<lc villo di! t-um- 
iiiiTcc, in'i iiég4H'ianlK 
iiMi-maiHls vl gullihin- 
«Inis avai(>itt Ii-iu-h quar- 
tiers si-parés, |)t'u(é^i''s 
|iar une «>iici>iiil<> il»' ma- 
driers ; <>nliri. Mosniu, 
la villi" |>riiirii'*n'. Kor- 
ttiéiMrubiiril d'un groupe 
d'iiubilaliois, uu milit-u 

de la forêt ipiî bnrdail |fs riv<-s «li* lit Moskov», 
clli- s'afîrauflil ra|)id.-nii-iil quand lcsftiaiids-»lm> 
df Sousdalii- y cun-nt ('-tabli li-ur n'-siili-iin'. 




1rs haslio 
lout fui 



Le Kremlin. — Ils y 

lialiitêrcnt un cliAteau, 
le Kromliu, et y édi- 
lî^rent, en grand nom- 
bre, des palais et des 
é^lisos. Ivan Kalila en- 
toura ces constructions 
d'une enceinte palissa- 
di^e en cb(>ne, qui fut, 
en I:î(î7. reconstruitpen 
pierre; mais le véritable 
fondateur du Kremlin 
fut Ivan III. Sous w 
prince," les calbédrales, 
les «ylises, les palais du 
souverain, les portes de 
ht ville, les reni[iarls. 
passages couverts, 
iiiistruit avec l'aide d'arcliitecles 
i nidiiiM de viiiL't ans, l'exlt'rieur du 



, les liiurs i 



LES BYZANTINS. LES RUSSKS ET LES TURCS AU MOYEN AGE 




li'n callié»iral»'s du l'Assomption, des .^f^'^'" **^^^„* 
Saints-Arcliiiiigi'S t>t ili> l'Aiinniici»- r-ktinn au ««^k* <i<> »h<»iM 
tion, et le palnis. h cMv dtiqticl li's ûtmZTiîfi McrtibiTF"'' 



auliiUilis i(ali<-[is <rivaii III Hi- 
li^^^llt, à partir du I40K. li- .. Palais 
Aiigiili-ux u, qui lui ai-lurvû si-ul(^niviit 
«■n l.'iOfi, l'onr avoir une vuo nt'Ite 
du Kremlin à la fin du w' sii-i'lo, il 



Al.BUM HIRTOItIQUK 



Édifices turcs au XIV* et au XV" siècle ; Brousse. 




Intérieur de la grande 




fniit joiiiilrc uu\' églises 
)'l aux ))alais du soiivc- 
ruiii, Ifs d(-ini>un>s ilos 
luiuts (lijcnitnircs et le» 
Iiabilatioiis4los|)rélalstit 
di's nioiiics. groupées eu 
dos rui'S étroiU'S vt tor- 
tiu'usi's, (>ii(i-ecoii|)ée.s de 
places fl do jardins. 

Le palais des tsars. 
— Le |ialais si' compo- 
sait di< trois pat'tifs : 
d'alionl li>sa|iparl<>i)icii(s 
|>nv<>s. comiirciiaiit la 
i-li;iiid)i't> à i-iiiicliiT. la 
salle df la noix ou l'oniloiri' 
travail, iiih- vasl<- uiilioliandin 
di" n'-cojtlion. Ilrs couloirs réunissaient les appar- 
leiiii'iils privi's à une salle de liaiits. Lu second 
groupe de l)i\tiiiieiils étuil eouslilué par les salles 
desliiiêes aux assc>mlilées solennelles. Eiilin, 
auprès de ee.s eonslruclioii.s, s'éli>vaii'[it les loj»e- 
iiients des fjens ili- service, les IhUÎsscs affectées 
â des usaiïes {lartîctdiers, palais des écuries, {les 
céréales, des ('ui>inc-s. de la l)oulaii;:vne. elc. 

La vie des tsars. — <','i-ni là <|ue les tsars 
deiiieuréreiil. il partir du \iv* siècle, entourés de 
leur> Ixiïai's. avec lesquels, à I'ori;.'i lie. ils vivaieiil 
fainilièrenieiil. t j- furent, en {féiiéial, des princes 
fort liellii)neux: ils allaient volontiers ^.Mierroyer 
contre leurs voisins, à lu tète de leurs bnïiirs 
armés de lances d'acier, de sulires. de liaclies. 



nn cubinel de 
, sorte de salle 



ea.sque en této. le corps 
eloppé de la eotle de 
mailles. L'armée, ])récédéc 
de tambours ut do trompettes, 
se serrait autour de l'étondanl 
sur lequel brillait l'image du 
Sauveur dans un iiimbe d'or; 
et quelquefois, comme les 
armées byzantines, elle mar- 
cliail au comltat précédée de 
jirèlres « qui cbantaieni ■■ 
des liynnies en l'buinieur île 
la croix sainte el le cantique 
de la sainte mfre de Dieu. 
Ils se distrayaient de la puern- 
Quelquefois, an milieu des plus 
épaisses forêts, racontait à ses lils le ^nind-duc 
Vladimir Moiioniaque (Hlli-l l~'r>). j'attrapais 
iiioi-mèmo des chevaux sau\ages el je les al(a- 
clinis ensemble de mes propres mains. Que de fids 
je fus renversé par les buffles, frappé du bois 
des cerfs, foulé aux pieds par les élans! >> 

L'art russe. — ('es tsars belliqueux el chas- 
seurs finenl aussi {;rands amis des lettres et des 
!»rt^. Li's diioniqueurs nous les montrent »»ccu- 
pés à créer des écoles et à rassembler des livres. 
Tes princes a]>{telèreiit des artistes precs qui 
ciiiislruisirent ces églises étranges où l'imilalioii 
<les monuments by/antins se mêle à la tradition 
orientale, peut-être même à de» inlluenees venues 
de l'Inde; ils firent décorer ces édifices de peia- 
Inres el de mosaïques; ils donnèrent l'ordre de 
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Ëdlfloes turcs au XIV* et au XV* siècle; Constantlnople. 
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Moaquèe de Ba|aset □ ft OoDitantlnople. i^l 



n'digor ol (ritiiliimi- 
iier cL's manuscrits 
«lignes (II* rivuIisiT 
avi'c cpux (l'Omdfiil. 
Les Turcs. — lu 
inlén'Hsiuit ilocuiiiriit 
«lu «lébiit du xv'' siW'li' 
iiuii:^ fait l>ii>ii coii- 
ntiUrc les Turcs qucl- 
«|ii«>!t aiiriL-es avant 
lu prise di- roiistan- 
linnplt'. (Vcst Ip n'-cil 
(lit voyafro «l'un jien- 
lilliiminio frani,-ais , 
Itvrtrandon dr la Itro- 
qui^n*. cluimix-llan du 
duc de Bnin-;;nir|i<> , 
l*lnli[i|K> Iv Itun. Do 
Jcru.saK-ni, où il ûlail 
nllt^ en pèlerinage en 
1437. il revint en 
Europe par l'Asie .Mi- 
neure. Il reinê .sente 
les Turcs , cnnnne 
« d'assez belles gens, 
moyens et de nmyenne 



force, et portant (nus Tympan da 




grandes Imrlies ». Va; 
sont «les bonimes dili- 
gents, se levant tou- 
jours matin, eoiu-liant 
fa«'ilemonl sur la dure, 
cnritents d'un peu de 
pain maIcnit,«leoliair 
crue s<'>cllée au soleil, 
de lait caillé, de fro- 
mage, de miel, de 
raisin, de fruits et 
«riit'rlies. Ils sont vi'^- 
tus de deux ou Irnis 
roltes ]ias.s<>es l'une 
sur l'aulreet loudiaiit 
jnsi(n'au.\ pieds : ils 
pnrtetil sous ces mbes 
•les braies et des biilli-s 
(|ni leur innntenljns- 
tpl'aux ;jeniiu\. Sur la 
lèle, ils ont des bon- 
nets lie forme variée. 
I,es femmes siml éga- 
lement vêtues de lon- 
gues robes : «dies se 
couvrent le visage à 
l'aide d'un voilo. 



ALBUM HISTOItIQUIi: 



Les Chrétiens en Orient; Rhodes. 




Le costume mili- 
taire. — Los Turcs 
iK' [Htrlciit point 
(rniDiurc fomplètr 
«■oninii'li'selicvalii'rs 
•rOmtl.-iit : ils (.m 
si-iilcnii>tit ili- pi'titi's 
cuirasst's, des piinlo- 
bras »'t «les casques, 
l'aiT , lo carquois. 
l\'|U'i! et un [«'lit 
bimt'IiiT'- dont ils se 
coiivi-i-nl Irts liicn n 
i-lifval. en tirant do 
l'air ... Ils ont d.'s 
s.'llcs Inrt riches, dr 
larffi's t'lrii>rs et ili- 
fiini'ti-s l'-lrivifTi's. 

Brousse . — La 
ville de Itniusse, qui 
était encore à ce 
utoiiient la capitale 
di's Turcs, intéri'ssîi 
f.irl herlraiidon. T.'est 
.' Iiii-ii li>ium< ville et 
liien luarcliaiidi'. et 

i]ui' le Turc aie ... Les ,r,.n i 
•(nartier^ smit séparés 
]Ktr lies jiirdins: nu-^^i la vi 
.. fiiilepiu ^ill:i^es.,.]]iidniir 
desMlllans: l.-s li.-,].it;nix .. oi 
du pain, de la .-Iwiir et du 
veulent pi'i'nilri- pour Dieu .. 
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c>l-rll.. comme 
lit les louilieaux 
Il donne souvent 
I à ceu\ qui le 



■ liaxars, . 



l'on trouve à vendre 
draps de sole de 
toute soi-lo, riches 
pierreries et Irts 
grande quantité de 
perles et à l>on 
coni])te, et toiles de 
coton, et du savon 
blanc qui est \k une 
très firande niar- 
cbaiidise. » Il y vit 
vendre épalementdcs 
ciu'élieiis, » hommes 
et lenimes. dans une 
salle moult haute, 
qui est une chose 
pileuse à voir, » 

Les sultans; one 
réception à Andri- 
nople. — (Veslen Ku- 
rope, à Andrinoph*. 
que Bt.-rirandnn vit h> 
sultan, qui était alors 
.\murat II. Il assista 
à une réception faite 
dans celte ville à un 
ambassadeur du duc 

,T;i:.ui'.'"i'"'r'''~'''' '■■' "" de Milan. Viupt MU 

treille esclaves armés 
de tnlIiMis ^iinlaietit la porte du palais; lorsque 
ranibassatl.'ur et son corlèfre arrivi'reiil, on le* 
lit asseoir au milieu d'un {rrnnd coueours de 
iniiriite auprès île ccllr porte. Hieniôl le sultan 
arriva, véiu d'une rol)e <le satin cramoisi. 
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Le siège de Rhodes en 1480. 

[lar- dessus la(|uclle 
filait ])ussé<! uii(! ri)bc 
iruiiL' ctofTu de salin 
vi'il h ligures, fourréi' 
iiiarlrt* zibolino. )l 
se plaça auprès de la 
porlft, sur un si(''go 
couviTl (le velours, 
élevé au-dessus du sol 
trois ou iiunlro 
marelles, « el Ih s'en 
ala asseoir à liMir 
^niise, qui est lotie qut! 
ridie des cuuturiors qui 
se assient quand ils 
niuseiit. » Les pacUas 
prirent li'ur plaee, lais- 
sniil entre eux et le 
sullaii un vasle espace 
vide. Ou introduisit 
m d'abord un seigneur d(> 
Bosnie « %-fiiu devers 
Turc pour lui faire 
ultéissance »; puisviiigl 
genlilslionimes vala - 
<1HC'S, qui servaioiil d'o- 
tages, et enfin l'Hiiibas- 
sadcur du ducde Milan. 
Le sullan et l'ambas- 
sadeur (^cliangèrenl 
([uelques mois par l'in- 
lermédiaire d'un in- 
terprète juif; apr^s 
quoi, l'ambassadeur se 
retira en marcliant à 
reruluns. Lo sullan , 
i'était levé , se 
; << cbacun se 
rassit en lerre, )i et 
l'on servit un repas. 
Devant le souverain, 
on étendit une toile 
' la<|uelle 
on plara une pièce de 
cnir vermeil, el l'on 
j apporta deux grands 
plats <lorés couverts 

Jlill ll< I]llli7 ll« la IlibliuLhI-qUF 



qui 
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Monuments chrétiens de Rhodes (avant le tremblement de terre de 1851'. 




ilo viiiiidc ; [Miis <m servit au\ 
ftsRistiinlKii raisiiii il'iiiio tVuelli' 
]it)iir (|iiati-(> (lu mouton ol ilii 
riz, <' snii5 point de puiii no 
ipii' l>nin>. » Mais il y avait au 
lioiit »Ip ta ruiir un huITt-t «n'i 
cliacuii put aller se rafraîchir. 
l'rntUnit It- ropas, c|ui fut Irôs 
nuirl. ili's musiriciis cl ilt-s 
fliiiiiti'urs se lîrcul oiil<-nilrc. 
Le cérémonial ottoman. — 
Snus li's suroi'ssi-urs i)'.\rnural 
le rrn'iiHMiial «<■ cnmpliiiua. 
Lis siillnns s'ciilourt>n'iit d'un 
ixiuiltri'ux [icrsciiiiK-l : utm liié- 
ranhii- iiiinutii-usi> Tnt vtalilii- 
fiih'i' tes niciiibri'!] (le la riiur. 
(Ii'puis Ifs vi/.irs, <iui st- dialin- 
;;iiiTi'iil )iar \<' jinrl d'uii vi-l.-- 
iiit'iil ih- vi'liiurs it liiitiloiiK <>l 
H lisi-n'-s d'nr, jusiiu'aux p; 
usages ipii K'rlalilicfiit iili>rs 
i-it avait i|ui ■•lîiii'iil ilfsliin's à 
l'itr ilii sullaii : 11' ^.'raiiil ïiouinn 
ili' faiic pri'pari'i' Ifs siirrcrii's. 
Ii.'ls, il>> j;..nl.-r I.' pivini.-r à Ions li 
s'assuriT '[u'ils rr<>l;ii<-ut pniiil < 
It'autri-s iisayi-s itvai''iit |n 
^ullaii ili' srs -.uji'N l'I lie n-liau- 
iiiitji-sti' : H <ii- n'fst pas m» vmIh 
snitiii' iiiiin};r itvt-i- lUil lii:iji->|i 
pitrtc utif nriloiiiiauci- «le Mali' m 
illti»tn>s aiii-i'-lrt-s .itai<>ut auln-roi» 
viiïirsit li-ur talili- : i-i'lti* niutunicji- 




mp^rial-, 

II: iij.'.- 

nii^ l>-iit'- 

iill.uli.-. . 



Rhodes. — Lc>rsque Ii-s 
sultans so furent oniparés (li> 
Conislaiitinoplp. ils «lurent i-ii- 
lîore ravir aux clirétiens U'n 
lies do l'Arcliipol: Rliml.-s fut 
cidk' qui leur opposa la plus 
lnnfjui' résistance. Les cheva- 
liers de Saint -Jean -de -Jéru- 
salem l'avaient enlevée en 
1:JI() aux empereurs liyzan- 
lins; ils y établirent le siège 
lie leur ordre, el prirent alors 
le nom de chevaliers de 
Ithuiles. Les ^vautU mailn-s 
firent de la ville et de l'Ile 
nue place forte tout oreiden- 
tali', l'ornèrent d'admirables 
uioiiuiuents. Derrière lU^ fortes 
uiniailles tlaiitjuées de robustes 
leurs, dont la plus célèbre élail 
r Sainl-Nieolas, rouslruite aux frais ilu 
e Itiiur^rogiie Philippe le Bon. ils édi- 
de nombreuses éfriises. <les couvents, 
lais iini^nilhiue et de luxueuses babila- 
puur les membres de l'onlre : ils gar- 
l'IrUeanx forts (iiu.-t les points de File 
prMjii'i's à la déffiise. Les chevaliers évaru^^onl 
Ithodiu en l'V-i'^. quand ils durent capituler 
lievanl Sullmari : les niommients de l'Ile res- 
tèieiit seuls pour ténioi<:ner de la grandeur de 
l'ordre: mais, liélas! l'incurie des Turcs el de 
fi'éqiients Ireiiihlements de lerre onl causé la 
mine de la plus ^lanile |)urlie de ces be«u.\ 
é.iiliee.. 




Clulra InuifalM: ouvriK* 




Horloge alleniaiida 




CHAPITRE X 
La Vie privée au XIV" et au XV' siècle. 



Le vfitement. — L'inlruilucliun 
do modes iionvi-lles, probableiiioiit 
iniporlécis iri-j!<|ia|!;n(; , Irarisforma 
complj-temi'iit le costume dans 
l'Europe ocrideutalo h partir de la 
secoude moitié du xiv* si^cll•- Li-s 
vêtements couils remplacent 
vt^tcmenls Ioiij;:s, désormais réser 
véa aux gens d'église 
et aux ma^'islrat.s. Par- 
dessus la chemise, qui 



devient «l'un usage [générai parmi 
toutes les classes de lu s»ioiélé, les 
liomnn-s p()rtfrenl un juslaucorjis 
rembourré de fa(;on h faire bomber 
la poitrine : r'esl h- /wurjttiht/ ; 
comme vt^temeiit de dessus . ils 
u.lopléreni la jmiUfUi' . » étroite 
camisob; qui ii'alleif:nait j)a8 k-s 
genoux. » Les chausses, autre- 
fois cachées sous la robo, re- 
I-. parurent ; et b-s élégants 
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Le costume au XIV* siècle. 




Iiorirrciit niî-[>iirfi*-s, 
DUC Jaiiibc il'iiiii* mil' 
Ii'iir. uni* jitiiibi- iI'uiH' 
inilic. O; 

élaii-ril iiiiniu's d'é- 

|iuissea st-iin-llrs <-t 

U>rn)iiit>i'.s |iar il<> ]<iiigiii-s pitinleH, ([iiî «lurent à 

leur cii'igiiif [tittittiaisc ]<■ iiiiiii il<> ji'iii/tiiiéi-'i, IV 



:Btrtv*t liant l>|r<iM 



nml ilosi^ïDHiit !a IV)- 

lo^'iiiMlaiis l'am-iciiiic 

laii^ii<> rraii(.'iiis<-. La 

i'<iilTiin' .sf niiiililia 

('■^ulcmnit ; It's i-lii-- 

vciix fiiri'Ht eou|K's 

iiiurls ; la nioustaflii- fui ili- nouveau porlée 

loiiftHi' cl la liarl)!' liullt'-i' m iioiiitc. Les hommes 
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Le costume au XV' siècle 





Waada lUvi^ri-, irmro <ie Ilirreai-Thii. 

ry. ■i|)aiiH'liiii dai» IV^rliic «hhalialc <Ia i<i»t'l<i,»iilil<iiM^ |iar Vi<>1lvl-l..-l>u< 

\Jl %Mi&i\inm nalioDalc. 




Coltfur« d boinme du tmli^'n du xv «irclc; limite 
de la Dlatno de Jumi di' Vicnii... iii!t)(n«ur ilu l'agnv. 
danii 1b chap.-lls du château do l'a^nj 'laiï-d Or;, mort 
«n l*3i (d'»|.r(u une |ihoU>)tr*jihi«). 




Jeniw noble de U iieraDili' Dun* nobla a 

/Hiir/Kiinf, II» ftaïuiri et Ira 1* cnlir et le 

I^..H<niu (Vio1let-U-Uuc). (Viallat-t.E-l>u<'). 




■■rvtlIaltibliatUMiU'-nationaln. Diicy.SalnVHarliii (Seinu- 
repNienUDlleducduItcrri.oMi-lB el-Uaraa<. dalée du tiU 
d* Oiarlea Vr IViolIrlLo-tiof). (Ituilht^inv). 



- deuuilaruboloiiiiTDitehuKHel 
i'uiff^ilu'^raHiii(ViaUel-LsI>uc:. 
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LA VIK l'ItIVRK AU XIV ET Ali XV SIÈCLK 




]i<>aii foi 

fliltnill- ( 

lï-plll.' 

ninrit; I 
laill.-.r' 

S<-l-|llltll> 

H laisse 

xurtul. 

|titurniéi 



riront la ti'-ti' du r/m/ifirru), surU- ilc clia- 
riiic (l'uiit- haiidt' d'éUilTi' ipii s'ciiruiilait 
ilii frnii( ot «liiiil rcxlrôiiiité ri-lonihiiit sur 
'. Li' cfistumc fOiitiiiin se ino<iili<> i''j;alc- 
t's fcniiiK's [xirti'iit iiiii' mln' ajusl)''i' à la 
t'sl le riirsi't: [»ar-il<-ssiis, clli-s (lassi-iit une 
iiilii'.iTliaiicn'f sur les riMés tU- tiiaiiu'rc 
r vnir il- vr'lciui'ul ih- ili'^.si>u^: i-'i-sl le 
L'i>chari<-rur<> <lu surol <'st lionl.'-.' .>u 
L> (li< foiirrurvs. Li-s daiiii's {ui'iiiifiil l'Iia- 



llll XIV'' 

nu voili 



hitu.li> .le il.'-^'a}:>'r It- cou •-) U-a •'■|>:uil<>s. Au «lûbut 
■U\ l'Ilcs oui L'urorc tiiu- coiirurf st'-viTc, 
uvraiit l>-ursrlii'vi'ii\ i-l i-iu-ailraiil li'ur 
tiii'Uliiu : Il la Hii du sii-<'li'. l'-urs rlirvt-ii.v son) 
lilti'cs il disjiosi's sur li's tirrillcs eu siivatilrs 
fouslrurlinns à l'aidf d'arliiin's. 

Modifications du costume au XV siècle. — Si 
l'on m- lii-iil lias roui|>t<' d<'s varlalions <l<- délail 
<li' la lundi', oïl jifUt diiv ilUf i-r roslutiii' so iiiaiii- 
titil dans l'IÙiroj cridciilali- jusiju'au drluil du 
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L'ameublement. 




XVI* slt'cli-; tniiis ({iit-li{ui>s iiiixivalMUis fiirii-nsi-s i]iii prln'iil U- iinni tic /loiipjtf/aïufrs ; ce furpnl 

siiiilàsigtiiili.'r(l!iiis(Tlt<'|i(!ii.nl.-.S"iisC,li;iilisVI. il<- liilics v."'li'iii.iil> faïls île velours ou de drap 

on imagina il'i>iiv<.-I<ip[)t-r In utirjis dans di- viislrs de snir, iiiin''s de mille manières. Aux enloUP- 

maiitcaux, arialnifurs à uns rohcs di- i-tiaiidni'. mires des iiiiiiicln-s du |>otir|)r>in( ou de la jaquette. 
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L'ameublement. 




Pmiar A 


OUTTBg. d. 


XV 


llmmm.le en 


<• rt.- Madrid 
lia AntiKiieda 


k»; 



on fit bouffer l'i^offc; ces 
niaiiclies houlTanlrs, scm- 
lilublt>s nu\ mariclx's ii 
};igot, (Idiit l'usage s'est 
ronouvel/i <lc nos jours dans 
le vêtement féminin, por- 
leiil lo nom de mtihruiifs. 
Les rliausscs fnrenl sous 
(Charles VU recouvertes de 
Imules boites d'ûIolTes, ap- 
pelées /uitfriiii.r. Duiis le 
rostumo des femmes, l'inno- 
vation principale fui appor- 
tée fvmdant le w" sit'ole h 
la coiffure; elles placèrent sur 
leur léle un édifice fait d'un 
bourrelet replié en forme d'iiii 
pain fendu, d'où partait par 
derrière une bamlerolc d'élolTe. 
C'ost le /leiinin. Sous LouisXI, 
le hennin fut une sorte de loiij^ 
tube " en forme de cbcmiix^e >., 
dit un prédicateur, d'ofi tom- 
bait un grand voile « on guise 
d'étendard ». 

DilTérenls accessoires rf)m- 
plétaient le costume. Le prin- 
cipal était une ceinture, riclio 
ouvrage d'orfiîvrerie , placée 
il'ubord sur les liaurlies et plus 
tard ramenée nu-dessus des rein.s : 
i|ueli}nefois on y pendait nu 
poignard on d'élégantes auiiiô- 
nii^res. Le goAt de la parure fut 
Irês vif dans cette période; les 
bijoux étaient t^^R recliercbés ; 
l'usaf^e des bagues et des arMlean^ 
à toutes les classes de la soriéli' 





était ( 
elles 



signaler 
;,'r les loi 



frciguemmcnl décorées de 
pierre» précieuses et de 
perles. 

La toilette. — Le.s soins de 
toilette étaient minutieux ; 
au.ssi un poMe du xv° siècle 
conipare-t-il le cabinet de 
toilette «l'une feninie élé- 
gante il la bouti<|iie d'un 
apothicaire à cause de la 
iiuiltiplicité des onguents et 
lies parfums, des boites à 
fard qu'on y trouvait. Sur 
la table de toilette d'une élé- 
gante figuraient ili!s le xiv" si^- 
cle, i*! cAté du savon, la « petite 
cuiller à nettoyer la langue », 
le cure-oreille, le cure-ongle et 
le cure-dent; l'attirail de toi- 
lette comprend la cliaufferette 
h laver, le bassin à laver les 
mains, le a petit lavoir en forme 
d'un pol couvert », le « fer à 
pendre la serviette à essuyer 
les mains », enfui, la grande 
cuve de bi>is it\\ se pii'iinent 
les bains. 

L'habitation. — L'aménage- 
ment intérieur des babilations 
se transforma moins ijue le cos- 
tume. Les pièces de la maisoii 
n'ont guère cueiire d'altriimlion 
spéciale; et Itiiile lu vie si- passe 
dans la luèrne pièce, «[iii sert il la 
fois de .salle à manger et de 
cbambn- à coiiclier. Il fautcepen- 
eliumbie de parade, pit'-ce <lesiinée 
s de distinction; elle est oinée des 
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Ustensiles de ménage- 




objets l»'s plus [irécioux <lo 
maison. Dans Ivs rirlies hùtels, 
1rs iiiiu's (Ifs ajijiaricmi'iits sont 
«IfH'orcs ili' lupissi'i'ii-s; U: sol 
vst i-uuv(>t'l <li> imlli'H (II- |mill<>; 
<>t à partir ilt- lu sitoikIi' moitié 
(lu XV' sii'oU'. (Ii's carreaux ilr 
vciTi' Maiiir rc'ni|iliircnt li's 
rai'irs île [ia|ii<T liuilé «-t ti-ndu 
4]uijusi|u'nlorsavaifiitti>ini lieu 
(li> vitres. (;1pi'/. les M-i;:iienis 
ou cIk-/. I>>s bourgeois o|iuIi>uIs, 

l'hithiliitif si entourée ilejanli 

(les [lartcrres de lm/ou oruûs il 



XlV I 
chnisi 



(lirp de corbeilles ou plalt.>!(- 
baiiiles rondes, bordées de pe- 
tites lattes do bois, des allées 
soigneusement ralissérs, qui 
conduisaient à des treilles << rii 
cbarpenlerie bien ouvrée, bellos 
et bien faites ». 

L'amenblemeat. — L'anieu- 
bU-nieiit n'a pas beaucoup 
cban(;é depuis le xin' siiVle. 
I^es meubles qui sont plus 
particulièrement propres au 
«iicle, soiil la chairr, grande 
munie d'un baut dossier ; la 
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Les repas. 
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La cuisine; objets de table 







a. lit 

31 .y 





n •• ^ 




^H ^ ' ^^^^^fittu 




\^ 



Inttrlaar de eoialiM ai 
tiiro Jii hrdviiire du cardiu 
un.' plioloKri[.hip). 






:(;i:^: -^A "^ 




hmlu-, sorti' de {^raiid coffre qui remplacée l(! 
bahut; V-tlrrssDir, haute élani-rt' où sont l'XposOs 
aux jiiurs dt; ftîlc los pii-cus ies plus iviiiar- 
({uuhh's di> la vais^ielh'. Li! lil est foruK' désor- 
mais d'im cadri' df Itnis où sur des Iravcrses 
on |ii>si> h>s malrhis; il i>sl suriiioiih'; d'uu ciol 
de lil d'oii |>fudciit de l<iiif>s riilcaux , loiu- 
haut jusqu'aux {»ii>ds dis la roiirhi-lli'. (Juclquc- 
fuis, il y a dans lrsdilTêreiil<>s )>ièn-s d'une u-nimlc 
nuiison des lits lias qui servent île eatiapés. 
('Iiaque lit est garni de ses cintssin.s et de ses 
eouverhires. Siuivetit liinrrêes suit île peaux de 
lapins, snil de peaux de hiehes un de ehevreaux. 
i;éelairHi:e se Tait à l'aide de lampes à huih- 
uu lie rliaiidelle-. ', fiiez il■^ pavaus. les elian- 



dclles sont d« résine; chez les bourpeois el les 
nobles, elles sont de suif ou do rire. )/tisa<;e 
des vastes cheminées, où les gens de In maison 
se fjToupent sous le manteau, se conserve dans 
les riches dt-meures romme dans les hiibilalit-ns 
paysannes. 

Les repas. — L'ordonnance des repas au mV 
et ;tn XV'' siècle nous est assez liien comme. La 
table {iliioée le long du mur ou bien au cenin- de 
la pièce est un carré long ; lus convives se 
[ilacent d'un seul côté, laissant ainsi aux servi- 
teurs une plus friande aisance de muuvenienls. 
KUe est couverte d'une nappe; dès le xV sitrle. 
le linï-e [laniassô est connu ; la pièce de luile aX 
ourlée el marquée: vers le milieu du w' Mccle, 
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E 

■i <]s aiigrana |Mu)«o 



La cuisine; objets de ' table. 










TMe*bcHra;ouïr»K( 
>i»rlc ill.ruer-Allci 



It'S convives ppsscnt iVcssuvi-r leurs If'vres Ji la 
nappo et reçoivent di-s soivielles. Lu vaissi'lln se 
compose de pliils i-l décuelles en leire sur la 
taille dos paysans; en »5taui, sur celle des biiur- 
peois: en ai-freril ou on or, sur celle des nobles, 
(".liez les {çrands, l'atlirail de lable est renfermé 
«■uns un récipient en forme de navire on de nef ^\ 
est ainsi appcirtc sur lu lable. Les convives n'ont 
devant eux que les plats, les écuelles. les pobe- 
k'Is, les banups, les niguiftres, etc.; ils mangeni 
avec leurs doigts. Lorsijue les mets ont été dccou- 
jiés, les parts sont posées sur des morceaux de 
pain, de forme ronde, appelés //-«hc/iw/Vv, et 



apportés aux convives. Ceux-ci avec leurs cou- 
teaux divisent la part qui leur est servie en mor- 
ceaux plus pi'tils qu'ils saisissent avec leurs 
doigt». Les fourcliettes, qui commencent à (''Ire 
placées sur les tables princi(''res. m- servent 
guère «pi'ù pn'ndi-e les fruits. Les mets liquides 
se mangent dans les écuelli-s ; on fait encore peu 
usage des cuillers. Les mets restent couverts 
sur la lable jusqu'à l'arrivée des convives. On 
dit le lii-uffiicile; des serviteurs font l'essai des 
mets soit en les goiilant, soit en les touchant 
avec des objets qui, mis en contact avec les 
mets, devaient révéler par quelque signi' spécial 
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transports. 




:|^m.^.^^4^=^' 



Richa ohar da voyaga nn):li 



.'•! 111 llritl^h Ma». 




Iii ini''sr>iiri> ilii pdisuii 
«luiiK la iiourritun- ; 
rt'llf ])ri>iini^t(' élnil 
altriliué<> à !;i liiii^iii> 
(lu H-r|i('iit, qui OUiit 
l'ii réalili': uui> il*>nt 
dv squulc ou liifu à 
lu L'orne ili' Ufonio, 
qui irôlait aulre clio-sv 
qu'uur iti'ut <)(■ nar- 
val. Suivant OliviiT (li; 




la Marche, les mets se 
8ucc^(lfint dans Tordir 
suivant : poluge. œufo, 
poissons.vîundi'. Daai 
lcsrvpasd'a{»|»arat,le8 
serviteurs «ppurlaient 
alors Vfulrftiirls, cy- 
gne, |>aoii ou faisan 
niti, servi revêtu de 
son plumage. Après 
IVntremcIs viMiait le 
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Jeux et divertissements. 




(iiv- li^i-li'j . il'ji. Acrobate 
Payian JôiuatKVFc uo rhirii iiri'auiiiiDiiuiiiUii 

fraafain n'MndeltBiblJutlirquo n>l«il.d*l« lliblio- (Veluala Mi 



tateiuiiï- 1 ^l^î'^' ^ — ■ — -. I.» |eu d« la h»lle. -u 



bUulJi»i|ui> budlâenna 1 Oxford iWriKhIj. <,ller4ivr-.\lt 
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La naissance, le baptême, le mariage. 




ilt^sscrl, Simvcnl los convives si 
l<-vAu>nl et {)as.mtii>iit dans uni 
ntttri- {ii(Ti> oii le» ilanii's srr- 
vitiL-iil lies li<[uoui-s et des tijticc!' 
do tablo, clairet, tiypocras, dra- 
g(Vs, sucra ou miel de ruseuu, 
fruits roiifits, etc. A la coui 
des priiict-s, dans los festins 
de gala, un intercalait entre les 
différents services des pantomimes 
re pré s eu tant des sujets d'Iiisloire 
suinio uu profane, des allégories. 
i]ui prenaient également le nom 
d'eniremets. 

L'alimentation. — L'alimenta- 
tion reste û peu jirôs la même 
qu'au.v siiVles prérédents. Les 
épiées tiennent dan-i la confeclion 
des mets une place de pluK en plus 
ciinsidérulde; il n'y » guère de plat 
pour le(|uol la si-rvante n'aille clie/ 
rapolliieaire chercher le gingem- 
bre, la cannelle, le poivre, la mus- 
cade, la noix de r,liy|in', la girolle, 
ou le plmeiil, mixture de diverses 
sortes d'épices avec dn mie! ou dn 
vici. A ces condiments. Bureau de 
la Uivière au xi\' sii-rle ajouta la 
Irnife: ce fiil é}:aleineiit ci- firand 
gourmet <|ui rapporta d'Avignon 
la lailni' îi graine i)laiiclie. i|ni a pr 
romitino. ).'enu-de-vii' a|i|iarait snr 
la lin (lu xin' siècle, sons h- nom 




U.-uomdc 
-s luhli-s. à 
d'eiin d'or. 



d'eau de vin, d'ean éternelle ou 
d'eau ardente. Dans los grandes 
maisons, la cuisine occupe un 
nombre considérable de servi- 
teurs et le maitro-queu.v on le 
cuisinier est une fa^'on de per- 
sonnage. i( Qu'il ait. dit Olivier 
do la .Marche, une chaire entre 
le buffet et la clieminéit pour 
seoir ot soi reposer, si besoin est.... 
voir et connaître tout ce ijue l'on 
fait en ladite cuisine. Kl doit avoir 
en sa main une gramle louche, ijui 
lui sert à deux fins, l'une pour 
essayer potages et brouels. et l'au tn- 
pour clia.sser les enfants hors de la 
cuisine. » 

Les transports. — Les gens du 
moyen Age se déplaçaient voKm- 
tieis : même au miUcu de la guern- 
de Ont ans, iKs se risquaient à 
travers un pays infesté de brigands. 
s'achcminanl vers quelque célAbre 
pMerinage ou gagnant, pour com- 
mercer, quelque ville luiDlainc. Les 
voyages se faisaient le plus sou- 
vent fi cheval. Mais au xv* siècle, 
l'usage des chariots se répandit He 
■n [dus; c'étaient des voitures 
nnd suspendues, oii les voyageurs 
s'entassaient sous une toiture formée de b&ehes 
attachées à des cercles de bois; une longue file 
de chevaux tralnaienl ces chariots incommodes. 
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qu(t l'un apprit à suspoiirlre sur lios vssteux dans 
le coucaiit du siK'Ie. Les grands Neigiifiiir-s 
faisaii-iit orner de pointures ou tU\ tapisKeries 
l'intérii-ur du ces vuiturcs, qui- Fiiii garnissait 
éffuionn'nt do cuuvorlures v.l du coussins. SouvonI 
l'élat »Ios cliemins était si médiocre <[u'il fallait 
remplacer les cliariots par les lili^^09. 

Le mariage. — Dans uno époiiue oii lo hi\r 
fut aussi déveluppé qu'au xiv' et au xv" sii'cic. 
les uérémonies de famille claient l'oerasion de 
loii};ues fêles. Le mariage était prf^eédé au 
moins dans le midi de la France de la ccrémonitt 
des Iîani;aillc5; à cette occasion, les parents de 
la jeune Tille oiïraient une collation à laipielle 
étaient cunviés parents et amis. On y servait des 
condturcs, des fruits ot de.s gilteaux. Nous 
avons conservé les comptes do mariages de 
quelques bourgeois, notummoul d'un liourfïeois 
«le Lyon en 144".;, On y voit que le menu 
du repas de noce fut fort copieux, et la mention 
de riiéborgcnH^nt de 4ï) rlievaux dans une [letite 
ville des environs de Lyon nous apprend que 
loule la noce alla se divertir Iiors de la fjrande 
cité. A Paris, l'usage était de louer un liùtel 
<»ii avait lieu le festin et le bal qui suivaient lu 
cérémonie religieu.se. 

Le baptême. — riiez les grands, le liaplt^me se 



faisait en grande pompe. On se rendait jtroces- 
sionnellement k l'église ; trois genlilbommes 
niarcliuienlen avant; le premier portail un bassin 
d'argent rempli d'eau de roses; le second un 
gobelet eiiuvert et une coupe renfermant le 
sel ; le truisiîmie un cierge muni d'une pièce 
d'or. Derrière eux, venait une demoiselle tenant 
dans ses bras l'enfant enveloppé dans un long 
manteau fourré de menu vair et recouvert d'un 
lin voile de soie violette. La sage-femme suivait 
portant le bonnet, dont l'eiifant était coiffé après 
l'onction. Les parrains et marraines, au nombre 
de 4, Onu S, les amis fermaient le cortfege. — 
t'bez les bourgeois, l'on ne faisait point tant de 
cérémonie; mais une curieuse coutume qui leur 
était particulière, était la réunion autour du lit 
où repo.sait la jeune m^re d'un grand nombre de 
commères qui lui apportaient les cadeaux les 
|)lns étranges : pAtés de poulet, pAlés de lièvre, 
mesures de vin, poulet rôti, miclies de pain, 
fromage blanc, cocboii de Inîl. queue de mou- 
ton, etc. Ayant ainsi payé leur écot, elles s'atta- 
blaient ot banquetaient dans la maison même de 
la malade. 

Les funérailles. — (^uant aux funérailles, ce 
furent au xiv et an xv^ siècle des cérémonies 
somptueuses. Il était d'usage que l'ordonnance 



ALBUM lIISTORIOnC 



La mort ; les funérailles. 





l'ii l'ùl i'iv ri-fi\éo par 
It' ik'fuiil liii-mr'iiii' 


x:^':.'r 


dans smi tcsliiiiu-ui. 




K<'s lnut;4 l.'s plus 




fn'-ijin'iiiiiifiil n-ii- 


£ 


ciiiilivs siitit l.'s siii- 


- Ê 


viiiils. l'i'iiiiiuit 1» 
vrill.T ilii mort, un 
li^ail U-i-'ui- fuis les 
>..I-I |K!niiii,-s-. [mis 


L cnaevcllisum 


h' iiiiiMii (If i'riih-nt'- 




iiK-iit. Iri'i/i- iiii->.sfs 
rliiii'iil dites dans 


i;!^'"^' 


rt'};li>i' iii'i jiviiil lii-ii 


l-'" 


la tiTi'itii.nie. l'i'ii- 


¥m- 


danl i|uc les iiii'ssi-s 


^B V 


>iT(didin'iit.IiTMi[i> 




.■si [...rlr il r.'-^ilis.' 




[liiiifux di- -.i>> aiiiix 




un d<' M> |ian-nl> i 
.inr l<- drlunl a dr>i- 





.'Nioiiiviil l,'n.i|.. i'I 

■■I ili'-- l'Ii'l'^i-N. 1^1 Puirre lombali! 




vort)' d'un dniii nim- 
tuaiiT, est dôposiV 
dans la nr^f. uiilmirêf 
dr cicrpcs el di- pots 
àffni>{ibi-nlcdi.'ri-ii- 
ccn» piiur «'Il III liai tn> 
la mauvaise (idi>iii- du 
fadavn», [/('■«tlisf «-st 
h>ndno de noir: li's 
amis l'I li>s puiriils 
velus do rHni)di' 
inHiitt.-aii noir <■! ilu 
'apurlimi raiialhi sur 
I' visatrc on lu II relit 
!• corps. Après l'of- 
fice a lieu la sépiil- 
hin'. Sur la fusse. h> 
pri'trejetlf l'i'ini Im'*- 
iiite el récite les 
di-rnii^res (irières. I,a 
cérémonie se ter- 
mine par la dislriliu- 
lioii des loile^ avant 
servi à eiiwluppiT 
le cercueil el des 
K^iies prt'-\ lies |tar 
le leslalfur. 




La culte de la Sainte Vierge bu XIV- 



Le luxe ecclésiastique au XIV' et au XV" siè- 
cle. — Il n'y a jrui-iv de iDiiililicalimis ini|i(ii- 
laiitcs h sigiialiT <liiiis les usn^^cs l'cclrsiasliqnrs 
au XIV** et au x\'' si(>(-li>. La tradition avail IIm* 
dt>]HUS lu n ;.'()' III |>K ili-jii la finiiif îles vrli-iiUMilN 
sarpi'ilolaux. I<> [ilaii des l'-dilici-s ri'li<;i<-ii\. la 
liLurgUMtans ses frraiids (mits. Ce (jiii est {ii'i>[ii'f 
à ces ilnix siêrlcs, c'.'sl le dûveloppeiiieiit exlrn- 
itrdiiiaii'o du liixc dans l'K^lisc- : {in'-lulsel ahtn's, 
comme les nidiies <■! les bmiif^eois, s 'ahaii- 
doinieiit en p'-m'ial à iim- |iassiiiii elTiéiiée [imir 
li-s vèleilieiils S(>iii|itiieii\. les ileiiieiires sjdeii- 
dides. les festins éléiiaiKs. et eiila^seiil d'iiii- 
inenses rirliesses pour salisfaiie leurs ;;oiil-i 
di.i{M>iiilieiix. 



Les pap? s à Avignon. — L'exemple vint d'en 
liant; potitifes d'Avignon ou de Home, pa]><>s 
lé^ilime.s ou aiiti[iu|ie.s ébloitireiit ri']un>]ie de 
leurs s|d(-iidi-ih's. Les iiajiL's fraiieais. iii.slallcs à 
Avigiioii, se tirent eotistruire mi palais ijui uiius 
l'ioime eiicoie aiijiuird'lmi par sa musse el ses }iro- 
porlioiis imposantes, el (|ui ]>a>sait au \iv< siècle, 
au ténioif,'naf.'0 de Froissarl, pour" la plus furie 
et la filiis helle maison du monde ». l'oursuivis ilu 
siinvenir des émeutes «[ue leurs jirêdén-ssenrs 
romains !i\ aient eu si .«ou veut à alTronter, 
Iti-rioil \lt et tllémenl VI eoiislrnisirent nm< puis- 
sante fiirli'resse ; mais l'intérieur était eumposé 
de -malles rielii-iiient .lécoives. .le eoms frairlies. 
d"at;réal.l.s \vri:eis. ..n Clément VI se plaisait a 



ALUUM iiisTdiiiyLr; 



Les papes au XIV* et au XV* siècle. 




-^■"•■•S^Co 'i 



^0^^^\. 






Monnaie d argnDt d* Bonlfaco IX i 



:® i|î| il 




.#dW^j^ 





>r da l'antlpapa CltmcDt TD 



COHluiii<^ poiilUirnl nu XV ■ 



#vS% ^"^fà 



Monnaie »a argant dn papa Martin V 



i,P.in.Tsn Ai; XIV- et au xv sif.ci.i; 




papa BlKte II 3117 3B8 ordonna diacra lal 



iiaii\, si>s |ii'<'lrc!>, .st's 
artistes ot ses ])ocl<'s, les 
ilatDfS A Iti sorit'li' <'>li>- 
(CHiilf (l'Avi^titiii. Lr<s 
rarilinaiixrivnlisaiciildc ''* '"^"i""' ■-""' •'■"» '" >■•■■ 
liixo avt'c les siiiivcraîii.s 

|Hnitif(>s; tuusavainil li-uis Iu*iti'l.s Jaiis Aviffiion 
fl sur raiiln- livi' «lu HIh'hi.- Intr-s iiiiiibiniN di 
«■ampajriip vciiihniin-cs sur l'Apro «nlliuo ilc Vil 
Ifiipuv4>-I«'s-Avi};nim. La vif i>lait bii-ii iloun- n 
Avif:Hoii: l't i|uaiiil iln'jîoiri' \|. .ilirissiml au^ 
|iri'ssaiilojt s<illii-il:tiiiiiis lïi- (latlii-rin.- di' Siniiic 
ranii-iia te sii'^'o ilr In i>a|iaul('' à llunic. !<■: 



rarilîiiaux , iimis rap- 
jiiirli' un iiiii-uic laltu du 
iHisacrt* au 
rrcil «le r.-t ('■vénfUicilt, 
iiiurniui'ùrfiil t'U quit- 

.l,ij,r,.Min,-i')i'.l..;;rni.l.i.-, t^„( !,.„,.,, pahlis. IcUrS 

iiiaisnils de [ilaisaiico 
pour di's ccinlrt^^'s lnrl>uU>iitt>s ol lioslili-s. 

Les papes à Rome. — L'impr.-ssioii drs cardi- 
naux ôlîiil jusliiiéo par le Iri.iti' spcctacli; i|ur \trK- 
si-iilail ItniiK-. ilévasli-c par un sivi-|i> d'a^'itatious. 
Iihaiii V lut l'i'duil à s'installir dans h> palais 
ilii Valiraii. cinnn- liiru rlri.it i-l piMil-iMn- déjà 
di'-lalin'. S.'s surci-ssi'ur» ciilrt-prircut t't poursui- 



ALiiUH iiismitigi'i; 




viifiit uviT uiK- anlour i]iii ne si- 
l;tss:t |>n>Nijiii' j;iiii<iis, lii rrfcrljuii 
lies l'jrlisi'S cl (IfS iiin|)iiriii>iits ilf 
Itoiiii- fl l'iiislallatinii il>> la ]ia|Kiuir' 
tiaiis un [taliÛN vraiiiu-iil ilii.-'iir il<- sa 
iiiaj<->lô. Il faut, ilisail un •l<-s |.lii.s 
^raiiils liàlisscurs ilii \\' sii-clc. le 

|)a|i<- Mi-rihis V. r iistmin- Itomc 

■■ J. ■ I1U.-U\ .■irrr..iliv lauti.nt'- 

ili' l'r^li"!- iiitiiiiiin-. |ilii- aiii(>li'- 
iiiiiil li..]i.>i.'i- I.- -i<'i;<- a]>usl.i- , 



lîi]m'aii]>ri'siK'touslt>spcuplosoliri'- 
tifiis cl plus sAromciit ûvIUt I<>» 
|ii'rsi''<'ulitiiis l'uulumiùn's ». I>«'jà 
Martin V avail nrtloyiî la ville des 
l)nf;an«l.s(juirinft'slaiRnletcréé«W 
itis]ii'rti'urs do rues pour rpiiidtri' 
m l'tat li>s Yoifs de communii'alioii 
ili- la l'ilt'. l'armi ses succfascur;'. 
M. ..las V. Sixlc IV. Innoretil VIII. 
AI.'MUnlrr' VI. ri>iilinutn't<nt sun 
<i-riu'i-: ils t'ulourèroiil Rtimt^dc 



L'IÎGUSK AU XIV KT AU XV SIÈCLE 



Costumes eccléslastiqui 



XIV et au XV siècle. 



li^Êl 


MW 




ALBUM lilSTimiQlK 



Édifices ecclésiastiques au XIV' et au XV' siècle. 




iiiiii'iHlIcs.^ai'iiin'ii 
i-iivii-»iiiianl<'> •!<■ forlrr 
iv|i.-in-ii-iil h- i-liAI.-iiii : 
.\i.î:.-.ji|-AI.x;miii.- Vin 
\m\iit~- |>iiiilili<';i] |>;ii' nu |i;i>- 
hri;;i' miivi'il ; l'iifiii ih iinu- 
iin-dri-n-nt >•! |»iiirMiiviirril 
riiii>lnirlii>ii ilii iiniiM-aii Vali- 
li'-'<ii|'iiiai> i'rin[iliir;( 

I i.ahiis .lu Lalran. 
iv^i.l -.- .I.'S v,.i,v.' 

iiilil. VI1-..-II n.iitinvnl 



l'an. 



la ilrcdrutioii hux plus grands 
arli^U'.s ilii temps : lîliirluiiilajit, 
]t..ltic.'lli, Fia Aiiiï.-li.'*.. 1^ 
i^iii. Mi'lo/o «la i'"..ili. Piii- 
lurircliiit coiivrirciit (h> fresques 
les niiiiailli's ites nji{iarlenieiils 
|i<>iililii.'ai)\, lies rluipcll 
ties nraliiires. l'uîs. vers If 
iiiilieti fin x\-* siècle, n m ni te 111,-3 
■ elle vil- lie plaisirs jniiiter- 
ri-iii|nis. (|tii (levait un siècle 
jiliis tiLiilili'Iai-herile la |iapaulr 



LÉdLISE AU XIV ET AU XV SIÊCLK 



Objets du culte au XIV' et au XV* siècle. 




l(t pii'usf Kumpr (Iti .\onl. L--» tiM.-s si; iiiiil- 
lipli^^t'^t à lii cour ili' Kimn': li-s i<'j"iiis- 



iri-s ilii l'urnnviil y cuiriil leur \i\Afi- h l'ôti* 
. réirMiioiiifs rcli^U'iisi-s. ot le pat t ses 



ALBUM HISTORIQUE 



Objets du culte au XIV et au XV* siècle. 




L&ÎLISE AU XIV KT \V W SlfiCLK 



Objets du culte au XIV' et au XV' siècle 




ALBUM TUSTOUIQUK 



Scènes de la vie ecclésiastique au XV* siècle. 




runAraiIles d un uv^qui; ,iu XV' 



iMnIin.iiix j'.ivM'iiiit ^i.iivriil il.'- iliii|n'l|.'s [ ti- ilirctii'iis f.ivriits; mais, ili-s lo xiv' o\ K- 

li.i.l.s ;iii\ Ih.àh.x.ii -..j,,ii;ii.-iit l.-s r;im's-rn:.- ns' m.tI.-. I.- train .!.• vi.' .U-s [.n'-hils .'-tail .i.ijù 

-ii-n- lin iiiM\i-n il-;!- Mil -m- li'^ [iliiri'- i.ii iivaiinl r>iliji't ilr vivrs i-i'jli>|ni>s aii):(|iii-llt.>s ilonnaii-iit 

li'-n lf> ji.iili'^ <■! U-> tiMirniii- : |ilaivii- ijui alli-r- i:i\>nu |.-s |.ii-s,riiilions si fié<lUi-ninii-iil n'imn- 

nai>'nl av.r la .lia.-s.-. Ii-s f,-sliiis .1 !.■< iv. .-[i- v.-l.Vs i|,.^ n.iiiilo >yiiiMlanx nmln- i» rirli.'ssi> 

li'ius si>in|ilnftiM'^ IVtil.-* an\ ainlia-.-aili'nr- <■[ '1 l''s iinrnis îles <-i-i'lr~ia-lii]Ui-s. Voii'i un anlic- 

!in\ |iriiirfs. \i'-.|Lii- il.' Milan, i-ii Dîlu', Jean Visctinli, La- 

La vie ûes prélats au XIV et au XV siècle. r]in<riiiini-iii' ilalii'n. ipti ii'jns fait roiinailn' la vi<- 

('..• lut -.'iil.'iiirnl an wi" siirl.- .]ii.' !.■ In\<- (!■■ i|>ti' ;>i-r-<iiiria:;i'. nnii-. a|i)>ri-liil iju'il<lô|ia.«sail i>n 

1.1 I' ' I Iiti>';il>- |ii<i\i><|n.-i l'îiKlivnatioji i|r-. ina-nilir.'iii.' Ir.ns 1rs jnincus i-t It-sinélalsdi's.m 



I/filiLISK ,\V XIV ET Al' XV' SIlïCLK 



Scènes de la vie ecclésiastique au XIV et au XV* siècle- 




[nLgf ^f 


^ 


SI 


iL 


|P^ 


fm 



tt'nips: 11' [iiTsiiiiiii'l i{iriloiitri-li>iiiill 
(le lui s'éii'vail !i (i:i7 [icisiiii- 
ni*s, i-liafii'Iaiiis, flii-valicrs, [lafii-s, 
faiii'()imii>rs,si>i'viti>ii['si]<>tmiti>siirl(': 
il avait tiii iiunilirc |>riiili^'ii-ii\ de 
l'Iii'vaiix. siipi'rli.'iiii'iil lianiafln-s;!! 
avait 1111 r'ii'ili-ux (-iiiiiiiu^o ili> vi'ric- 
rii'. faiH-iJiis. aiiliiurs v\ rliicits ilr 
rhassi' : il doiniail nnistaiii- 
nifiil (les ffstiiis niviiiix: l't ""'"""il 



II- <')triiiiii]ui'iir aji>iit<> iiiiivi'iin'iil : 
■■ il fait à lui .seul plus ili'<li'>[ii>r]S('i]ui' 
i|iiatri' canliiiaiix <l<> Ui riirii* l'oiiiai- 
II.'. .. Vi.iri. .laiHiv [ml. un >iiii[.l.' 
rliaiioiiit'irAiTUs. maître Ji-aii l^flR*!. 
Siili paiH'fryristi' raniiili' iplc. <■ les 
juins (II' si'iiiaiiii', il n'allait pnint ù 
ri'',::lisi' sans avoir à sa siille moins 
lie lii iiii ji) piTsiiuiiM, lanl 
i'!l" ' "" ili' >a pari'iilê que if Sdn 



AI.IîUM HISTORIQUE 



Scènes de la vie monastique au XIV et au XV* siècle- 




"!•"• 



W .1.- 



■ 'Il\ t{IM 



.■■lni.-iitàs.'s,li-ji|.s. .. L.-.si.,iii> 
(II- fi'ti'. i-'i'lail uiir l'iiiijii.-iLitiiinr 
(le |iiTsiitni<'> <]i)i vi'iiaiciil If 
|in-liilli' ;ï î-a [mil.- l'iilll' 11- 

• Iiiin- à l'oflin-. M fallait à 

n-s fasiiii'iix |iri''luls ih- ritlir- 
luilnlaliuiis : a Paris. 1,-tirs 
li.'il.-ls iivalis!ii.-iit .ti'liix.-av.T 
ITIIX (li'S |illl>i tiraliils si>i:;[]riil-^ 

.'( .l.'S j.liis n.'li.-s ) -.«.is. 

[.>■ n.sliiiih' sa<'.-i.l.>l:il .-lail 
lii'ji si-vi-n' [unir l'iix: tim-i 
l.-s .-l.-irs .-li-n-hai-ril à -..- 
iin'llrc an L-KÛI <lti jinii, al)aii- 




(ioniiniil li's vt-U'iiiPiils i-aiiti- 
iiîi|iii's pour nilopttT \v co<- 
tuiiic ù la nioilc. " lu jniir. 
v'vUnl les poulaincs: un aiitrf, 
Ii's c')iiii><'ri>ii!> tt ('onii'lli'. ou 
liii'ii U'n fritru'OR aux mlios, 
l<'s riinlioilrt's, li>s garnîlun's 
(II- |ii>IIctorii> , les «-(lulfurs 
v<iyaiiti>3. les liaules «'uiil<>iini. 
l'iiniiiK' ou «lisait alors. l.iirs- 
«pn' lis )ii>u|)}ii-lanili's |taru- 
ii-rit, (li's [irî'li^'s SI' frurt'iit 
le (ti'iiil ili' \i'* ailo|tt<'r. panv 
i[iii- r'/'Iail un litihîl Imi^. ■ 
.1. uiiirhi.ral.l 



1,-ftil.lSE Al' XIV KT AL' XV SIÈCLE 



Juifs et hérétiques au XV* siècle. 




D d* JesD Hau. Morobs de Jean Hiui au ■uppll< 



9uppl1o« de Jean Hu». 







^fe 

M 


M 




On tippurtnil à la ilûcuralitm di's vi'ili'mciits 
.saccnlulaux un lii\i> priiili^'ii-iix ; li's iiiilrcs 
élait'tit garnies di' ruliis.d'oim'raiidrs. di>sa])liirs, 
di> diaiiiaiils, de piM'Ics : lt>s rliii[>]>i-s l'Iaifiil faîlcs 
ilfs plus firin's ('■liiffi's que Pou pouvait îilnrs 
Irnuvvr, vidnuiM on ramoras, di'i'on'i's ilDnii'- 
iiii'iils en n'Itcf.» L'invonlairi- du iiio)itlH-r ili- 
(lliarli'S V (k'cril uni- qunnlilé innuïi' di-rliappi's 
dcsiiinV.'t an\ ocriésiHstt<jne.s i]ui scrvaJi'Ul la 
inossp ù la cliapi'lk' dn roi ; en V()iri nni- di-s pins 
simple» ; rlh- vst de caniocas hlanc, liriidéc 
d'ima^'os d.- la vi<- d<' N<itn>-I>aiu<' : elle <-sl 
l'tiloun'-c d'une Itordnrc ou oirroi. on sonl 
ti^'ui'és sur t'liani|i il'or des apùlres cl des ailles ; 
l'.nfroi est Ion! entier jcarui tl.' [iiTles. C'est 
eiU'ore de |nTles i[u'ou ornait les j;ants et les 
.souliers épisi-opau\. tl:Uoiis>nous d'ajouter que 
les maux dont IK^rlise souiïril à ei-lle dale. n'ont 
pas trouvé de jiliis ardmls advi-rsaires que les 



nieuii.res de l'Éfrlise elle-niênie. et que IVIu- 
queiiee d'un lierson. d'un Nieolas de Ck-nunrges 
au xiV siêele, d'un Savouarole ou d'un Saiiit- 
llernardin de Sieniu' au w'sièele, s'éleva uiaîule 
fois eoiitre ees alius. 

Le luxe monastique. — Les railleries (li'it 
eonletnporains n'épar^iiaienl pas non plus les 
niotiies; on leur adressait les mi^nies reproches 
qu'an elerf-é séenlier. C'est tantôt leur reclierelie 
de l'élé^unee mondaine que l'un lilAine; lu 
prieure que f^iiaiicer met au ruimhre des pèlerin.s 
de Canlorliérv, s'efforee <ie .1 eonlrefaire le» 
maniêri's de la eour ■>■, i-t d' " être tout a^'réable 
de manières et de fiieons » <ui liien on leur 
reproelie de meni>r dans la pai\ du eloitre iun> 
vie Ircqi nn>lie. connue les liénédielins italiens dn 
w'sièele, que l'éerivain Ftreii/itola inuis nnuitre 
" drapés dans leurs imttierises fnies. eliaussés 
d'éléuanles iianloulles en enir de l^urdoue », à 



AI.BUM IIISTORIQUK 



La religion au XIV et au XV' siècle- 
Dieu le père; la Trinité; le Christ; la Sainte Vierge. 




I'n)iri il.- tous soii.-is .- .1,-nis |i-iir> l.i-llrs .'.-lliili-s 
liiiiiltns>ri's ili- liiiis ili' cvjiri'-s ". 

Autres emplois des richesses ecclésiastiques; 

constructions; mobilier; culte. - !.'■> <1<'| s.-» 

<)i' lii\'- ii\tlis<.rUiii<-;il |.;is n'|>.-ii<liiiil l<.iit<'> h-s 
rii-h<--si-v ,!,•> [in-hils: ils i-n lin-iil .'."ii\<'iit un 
U-^aui- )ilu-; rriiifiiriiii- à l.-ius ili'vnirs un ;iux 



inlt-ivlsili' l'Hiflisr. Ituniicuiijiiréilinoi'srelifÇH'u:!. 
<''^Mist's.tnoiiast<'>i'<-s.lir>|iilaux,mnlailrt>rîes,rurout 
«iiiistruils ;iu xiv' vl au xv' siêclo. Le mobilier 
ili's l'^-lisi-s s'i'iirirhil: Ifs iiiveiitaiivfl des trésors 
(■'■'•vlisc (Ir II- li'iii[is r-iiuuiM'Onl pour cbnque 
l'-ilificcuiic iju:)iititr'jii'iiili^it>us(> d'objets iluculli>: 
li-s ifliriiiains. les ['ui-i'iisoirs, Im cïiAase». fabri- 



[,tj;LISK Ai: XIV KT Al' XV' SlRCI-K 



Le culte de la Sainte Vierge; les Anges; les Saints. 




ALBUM HISTORIQUE 



Apôtres et Saints. 




(|ués pi-nilaiit ces deux 
sifrcU's, sont encore on 
grand nombre «lans iios 
musées el -«lans nos sa- 
crislii's. r.o sonl de pré- 
cieux uuvruges d'c»rfévre- 
rie (|uî repniduiseni en 
f^énérn) en petit Ih forme 
(d ii's orneiiii'nts desbAli- 
nicnls relifrivux de celte 
époque. Les Huleurs de 
i-cs pL-litN monuments ont 
Ir plus souvent, confor- 
inémenl n ce ^oiil du ln\i> 
alors si commun, employé 
à li'ur rnbriealiou les 
matières les plus pré- 
cii'uses. L'usaj;!' s'établit 
vers ctUc épotint' d'oniei' 
Ifs Hut<ds de p'ands cru- 
rifîx l'I di> les surniunlet' d<- |>anni'uu\ de setilpli 
In^-s fiinillés, de jHéréreticc en bois, nu'uii iippe 
n-l'ihl,-^. ou de voli'ls louvorls de peinluns. . 
]iouviiii-nl s<-rrpli(>i'suri'n\-in<*ini>s.i|(r 
li-iplifiliiri. C'.'sl aussi le l-tnps «ji li-s 
do ratliédrali' fmil iiislalbr dans l<- ilnrur d. 
slalb's ipii sont le plus souvenl des eli<>fs-d ii-n 




L'BpdUa «BlDt Plwre 



Kipiln- 



d.- la srnIplHiv sur b..is. l.-s év.-.pi.-s r.'v.-t. iit l.>^ 
parois dr li'urs é::lis.-s d.' snit.s d.- spl.-ii.Jid<-s 

^l'rii-s, \.\,\\ ajiportc jH-iit-élt tn-.ir.- jdiis 

a rélébralioii du iiiltc ipi'au 



dr itiatfiiilii'i 



XII* et au xin* siècle. 
1/introdueliun ri'or^fuesil 
demeure dans les églises 
au xv' siècle «joule à la 
pompe des cérémonies; 
on multiplie les lampes et 
les cierges autour des 
autels ot dans les proces- 
sions. Aux anci^'iiiies fêles 
s'en ajoutent de nt>u%'elles. 
presque toutes deslinéesk 
célébrer quelques épi sodé» 

Î^l de la vie de la Sainte 

^1 Vierge. Du xiv* siècle 

j,^^P datent en eiïot lesfàte» Je 
la Visilalton et de l'Im- 
niarulée ('.onceplion. 
Transformation de l'art 
jir.-'i '.ne |.i>.>fpr«i.i><< ' religiouz. — ï-i* ^loùt du 
luxe s'étendit jusqu'à l« 
pré.senlatioii des persoiina^Ees divins. Peintre» 
si-ulpl<>iirs ne voulurent point qm> Dieu et le« 
ints fussent moins magnifiques qne leurs 
iiiislres, cl les innigcs qu'ils en exéeulèrenl 
rdirerit la majesluruse simplicité qu'elles 
aii'nl présentée aux sîèeles précédents. DifU le 
'ri' fui n-présenlé tantôt sous les traits du pape. 
tiliM sous l.'s liaits d'un empereur: la Sainte 
i<-r'^i- fui vi'lui* eoinmi' une grande dame; 
s anp's irenrcnl b-s riebfs dnlmatiques des 
aiT.-s. I,.' réiilisrniM'nvabit ainsi l'art reliiîîeux: 



LÉIJLISK AC XIV ET M' XV' SiFXl.K 




ll-S :trlisli'S liri'llt <|ll'il SI-|Ii1jIi' tpH' Ln Tampliriini 

il.' saiiiMi.-niT.s railisl.' ail .l.'sin 

iiii i'l..'vali<>r. •!.• |)riii.lrv il.s Si-i-tws 

saint J('>rùiiii> im «aidiriiil: Mai'i<--Mail<-I<'iiii' iiil dr la vie ivi-lli-. Puis. tnnitiK- si !«• scriliiiu'iil 

ras|ii'i-t «l'uiii- ('■l<'';;aiili'; siiiiil .lannn-s pi'il li' i)u|iiilaiiv avait vi-iilii raitjH-li'r aux juvliils 

riishiiiH- lin |ii'lfiiu: aussi a-l-iiii |iu ilin- jii^lc- qur touli-s leurs iiiaiicieurs l'I li-urs rirlu-ssi-s 

iiii>iir iju<- « l<>i saints cl les saintes aur;tu-ril \ni n'i-tainit i|iii' vanités, i-t-sl aa w' sièrh- i|u'a[i- 

|>arailre ilans un toiniioi i-l fnan-h.-r <le finiit iiaiaisseiil au.\ murs .1.-^ .Initn-s. aux [lanns ili-s 

av.T l.'s fhevali.'is ,-i 1rs (!am.'is.-Mes .. .i. t'.n.s- .ini.-lièivs. l.-s Itanses ni.i.-al.tvs. Uiv^w^ lil.-s <!.• 

ni.T.\ Les mystères .-1 les .l..-mes ,1e la n-lij;i.in jk-i M,nna;:rs (i;;nraiil les -litTér.- s .-lasses .le la 

<"li>''''i '■ liniiit i.-|in'-s.-iil('-s ile h-lli' iiiaiiiire sériel.- .■iin.luil--sau t Ixan |iar la ni.iri s.nis les 



ALBUM HISTORIQUE 



Paradis, Enfer et Purgatoire. 




hiiils .l'iiii .i)ii.-|.-1l.-, ni) |.ii-iiri<-iil |.|ii<'<- 

lIliiT lilU^ llall^ lilH>« Milll|>lll''ll\ ^>■^lllllll' 



|T.- ili<laii\. jt;L|irs. ciiiiliiiiiux, ai-chi'viiqufS.ôvi'ttWfS. 
^iir.'i- iiI.Im's. iA.-vvs .Ii< li.iil lU-^tC' cl «U' toulc sorti'. 




CHAPITRE XII 



ù^^^^^^^^^ ' Écoles, Sciences et Lettres jr' ||^^ 
\M 11.^1^7 au XIV' et au XV" siècle. '^JH 





Extension du savoir au XIV' et XV" siècle. — 
L*arilGiir qao le \u' cl ic xm' siôclo avaient 
montrée pourl'^MuiIi' ne se ralentit pas au xiv' ft 
xv" siiïflo. Le xiV siècl<? viiit se fonder un j^raïul 
nombre (riiiiiversités ; le savoir ne reste jiascnn- 
fin«^ dans l'Église; les princes le protèfrent; enfin 
avec In seconde nioitiu du w* siècle apjiarail 
l'imprimerie ijni va donner à tous les moyens 
(le s'instruire à pen de frius. 

Petites et grandes Écoles. — L'<'ns<'i^>^in'nH'nt 
fui plus répanduilans uns vil les pendant laseeimile 



niiiitié du moyen iigp qu'on un le croit d'ordi- 
naire. Les parenlsijui no voulaient donner h leurs 
enfants qn'un savoir élémentaire les eavnvuient 
au.\ Pi'filfi Érulen; ct'U.\ cpii voulaionl pour leurs 
deseendanls un savoir plus relevé les amenaient 
aux (iriindi-a Écolrs, qu'on appelait aussi l-'coles 
de grammaire. L'un des meilleurs types que 
nous en connaissions est celui que nous four- 
nis.seiit dans la première niuilié du xV siècle les 
éctdi'sde 'l'royes. Celles-ci recevaitMil des inter- 
nes et de.s externes ; les premiers tMaient logés 



ALItCM EliSTORlomi 
Écoles au XIV* et au XV siècle. 




avaidil lieu <liiii<i il<-o 
•;r.'iii!;i"i: riii'>liil]:iliiiii 
«■liiil iii.li ril.iii.-: ii-- li't^Vni'' 



l'coliiTs K'as.seyniciit sur 
if sitl joiK'lit^ de paîlli', 
ipritii n-nou volait dcui 
fiiiK la somnin^'. Dan» 
)>i'uticou)) «l'auln-H £(a- 



ECOLES, SCIENCES ET LETTRES AU XIV ET AU XV SIÈCLE 



Édifices scolaires au XIV et au XV* siècle. 




bliNaeinonls, î) sem))li> que les 
élî'vcs aiciit ('-U; phis favorisés; 
car le» miiiialurcs ri>prés(-[itni)l 
(les îiilorifurH d'écolt' lum» 
nionlreiit liuu^'ciil un iiiDhilit'r 
sculuirt- à |h>u pn'-s sciiiItlaUln 
h colui qui osl aiijourtl'liui en 
unagc dnus uns dusses. Le» 
{■xcrcici's scolaires avaient lieu 
malin et soîr et l'on .se rôirIniL 




Façade du M ll*gB de Navarre .d I 



|)iiur leur iliirée sur lo olianl des 
oriices iluns une église voÏKiii» 
(le l'école. La (lisrl[iliiU! était 
ilure; If Touet ou lus vcrj^cs 
avaient raison de la paresse uti 
do la lurhuleiice des enfants. Il 
n'y avait ^'Uère de rérompen-ses, 
l'ai" l'un ignorait encore l'iisaf^e 
des distributions de pri\; mais 
dijii l'un fêtait joyeusement 



ALBUM KlSTORIOrE 



Installations d'écrivains au XIV' et au XV* siècle. 




Scrlvalo -.■ fn'i.jr.i..! .1 .■■ 


ir.' : Plat da rcllur» 

v.i>! !■■ 1.- .|.i..t™ 


Kl 


-1. !,•- . .llhl>l."t)..'<|.lrl.<l„i 







SCOLES, SCIENCES ET LETTRES AD XIV ET AU XV- SI£CLE 




Écritures au XIV et au XV siècle. 

Fragment de lettro* do Charte* V i'"ur los Wleslim <\o Lim^ij {ScLnc-ul-l>i»c\ dnl«i da 11 «inir n". 
Oî» w, fi,«*««j ^ SU. 1^0, -iVa» C» CW*^. j- WH.^»r (ï f^ a'ft Èp^K su UhJ «^«4 «pnf/ Bjtti? 








dans li<s écoles sainio 

(«illieriiie et -suiiil 

iNicolus. 

Les Universités : 

Li-ii- 



oni". " sei^tieinettl supéni-iir 

cdiitiimtiil h l'In- iluniiô 
dans les Uitirrrsitf'f:. L'eseni|>U' foiiriii nu xiii'' sii'- 
clc par qnclijurâpersuiuies généreuses i|uiavuietil 
formé sous le nom de rr)//èi//-s des asiles m'i les 
éludianU pauvres Iruuvaieiil le vivri; el le couvert 
fut suivi par uti jtrand iioHihre de priueos, d'évt^- 
qucs, ou mïïmo do nvlies particuliers, i|ui [iciidaiil 
les soixante |>remi<^res auiiées du xiv' siècle iiiulti- 
pli^^erlt les coll6'îes à Paris. Les étudiants ro(;us 
dans CCS maisons étaient des Imursiers, plus 
heureux que ces pauvres jeunes f;eiis que les 
dociimenis de c» li'iujis nous montrent vivant 
d'aumônes ou du peu qu'ils gai^naient au srrviee 



niarades moins 
pauvres ([u'eux. 
A côlé de ces 
hoiirsiers, vin- 
rent prendre 
[ilace dans ces 

colli'^fii's des jeunes pens plus fortunés, qui 
payèrent pension. Ot exemple lit naitre dans 



StgnBtur* dn duo Jaan da Berry. m 
iiisniiKcnt francaii ii* bU da la llibliolhïqua 



l'esprit de quelques (.'eii.s avisés l'idée de fonder 
des établissements, où, moyeiniant «ne rétri- 
bution, ils couclièreiit et nourrirent des jeunes 
pens : ce furent les jii'i//tijof/irs, aiialof^ues à 
nos peiisi(nis. A partir de lu seconde moitié 
du XV* siècle, les maîtres cessèrent d'enseipner 
dans leur propre domicile et vinrent dans 
les eollèf;es donner des let.ons . qui purent 
être suivies par les étudiants libres, aux<]nel.s 
on donnait le nom de innrlhn-u. La viu 



ALBUM HISTORIQUE 



Lettres ornées au XIV* et au XV* siècle. 





tî<'S élait <[uri>, !ii Icm on jugi 
Ittlufs (lu fumeux cnlh'-pe de Muni 
ré)ii{,'(Vs cil ir^y. Levés en loiitc s; 
H 4 heures du matin, les élèves < 
puieiildix lioui'cs de leur journée ai: 
<;iiiis, discussjoiiK. urgumentntioiis, ele., 
riiiisiu-raieiit une heure et demie aux exi-r- 
rires re]i;ïîi-u\ et jouissaient seulemt-nt de deux 
lii'ures de réeréaliou. Ils ilêjeiinaienl à heures 
du matin d'un prtif {luin. )in-naienl ù 11 hi'nri's 
un maigre re|)as. si>u|>Hiftil à (j heures cl seinn- 
(-hiiicnt à K heures et demie en hiver, à <J en élé. 
L'a]ircs-midi du nmrdi cl colle du jeudi étaient 
réservés à la |iromeimde. 
Ils avaicul. comme période 
lie vacances , le 
moisdescjitemhrc. -^[^ 

La Vie universi- " 

taire. — remianl forme di 
ingteni])!!. les examens e( les cour» eurent lieu, bonnet 



■N ^ -.^ ^^ ■ 



pour la plupart, rue du Fouarre; 
■n l-KX!, le prévùt de l'an» aulurJsa 
'Universilé à faire fermer la nio 
])ar une barrière, pour que les 
maîtres ne fussent pastroublén par 
L' bruit de» passants. A part les 
établissements de la Faculté de 
n)cdeciiu% rue de la 
Bilcherîe , rUniversilé 
n'avait pas d'autres lo- 
caux, et elle devait eni- 
pruntcrpour ses assem- 
blées le clollro du 
couvent des Muthurins. 
IjCS leçons avaient lieu 
lie (in«n>iii. (|^s le lever du soleil; 
^71 iia'i'j les éliives étaienl assis 
lon'jiï?"" " terre, rangés autour 
du maître qui lisait sa 
!i;on sur un cahier. Le costume de» 
uiititrcs était une robe fourrée de 
-# ^_^ couleur sombre, souvent 
C«^ guniie d'un chapemn eu 
raput'hon. Ils portaient sur la télo un 
' forme arromlie, plus tard coniqae: 




ÉCOLES, SCIENCES ET LETTRES AU XIV ET AU XV SIÈCLE 



Pages de manuscrits du XIV* et du XV* siècle. 




c'pal la /nti-reitr, iiisigiiv di!» lettrés. 
Ix'sn'-gli'inoiiUecclésiasliquusiiiijHi- 
saiciit ('gaiement ce vètemeiit aux 
ilucliants; iiinis la [ilujtart <)'i>iiln! 
eux portaiciil le cnstume ii la mode 
parmi les jeunes seipieurs. Ia-s 
réforniaWiirs de l'Universiti' en 13(i(i 
et en i4Ki essayèrent sans succès 
«l'inlordire cette tenue aux jeunes 
élèves. i;ex©mpl.> de Villon et de 
aes lianlis ronipuginnis sous le règne 
de Louis XI nous prouve qu'ils ne 
purent i»as davantage melire un 
terme a la vie désordonnée d"un 
grand nombre d'éhidianls, ft ces vols 
et à res meurtres i]ui provoquèren! 
tant de rixes entre les écolii 
Quartier latin et les serm>nls du 
prévit de Pari». 

LeB instruments du travail ; l'écri- 
ture. — -\ partir dn xiV siècle, 
le papier coninieiice. dans li 



:.L.ll,V 



( . l'uCtuiaîrfinNiiiiKf 
rttnrAiifrodMSr 
^J)llf^r(dlAc•l(l<>n^Inf(f 
qii> lut roninMuift mtrrfr 



t-"! fitjnirrélni 






^iilViiM jrf priiauiiarn* 



Fragment d'âne table de ms- 




matériel scolaire, à ôlre préféré au 
parclieniîn, pour les ouvrages à bon 
marcbé et les caliiers de cours; mais 
le parchemin reste lu matièn; des- 
tinée à recevoir l'écriture pour les 
beaux manuscrits. L'écriloire est un 
élui qui renferme tous les iiislru- 
nieiits pour écrire; la plume que l'on 
ctmmience h fabriquer en fer ou eu 
airain, le stylet |)our tracer des signes 
sur les tablettes de cire; le canif; 
on y ajoute quelquefois un compa.s, 
des ciseaux, un cure-dent. \ l'écri- 
toire, est suspendu un cornet pour 
l'encre. Tout ce petit attirail peut 
être porté fi la ceintun*. L'écriture en 
usage dans le nord et le centre de 
Kurope est la t/nf/iii/iir, qui, sous 
rintlnenee de la mode, se compliqua 
de fioritures ; elle dégérn'-re dans les 
papiers administratifs et diplo- 
matiques en une affreuse l'-criture 



ALBUM IIISTOUIQUE 
Les sept arts. 
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m cumnn,.» 

1)111 f : iVep,P[ihania liiii ■ 
■ cfù:««uillmnifpi. 

Tlllû b7 
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t,— ^ 


i 




Feullla d un oalandriar -li 



Mappemonda au 



11- HniiniiJaaiuili. 



m ni I - II) I llliili.- |.i.-rt'-riii.-iil à l.i 

- tlipi t ilu / / ( 1 .1.- lt..|..-||.-. 

[lu lit I I 

Leii manuscrits. - l.i- <!iiii>'tiNi<>n<^ di". uiiiuu- 



sciils au MV, l'I nu XV «ivclc s'ii^îriiiidiascnl 
i-<>usi<t<Tiil>ti-iui'Ul : un \%" siiTli\ <>lli'S utli-igni'iil 

n<]l>-> >l s;:riiiiits iu-f'i>Iiii. L'ortn-iiifMliilioii cl) 

l'sl .'■;:jili'iiii'ari»i'juifou[i |ihis riclii' qui- n-llc «lo* 



ÉCOLES. SCIESCKS ET LETTHES AU XIV- ET AU XV' SIÈCLE 




Coniultatlon 



niaiiuscriiflilu xii* 

ot<lllXIlI''lii^rk■:lo 

nonibrodcs lettres 

«ruines , rlus vi- 

gruïUcs s'aceroit, 

cl toi manuscrit 

de la fin (lu xiV sibcio préscnli' jusqu'il qiialro 
ou six miniatures par page. Les l'nluniiucurit 
du xiV et du xv" sii^cle encudrcnl les fron- 
lisjtiros l't quelquefois «liaque page du manuscrit 
d'uriiemenls d'une (''légance ou d'une richesse 
incmïe. Au xiv* siècle, c'est de prùféreneo une 
li);e terminée fl ses deux extrémités par une 
branche de houx qui se replie en rinceaux capri- 
cieux; au w't la pape est cnlourée <i'iin cadre 
reclang'ulaire où l'artiste a figuré tantôt des 
insectes, des feuilles ou des oiseaux, tantôt des 
rinceaux au milieu de feuillap-N et de figurines, 



ou bien encore dos motifs d'archifecluro. De 
simples reliures do cuir |)roti'->^ent les manuscrits 
ordinaires; les riches ouvrages sont revêtus de 
couvertures de crin gaufré ou estampé, de velours 
ou de salin, maintenues pur des fermoirs ciselés 
on entaillés. Les |ilus heatix nianuscrit.s furent 
faits par des srrihes et des artistes aux gages 
des .\Iécènes du xiv' et du xv" siècli-; les antres 
élaient composés , vendus ou hiués par dos 
lihraires jurés, parfois également taverniors, pla- 
cés siuis le contrôle incessant de ITuivorsité, et 
groupés dans la cité ou dans le (Quartier lutin. 
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Dragoa lantaatlqua. Ë I- ^fl^^H 1 




du It masar 
It da l'arbre qal lu 1 h u<h^ k 
UU. produit le aiouuin. ilii xti' hiMp. 



Les bibliothèques. — Lt- .i.'i>iM ili-s livms s'i'lnnl 

t>xln'^ii>i'iiii-iit rû|iiiii<lii. l<-s {iriiK'fs sr |ihin'iil à 
furiiicr (II- rirlio iitliliiillii-(jm>.s : (^harlt-s V oui jiis- 
«|u*à !»)■• vuhiiiics: son fivn- le (lue Jfsiti ili- Itcn-j. 
M>li lils. I.- .lui- Louis .l'Orlr-iius. l.-s iltirs .Ir Iti.iir- 
^'.••;ii.>. sir IloolTioi l.oulK-11 .•! IV-tn|u<> Iturlmnl 
ilr llui) t-ii An^ih't.Ti-.'. Il- sin- ili- la (Hiilliiiysc 
Ml l'iiiiiiln- i-iiifiit (II- iiiii^iitliiiii>-s .. litirairivs >■. 
IjI's Iîm-i— riii'i>iit |iliiri'-s dans ili'Sili'iiii-uri'S (lignes 
<!<' I.'iir iiirril.- : la l.il.li.>(liri|ui- .l>- Cliarl.-s V 
«latis la luni-.l.- la lil.niiii.- ;m Louviv riait vrU-Ui;- 
[mm >a iiia^rtiilinriri' a\i'i- si's Irois ('■la;:<'S. ses 



là arbre du Bolall et l'i 



lai)il)i-iM lie buis d'Irluiiili', sa voûte Av cypri-it. 
Miii l'irlic iiiobilitT dv fasiors ii livres, ilr pujiiltvs, 
ili' lutrins tournants, «a Ivs trente c'bantlelit'ni 
il'nrfronl (|iii réi'lairaieiil le soir. Dnnsce» bîbliii- 
tli(-iIiii-K liiï<|iii's on trouvait, à rtVté it<> livres 
■rin-iires, de blbU-s i>l d'évangiles, «les ouvrages 
d'iiisloire et de |ioliti4]ue.du moins dons la librai- 
rie de<)liarlesY:niHiK dans celle de son fri^n' ou 
de ses «lesceiidaiils, les livres qu'on rencontrait 
II- |itus smiveiil, c'élaieiit des romans, des pui'^nies, 
liiiite la litlérature niomluiiie de relie «époque dt> 
rtievaleri<- préleiiliensc el de fade galanterie. 



RCOLKS, SCIKNCKS ET LKTTRES AU XIV' KT AU XV» SlfïGLF. 
Le théâtre; les mystères. 




Les médecins. — Aii[iii's 
lies rét'il» (If vuyiigt's iviiiplis 
(le l)i!U'Vi's«i-s i'xtmvii^aiili'.s 
({ii'oii h'uuvail riicnn* <liuis 
Ii-siii'inoiri's (il- ci's libriiirics, 
iiiiraifiil |iii {ii'ciHii'i' j)liii'i> 
U-H Iniili'-s (II- iiir-doriiii-, il'as- 
trnl.>^M<- .-[ il'itlHlilllif. ilniil 
II' iii>[iil)n- au^nii'iili' i\ (-<>tlo 
r'[Hic|ui', Les iiii-ilt-ciiiK soiil 
<'ux-iii(^mt'st"iirl rioDilii'uiix ri 
fort cmsicic-ivs. J.'aii .le Jaii- 
«liiii. qui L'criviiil <'ri Utl'.i. 
ritius iiiiiiilri' les (liirlcills pa- 
risii-iis s'en alliint jiar les rin-s 
" av.'c leurs ri.lii-s IkiIhIs cl 

I.'ur 1). l ilnHonil ... Il 

iKiiis |)t'iiit aussi h's l)iiuliqii<-s 
(les npolliR-itiri's, iiislalIT-s 
^oiLs lt> l'clil l'tiiil un au.\ 
aloiiliHirs, •< ni) rnii viiit ûlitlc.t 
avt-i' cotiiplaisiiiu'c <!<■ li<-;uix 




vasi's rpiifcrnianl li's ri'nit'ilcs 
les |ihis ivcIh'I'uIu's. " l'our 
i'liV('<>iii])lrl, il aurait •li'iiiDU.H 
ilijfi'iif l'iiciirc li's liaïuiitTi's 
llollaul . H litre <ri.tisi>i^'iii., 
aux fi'iirlri's (li's {'liîniri:ii-us. 

La Musique. — l'ti ait qui 
|inl uu xiv'rt au xv" sièrlf un 
j;Taiiil ili'vi'liiii]ii'iui'iil. Cl- fut 
la uiusti|tii'. ' l.a )iralîi|U'> lic 
la umsiqni' di'viiil li' riiuiiilt'- 
uiciit iruiii' lioiiiii- l'-iliii-aliiiii. 
L.. j.ivmiiT ilauphlii. lils .l<. 
Ciiatl.'sVI.joui.it ili-Ialiarp.- 
..| a.. r.-|.iii.'lt.' : Uali.-au <!.. 

Itavièiv rt Valrnli iDr- 

l.-.ai.sjm.ai.-nt.l.. la har,.. ■> 
(U.-liiUi). Aussi li.<i.iimvsrH. 
ri'iil-ils tli- tiia^tiifi(|ui-s <-lin- 
I>i.|l..s: l>liili|.|.i- I,' lliinli ,.ii- 
trrli-iiail ' la jilu.s i-Mollcuti' 
luliNiqui- iju't'ii l'Ut t'ucurr 




AI.BDM HISTORIOim 
La littérature mondaine. 




Vinu. et Bal Accu. 1 




ll*li<>il<M«.i*!l«'l|i>Jl<M|-JK^ 
ll*ll5»|[ir<>il<r;|i>iV!|«4" 
IMI«IISM^iMl*KII«r 
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Comment le dieu d'. 



(iiiïc ". Li's i'ITtii-|s ili' cf ])riiirc 
fiiri'iit r(''ctiiii|H'iist''s : car la 
l-'liiriifn-. il ]).-irlir i)c la lin <lii 
\i\' siï-<'t.>. .I.'viiil I.- rHy<-i-<).- 
I:ii-il]liin' iiitisitali-cii Kiii'<i|ii>. 
Kii ivvjuuli.-. .■.-lail r.MIc.- 
ii>ii.i.'ii<'<|iiifitl>n<iii:iit les mi-il- 
li'iirsiiislniiiii-iilsili'iiiiisiijiii'. 
L'imprimerie. - Knlin. |.,„.„., ,', 

iili'ilii- ilii \\" -■■■ri.-. ,'i|i[i;inil ' ' 

riiivi'iilii>ri i|iii ili'vniil tnin-t- 

fiiriiii-r Ifs <-i>iiiliti<>iis niairTiclIi'» iln snvuir. 

Il— |iri'liiiris lâliiiiiii'iiiftit- ili' la ii//'ii/i-'rji/iir, ail 

hifii iifiif i|itî s'i'iïiiriait il.- n'[itiiiliiitc |>litsii>iir« 

■■vi-iii|ilaii'>--> ()'iiii itirtiii< ili'-siii ;:ravi'- • ii i •'tii-f mii' 

uni' iilaiM'Iii'ili-lini^.iHili'iilii'i';: iiiiaLritia !•■ raïai- 

trtv m.'talli., i..[,il.- .-1 la |.n-SM-. <■! 1' iil l.-s 





Comment FranotalM et Pltlè prient Dangar 



.\|.r. 



t'>lt'-iiiciils (lu liviv modi>nir. 
Mais ri'llc (K'Omivortt', prnvo- 
i|ii<'>i> par rinli'Trl, iii> iloniia 
irabiinl naissanro i|u'ii <l«>s 
nuvra^i'H (li-sliiu-s à •' trf à bon 
uiarcliélucoiilrfraroniIt'siDa' 
iiust-rils. l'fiulaiil la si'rtmdi* 
niuilii <lu XV' siiVli', lo livr»- 
inuili-rii<> [u-i [))<>» à |H>iili!niri>. 
J,;;r.„,,ZV;V"'!" ;|;' a Vi-uis.., I.- Fiani;nis J.-i>sun 

' '■ ■" "' cri'c II' raracli-n- romnin, <]iii 

ih'vail bit'iilù) liior li' rarac- 
Ii'-n- ^<illiii|iii'. Ku 1 ITli. l>-s iiii[irinieHrsi]i> Vciiist> 
imHi'iil ru M'uli' 11- |in>iiii('r livre avi-c fniiili«- 
|>i-.' puiliiiit II- lihv il.' I'(iuvra}ri\ li'lîcu. la dale 
ili- riiii|ir<'ssiriii. Il' iiiiui ili's iui|ii'iim>iirt4. Ku US:?. 
|i;tiail dans jii uiriur vîlli- li> |iri-mi<'r Irallé do 
ui-xuii-liii' avi-i- li,^iiri's. Di-s 14tî7 avait <>U> l'dilé 



ÉCOLES, SCIENCES ET LETTRES AU XIV ET AU XV SIÈCLE 




ALBUM HISTORIQUE 



Les origines de l'imprimerie en France. 
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Éclat de l'art français 
au XIV' et au XV' siècle. — 
Ij'art l'i!iin;ais au xiv' l'i iiii 
,^ XV' sii-clc fut extrèmoment 
'^ fiicond. Les artistes son! 
nnmbroux; i'iîludc des do- 
-fjy^J^ ciiments d'archives, prÎDci- 
^Tï^tt-^ p,iIi*mont des comptps des 
-■i- j H-. Jurandes familles soigueu- 
rialos, nous ré velu sans ccssv 
di-s noms oubliés jusqu'il Cl» ''^Jj 
jour et cependant fort liorio- *^ 
•4" rés au temps où vécurent 
ceux inii les porti^renl. Ils 



CHAPITRE XIII 

L'Art 

en France 

au XIV et au XV' siècle. 



pa|>tlon d* ritlln qui «oui ■pcompa- 
iM(l* riDdlrvtlan da leur prnvpnancr. 
éli ilflHininii. tail d'*prt« li-a orlel- 
II. ull d'apr** 4i» pholasnphiH}. 



pri'duisiMit beaucoup : et 
leurs ujuvres se sont L'ouser- 
vi.'is rn assez grand nomlir»? 
[)i>iir qu'un jugement bien jt"^ 
informé puî»sc t*[re pro- *J|(j 
nimcé sur le talent des V5 
architectes, des sculpteurs 
et des ]>eintrcs de ces deux 

Les protecteurs des arts. 

— 1,(1 faveur qui' reru'on- ^^^"ï 

Iri-ienl les lieaux-arts en 'V^i'S 

l'nuure au siv" et au xV Js/^^TW *i V^ 

i.'-cle fut exlri^rae. L'artI jV^^^'a^^-/ 
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n\v 
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ALIfUM mSTOKiyUE 



Construction et décoration des édifices. 




trouva .li-s |.n.tiTl.'iirs il.iiis tuiitcs l.'s Hassi's .Itt la 
tiaiil-- siii'irli'. l.v nii'illi'iir ili> nos luis ilaiis ci-tl<- 
IiiTilul.' .1.- ii.iirc liisloin-, Cliailcs V. im-rita ilo 
('.hi-istiiii- il.- i'isiui |Kiiir snn ml.-lli<ii>iil amour 
<l..s l.r;in\-ails. l.-s iMics ,I(- ,. sai:.- «rtistc .. .■! 
" vrai arcliili'i-li'iir ... Si's fivr.'s. Ii- ilur ilWiijoH. 
h> iliK' il<- lt<'n-v (Il iii['iiial<-iii<-iil. I<> <liii- il<- Itoin- 
Hniiii.-, IMiilijij.r ].• Il.inli. -1 s.-s .Irsn.inlai.ts 
J.-aii saii. i'.ili .-1 l'liil)|.[M- I,. It.,ii; |,. fn-iv .1.- 
(:iiail.'> VI. r,u,ii. .riltl.M.i>: an ^^■ >i.VI... It..|,r 



(l'Anjou Si' iviiilirciiti'OlJîbrospar la passion qu'ils 
afficliaii'iil jti.ur louU's les u!U%ros d'arl. De 
riflit-'S boiufit'ois, lois que Juvénal des l'rsiiH», 
l^lionriv Cln'valipr, Jacques Cœur furenl aussi 
il'ardouts amis lies arts. 

NaisBance d'un art profane. — Lr goût que 
k-s liauli-s classes île la socioic française maiii- 
restèri'nl à ci-lli- ùpoiiue [wnir l'art le mitdiRa en 
canxli-ri'. Jusqu'à la fui du xui* siècle, il avait 
élc de iirijféreii'je rcli^ic'ux ; à partir du xiV siiclo, 



L-AIIT KN FRANCK AU XIV' ET AU XV SlRCLf! 



L'architecture au XIV siècle. 




le BU donjon il* Vlncennet, 

il di'viciil [irofain'. L'art franco -!la- Q,"."ri™v, '"""'" " ""'"' 

L'îirl n'est jilns mand. — Cftlf traiis- 

sculrniciilroiisat'n'tà i>n)l)enîrla))i'if-rc:Ia.siici('li> riniiiution s'i-ITi'oliiii iiisciisilili'iin'tit ilu \iv" au 

laïijin' [in-iiii iilaiîiir à sr ri'j;ariiiT, cl aiiii'i xv'siècl»'. Li-s (litlriciiccs nilri' lail ilr rcs il<'ii.\ 

iiail !'• ivalisiiii', n'|in''si'iilali'iii liili-h- Jusiiu'ù sii-clcs muiI assez. niarijiiéi'S [iniii' qu'il snîl itisô 

la viilfiaiilé iti's ty|ii'.s otniU'iiiiiinaiiis. Il y i>iil de <iisliiii,'mT(i'iiii cniiinl'^i'il les u-uvri-sdi' I'hih' 

roitiiiH' mil' smlc d'alTraiicIiissi'ini'iit dt' larl ; il mi l'aulri' ('ihmuic. Li- \i\' sii-rli' (niiscrvt- en les 

ai'<|iMl iiiK' |>liis ^N-niidi- lil)<-rtr>. mais il perdit all'aildissaiil la |ilii|>ai-l deseaiaelèii-s de l'art ))i'é- 

le tdiitieiiMids de la Iradilimi et du seiiltiiioiit eédeiil ; il le dépasse siuiveiil eiiéléi.Miirf. l/ait ilii 

religieux. xv'' sii'cle csl |diis rîc-he, (diis varié, mais infini- 



A1>BUM HISTORIOUE 




mi'iil iiKiiiis |)ui- i>l prèti- ti-o|i soiivi'iil ù (li'jiisU-s malinii i)t' l'écoUt ilo soulpleurs, de pciiilri's 
iTÎliifurs. 1,1' l'iiit ic plus imii.nl.-iiit <li> I liis- i-l trinrliih'Cti-s llaiiiamls. don) ressaîm cimipacl 
Itiirr i|<> l'arl ilaii-^ i-i-s iIi-iin sii-clcs .-si lu t-.r- s'alml sur la l'ianrc à parlir Au ili-niier quart 



L'ART KN FRANCK AU XIV- ET AU XV« SIÈCLE 



L'architecture au XV* siècle. 




<lu XIV' sii'<-l<'. Lrs piiricipiuix rv|)n''si'iiliirils .ii- vii-illc itoI.' franraisf (?l civi-iil im art uouvi-au, 
c(>tt<< énili' fiisiiiriiii'iit à l'iiris cl à Dijon avec la l'art fraiicii-llamurnl.iliml la iloiiiiiialiiin s'cMTra 



ALBUM IlISTORIQUIi: • 
La sculpture au XIV* et au XV siècle. 




l/AltT E.N KIIANCK Alî XIV KT AU XV' SlECLK 
La sculpture au XIV* et au XV' siècle. 




■Uiluhilatiaiat-lii'iibi. 



sans i'<iiil<>sti> sur loiiti' rKiin)|M- cciilrali', rKiiioju' (i<'i'i<li-iil»l 
ot la péninsule ilH-riiiiic jusi|u"au liéliut »lu xvi'' sii-fli'. 



J<-aal>*|.inilrUiiYtfUM 

nrlii.b-1'k'inusti-licr. 



ALBUM HISTORIQUE 



La sculpture ornementale au XIV* et au XV' siècle. 

rtiL 




L'architecture. — l.f 
ai-i-liiliTli's ilii xiir siiH-r 
laissi't'i-iil jK'H tli- thijsi 
Il riiiiv 

s.-iirs: i.-s l,..|l..s ralln'. 
ilralrs .'-l.-v<-<'s S..I1S I. 
ri'f:iii' lie l'liili|i{it'-.\ii' 
îiiisti- .-t .1.' saint Lniiii 



uvaieiil fixé le mo- 
dèle <lt' l'i'-jçIiM' go- 
llii<|uv. Les modilica- 
[^, lions ({ n'introduisi- 
rent lus artisti'S du 
xiv' cl du xv' siiVip 
ne purent (lorter quf 
flur le détail; liabîles 



L'ART EN FHANCE AU XIV ET AU XV SlRCLE 



La miniature au XIV 



et au XV* siècle. 




cunstriu'li'urs. ils cliorcliè- 

reiit h pmiiuin' l'inijims- 

sion d'uni' vvrtigiiicuHe 

liauli'Ui- ni surélovaiil les 

YoAU's, i>L iMi crfilaiit tiiiis 

les sup[iiirts par la sup- 

pressitin descKapitoaux el d< 

Au xv' sii'cii', ils appurlri 

attention particulière à la 

lion, qu'ils voulurent riclic 

niouse ; ils ahaudonru'rent li- 

simples pour les formes 

cunipliquées: ils firent éta- 
lage de leur seicitce en 

incurvant les meneaux de 

, fenêtres de mille fa<,'nns. m.ni.m<rii utm «■ 

depaB*. Mais l'aUeiitionqne l'esprit ^i'^^v-'^hv"'!'"'* 

apporte h démêler les 
fantaisies de ees sid)tils architectes nnil a» 
recueillement du elirétieii et l'édilice religieux 
du XV' siêele n'a plus le caraeti're fçrave el 



f'iitdémcut religieux des 
éjjlisi's antérieures. Cependant la 
critique moderne est |ieut-ètre 
quelquefois trop sévère pour ces 
ingénieux artistes qui, toutes les 
fuis oîi de nouveaux problèmes 
s'Imposèrent à leur esprit, surent 
\ Iroiivt-r des solutions satisfai- 
saiiU's. L'nreliilectHre militaire et 
eivile de ces denx sii-eles montre 
mieux que l'arcliiteeture reli- 
gieuse, l'étendue du 
frénie de e<'s artistes; 
ce n'est pas un mince 
mérite, pour l'arclii- 
)• Il DibiioihAqiK tei'le iiiallit'iireuse- 

• [.rcDii ™ moi le i)i,ii,t jirnoiv du cIlA- 

leau de Pierrefonds 
avoir su joindre à un puissant eliAlen 
le élégante et counuode résiilniee se 
aie: et ceux qui construisirent les beaux 






u fort, 
igncu- 
hôtels 



ALHUM HlSTOlUyUK 

La miniature au XIV et au XV siècle. 
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.AlglSQtlapln. 3. Grotciqua. "'—--*' *^ IL'I 

Ile <-.■< iii.jni>ui. {.Inhtr. .'i uro -■ T 

I llrrri 

ili> lu si'Ci>[iil(> moitié <hi f f/ 
j^^ XV' sii'i'ic iiioiitnTi'iil ijii'ils \ / 




\!ii<'iil )iciir<'iis<-iii<'iil ilis- 
liiliiiiT lin jihiti ['iiiii|ili(|ur> 
i-l liutiiKT uni: i'-l(>i:anli' 
sillh.||.-|l,> à l'nlllior. 

La sculpture. — l'Ius 

• fii-.iiv (lin- r.-iK-liili'rlui'i'. I» 
M'iil|>liji'i- ilu \t\' «l lin W 

>i,Tlr ..^l niii^inill-. L.-> 



praiuls mailles (l« l'ôcolo 
riHiiro-iliimiuirli'. Reiiunc- 
vi-ii.J.>:uMirMarvitli>,aaux 
SUilcr. Claus i)i- Werwi' ; 
Iriirs énitili's fraïK'uis, If 
MiiiliiritT. Jari]in-â Muri>l. 
ii'onl |>]us , ciiniinr leurH 
pn''ilr'<-i>sst>tii-s [r ilr'sir d'î- 
(Ivalisi-r li'iM' iiio.li-].' ; ils 
vi-nl.-iil sniliMil -•'iiiln-li> 




LART EN FRANCE AU XIV ET AU XV SIÈCLE 



Jehan Foucquet (1415? — 1477 ou 1481?;. 




<iiil-i'lli's mil' iiil<>ri:iili'> ilc vi.- i-xliiiiinliiiuiri-. riarlir ilciis 

l'iiis ils SI- invin'cii|M'iil ilii (li'lail ijiii îhIh'Vi' di- ^'i-iiirs on U'. tU;i-\m sf hW sfiilir: l;i [iriiitim' 

<'i)i':i>'ir>i-is<T riniliviilii : |V-|ii<l<> li<lrl.- ilii cDsIuiiK' luiintlc ili-laisM-.- ]«.ii]' la la|.iss<'n<- <'l l>' 

l<-iir (ihiil: nul, |>.-iriiii li-s si'iil|>li'iii-s ainii-iis <iii vitrail. I.<'s ii(iiii]in-ii»*-s viiiicrt-s <li' i-.-s <li-ii\ 

iii.iil.Tncs. fia iiuSM'ilr- à iiii |iliis liant lU-^vî- sirclrs muiI fuit i('iii.iii|iialilrs |iar la rirlicssi' 

l'art <l<>M'iil|>li-i' l<-s (Irapc'i-irs. Malliriiiviisi-iiK-iit tlii rxloiis; mais leurs aiiNiir-^ [«n^nt de 

l.>si''lr\vs>l.'.-.-.sMniiiitsmailn-ssi>tj.>ni.Vi-iit lr»|> vur l'iisa^'r «Ir la siiii[i]ilirali.>n •In Irait <>t tlii 

siiiivi'iit à iiniti'r Irs proi-i'ili-s ili' lonrs niailn-s mo<li-lt'-. nmlli|>li<-iit dans la <' l'osilinn les 

l'I |ir<)iluisiri>nt nn ^rainl nunihri' li'ii-nvn's à |n'ii l'-lùnii-nls irarrliiliTliin-, i-l s'vi-arlcnl ainsi des 

jirt's di'init'cs di> toiili' ori.iiiiialili'-. ]iriuri|iis inrtiKs <l l arl. Crs ]ii-rlrs fnri'nt 

La peinture rt la miniature. — l/i [n-inimc In'nifnscnii-rii .■(■ni[>.nsr'i-s |iar li- |irii:;ri's ili> 



Itw AutuM insntRiyri-: 

La peinture au XIV et au XV" siècle. 




l.-i iiiiiiiittiii-i- cl ilr lîi jii-iiiliiii- <fi' clii'valt'l. 

Lu Irînisroniiiili.iii di- l'ati d.. lu miiiiiiliin- fui 

il |..ii j.n-A si'iiihhilil.- à .-.■11., lie hi srul|)tiin-. 

lV'|Mi,ni.. .1 liaiiL-iiiPiil M- |.la.v iï hi lin <lii 

\u' ^i.'.li'. I^is ii>inilin-ii\ iiiiniahirlsli's <jiii 
oiii.i.Ml li"^ iiKiMiiMiifv .li- (;ii;u-l.-s V. .lu lin.- <U' 



Bi'iiy, (lu (hio (II' lîoiir^ofrne, do Kont^ d'Anjou. 
siilistitiii''i'<'til aux niiiijMisilions décoratives do 
h-urs proilori'ssi'urs des liililcuiix ploili!) do vioi't 
lit' véi-iliv Li's roiiils fiiriiH-s di' rincoaux ou de 
ili'-isiiis ^r-iiiiii'ti'ii|iii>s iiiialof^'uos à dos draporie» 
tniiliii's ili-i-ruTc ti-s [iff^iiiiiiagoâ, ruronl rom- 



L'ART EN FRANCE AU XIV* ET AU XV' SIECLE 




La peintiire au XV' siècle. 
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placés pnr des paysages, dos vues de villes ou 
d'iiiléricur: les personnages se miiltiplii''i'eiil el 
perdirent leurs iiltitudes el leurs fiesles vidnn- 
lairemeut sinipliliés; le cadre des iiiinialun-s 
s'ofïriimiil el la foule iMilra dans ees pelits 



lal)(eau\. La vnriélt^ des illuslnilinns. la sùrelt^ 
du dessin, riiiilùleté de la eonipusilion, réelitl el 
la fraielieur du coloris, réliiiiiianle férondilé 
d'inia}:l[i»tinn daus les nixlifs d'ornenieiilaliun, 
une spirituelle t'aulaisie ranielérisenl les plus 



AI.BfM IIISTORIOI'H 



La peinture, le vitrail et le dessin au XIV' et au XV* siècle. 




lll-illl\ Ill.-IIIIIM-I'ils (Il 

l.-m[-^. I,l.i-t..irv Ar l.i -^ — ^ >-:,. 
[..'iiiliin- .1.- .-h.'valn 
..■u ,,„■■. i.-s 
ictiTrs:.-.'!!.- 
lonii.' .1- liirl fi-aii..;iis 
iilt.'iril. ail m. mil :'<;;>-. 
>.,|i ;q,.. !;.■.■ .I;iiis lii >.- ~ 
r..tcl"ii].>ili>-.lii\\ -ii'.'l 






îivw II- Ton rail L't-aii 

Jl-]lHII Kol)<-||lli-| , 

aussi n*iii»i't[U!ililc 
i-niiim<> lnilli(ltllrt^l<' 
«{Ile riinitiif [ifinlro. 
!> çraiid nrlisti* vM 
11- (lif:nc jin-i-iirscHr 
iiOM iniiiln-s i-bs- 



Mh.'mii . sHiiicx; il H, . 



I/AUT K!S FRANCE AC XIV KT Al" XV' SEÈCLK 1S»1 

Les arts mineurs au XIV et au XV* siècle. 




ALBUM KISTORIQUE 




Fannolrdaunil 



d'IvUrniK' (:ii<-vali<-i-. lit 
scii'iin- lie la riiiii|>'isi- 

lioii •-! i'- si-iiliii t flriL' 

iii:ilii|iii' : SCS |)iirlrailti 
tiioiiln-iit iiiif rari' iiiti'l- 
li^'.'ii.v .lu )iio.li-l.-: il 
a II- ili-ssiii pn-ris i-( 
r.-nii.-. smis s.Vlirivss... 
■•I sm rtiloris csl iiitliiivl vt cliaiiii. 
Les arts mineurs. — L«'s uHs si-con- 
iliiii'i's ou iiiiiicui» l'oiist'i'vt'i'cnt au 
xiV l'I aii W sji-rli' l:i t'av(>iil' i|u'ils 
avaii'iit l'Ui- aux hirclcs [inVéïlt'tUs cl 
li's [iliis liduilili's ai'lisaiis coiiliuuiTrut 
•l'rin- .h-s artislrs. I).-uv luauih.-s s.' 
.l.''v.-I..|.j.i-iviil i.arliruli.-ivui.'nl. rnifi- ...,^^1 
vri'ii.-ct la ta|iissi-rii-. I/nrfi-vri'rii' ccs-a ■^'■■•■■■i 
il'iln- iM-lu^ivriucut ri'li;;ii-iisi'. \,i-> 
»n\iii)i<~ •\'<iv\i-\v<-yii- fmrix\ i-\tn'-uiciiii-ul n'i-li>-i- 
t'li<-> .l.'S iiritK'i.s .'I .1.-^ houi-p'uis. .t il l'allul 




.|U.' o.l, 



|>(uir sulisfairv Ii'sjrm'ils 
tic crlttf riclii' clifiitôii' 
crL'iT di's mii<IMi>s ilont 
ins|iii'atii>u fiH l'Uito 
laiqiii*. Lo joyau il'AI- 
li'tlin;; est un <l<'s rares 
'imi?usi]ui nous |)i>r- 
nii'Ucut aujounl'hiii ili' 
juger le» proiluils <li' 
cclli' liruiu'lu' il'arl, où 
ira])r(>s les tlfscriptions consorvi'c» 
dans U's invt>iil»ir<>ft, los artisti-s jnircnl 
iloiiiun* touU' carrière à Irur imagi- 
iialiou. Lvs tu}iifisiors il(> ParÎH. tluut 
le plus célèhre est Nicolas Bataille, ne 
fun-ul [ms iiioius célèbres que les 
orfèvres; il nous reste peu de tapis- 
series d'inspiration purement fraïujaise: 
celles i|iii' nous possédons eiicitre areu- 
seiit nu iirl plus i-hiUiè et plus élégant 
des tai)is<ierîes llaniandes de la mîinc 




CHAlPITRE XIV 




L'Art 

en Flandre, en Allemagne, 

en Espagne et en Angleterre 

au XIV" et au XV siècle 



l'i'iKiiiiil II- XIV" cl II' w* sit'tif, la 
Fliuiilrc, rAlli'ina^iii'. rKsjiagiH! l'I l'Aii- 
jîlfd'irc i-i'sU'iviil lidMcs ù l'arl pilliii]ii<-. 
)Vt iiit suliit iluiis ces pays ii's itif'-iiH>s vicis- 
siludcs iiii'cti Fniiicc; mais il [ii-it iluiis 
cliiu-iiiie lie CCS ('i»iilri''('« un raiacU'rv nri- 
^iiial. (!i>{ioii(luiit l'art llaiiiaïul cxcr^'a iiiiu 




ALBUM HISTORlQUi; 
L'architecture en Flandre au XIV' et au XV* siècle. 




inconlostablt'iii' 
nui-iico sur 
lie l'AnKlt'tciTi', 
du l'AlIcmagnv 
et de I'Kk pagne. 
L'art en Flan- 
dre au XIV' et 
an XV' siècle . 
— L'arl triiiivitil 
en Flandre di' 
nonihruiix |)ro- 
tcctt'iirs 
comtes tiv Flan- 
dre et les dut'H 
«le Bourfrofîiie 
eiieonra{î»"'rciit 
les artÎNteH: les 
8, enrieliie» 
|iiirlee(iiiiineree 
et rindustrie. firent eonsi 
le-<>[iiiletitslii>ni 



sir h embellir 
leurs demeures; 
leshûpilaux.lea 
confréries, les 
couvents , s'a- 
ilressaicnt aux 
artistes pour dé- 
corer leurs mu- 
railles ou enri- 
chir leurs tn'- 
sors d'objets 
précieux . La 
con.sidi^ration 
accordée aux 
artistes était 
grande : Phi- 
lippe le Bon 
chaires de mis- 
sions spéciales 

■s éiiilîres; son peintre favori Jeun Van Eyck ; les msgis- 
liiifiil plitî' Irais municipaux ^raiifienl les peintres célèbrcf 



L'ART EN FLANDRE AU XIV ET AU XV' SIÈCLE 



La peinture flamande au XV* siècle; les Van Byck. 





M 


H^n^'d^^^^ 




PBfe*^ 


»«l 




i|ui rûsiilfiit (Unis la cité ilu lilir « (li< pourtraic- 
Ifurs (11- la villt" ». Aussi li- nombre des urtislcs 
l'st-i) i'iiiisi<téi'al>li<. '< (Vcsl jmr n-iilaiiics i|un It's 
([ui'iiiiH'iits (li's »iii-ti>iis CiiUlcM et (li's arrliivps 
roniiiiniiali's nims Iransnu-tlonl Ii's iinnis îles 
(■iinli>n)|itii'aiiis ili-s Van Eyrk cl des Van «Icr 
Wi'Y.li'ii " (Wanl.TsV 

L'architecture et la sculpture flamande. — 
Kglisos, Iiôtcls ilr villf. lu'fTmis. balles, pnrl.s d,' 
vilU's. ricbfs babitalioiis privi'c's furent con-s- 



truil.s en ^rand nombril dans les Flandres au xiv* 
et au XV' »i^cle. Deux carai-ti'res (listiiigucnt ces 
édilin's; Iniiirit, une froide et ennuyeuse correc- 
tion : lanli'il, Hiio prodigieuse richesse de di^eu- 
ralion ; ([u'îl suffise de rappeler dans le premier 
cas, le« fa(;ades des cathédrales d'Anvers el <le 
Bruxelles: dans l'autre, la façade de l'hOlel do 
ville de Lnuvain. A piirlir de ta seconde moitié 
du xv' si^ch^ les sculpteurs fnuillèrput le bois 
counno ils travaillaient la ])ierre: nos musées ot 



ALBUM HISTORIQUE 



La peinture flamande au XV* siècle. 




[IO<(si'lIl>lll 

maiiil n-liilili> où l'arli-ih 
liplit' les (li>i)l<-liii'ps tlilll^ 
lie arcliili-ctiiriilc de «-c 
i^iUlin'?!. l'iiiitiitiiiH'- l'ii niilli< jili.s 
ili"i|'fi-i<'s 4|iii i-cvrli'iit li's 
|H'rsn!iii;i^is, aci-itsi' dans le plus 
prlil .l*'-l:ul l<-s li':iils il.'s vis»;: .-s. (iuitiH 
(aivrjij:i-s lU- pii-rrc mi ilc iiiiiilin-, il fiiiil Ii^s 
(li'iri»ti<tci' il IVtiiI.- fi'aiii-i>-|lutiiaiiil<', iiliilnt iin";'! 
IVriili' tliiniaiidc {ii'ii[H->-iiii'iit ilit>>. 

La peinture et la miniature flamande. — 
r.'i-^t saii< niiiti-i'ilil dans la |i>-iriltin- i|ii'<-\i'i-l- 
liT-iit ati w" sii-.Ii- 1,-s artis1.-s llamamls. La 
Mil.^liliili..ii d.- n>nil.-d.-liii il l'u'iif |.«iird.'>lav<T 



Ics foulcurs favorisa le dévclop- 
pcmeiit de col art, qui dt;s ses 
(lûbul-s, produisit avoc les frj^res 
Van Fyck, avec Van der Wev- 

°H'!M"»v'dV.i"'^ Buuls, .Mi'iiiling. etc.. les [ilus 
admirables vliefs-d'tuuvre. Los 
arlislt's pi'i^niiiviit do pn^férenoi" do» sujets de 
saitili-tr-, l'I des purtrails : uii« éUiiinanle m-ioncp 
du dfssiu, une nVIli' liuliili'té dans l'ordoniiaiice 
dt>s riiiiipiiifiliniis, un prnfund sonlimonl ilrama- 
liqur, uni- vivt> Oniiiliiiii n>]igi(>use, un art admi- 
ntldv pour l'i'iidri' !•■ rararli-rR du mudêU> dans 
leurs [lorlniils. une fini! obxen'atton de la naturv 
dans la peinture des paysages, des inlériours où 



L'ART EN FLANDRE AU XIV ET AU XV SIÈCLE 



La peinture et la miniature flamandes au XV* siècle. 




I^ dtpart pour la ohaue. 



PstDtrs -nliit Lac: A Kin ehavalat. 



Saint Mlcbal. 



ils [))iici>iiL li'uvs scènes i-oligiciiscs, un coloris li's iiiiiiiatiirÎRlcs qui fuii'iit li-s pn-iliVcsscurs ou 

liarinonioiix et linlliiiit. voiliï i^iiclqurs-iiin-s di-s les rnnloniporailiN ili' d's arlisins; mais il faut 

qualitûs qui [ilan'ut Ion prt>iiiii-rs (r(<ii(i'i> t-ux liicu ifi-nuiiailiv, (|u'h côlc' d'œuvrcs ailiiiimblus 

au ruH^ ili^s plus grands niullrt's. Il soniit aisi> comme l<> bn-viairo <)ii ranliiial (îrimaiii ou les 

ilu rclnmviT ([uclipti-s-uiis i)t> n-s mûrilos parmi llt'Uivs ilo lu ilaitii- tli> Lalain^', nos liililiii||iiM|ui'.>i 



Al-BUM HISTORIQUE 



Les arts mineurs en Flandre au XZV* et au XV* siècle. 




LWRT EN ALLEMAGNE AU XIV ET AU XV SIECLE 



L'architecture allemande au XIV* et au XV* siècle. 







' '7 ^ ■ 







B oatbMrkle da Fribourg an Briigaa, 





prési!titi>[il 1111 graixl nombre de maiiuscril.1 
où la niiiiialun- c^t (riiii dessin lAcIio ou d'un 
coloris fort teriu'. 

Les arts mineurs en Flandre. — A rôté des 
peintres et dos niiniuturislt'!* il convient de 



placer les auteurs de ees belles tapisseries qui dt»a 
la lin du xi\-' siècle étai<.-nt recliercliées par les 
siiu veruins turcs eux-mêmes. Les ateliers d'A rras, 
de llruxellos. de Tournai fabnijuaieiil par milliers 
ces tentures uii l'on représentait avec dus lils de 



ALBUM IllSTdRIQl'K 



L'architecture et la sculpture en Allemagne au XIV et au XV* siècle. 




Iiiiiif ou lie soie liabilcmiMit i)is|ii>sé!t pour <hinii<-i' 
il l'i-nsi-iiiitli- 1111 hiilluiit l'iilun.i <!«'» sujcis 
fiiijii'iiiilés à riiisfoit'v naititc, aux nmiaiis de 
<'lii'ViiliTii', à riiistojri' <'iiiili'ni|ioraîni>. lï l'alli'-- 
[;iii-ii-. \a's aiilri's aris îikIiisIi'U-Is uii minoiirs. 
(|iii>ii]ii'ils aii-iit l'ii- aulaiil riiltnV's en Flariiln- 
i|iii- ilatis les antres [lays irKiiro|if, mit i'r|ii-ii- 
ilaiit une iiioitis ■;|-aiiii<' (iri}:iiialit('>. 

Prédominance de l'art flamand en Europe. — 

I>';irt llaiii:itiil joiiil cti Kiiriipi-, an xV nii-ilc 
snilonl. (In tic n-iioinnu'i' jusl<>iiiciit nn'-riti'i'. 
!.<'-, iii-iiilii-> ilali>-r>s SI' |i-naii'iil an nmiaiil il<-< 



piixliirtioiis (le jours confrères de Flandre, et 
coii-v-ci élaionl assez (^oùlf^s des amateurs de la 
prnîti.'iuli' pour être appolt^s en Italie m^me; un 
grand immbro d'architectes i>t de scutpleura 
tianiands s'ôtahliipnt on Espagne ; enfin dan» U-s 
laliloan.>: dos premier!) peintres des éculos allo- 
niiuiilos. riniitulîon des wuvrcs llaniandes t'st 
manifi'sie. 

L'art aUemand. — L'Allemagne prôsenla 
«iiniDie les FlaiidicM an xn* et au \\* sîôde 
des riiiidilions pmpieos au diW'eloppemenI do» 
li>-au\-ai'ts. Queli)nes ouipercurs, en particulier 



LABT EN ALLEMAGNE AU XIV ET AU XV SIÈCLE 




La sculpture en Allemagne au XIV* et au XV* slàcle. 

mr-- 




Charles IV, furent 
(les amalfiirs éclai -• 
n''s. Les vilk'8, ayant 
pour ia |>lup»rt une 
arislorratit' do riclios 
bourgeois , deviiirenl 
(l'imporlanls foyers 
urtistiqnff);î< ('.ologno. 
HC forma une C'él^br^ 
C'colo )i« pointure ; 
Niiremberg so romplit 
de monuments d'ar- 
rliil«cturo ol do sculpture 
qui font de rollo trilé un 
dos pius préoîi'ux joyaux do 
rAllomagrio. 

L'architecture allemande- 
■ — L'archilooluro alk'ninn<le 
préseiitr au xiv' siocle lo 
Irionipho dôlinilif du stylo 
gothique. Do vastes cathé- 
drales, aux voiiles élovéoK, 
aux elofliers éiégamnionl 
ajourés, aux fa<,-H<lo!) ol aux 
portails riehomcnl décorôM 
sVlovoiil dans un grand nombre de contrée 
surtout en Westphalie, en Traneonio et en Saxi 







prèle 



Beaucoup de citi^s 
s'ornent d'li6tels de 
ville parfois d'une 
laborieuse et bizaiTC 
fantaisie. Dans le nord 
de l'Allemagne, l'em- 
ploi (le ta brique 
amena les archilectos 
k construire dos édi- 
firos d'un caraclère 

le Nt'i- plus simple, églises 
ou hôlols do ville, qui 

no manquent pas non plus 

d'onginalilé. 

La sculpture allemande. 
— Lu sculpture alleniaiidc 
durant oos deux siècles est 
très rielio en ouvrages remar- 
qnaldos : slaluos. lomheaux, 
has-roliofs, aulols en pierre 
on en marltre. rolables. trip- 
tyques, stalles. slalHollos on 
hois. Lotus auteurs monlrenl 
un vif soiiliiiieiit ctramali<iue 
dans leurs eomposilions : ils 
;il aux visagi'suiie intensité de vie i-xlraordi- 
; ils sont habiles à srniplor l<>s dra[terios; 



ALBUM HISTORIQUE 



La peinture en Allemagne au XV' siècle. 




La Viarga aux Hom*. 

(Mu.éo de i;u1d(!D>-). 

dans la ilécuration arcliiU-i-Uiralc 
apporU-iil imc ima^niatK 
A la (iii (lu W si.--oi.'. Niir.-nili-r- . 
iii>ri> (lu |ilus faraud [ii-ul-rtn' ilr 
»cnl|>l«-urs. Adam Kraft. 

La peinture allemande. 
XIV' sii'clc vil iiailrp la |.iiiitmr alli 
maiiili' i|iii, iIhiis I< 
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Dnoants da oroli. |>Br WohIgïinUth |l*14-IM>'i„ 
coiocrvi^D su Muiéii ils Muiiiih. 

rouriiiit du siècle suivant, brilla d'un 
vif éclal. Trois grandes écoles se foii- 
ilôrt'ul : à Coliigtic. ù Prague, et à 
Nuremberg; lu plus célùbn' est la prt- 
iriière, qui s'enorgueillit au xiV .si^t■le 
[le iiuillaume de llerb cl au 
, lie celui de Stéjdian Loeliner. 
Les peintres alle- 
mands peignirent ilc 
préférence des seines 




L'ART KN ALLEMAGNE AU XIV ET AU XV« SIÈCLE 



La gravure en Allemagne au XV* siècle. 




n'Ii^irusrs : Slt''|>liaii 
LiR-liuer a la ftldirc 
(l'avoir civô un type 
do Viei-jro, il'un.. 
{triïcp cl A'mho oaii- 
(li'iir l'sqiiiscs ; les 
iiiaitrosdcci'ltcécoli' 
<'xri'II('(il k lratliiîri> 

Il'S Kt'lllillH'tlIs 

])i«'-(é niilciili' iiti ilV'i 



iitioii ili>iiliiiirra- 



pn'lcnl iï leurs |n'rs<niiiai,'i's : ils (li-ssiiicnl 



l rôpanili'iit 
lableau\ 
une cliHUili- luniitTc. 
La miniature et la 
gravure alleiuaude. 
— I^t's niiiiiaturislos 
alli-m:uii]s rosleiit i>o 
gênerai iiirêriours 
aux pi-inlri's , mais 
iivi'iirs li-s t'-^Ml.Mil. Li'.sAlli'niainlsi'XCollpiit 
lie biiriiu' licuri' daiis a-i arl : si la jrnivurf sur 



ALBUM HISTORIQUE 




Imis i'i"il!i «■iiciiri' malu<lniili' mrnic avec Wolilgc- 
iiiJitli. I<' iiinriri' irAllin-l Diinr. ht |:r:tvirri> '•n 
t-n'iix siir iiit'lal se ilr-vi'li))i|ia In'-i rii|iiili-iui'iil ci 
nMi>ii:iiit iiin- iiraiiilf iii-iTt-rlimi ;i\vv ipn-lqiti-s 
iiiailii-'^ au |>ri'iiii*-r raii^' ilrsijin'ls c^l Mailiu 



Srliriiif;aii>-)- , habile tlaiis ragenccmpnl ili>s 
ffraiiilcs riimiiosilions, fidèle ubscn-ali^ur »lo la 
iiuliii'i', l't cciK-iitiatit cupable d'une ingémpusi' 
fantaisie. 

Les arts mineurs allemands. — liliiriii li>9 aris 



I/ART EN ALLEMAGNE AU XIV- ET AU XV' SIECLE 



Les arts mineurs en Allemagne au XIV* et au XV* sitele. 




il(^rorntifs ol Ips 
arls mim^ui's 
purent PII Alle- 
magne au XIV* 
sif'clc une for- 
lune aussi érla- 
tanlp 4|U>u 
Frani'p,l^a[)pin- 

ur verr 
estti-èsi'ullivée: 
les imagiers qui 
gnivuipnt les 
tiailes lumului- 
resoiiluup pro- 
se! enpp 
lin ileflsiii; les 
lapis-icriessont 

iiomhreuses et [leuvciil rivaliser 
.|p Flamlro. L'orfi- 
vrerio relijfieusi' irl civile pru- 
«luisit heauccmp tl'u'nvres iuléres- 
santi's, mais <riiii travail moins 
ilôlical ijuv les heaus ouvrai^os 
fnirirais. L't^bénislerie, le travail 
lin rnir. la Ci'ramiqne Hi> ce Ipnips 
-simt encore reprî'senlés iluns les 
musées allemand»! par il<> remar- 
quables spécimens. 

L'art espagnol. — Le.s longuos 
j;uprres civiles qui ensanglan- 
{(■rent les royaumes espagnols an 
xi\' siècle l'I pendant la première 



moitié du xv* 
ne contra- 
rièrent pas le 
développement 
des beaux-arts 
dans la pénin- 
sule. Les ar- 
tistes furent 
nombreux et 
ici encore ils 
eurent pourpro- 
teclcurs les rois, 
les grands, les 
évèques , les 
abbés et les 
magistrats des 
villes-, k la fin 
du XV* siècle, Ferdinand et Isa- 
belle mcmtrêrent en particulier un 
goût très vif pour les beaux- 
arts et cet exemple fut suivi par 
b'ur cour. Les rois et lus nobles 
encouragèrent les artistes indi- 
gènes et appelèrent en Kspagne 
un frrand nombre d'artiste.- 
uiiukIs, allemands, bourguignons 
et italiens. 

L'architecture et ta acntpture 
espagnole. — La plupart des 
grandes ratbédralus espagnoles 
fuient eommeni'ées au xiv' .siècle 
et acbevéï's dans le rourant du 



ALBUM mSTOltlOUE 



L'architecture en Espagne au XV* siècle. 




■cil- suivant : à I» fin du sV si^cli- 
■ s.-iL'ii<'iii's sr fin-iit 
.'■i.-V.I .1.. n-lll.-lI-(ll,-tl.l.'s|„M,.U; Irs 
villi'N ^".'iiii.liin'iil .l'rililir.-v tiiuiii- 
.■i|.an\. Iiniii->..,s. Iiùt.ls .1.- ville. 
|.illai^ il.- jii-lii-.-. i-tr. Ibli-i la 

|■^^^^^^|■|I^li■l|| lie r.'S riJilii-.-s , ail 

\i\ si.-. I.'. .Iniiiiih- l'iiill Iran ^ |" 

.ais.- .■! n\.-r ,.||,. la piin-l.. .In ^o-^T^ 
>(>(.• .-1 la -.,.ln-iér.'*: ;i)i -ii-fl.- , ?'",?."' 

Miivani. l'ii.iin.-iK'.- iianiiui.i.- .-i !l! il :';. ',;;';,!'; 



m Juan de Padllla, 



|ir.''|iornl<'-r:iiili<. i>l avec Hlf $'lm|ii>M> 
l'usa(;i' d'nn.- <lt>curalioii o\utM*ranlo. 
>uuv.>iil il.- mauvais goût, <■( rar.>mi>nl 
CM i'a|i|»ii-t avc<* la tlfstiiialiiin 
r.'-ilifi.-.'. I>.-s ('tiUHrit .s(> n>iii|tlisM-nl 
lie liinih.'aiix, ilcv<>nus au \v* si.Vl» 
lie v.'i'italtl.-s moiitinifiils ^•^ {«r.- 
s{-nlaul paifiiiâ iim> |)riifiiM<.ti «If 



L'ART KN ESPAGNE AU XV' SIÈCLE 



La peinture et les arts mineurs en Espagne au XV* siècle 




sriil[iliiii'. r/cst t'iirort' l'i-xu- 
brraricc tic rDriiciiu-nlatiim 
qui raiiiolOiisi- l.-s oiivi-at:i's 
«■ri bois, en si frniml iiriiiibn- <l. 
t>sjia}:iii>li-s. |iarli(-iilii'>ri>[ti<'iil U 
chuMirs. 



La peinture espagnole. — 
"L'iVr.'Liïhùhiir,.'' "" Avec If XV' sU'cli; Hiiparaissi'iit 
li'S invniiî'ri's ii-iivrcs imj»"r- 
laiiics iti' la |H'iiitiirv osjiafrimlc (jui se suifiit 
i'iiiisciv<'-cs jusqu'à muis: ItcrnifTiU'Ic l'I Iliiinin 
siiiit alors k's plus (■('■irljrrs artisLvs l'spajtiiols. 
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La sculpture et les arts mineurs en 



Espagne au XIV et au XV* siècle. 




Iî'>inni<> leurs |iréilé<'<>!<N<'tir.s, ils 
iiiiili-ii( tt's iicinln-s tlumaii<U; ils 
[M'i^iicrit ili> [«/'féivriri' (!<•« sri-m-s 
«II' jiiritr' cl (les [inrtniils, avt-r :ili- 
tiiiit ili- roiis<-ii'iii-(> i>1 iIp niitiiitir 
(|iii' Ii'iirs m;iitr>-s, sans [»arvi'iiir 
(■■■[ii'injaiil à [iriTYinpicr riiili'-ri'-t 



ou l'émotion qiict font nallro 
li's tab)i>au\ ilo Tûculc 11a- 
inuiide. 

Les arts mineurs en 
Espagne. — Orfèvres, joail- 
lii'i's.ciuvncrseii ferronnerie, 
snil pleurs, ont laissé un 
^mrid nombre il'ouvrages 
ilunl l'exéeutiou lémoifrin^ 
elle/, leurs auteurs «rutic 
^rantlrlialiiieléàeontrainilre 
In matière iju'ils emploient, 
nn'liil iju lioîs aux eaprices 



lie leur imagination. Quelques-uns 
«le ces artistes, s'inspirani k la fois 
(le l'arl arabe et de l'art ehrétien. 
ont produit ces ouvrages du style 
miîihjtir ail des motifs d'ori^iue 
nmsulmanc sont curieusemeut 
mêlés aux formes de l'art gotlii(|tte. 



1/AHT EN ANGLETERRE AU XIV ET AU \V SIÈCLE 



L'architecture et la sculpture en Angleterre. 





L'art anglais au XIV' y^. 
et au ;XV siècle. ~ Los (■ 

i\-!irlslnniV(Tfiih'ti 
AiifîlcUTrc au xiv' sii'cU' 
dcK prciU-cli-urs duiis les 
mis ijiti L'Ii'vi'Triil sur- 
tuiit >!<> viislt-st-lii\tr»ii\: 
l'I k's frais île coiisliiic- 
tinii rcvii'iiiiciil frô- 
(liii'riii))i>ril ilaiiN les 
<'oii]])ti-!i lies rois anglais 
.1.' ce si;-,l,.. gii.-l,[ii,-s- 
unes .li's jihis gramit's 
riillirdrali-s (l<> l'Aii^].- 
li'iTi' furent aliii's <'tiii- 
Klniile»; .'Iles ont ilos 
.li:ti.>nsions n.iiM.lê- 
rablc-si-l.i-onimiMvllos 
• lui-ontini'iil.siMlisliii' 




:<-nl I 



lili.'. 



lérii'iiis par mw. iléc»- 
latiori [iluK altoiiilai)ti>. 
Au XV* sii'fic, les îiirlii- 
UtIi's, (le jilus en jilns 
soucieux (le IV-li^^atK-e et 
.l<- la lielies.se de ('(n iie- 
nienlatioii, ilissiniuleiil 
les [larois et les voûtes ilii / 
inonunieut sous nii ii'*- 
.seaueoni|ilî(|uiMteIi;;nes 
entrecroisées i|ui ont fait 
eoin|iarer lu décoiatinn 
des rl)a])elles du déhnt 
du XVI' siècle à une cris- 
tallisation. La sculpture 
du XlV*^^ et (lu Xv' siècle 
est riche surtout en 
ly .lï.i... statues fuuéiaires, 
.'.'.il'h!. i" dont lcsauteurss.-l<uit 
"'-- '■■"' n.||iari|neriiarHne1Vort 




ALBUM HISTORIQUE 



lia peinture et les arts mineurs en Angleterre. 




<;(iiis<'ii>iirii'ii\])iiiirri-pniiliiirvrKlcli.'m<-iitluslritil> 
<loMk-ruiit> •■{ ]•> (Irlaitsilii i-iisluiiK'. l>>-s |>i-iiiliin>> 
.■«Miitiar-'^L-tiii'ililTi-iviil |>iishi-iiuc<>ii|Mli'sUibl<'uti\ 



llamuiicls. Lt's artisniis anglais, dans la sculpture 
sur ivoiii', ri)iT<'vi'c['îe nu la tapisserie, ont été 
i-ii L'iMUTul inréric-urs à leurs rivaux du coDtineul. 




L'adoration da* Maaaa 



CHAPITRE XV 

L'Art en Italie au XIV et au XV* siècle. 



L'art italien au XIV et au XV' siècle 



L'arl italien traviTsi- au xiv cl aii xv' ; 
[it'TitMit's ilifTcrciilcs ili- sim liistoii-f. 
Aiixiv'sitTli'.los (ruditioiis du inoyrii 
A^<> Noiit i-iicmv suivies par un fïratnl 
iKinilirr il'arli.stcs; uiaisdr'ji'i qiii>h|Uf>N 
graiuls pri^curscurt), coninii' le [H'iiilic 
(liatta ou lo sculpteur (liovaDiii 
l'isnrio, se sépat-eiil de leurs d<'van- 
oîers et ouvreiil la voie où sViipa- 
•;eroiit les arlistes du xv* siiVIe. Dès 
le «léliut de ee siècle commenee une 
prenii'-re IteriaÎKKauno dmii le ceiilre 
princi|)al esl Kloreriec. 

Lee protecteurs des beanx-arta en 
Italie. — Kii aucune eoiilrée de l'Ku- 
rope, l'arl ne reucnulra de t'uiidiliniis 
plus favorables iju'en [tulie : mi pi-uj)le, 
i]uî, ini^nit- aux époques les plus sitm- 
hres de so» hisloire, conserva le gortl 
de la cullure iiitelhvtuelle; des eilës 
enrirliies par le cuiimierce et l'iudus- 
Irie qui rivalisaienl fi qui d'eiitri< 
elles aurail les plus heaux minninu-iils 
et qui faisaient de la cousiruclion des 
«^difîi-es destinés à les unier une utTaire 




'S princes ecelésiasliqnes ou laïques 
■i d'assurer !e souvenir de leur nom 
par I» proti'Clion qu'ils accordaient 
aux lieaus-arts. ['arnii ces ardeuls 
amis des arts, il faut signaler les 
papes du xv' sitVie qui enlrepriiTUt la 
reronstrucliiMt de Ilonie et du palais 
ponlirical. les rois de Naples. les 
princes angevins du xiv'siiVle aussi 
bien que leurs successeurs du siiVle 
suivant. Alphonse le Mafï'naniaie ot 
l'Vi'dinand, les Malatesta fi Himini, 
at'denis e)ianij)ionsdn retour à l'étude 
de l'antiquité. Kri^déric de Munlefettro 
à (irl)in, les princes dt- la niuisoi) 
d'Kste h Kerrare . les (iun^tague fl 
Mantoue ; enllnà Flnrenet-, les Strozzi, 
les Pitli. les Uucrellai. et les plus 
grands de tous, les trois Médicis, 
l^isnic. Pierre et Laurenl. Le rôle de 
res Mécf>iies fut de réunir d'impor- 
tantes collections d'oUjels d'art [HUir 
la plupart antiques, vérilaldes musées 
que leui-s possesseurs ouvraient (jcné- 
l'euseineni aux artistes, de se fain' 
élever des palais, de eonmiunder aux 



M.BUM HISTORIQUE 



Les artistes. 




8oulpl«nra ft leur ttaltll 

pi'iiilivs ou aux soulpli'wi's <!»• rioni- 
ïtroix im\Ta^t'.s. En uuln-, la ])Iii|iiirl 
(>iiln>tiiiri>rit avec tes grands ai'li.sti's 
<li> li'iir temps ilamiralt-s ri'lit lions. 
Les artistes. — Les arlislcs furent 
tri's nnniliri'ux ; ils se rocriilaieiil ^l 
dans (oute.s les clauses <le la soeit^lé: 
ri>sliin<> dont ils jouissaient e\]dii|iie 
la [iiésenee parmi eux de lils de indiles 
et de riclies lionrj^eois ; la niajorilé 
d'entre cnx rependant éliiit ronipo- 
sée de lils d'artisans. L'arlisie enlraîl 
presijne enfant dans râtelier d'un 
maître e1 y iioursuivail le [dns lon^- 
lein|is qu'il pouvait xon a|i|U'eiitis- 
.Hujie: Iteaueuup fies grands maîtres 
du XV* sièele .se formèrent dans l'ate- 
lier d'oiTèvrvs (]ui passaient pour 
les iiieilleurs maîtres, parée (pie la 
eoniplexilé de leur métier les for- 
rait !i eoiniailre et pratî(|uer un 
peu tous les arts. 

L'architecture au XIV' siè- ^ , , , 

Cle. — l/arehilerture llalienne 
du mV sièele es! lareliil..-- 
luri' ^otlLi(|ue modifiée eonfoi- 
luémenl au ^'ont italien. Inlro- 
duit diins la pénin>nle au déliul 
du Mii'sii-rle. par des moines 
franeais, le style ^olliii|iii- 
demeura pur lanl <[Ue les 
anliileeles <|ui rem|iIo%èrenl 
furent di-s religieux : iiiai-^. 
<|iian<l il fui ailopt.- par l.-s 
anl.iti-.leslio.piev.eeux-ei lui 
lii'i'iit Mdiir irinip<iil;itiles mu- 




gi -^ d 

dilicalions. Les grandes catlit-tl raies 
i]o. Sienne, d'Orviélo tm du Uulo>;np, 
édifiées dans cet stylo, ne ressomliloiil 
guèrt! à nos églises dv. FraiiCf. Co 
sont des monuments fort longs, 
lort larges mais peu élevés; souvent 
ils ne sont point couverts par des 
voûtes, mais par des charpentes ou 
des plafonîls. Aussi les arcs-hnulants 
rontreforls, devenus iiiiililos, 
dis|iarurent-ils rapidement: h' eintn> 
rem|ilaca jircsque partout l'ogive; 
ciiliti les faeades, plus hautes que 
la nef qu'elles préeédiiient, ne firent 
]ioiiit corps avec h' monument el 
leurs grandes divisions servirent seu- 
lement île cadres aux mosaïques nu 
aux sculptures qui les ornaient. 
Les palais tonimuniiux el les habi- 
tatitms privées ne sont pas non 



Jus 



eomparahles aux élégants 
hôtels qu'on élevait alors en 
Kranre ; avec leurs hautes 
tours, les palais de Florence 
et de Sienne se présentent 
encore à l'e.\lérieur comme 
des forteresses du moyenAge. 
L'architecture au XT' aiè- 
cle: Brunellesco. — Le style 
goiliitjue cessa de jitaire aux 
Italiens vers le milicH- du 
XV'' siècle, sauf à Milan et k 
Venise. Milan poursuivît pen- 
[lant tout le w" siècle la C4m»- 
trnelion de sa cathédrale, le 
plus vaste monument gothique 



I-'ART EN ITALIK AU XIV ET AU XV' SIÈCLE 



L'architecture au XIV* et au XV* siècle. 




Le Viens PbIoIb i Vt 



iDttrlflur de iD calhtdrale de HÉlan 



ALBUM HISTORIQUE 



L'arohiteoture au XIV' et au XV' siècle: 






i 


rrr'M^i^» .1 



.1.- VUiihr 

lidMf •'•j:ii 

jusijn'iiu \vi' sii- 

I.- )><>nl (l.> 

aux fiii.'iiili's iniii'fs «le ^.'aliTÎi's 

iliiiit li's (-oloiiiicdrs sii[i|Hirl<'iil 

.rét.'-f;;iill.-s<l.'iil.-iiins.l.'|M.Tn.. 

L'ihiliiilriir il<- oMi' n'-voliilioii 

thtiis le piûl ilalii'ii fui l'urrlii- 

tf«lf llofciititi KiiiiH'llcsfn. ft'iii'-liv ira>l[iiiriiti<in 

[tour ii's iiiciiiiiiin'iils il<- l'aiili<iiiiti'' )-iimaiii<> <'l 

(II- runtiijiiilr i-lirt-(ii-iiiii-. il cuiistriiisil à Kliiri-ri<'<> 

(li's l'-iiiscs i|iii, |iar liMir-s lli^|lllsi(i<)lls ^/'in'Tah-s. 

sf i-a|i|iriii'li<'iil di'^ liiisilitiiics [ii'îiiiLlivi-> : il 



PoTM dalla Carta au p*Ui> dm Itof»* 



rpolii'rrlia par-dcssiis loul la 
syniolno, la rcguIarîU^ el la 
clarlô. et par (■(•goût dt> IVxu- 
bc'raiicc i)u gotlii(iut> (l<> suu 
sif-cif, loinbii parfiiis dans la 
froideur: il rtmiit m lionm>ur 
les ordres d'arfliilocUirt' et 
l(>s modi's d'ornemeiilation t'ti 
clu'z Ifs Humains. Il se 
rn^aiil lr> type du palais 
éiiurmo masse quadraii- 
''<■ di- ]ii-n d'ouvertures au dehors, 
dedans niii' cour ornée do portiques. 
)nlimiatcni'.s fui'<'til Michelozzu el AlbpHi. 



usajfi- 



iiiiiiilra pliis original 
tliiri'iitiu du XV" sii>i'l 
;;ulain- p.-rr. 



L'ART EN ITALIE AU XIV ET AU XV SlÈaE 



L'arohitêoture au XV* siècle, Brunellesco ^1377- . 1466 




La sculpture au XIV et au XV siècle. — I U LU I. 
CVsl h l'isi- (|iio c<miiiH'ii<;a, à la fin du xiiT si^cle, m 
avec Niciilo l'iMiiiiii, le n'iiuuvollciin'iil ilc la 
sculplun' ilalicriiK'. Celui -ci, s'inspiraiil «Ips 
nindMfs ijiir lui foiiriiissuieiit les saiTopliago» 
Hiili<[ut>N n>iiscr\ l's à Vhc, sut grouper avec plu» 
d'lial)il(>lé qui' si-s pioiléci-ssuiir» li-s persoiiiiafrcH 
de KL's bas-it'licfs fl diiiuia à IfUia traits plus df 



Hoblessc. Sou lilst'iiovanui se <)istiiip-iia par 
une [luissance (Irama tique donl les bas-reliefs de la 
l'baire d<> l'istuiaofTreiil le [dus saisissant e\eni]i)(>. 
Les sculpteurs floreulius du xV siêrle acbevi;reiit 
l'œuvre eummeucée par leurs devanciers de 
l'écob- de l'ise; ils durent h lY-lude la plus atten- 
tive de la nature les qualités qui les mirent an 
premier rang, aussi bien dans leurs sculptures 



ALBUM HISTORIQUE 



L'architecture au XV* siècle; Alberti (1404-1472). 




i-ii iiKirliri' i]iii- (liiiiH li'iii's U'usi'fs 
fil bniiiitf. iiialitTi' i|u'ils utlV'i-liiiii- 
iii>ri>iil. Iji' |ii'i-iniiT |)iir la ilalv 
et [lin- raiii[ilciii- ik> smi ^i>tiii> fui 
])<iiiatclli>: cflui-t'i. [miiaiil luii- 
joiirs ses liinili'li-.s |iiiniii ses roo- 
lciii|iiiniiiis, Iriiuva ]>otir ri-|ii'ûsrri- 
liT li's ]ir<i[ilii-t.'.s il.- lAiiciiti T.-sta- 
iiii'iil (il' viviiiiti's i-l iiii{)<>suiit<-.s 
ti};tiii's; i'\]iriiuit ilaiis ses ilaiisciirs 
.)<-la<'hain-.l.>l>ral.ilavivaril.'<t.-s 
Htli(iiil>->. •!<- r<-iiraiii'<- ; iiiiaij iiia ilaiis |<- Iiaiil-n-lii-r 

ili- l'AriiH iatioii i-l <laii^ s;i S.-(iiil<--4;n-il<' Irs 

(iliis rliariiiaiit^ |iriifils ili- fciriiiii- '|iii si- |>iiisM-iil 



C TTl'^iTÎ H '■^^■*^''' ; **"' représenter dans son 
' j. '. -' i ~ David l'élégaiilf» silhouette de l'ado- 

T* ' 1 L U Cialtamelala 



,*• • r ■■•* 

■f*' ■: '•■ .** 

Plan da San Lorenso -• K 



la llullll's: 
s.-s lom-> 



dans te monument de 
retrouva pour la 
pri>mièn> fois ta fierté des statues 
('■i[ueslres de l'anliquilé. (>tiiU>rlt 
avec tiii génie moins viislv 
montra cofiendanl dans les deux 
portes du baptistère de Ftorenf)' 
une imagination féconde et un 
souri coiistaiil de l't^Iéganee i>t de 
l's liguifs. Lnca detin Rnhbin, dans 
li-s. apporta à la rcpréseiilation de 
des saints un profond sentiment 



L'ART EN ITALIK AU XIV* CT AU XV* SlFXLF, 



La sculpture au XIII* et au XIV siècle. 




Chaire <lu K 



rvlipciix. Aprf's cvs inailn-s, (pic de 
noms il rauilrtiil ciicon- citri': les l'ol- 
lajiiiiln, à ijiil l'on iluit li> nu>rvi>illi-ii\ „^n. 



liiiiibfiiii ilf Sîxtt* IV: 
VciTiicliiii, flmit II- talciil 
se iiii)iilr;i |il<-iii (rrlv^'Aiict.' 



ALBUM IIISTUIUQL'E-: 



La sculpture au XV* siècle; Donatello (1386-1466). 




dans son David, tio gruti- 
ilcur iliuis lu sliitu<' <)ii 

Colli-OIK' >>t (II- |i1lis.SJUII-<> 

<lriinia(ii|tic dans st-s lias- 
r.-lic-fs .lu l.iiiilx'uii .1.- 
Lurificia Turii.ilnnmji: 
ll<4-ri!ird II lisse 11 in II . qui 
dotiiiu dans son limiln'au 
d<> Li'onardo Itruiii le m<i- 
dMi; »i sDiivnit iiiiili- d>-s 
si>ni|iliii-ii\ in<iiinni<-tils 
fimrTiilii's du XV sii-clr: 

Mi ii< l'i-Md». iuiv 

bii>.l's >i vivaiils. :tii\ 




ligures de saintes ou de 
Vii'i'ge si gracieuses ; 
(Hilin. te Sienuois Jacopo 
délie Quercia (]ui, dans sa 
staluc funéraire d'Ilaria 
Curetla, l'encontra uuc des 
inspirations les plus lou- 
clianles de la Renaissance. 
La peinture au XIV* siè- 
cle; Giotto. — L'un apoine 
ii croire que le Florentin 
('Imabué ail pu parallrv k 
ses contemporains renou- 
veler la peinture, car ses 



L'ART F.N ITALIE AU XIV ET AU XV« SIÈCLE 



La sculpture au XV siècle; Ghiberti (1378-1455). 




li^riii-i's (II- Vii-rp- sriiil il nus vriix l'iirnri- hii'ii 
iiiîilîiilroitcs l't liii'ii niiil. >. M n'en rsl |.îis tl-- iiii'-iiH 
snii rl.-'vr (iiull... un .l.'s |.|iis -hiikU |><'ii)lrrs ilr I'l1:ili<-. 
Li' |in-i)iiiT il s'jiisjiir» ilin rlciiicnl île la iiahin': il 



ALBUM HISTORIQUE 



La sculpture au XV' siècle- 





''Él^î 




^ 


^ 


ÉjutImuB 


m 



vcm[t\iic!i les fiiiids il'iir sur 
les(iiii-l;- sf lUUacliuicitl jiisijii'a- 
loi-s )<->i [M<rsuiiii;i(^i's pur dos 
paysa^n-s; il variii )i-s alliliitU-H, 
cl liit'ii iiu'riinire embarras.sv 
«Ihiis siiii tirssiii, il muI y ap)iiM-- 
U'S la vi-ritt- il'uiu' nbserva- 
liitii aUi'iilivc ; il répaiiilit siii' 
ses lalili'iiiix 1111 r[ili»ris frais cl 
harinoiiiciix: il siil nrilitiiiK-r .ses 
pcrsiniiiap-s cl nîlrouvfp \i-> 
lois iriiiii>i'iiiiijiiisili(>riju!jti-ini'iit 
[)Miult'>r{-i';ctiliti,ilaii.ssi-s^n'aii(li's 
|H'itiliirc» all«''p'riilii"s. il Icnia 
•l<- Tairi' i>x]iniiii-r jiar la |ifitilii 
(II' la n-li^iiiri clirvliL-iiiK'. Sun 
IcIlcriH-iit ses (-iiiilniipiiraiiis i|ii'i; 
poiiit la |Missihilil.'-.i.-rnin-mi.-i 
t-t |><'n<hirit (>ri-s .l'iiti si.Vl.- l<-s |..'i 
rL>)u''l>-n-iil l.-s allilii<).-s <-( l<'M'\|i 
(luîtes par tiiiiKi.. 





\ nu aiilniiicn 



Les giottesques. — L'acli%-il4^ 
les peinirrs italiens du xn'sié- 
:[f fut oxlraordinairc; ils déco- 

É^ rrrciil de fresques aux dimensions 
^ ; .i_-;g^ parfois nmsid»^rablea un grand 
-^^^"n "'^'"l*'''' ''"^' monumciils, églises, 
."riifW^I couvouts, palais, cic. Les deux 
('•ilific(!8 ui'i leur œuvre apparaît 
le plus inipusante suiil & Flo- 
rence, la chapelle des Kspagnols 
daus l'église SantHMariaNorolla, 
iiu- \ dAr»- ji ]>is,i II- Campo Saiild. garnit 
les peintures qui orneul les murs 
d<> la chapelle des Espagnols. 
i]ui attire surtout l'attention est la grande 
eonijmsitioti alléfio"'!"'' ''»-' l'^■gliae militante et 
triomphante à la(|uelle répond celle duTrioniphe 
lie saint Thomas d'Aquin; les auteurs incounus 

il lii- lii'lle leuvre cuit figuré en des persoD- 

imm-r. d'un dessin |>réeis. d'un caractère grave et 
maji'Ntueux, les metuhres de l'église chrâlicnno. 



ecHe 



L'ART EN ITALIE AU XIV ET AU XV SIECLE 



La sculpture Italienne au XV siècle ; Luca délia Robbia. 




<>i'('ii''si»siii|iii-s iiu 

(liii's, ^r<>ii|ii''s iiiiliiiir ^"" ' ' "' ■ 

lin |m|i<' .-t .ir t'>'m- ; 

{K'rviir .i.-vaiil l:i .'.-itli<'>.lnilr •!>- l'io- < 

n-iirt' ■.l'riij.'iiii'iiU. [)[ij;i'7lt:. Il va mu- ■ 

inia^'iiialiuii plus i]i-atiiali<itti', et plus j 
]Miissaiil<-ilaiis les ri-i'si|Ufs ilii t)uiii[i<i 



*'""«"- -■ Saut.. -Il' l'isc, <lunt 

ifs[iriii('i|mli'srf|n-é- 

si'iili-nl If 'Iriniiiiilii* 

la mort ifrafimnils, |Kif:f H'.\), 

Jiijri'iiiriit <Ii>rniri' i-l IKiiOt. Luiirs 

uuli'iirs, ilnul li's iKJius rii- sont |iun 

liiili plus ['iiiiiiiis avf>i' ri'i'liludt'. luil 



ALBUM HISTORIQUE 



La sculpture au XV' siècle. 




L'ART EN ITALIE At; XIV' ET AU XV' SIÈCLE 



La peinture au XIV* siècle; Oiotto (1266-1336). 




a mort da aalnt Fraocola. fn-si|iip 



.'xi'iiiiH- [lai <iiii?;.'-iiii'iises sitik-s rimm-iir »!>■ t'-liMniiiiis lii'urfii\t!;iiis la |..-iiitiiii' ilt's linirnii-iils 

)ji 1 1 nii |>ar >!•' niiiji-sliii'iisi'H •ii'il<>iiii.ani-<-s ht <li> IKiif*'!-. 

ffraiiilt'iif 'lu .liif;<iiii-iil iIitiiîit: tuais ils .ml L'école aiennoise au XIV' -siècle. — Oii alliiliui' 



ALBDH HISTORIQUE 



La peinture au XIII* et aa XIV siècle; Glotto (1266-1336). 




vtili'iitiiTs aiijoiii'iriiiii 
.lfs)>,-itil[vs,lr r.koli'il 
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L'ART EN ITALIE AU XIV ET AU XV SiECLE 



La peinture au XIV* et au XV siècle. 
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Saint Laurent 



TAts de jeane homme. ') 



Sitiiiiiii> tli Miu'tiiiii. à qui l'on <lotl iiiir (;riii-iciis(> ij'/iiri-nii-inrni[trnfiim'H\, |m^'<' S4]. 1'.<'s iiiinii'iisi's 

;\niiinuiiitiiiii, ili' i'irlru l,ini'iu''lli, auteur Av la travaux é]niis('!i-ut la verve ili-s arti>les ilalieus 

("(>' >lv^ A>ui,/,„r.-/>- ;iu );aiii[K) Siiiito .le Pise, (|ui. à la fiu ti» xn' sii-ih-, ce>sf-reiit du elierrlier 

^rau<le fre<i]Ui' où Wm vil |itiur la jiietiiitTf luis ilu nouveau t-l se rnuleiilèrenl tie reproiluîn- les 

uu |ieiiili'i' italien s'essayer au |iaysa;;e. d'Anilirn- iuveutiiuis ili-s uiaiires qui 1<'S avaient |iréi'<'-i)i''S. 

^i'i l..<in-n/.eiii. frère ilii ju'ért-iletit. qui. |><>rir> par Caractères généraux de la peinture ita- 

^ui'it iuix v)''*<i'I<'^ <'i>ii]|H)Niliuus iriiisloilv i-l lie lienne au XV siècle. — La ilùraiteiice ik> la 

■iiornii-. |iei>:iMl aux iiuirs ilu l'alais |iiilitii- ili- |ifiiiliiri> italii-iiiie vis la lin ilu mV .siècle ne 

Sienne la lielle ulli-^>^orie du H'Hi et du M'iiiniis fui ijuc llii>lll>'iilailôi! : dès les [>r<-iuières auiiéfS 
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au XV siècle. 
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pi-inliirt-s munilcs, ils 
lii'i^'iim-iit un iiv&iui 
iiomlnv il<> talil<>aii\ 
(lo rlM>val.>l. où ils 
puri'iit nttiMinlrc uix- 
(■xémtitti) )ilu.s si>r- 
m>. Au XN'sit'cIf Tul 
»ltVouv»'rli> lu [HT- 
s|i4Ttir(> litK'-iiiro: !•>> 
proportions «lu corp> 
i< u ■■um-.-n.- .!.•« iir:ii>.'4i-.'i i.viiu- humiiin fiin-nl ili>l<'i-- 
.'h-tT^îo.'!.-, "i'i'.( iw' r-'^iî^'d^ nùiHîi's avci- S(.iiii : 
» .if.ii.. .mil fi.ii.- iviu-i irtriLut j.„f,„ qufilqufs rai'i's 
artiiitcs, comnitf Man- 
h'iiriîi. pivnc(ii)n''s ili> ii'préscntcr fxaricnifiit les 
(iiT->itiiiiai:i>Mli']':(itliipiîir>, lin'ntprt'uvi'dan>tfurs 





Le tome IX 



NAPOLÉON. 



/)t;/j parus : 
Lrs U.iiips I : LES ORIGINES. 

Il : L'EUROPE FÉODALE; LES CROISADES. 
FORMATION DES GRANDS ÉTATS. 
RENAISSANCE ET RÉFORME, LES 
NOUVEAUX MONDES. 
V : LES GUERRES DE RELIGION. 
LOUIS XIV. 
LE XVIII' SIÈCLE. 
Vm : LA RÉVOLUTION FRANÇAISE. 
Chacun lio ces volumes est en vente an prix lie 18 Troncs, 
brocht^, et 16 francs, reli,'- amatonr. 



m : 

IV ; 



VI ; 
Vil 



Le luine X ; LES MONARCHIES CONSTITUTIONNELLES, 

parait, comme tout ie reste de fouvraffe, en faseienles a 1 fiane. 
depuis le n mai 1891. 

Comme nous l'avona fait iwur les volumes précédents, nous 
donnons ci-contre la liste îles collaliurateurs et la table des 
chapitres du tome X. 



' auteur, leurs 
U\i{ue le litre, 
klus la foi sin- 
rele la société 
test plus gabtti 



Ont collaboré au tome X de /'Histoire générale 



ERNEST LAVISSE ET ALFRED RAMBAUD 



CHËNON 'Kriiil<->. i>r<ir.'«s,-iir .i<|j<>int n la f,i<-iilli- t[c Jroit -l-f l'I'niver-ilr .|i^ 

I*!iris. 
CORDIER (Henri), t-rofi-s-iiiir h rKc.ie rlts Inngiios ori.-nl»!.'^ vivant.-:- vt .i 

rfj-oh- lilir.; ik'S sci.-nc-câ p-ilili'nips. 
DEBIDOUR (Antnniii\ 'IwtiMir i-> kltnr^. inspi<cU-iir nraéni\ ilc rjn^tni<-li->n 

]iiil.li(iu.-. 
DE CRUE iFriiiriM. iloclciir i-s U-Ilres, ]>ror.<SM<tir ti l'I'niivrsil.^ .k r.i-ii^'vi-. 
DENIS >i:r[i>^.:r . pr->r(->''<Mirâ t.i rnriilti' i[.<- it-ttn.'- <ie l'Univci-^iti- ili? Ik>r<li-:iii\. 

■-Iiar».-i- <l.< i-Diirs IL In fni'iilti< rl.-s l«tlr>-s ilu l'i'nivi-rsiu- ili- Pnhs. 
DESDEVISES OU DËZERT. •loit^iir i<s loiin-s cl en ilruil. iinr.-JHiir .1 t:i 

rnnilté (1rs li^tln-:. <l<- l'I'nivcrsiti- ilr Ui-niioril. 
FAGUET (Kiiiiln. profcssciir h. In rnriiitr- des ieltrcs du i'Cnivcrsilc ii<- l-nris. 
LA VOIX 'Hcnrii. n.lminislralfiir tle la bildii.UiriiHe Sainle-Gcneïi.-v.-. 
MALET [AllMTli. H^Tviié •Ihiïtoiru et (;i''.ii:ri].liii-. |>r<)fvs^ciir au tvci-.- Vi>llnir<>. 
MICHEL iAii.ln'-}. coiiHi-rvat.-ur nu miis(:(- <Ili l.ouvrt-. 
MOIREAU :Aii);ii<tPj. a^n'iiédos ].-ttres. 
PINGAUD {AlluTl . agr^^i> d'liiKli>irc <>l p'ot'rai.hic. rhnrv'*- rte mis<^i.>ns srien- 

lillriuo^ en llnlie. 
RAMBAUD lAirreil\ s.'-natriir. niîiii^liv <l<> l'Inslnirtion piililiqno ol <lc<. 

Ikaiix-Arls, iinirrsiu-iir à la faciillo dts li-Ur.-s ile l'inivirsili- de l>ari» ri a 

l'KcMlr- libre do* scieiiecs )ii>liiù|iius. 
8AYDUS (Kdouard). iirofessetir A la racultù di:;: ktlrcs de ILniTorsilc dr 

lk's.-iii<:()n. 
8CHEFER (CIiri>tian). ctian:.- de cour^ â l'Ëcite libre îles »(?ienccs pulitique:.. 
80REL (AllH:r(>, de lAcadt^mie français', i.rurosieur à l'École libre de* Kciences 

poliii<)Li.!S. 
TANNERY :l>aiil). ingpnietir des manu Tact ii ri? de l'Élal. professeur ;n-n)placanl) 

au i:ollèK'- ili.- Prunes;. 
VIALLATElAcliille). lualIrL- de euiirérenresàl'l-Vole libre des seience-<|H>l>liq<ie<>. 
WADOINGTON (Alb.Tti. professiiir k In fnciilK' des l.-ttrus de rL'niwrsilé 

.le Lion. 
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CANDITrONS DE VENTE : 

L'Histoire générale parait tous li'S quinzo jours par fascicules 
de 80 patti's. Prix du fascicule : UD franc, chfz tout ht tibraim 
(lu Traiic.^ i-l de ri-triin(j;iT. 

Cliaiiiic volume dt' l'Histoire générale est mis en vente au 
prix (II- 12 Irancs. 

Prix de souscription à l'ouvrage complet en 12 ▼olnmea : 144 Ir. 
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Le Coagrèi de Vienne, 1814-1815. pnr M. A. Surei.. 
L'Europe des traiiéB de Vienne : la Sainte -Alliance 

otlea CongrâB, 1815-1823, par M. A. Malet. 
La B « su u ration Juaqu'i la Bn du mlnlatère Vlllèlo 

(France; Intérieur), 1815-1828. ynr M. A. Hai.et. 
Kévolutions d'Italie, d'Espagne et de Portugal, par 
MM. A. l'[Ni;An> et Des[ievi>es iit Dézert. 
: La Buaale de 181S à 1830, par M. A. RAiiiiAri>. 
L'Europe du Sud-Eit : Ilnddpendanoe de la Grioe, 

|iarM. A. l>i.iiii>ui II. 
La Révolution de 1S30 en France, pnr il. A. Mvi.et 
: LlnBurrectioti polonaise, 1831, par M. A. lUuiiAtii. 
: L'Insurrection belge ; royaume de Belgique, par 

M A \V^lllll^<.ï.|^;. 

LaMonarchle de Juillet (France, intérieur). 1830-1847. 

par M. A. Mm.et. 
: La question d'Orieui : Mahmoud et Héhémet-AU, par 

M A Ii!:Mi".in 
La conquête de l'Algérie, par M. A. Haudaiu. 
Législation de la Restauration et de la monarchie de 

Juillet, pur M. É. CiiÉnon. 
Las Lettres, par M. É Fac.iet. 
Les Arta, par MM. A. Michel cl H. I.vvnix, 
Les Sciences, par H. P. Tannrrv. 
L'Économie politique, par M. A. Viali.\te. 
L'Ëgllae catholique, p,i H. É. Chemin. 
LltaUe de 1830 A 1847, p.ir M. A. Pisr-irn. 
L'Espagne et le Portugal de 1823 A 1847, par 

M. [^L-|lE\ISE^ II!" DÉZERT. 
L'Angleterre de 1816 A 1847, par M. K. S»VOrs. 
L Allemagne de 1815 à 1847, par M. K. Dems. 
La Suisse de 181S A 1847, par M. F. he Crie. 
Les Éuta Bcandinaves, par M, Ciih. f^CiiEFEii. 
L'Asie (Inde et Perse), par M. A. nAUUAii). 
: L'Eitr6me-Orieni, par M. II. CoRlilER, 
Les Ëtata-nnis d'Amérique, par kt. A. Muireai'. 
L'Amérique latine, par M. A. Deiiiimur. 
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Armand COLIN & C'*, Éditeurs, S, rne de Héziéres, Paris. 



Histoire politique de l'Europe 

COflt6ÏÏiporQifl6, Évolution des partis et des 
formes politiques (1814-1896), |iar M. Cii. Sfi- 
(ivOBds, iiiiiili'f (il- ronlV'rciic.'s à lii Fm-nllc'- (Iin l.'lln-s df 
ri'iiivisil.'' li.' l'iirN. Tu volume f^i-and iii-S ilt> 800 pap.s. 
bn.rh.'- 12 fr. 

l>l niHTiiKi" sVloifîiii' ('i^ixlciiii'iil lius lieux {.l'iiri-s aiixiiiiclfi les lij:ttorii'n« 
nul Iinliiltu' le |iultlir. riiisloiii: '-rwlUc et l'hiKtoirc nairnliri: L'auwur n 
voulu l'iiire unir liiT-Kiint fj-plitvlkf. ^^>st-à^[irc que, n'-'lreitinaiit voloiitai- 
ifiiii'iil «nu •'xpiisiiidii aux luiis ^'-tiêraiix, — lesiiueU en laiil une rnitu m- 
i|ii[iiii-iit Ik'ii .'I aiii'iiiii; rontisULtiiiii et sunt ailmis ilc tous. — il .1 t-lion-h<^ 
il (ci i-j-jiti<iuir m monUmit enmme ils n'em-hainenl. CVst en rnppmeh.anl ces 
IViiis (-.minus, iui-untcsli's. m.ijs ii-sti'S vpnrs. qu'il peiHC avuir .-illeint ili'- 
ironclusiiiiis uciuvelk's. II a i\-.ifii: loiw les phi'uomùnes iiuciatix f^&u» ai.'ti<in 
ilirccle sut' l;i vii' pnlitîijue, i-l il .1 reimuci'^ uou seulL-mciil à toute polénii<iii<' 
et à liiutc iHsi'iis<iioii île 1e\le^', lunis à tous les rceiln irévéneineiits, deserip- 
liiiiis, iiDrli-nil^. aiieeiloti-s, (pii soiil jirc:i(]ii>; toujours uialii^rc à eontcslatixo. 
Son J.Hl .1 élè il.^ faire .i.iui.jru.liv If* i.lién<iiii<"-nes essentiels de la vie 
politii|ne sli- rKiii-cipc au \i\'' «ii'il.-. 



Atlas général Vidal- LaMache, 

Historique et Géographique, |iiir M. 1*. Vidai. 

DK L\ liLACiiR. sinis-iliiTrfi'iii- cl iiiailn- ilc iMiiift-n'iirts à 
IKr.ilf nni'Miitli' sit|M-rir'iin'. fiO cui-tex et cartomt en 
enttipilr: iiiilcv ■.\\\\\\\\\)(-\H\\\f' Ai- IllttOO noma. l'ii voluinf 

ill-r..|ii>. ivlir Inih' 30 fr. 
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Cet Allas. i'<uii;ii et e^i'i-ulé sur un plan luul nouveau, est un prêcifui 
iislrujiieul (le tr;iv;iil. Il *e eiini|iose d'une p'irlie hMorique dans laquelle 
;s fjrands l'iiits siuit iu>!'tli"iliipieuieiil firoupé* en 47 cartes accompa^ée^ 
•• .virl'iii-i 'jui li-s i'.uuuiuul>'ut l'i les eiuniilètcnt, et d'une ptrlie gêanM- 
lù'litr )>r<>iiri'Uienl iliti.' il:ius l.'i>|nelk' l-s as|H-els complexes sntis lesquels 
i-iii i'-tti'i''iiiili>''<- l'tiiiijiK' t'i-vi"u.><iul luis eu |ileiuc lumière par un en<eiiiMe 
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L'ART EN ITALIE AD XIV ET AU XV SIECLE 




La pelntore au XV* siècle. 
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i'niil[)i>siliii|)s (riii|i> roiiiiiiisHniH'c iléjiï ili^so/ ôU-ii- 
(lui' ili's nitiiiiiiiiciils iinlir(ii<>s. l'omnit* Iviirs |iiV'- 
liérfssriir-; <lii xiv' wif'cU'. U-s pi>intri's du xV sii'^cl.- 
ont peint (II- |iivlVT<>riri>(U>s sujets rcligii'iix: niiiîs, 
Hiiiil' It's ii'uvri's <Ii> Kra Aii];t'lii.'u qui tt^iiioi^iit-iit 



tmitcs (le In rimitifli' pït'lr ile Ictir nntiMir. Ii-iirs 
lii'iiiturosiruntâ[ii'iipi-f's(liTclî«ii-iixi|ii''l<'lili'i'. 
Ni les [ii-iritrcs. ni !•■ piililii' n'ont [>liis hi foi sin- 
ctTe ({tii iiriiniiiil fiii'on- un xiv' sièrlf la ■inriélé 
ilalit'niie; vt If choix «les sujet» n'i-s( plus gntTe 



M.nUM IIISTOBIQUE 
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l'oiiiiiiiiinli' -ni'' ]':iv t.i lia-filiiiii. l.i- 
.|ii.' l'Ilnli.' <lii \^' -ii-rh- ï.iiii- à 
ivli..ri«.'i <laii- I-- .l'iiuvs .1.' M-s 
|.rir,l.., l-noris. .■V.t ■II.-..,.-.,,!.-: 
l'I 11- nilisl.-. i-iiivi'i-s .il' li'iir 
|.rn|ir.' ^ii>-iti-.'. ^"hI Ii<'iin-ii\ .!'■ 
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[iirsciili' à K'urs yr»ux. Ils iijipron- 
iii'iil h ilisliiifîuor lVx|iros!iiini |>rii- 
[ii'i' ji iliai|ui' visapf. et ils crci-iii W 
lirrin-iln [lurtrail oi'i ils allvifiin'iil 
Imil lii- suite uiK* i'XCi'[ttii>iiiii-IIi> 
iiiiiitrisi-: ils (lécituvn'iit le iiu: 
ils tel mu vont h's Itiis ih- 
Z'.- la ciimiiiisilioii et (rr.iii[H'iil 



I/ART KN ITALIE AU XIV' ET AU XV SIÈCLE 



La peinture au XV" siècle. 




ilaiis l>-iirs |iciriliin's uni- fouit- ili- pt'i'sntiiiiitn's; 
:i i'<-ii\ •jiii' fiiil li;;ui'<>[' rKcrilllir iliuis trs sujets 
iju'ils ititi'r|in''1i'iit. ils ajoutciit li-urs iuiii» ou 



li's [iriix-ipiiiix (il* iii cilô, iiixoiuMoiix ili' l'atia- 
rlirmiisiiK' (jut iiilnxliiit liaiiri'iit ili> M>'>ili('i.s dans 
U- i-iii'ti-^'- <li-s Hois niâmes. Ils ont h- gm'it «les 
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La peinture au XV* siècle. 




La* lt>ntT«lll«a de Bantn 
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fai;nii, il n'y a ])ltis [inur vux de types généraux ; 
i;liaciiii(ri'iisn'jirt's('iili'ii sa ffuisc la Vierge Marir. 
Il- <:hnsl nu !i>s saints. Mais aussi leur science 
nii'-mi' cansa iiuclipics-mies de leurs erreunt; ils 
jidùli'nt il l'fxc^s les i-ITctsde perspective outrée; 
ils ii-niplissi'nt quelqui-fois leur* œuvres d'archi- 



L'ART EN IT.VLIE AU XIV ET AU XV SIÈCLE 



La peinture au XV*._ siècle. 
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Poruait d'un TlslIUrd M d'an 



li'cliiivs imnici)!><>s cl sans iiitérêl; il.s ne varlt-iil 
[plus ronloiiiiniH-i- lie IcHi-s Biijpis. r(>|it'>(aiil à 
salii'-lt- II- idAiiii- [>i'iii<'l[ii> tit' l'omposilioti. 

Les peintres du XV' siècle. — L'Iii^tinin- 
(if la |)i'iiitiin> itaiit'riiu> au xv" sièrie ne se 
conci'iili.' poiiil liiuli'iititTc. i-onimt- l'hisluin' iIp 
la sv»Iplui-f, à Flun'iic»'-. il y "'Ut lii's i>fiiilri>s 
dans liiul>- la pi'iiiiisult- et suivaiil les i'i-)rîiiii,s 



auxquelles iU apparficuueiil, leur ti>iii(iéramL>ul 
varia, l Ji premii-r frnmpc di- peiiitres tlniviilins 
formi' hi Irausilioii l'utn- !■■ \iv' siècli' «■( le 
XV' siiVle; parmi oeiix-ri se raii^feiit )'élég:aiil 
(ierilile dp Kabnaïui, le sévère dessinateur Pisa- 
iiellit, le pieux Kra Auffidirn. A roié ile ce pre- 
mier irniupe s'en place un seeond, lloreiitin éga- 
lement, qui lit faiiv à l'arl de nouveaux piogr^s : 
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La peinture 



au XV* siècle. 




uns Mil. 



Iiii-ii iiKil:iilr 

r.-xa.lilii.lr 
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pîi'iix typi' ili- la Vierge cl montra dans l'nrdon- 
iiarin> i\v st>K ^^andps frosquosi une romarqunblf 
L-e. La scconik* nuiilié du xv* siècle présente 
i|nc>li|Uf.s-iiiis lies |i]us ^'rand$ noms do IVcolo 
n)>r<-nliiii>: i-'tst, [laniii laiil d'autres. Beno/ztt 
(iii//.i>|i. d'unt> si |in>di^ipusc ot si cliamianle 
fiVondiir-: Icsfli'ux frères PollajuolietVerrni-)iîo. 
<|ui se liri'iit touslrnii n-niarquer |iar IVxatiiliide 
iniiiulifiisc d<- li-nr dessin un peu ftec; Lurenzo di 
Credi, ijuiOquefois un peu monotone, enthi les 
trois plus ^-ruiids. RoUicelli, tte plai&ant h donner 
itMK pi'is'iniiafii'S de ses allégories ni^VllHilugi<)Ues 
une ^Ti-le éli'>^:tiicc, Filippiiiu Lippl. umi'cumuio 
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La peinture au XV* siècle 




1 
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w^ 



a prédication da aalnt Harc t Alaxandrls, an Ëgypta. ]i 
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Peinture, miniature et gravure au XV' siècle. 




It'illii-i'llt (li"i îiis|irrali<iiis ;.'i-:irii>ti«'s, mais j;(ii'i- 
laiil Jinv^i Us vii-l."* ii>in|insili.iiis. l'iilhi (lliii- 



FraotUploe du muuMtHt latla d* ItfK da !■ Bibli*- 
■ ;lpfni«e ds l'Ialan. par Andréa* Conlrariui. 
ir FFMiniDd l". roi da N'tplci. dont ■■ 
I» l'initiale: ^rit par Jmo^) Marcna. 



liiiithijn. (|iii pn^t» l<- pliif! souvcdI à ses pcrsoD- 
iiaf:<-s ili-s allitiiilrs élt-ganlos et iières. L'Ombrit) 



1/ART EN ITALIE AU XIV ET Af XV' SIÈCLE 



Les arta mineurs au XIV* et au XV* siècle. 




lu'odiiisit (IcsHt'llstcs 
lie caractf'n's siri^u- 
)ii-i'<>nii'iit (litTén'iits: 
à rolé il<' (X'jiilrcs 
.liiiiniil In gravité 
siiiipli- il<-s nlliluilcs 
comme .Mt>ln/./.o du 
FoHi. .•11., compte 
lie foii^ticiix artistes 
comme Sij;ri 
<li>s |><.>iiili'<-.«ai niables 

iriialiilesiléconitciii's 

cumule l'iiiltii'iccliîn. 

Au rionl lie rilalie 

.se furiiiii. dans l'a- 

(iouc, une école dmil 

le relire sentant le ""■"""' 

]dus eélèbro fut le puissanl Manlngiia, 

meiil habite à e\in-iiiier la nobles 

aiitii|ues. la ^'ravité des sujels cbrétieii: 

le |iillores(|ne de la vie de seKciim|iatriotes. 

Venise [iroduisil uvoc les Vivariiii, les Bi 



Carpaccio, Coni-fïlia- 
lio, une école de 
cUaniln (ïolorislt's el 
d'artistes ayani au 
[dus baut degré le 
};onl des scènes de " 
vie coiilemporaine. 
Les arts mineurs. 

— t:omnie à toutes 
grandes é|io(iues 
d'ârl, les arts mi- 
neurs ont produit au 
XIV' et au XV* sièclo 
une foule d'u'Hvres 
inléressanli-s. Les 
plus grands urlisles 
de ce temps dessi- 
ni'reiit souvent eux- 
mêmes des modèles. .\u xn'' sièi-b-, ce lurent 
encordes roriuesgo11iii]uesi)ui dominèrent; mais 
au XV' siècle, les formes classiipies el les onie- 
menls anti<pn's furent remis en lionueur. el quand 
>'ouvril le \vi' siècle, il ne reslail plus aucune 
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Les arts mineurs au 



XIV« et au XV* siècle. 




trace, iin'-mi' dans l'atolier dii jiliis ]iaiivrt> 
ouvrier il'iii-t. ili's principes qui avuiuiit si Inii^- 



tcnips réi-rit-; la Hi'iiaissance avail. dansloule U 
[>ùiiitisulc. aclicvé «le iriomplier du moyeD Age. 



INDEX DES NOMS DE LIEUX 



Alaxandropol (H m 



d illonftr... . - llol. 
BMun< (C.-.u--d'i)rJ. — Coi 



V. u p*iD» A» fo.l»l, 

IIV-XÏ'»., tCIMH, Hli — 

Xï- Kl qi»r»lle m j« 


1 Kvg 




menu 


ïH'-xï*«, .qncrriiffluj 


y™/- 



'AnjilBlern). - Chà- 

Catfaglola (IUlia). - FiVenco 
(Kf ■.;. r*bhqu«« (t). ï-1^. »«. 
I C^Bpraaa iltalirl, — lUn-n-Jipf du 
I iiiaib^mi ds l'.'v^q<i.- Ouido Tir- 
1 Jili >ii lymuiuk. diin« l> c«thrt- 

I raltB villo, 81. 
CaBUglIone d'Olona ilUIJn). - 
AiffiiOTr . freiqua ds Moolina 
I di l'anicalp IlEuraiit SaliunA ^ré- 
■•ntant t lléradiade la tÉlg da 
I uint JcaD-llaiXiilc. tK. 

CaaUll». ~ Ariiia* da : V. aiiins 
l radada do dan^iirhsIV;XMt' ■.;, 
r »»; — V. lignu riHJïdudu l'iarro 



i>-lDr<>ri<-i. 



I Bonn>««(CliPf>. — UilrlJfJntiian I 



la Hvbtllo lioCunica. Iw. ii^'uVii'arehiïOl'""'i'i\'"i. .'"1 



ADaara iUaii>r-pl-I>o 

da Jahtn de tlru^- 

diUH la t'alliMrale. 

Analatarr* - (Ë--u< 



An»am'Be1(:iqm-). ■ 



vjal daHniidabourK. ei. 
Sr«Ml« HUlla). - façade da U 

BraM (Kiniaw're). - Miniatura 



Arpajon (Seina-Pl-Uiip). — A'^fiir ,- 
|i.*cmlombala>(va.:: V.joubb 
K"î"i>. 13". 

Aala MnUala — R.'pr*i»o talion 
pii|>*i;iit>l- XIV 1., : V. rniputut 

AMlM (Imliei. - Évhir .Sai. 
ymwrKi : CrroqiiA d<i Iliall». 

Clia.tst^.xiv-M. , ;*t. 
Athtaw. - Callid'lrala ;xiv-><. 1 1». 



Ijimian de fatEDc iiv-a.,1». 



Iniga> (B^luiqua). — Befm 
Xlï* ..l.ît. — Hallf iltll 

H.; 3t. -Xatiw du Fmiir XI 
a»: - Eglue SaM-Samr 



lialaiiiva.;. iw. 
Chftmpmo]. (irAa ÏUjon iCûl 

(ailMay (Uir-at-Cliar). - Mini 
tura IV a,]. r«[T«Hiilant 
batailla daChiaïay^ V.atlaqu» 
ddrantad'uDi-amii. M. 

ColOOD* (AllamaKoa) . - V 
XV a.i : V. arrivée de uin 
l-r-tileà Colonna, IM. - («ri 
A«i*:|K)rlail.«d:xiVi,), IW, 

OonatanUiiopla. — Anapar'i t 

ftVa!-(//'iVi'.!.UI.- /M/i 



CordMiTarn,. - UaiaoDi iiva;. 

' CrMO*!» (Aulrl< ha). — CalA^- 
rfnilr ; crviita dila da Saiul- 

l.^on«rd l'xi- at ïli* a.'. IM: - 
mitDiaiil du maître autel da W>l 



naiino) 



leuBien. iî: 
listel 



AtI1«(Ki|>ii|iu*''' 



- Jl'v'iJ'- SaiiilfHii- 
dafe.faïada.xiv».,. IM. 
■ttnna (KapaiiDtfj, - t'alh^IrvU: 
vue i[«urral.. An^^ - fafade 
'Xï*«.\ «B; - »laluo fun.'ra.ra 
dedou l'edro VarBalid,.ida Va- 
lihca xv •.'. «i: - KlatUD tuié- 
raire da dona Mmiria n Man- 
data 'XV a. . U. — iM ('«au JrJ 
rurJoa.xv.. . W. - M.»mU*rr 
itc ^réiile Vu*.; - bunbrau de 



r Hufh 0*1- 
- Minitlu» 






a.', tu». — Sali— 
iatada [XIII- al 



— ('ourtli-Uibibhctilfquf^ rriiL- 
venitddei JaK'Ila»* [m' ■- '■■ *"*■ 
^Xtorfnrdel'l'nneraild'xvi. , 
tSfi. 
Crter iSonuno). - Uiuialnra 
•lo C.rtty : V. vonibal enlK gaix 



[llalie). - /Mil» ; frag- 

BuUla (Allawaicna). — aV<v 
SntN» felAn-^r»- .■ rafide , KV a.;. 

DtioD (('..->ts-d'()r) — Cmtinn du 
filait dra duca da lt..u«nBB« 

Donu-èmy (Meuia;. — Maitan de 

dilp de Jeanne d'Are!s«. 
Honni ll>aa-de-Ca]aia).— BanniAra 
al ai|;iijlleiin, .1.1. 

ai^RO dn cello ville : V. ai«)ra 
(llavii<r«).— Monument 



Edahult [Suède). - ^alitr .- fa- 

lure murale :xiv''ai*tla .cepré- 

Ueerg.-!. Ilf. 
CgypM (fuite an). ~ HapréaanU- 

lion llanauda |iiv ..,!V. fraK- 

mantd un diptvqaa. 19t. 
Bmpoll (Italie). — ÊnliÊt : alatua 

de aainl !»i>baatien. par Houal- 

Enrboni (Belirique). - ReUbla 

del'abba.vejxva.], ISI. 
Fanugouata (Clijpre). — t.'athé- 

Farrara llulle). — Château dca 

KalealxVa. . '«. 
rarU-IUlon (Aiioai. — CMira» : 

haut rahaf du la parle d'entri^ 

Flaaola (IUlie,. - Ccihiilmlr .- 
bualede l'toéque SBluUti par Mina 

FlOda |8o*do;. - Éflir .■ peinture 

noiaDoa (llalio). — Kv <lr la 
Ubiaau da ta An du xv «.. nu. — 



l'iunu n-pre.diilaBl le Bnuléma. 
Ut: - la Tempera II l'o. Itl. — 
kçlii' San Lonnto xv a. : — 

de lVrr.1 el Jraù de M*di. Lu, uar 
Verrscchio xva. .rragneul. jti. 
- Ealit Sa» Sp,r,la ;xï- .,), 
t\... — i:kai^Ui -Ifi !•»::% ,Xfi.; : 

AViû'"sin(ù j£na"'A-i>^i!a : 

favadalxv n ;. ilS,- chapelle 

fraitmaol ; V. Kronpr d'ei-i'IMaa- 
|xiv ■. . traicmeat : V. nH^ûtiaota 



ïiS; — rrei<(iie de liliirlondaio 

■ami Jean-Uaptiale ; IV i. ] . 
iJu. — HtipliiUrt : |irpnii«rB 
purte ; Ixï" a.' : pauBoau uar 
(ihibarti ' »pr«KBtant la l'û. 
KellBlioB. thii -~ J'ana lent* 
par le ddmon. ÏJU: — aacande 
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5 anneau représentant l'histoire 
'Isaac et de Jacob. i\9: — 
détails : — statue de Judith, 
il9 ; — statue du (irophùte. 
219; — nn^aillons, 219; — frise. 
219 : — Kgtiae Or San Mieheh: 

— statue «lu prophète Abaruc 
par DonatcUo l xv h. i. ill; 

— de saint 0«^orgcs, par Dona- 
tello [xv s. , itx; - dt» saint 
Etienne, par iihiberti >v' s. '. 211» : 

— de saiut Kloi, par Nauni di 
Banco [xv s... 221 ; — bas-relief 
représentant Ich rtançailles de la 
Vierge [xiv s-l. 217 ; — de Nanni 
di Banco [xv s. rV.maréchal-fer- 
rant au xv« s.,K6 ;— [x v a.l repr»^- 
aentant un atelier de sculpteurs: V. 
sculpteurs k leur établi. 212; — 
tabernacle, par Orragna ;xiv g.], 
236. — Euli.^e Santa Croce : 
fresque [XIV* s.! de (ïiotto repré- 
sentant la mort de saint François, 
22:i ; — haut relief de I>onatelIo 

xv s.j représentant l'Annon- 
ciation, 218; — tabernacle de 
Mino da Kieaole [xv* s.j, 221; 

— tombeau (xv s.j de Leo- 
nardo Bruni, par Rossellino, 221 : 

— tombeau 'xv s.- de Marzup- 
pino.par Desidcrio da Settignano. 
fragment. 322; Efflitedela Ra- 
dia : peinture de Pilippino Lippi 
représentant la Vision de saint 
Bernard ;xv* s. , 228. — Egliite 
det Canne», chapelle des Bran- 
cacci : fresque de Masaccio repré- 
sentant le Tribut de saint Pierre 
• XV* s. , 2Î0. — Kgli»f San Jaeo/to 
di Hipoli : terre cuite 'xv* s.] de 
Lucca dclla Itebbia représentant 
la Vierge et l'Knfant Jésus. 121. 
-- Eglis*' San Zanobi : châsse en 
bronze de (ihiberti xv s.], frag- 
ment, 219. — CfutrtrevMë : statue 
funéraire de l'arche vAque Àccia- 
jaoli, par Donatello [xv* s.j. 148. 

— Couvent dé Saint-Mare: fresque 
do Fra (iiovanni Angolico da 
Fieaole i xv s.l. représentant 
l'Adoration des Mages, 211. — 
Vi>Mx Palaiê 'xiii' s.). ÎM. — 
Cour du /ianjfUo [XIV s.l, 2U. — 
Palais Hieanii !xv s.], 80; — 
fresque de Benozso Ooisoli, repré- 
tant le cortège des Kois mages, 
227. — Palais Bureeilni 'xv s.], 
216. - Ponte Vecchio 'xiv s.] : — 
vue générale, TK; — entrée, 71. — 
Port*- rotnaine [XIV s.'. 78.— Lion 

XV M. ,71. — florin -wn.^.Pii. 
t'ainfmgn^ BHX environs de la 
ville [XV s. fresque de Benoszo 
(iozzoli. Kl. 

Fou)u iSeine-ot-Marne). —Église : 
pierre tombale xiv k. . lit. 

France. Armes .xv s. . 1. — 

Kcusson écart«lé aux armes de 

France xi\' s. :. 1. - Bannière 

XV s.;, 4î». Pairs: V. sacr^ 

d'an roi de France au xv s.. 2. 

Franofortstir-le-lI«lii lAllema* 
gnei. Sallf dr l'hùtrl de rtlie 

xv» s. .. r.4. -- Cnthrdinli' : — mo- 
nument funéraire de (tunther de 
Schwarzburg :xiv s. . 62; -- sla- 
tue fou'Taire deJcaudelluItzhau- 
NOU XIV s. . 63. 

Frtede Val 'KNpngne^ — Monas- 
IfTt' : tombeau de don Juan de 
Padiila x\' s . 2i»6 : fltatue 
funéraire de doui (ium«*z de .Man- 
nqiie xv» %. ; - d«» dmia Saiirhii 
de HojaH w s. ;, '.»2. 

rr Ibourg en Briegau ; Al UMuagne. . 
• Cathiidnile \iirxi\' ».. . I'»'.». 

Oaillardon Kuri> et-lA>ir,. 
(IlorKr XV s. . r»J. 

Oalata (àConstantiuopIei. Tour 
xiir H. . 116. 

Oand Brl^itiue.. iU-ffrui de 

ItMitel de \illr \i\' ». , VM - 

Pnnlutf» tfune chaprllr XIV 
1. V. niiMiibrei ili» la t nnln-ri** 
de Saiiii.Si-b.-tslirn, k'" ; V. 

meuibr**^ de la « unfnTii' ilt* Siiint- 
(teoî;:» H. ;•• \ triiiii|M-tt>' <•♦ . 

N pnrt" rli*ii<Ijiil i'.*. Purlc- 



étendard de la corporation des 
tondeurs. 39. — Trompette de 
. lu corporation des tondeurs de 
drap, 39. — Plagws du collier de 
la corporation des orfèvres : V. 
mines d'argent au xv a., 41. 
Oloceater (Angleterre). — Cathé- 
drale: clocher et cloître [xiv* g.], 
2«»9. 

Oraupen (Bohême). — Maison 
xv-xvi's.;, 101. 

Oreifsvirald (Prusse). — Maison 
iXiv s. , 64. 

Orenna (Suède). — Kijlise : pein- 
ture miiralo xiv ou xv s.^ : V. 
château, 112.' 

Ouèrande (Loire- Inférieure). — 
Porte de Saint-Michel : V. défense 
d'une ville au xv* a., 4o. 

Oneuie (Autriche). -- Bas-relief 
des portes do bronze do la cathé- 
drale ;xii' s.;, 110. 

HaliOZ (Autriche). — Église Saint- 
Stanislas: façade 'xiir s.;, 107. 

Blmmelthal (Wurtemberg). — 
Eglise : Ktntiie funéraire de Con- 
rad de Bickenbach fxiv s. , 62. 

Bonfleur (Seine-Inférieure). — 
Rue, 36. — Eglise : clocher : V. 
rue, k Honfleur. 

Buratsmonoeax (Angleterre). — 
CbAteau [xv s.j. 24. 

Ingham (Angleterre). — Dalle 
tumulaire, fragment [xiv* s.j, 2t0. 

Joeselin (Morbihan). — Église : 
tombeau d'Olivier de Clisson [xv* 

s.]. 58. 

Jèmaalem. — Miniature de Fouc- 
quet (xv s.l, représentant la 
construction du Temple de cette 
ville : V. conetmction d'une 
cathédrale au xv* s., 178. 

Karlatein (Bohême). — Château 
rxiv« s.], 101. 

Kiev (Russie). — Cathédrale : vue 
extérieure [xi'-xvi* s.j, 122. 

Kllngenberg (Bohème). — Châ- 
teau royal : ruines i^xiii* s.j, 101. 

Kambla (Suède). — Église : pein- 
ture murale (xv s.' représentant 
l'expédition de saint Olaf contre 
les païens, 112. 

Kuitea d'Argyisoh (Roumanie). 
— Eglise : vue extérieure xvr s. j, 
119. 

Kuttenbarg f Bohême). — Maison 
^xv» n.\ loi. 

Laon (Aisnel. — Église Saint- Mar- 
tin : statue de l'abbesse Jeanne 
de Flandre 'xiV s.] : V. abbesso 
au XIV* s. — Tortoir xiv s. , 
IJiO. 

La Roohelle (Charente-Inférieure). 
- Miniature. XV s.; représentant 
la bataille navale de la Rochelle : 
V. combat naval au xv* s., 54. 



). - 



La ver - llamey (Angleterre 
Porte ;iin xv s.j. 37. 

Leexyoa /Autriche). — ÉSglise : 
fncado XII' s.:. Iu7. 

Lena (Kspagne). — Krmitage de 
Santa Cristiua x' s.). \fC. 

Léon /h^tpagne). — ,4rm«*«.' V.signo 
roilado de Pierre le Cruel. 8î». — 
Eqlisf San Isidorio : crypte 
XI* H. . l»7. — Cathédrale : vi- 
traux XV H. , 2U8. 

Lèrida (Kapagnci. — Cathr'drale : 
htiitue funéraire de dona Cou- 
Ntanza de Aragon xiii' k. . 9.'. 

Lithuanle. - Armes xv* s. 
V. é«*ussAn. 9*». 

Londres. \*f h In du du w s., 
d'aiiren une niiniatnre, 1 i. — 
l*uht de I.ondret : V. \ue de 
l.oii'lres A lii tin du w s., l». — 

l'um : V. Ml«» dr L ^llllre^ j la 



fin du XV* s., 15. — Westminster : 
salle [xv* s.), 15. — Tour des 
lollards [XV s.], 14. — Guildhall 
^xv s.j, 15. 

LoQTaln (Belgique) — Hôtel de 

ville [xv S.J, lyi. 

Lûbeok (Prusse). — Porte de ville 
!xv s.,, 61. — Eglise Sainte- 
Catherine : pierre tombalo d'un 
bourgeois [xv s.,, 204. 

Lacques {Italie}. — Cathédrale : 
tombeau d'Ilaria del Carctta, par 
Jncopo dolla Qnercia fxv s. '. 222. 
— Eglise San Martino : chapiteau 
du tombeau de Piotro da Ncceto 
XV s.j, 215. 

Lude (Sartho). — Château : gi- 
rouette en forme d'ange xv s.j : 
V. ange, 133. 

Ludlow^ (Angleterre). - Krole 

(xiv s.], 165. 

Kanasaia (Serbie). — Château 
Ixiv s.], 119. — Eglise du cou- 
vent : intérieur [xiv s.', 119. 

Karboara (.Vutricho). - É:gliMe 
Sainte -Elisabeth : statue funé- 
raire du landgrave Conrad de 
Thuringe [xiii* s.j, 62. 

ICarienbourg (Prusse). — Habita- 
tion du Grand Maître do l'Onlre 
teutonique : façade [xiv s.'. 64. 

ICarkenfleld (Angleterre). — Hall 
du manoir [xiv s.j, 24. 

Kayenoe (Allemagne). — Cathé- 
drale : tombeau «le Peter von 
Aspelt [xiV s.;. 200 ; — de Conrad 
von Weinsperg 'xiv s.j, 201 ; — 
de Conrad Ran von Holshaufen 
[XV* s.], iOO, 

Ittdlnadel Gampo (Espagne). - 
Ch&teau de la Mota, fxv s. . 94. 

Méditerranée oooldentale. — 
Représentation pisane [xiv s.j : 
V. fragment d'une carte pisane, 
170. 

Milan (Italie). — Cathédrale : inté- 
rieur [xiv* s. ', 213. 

Mistra (Grèce). — Vue générale, 
117. — Maison bvzantine [xiv ou 
XV* S.J, 116. — Église de ta Péri- 
bleptos [XIV ou XV s.'. 116: — 
Christ bénissant fxiv* ou xv s.~, 
117. 

MOntauban (Tarn-et-Garonne). — 
Chapeau : V. chevalier du xiv s., 
46. 

Mont-Salnt-Mlohel. — Église 
abbatiale: plan [xv .s."'. 181. — 
/?<»wi/)ai7*'xiii*-xivs. ..SI. — Che- 
min de ronde sur les remparts, 51. 

Moscou. — '.'Mai de la Moskowa, 
122. — Kremlin : — tour des rem- 
parts. 122: — chemin de ronde, 
122. — Cathédrale de l'Assomp- 
tion : intérieur (xv s. . 122. 

Munich (Bavière). — Hôtel de rille 
xv s.;. 64. — Cathétirale : tom- 
beau de Louis de Bavière (H^g- 
mcnt'i. 59. 

Munster (Prussel — Hôtel de 
ville fxiv s.;. 64. 

Naples. — Castel Nuovo fxv s.], 
xo; - bas-relief de l'are de triom- 
phe d'.Mphonse le Magnanime 
XV s. .76. 

Naranoa (Espagne). — Église de 
Santa Maria <ix' s. . 96. 

Navarre. — Collège idei. à Paris, 
façade ;xiv s. , 16ô. 

Neukloster (Autriche^. —Abbaye: 
statue fun<^raire do l'impératrice 
Eléonore, 59. 

Nioèe Turquie d'Asie). — Mosquée 
verte : façade ixiv s. . 12:i. 

Normandie. — Sceau : xiv n. i de 
la nation (de<. à ITiiiverhite de 
I»ariH, 16',». 

Noreringham (Angleterre). — 
Effli»e : stfltui* fiinrraire d'une 
duiiie noble xiv s . 209. 



Novgorod (Russie). — Églîâe 
Sainte-Sophie : abside [xi* s.). 1*0. 

Nuremberg (Allemagne). — Vue 
au XV s, d'après un dessin. i\S. — 
Fraurnkirche [xiv s.', façade. 65. 
— Eglise Saint-Séhald : cbairt) 
extérieure xv s. . im ; — fraç- 
nients d'un nhemin de croix par 
Adam Kraft ! xv h.-. 2«M. --- la 
//elle Fontaine ixiv h. . ♦;.%. — 
Hôtel de ville : statue [xv s. . 2i»l. 

Oberingelheim am Rhein <\\U' 
magne). — Eglise : ton)l>faii il» 

Hans. comte d'Ingelheim x\' s . 
201. 

OrvlètO (Italie). — Cathédrale : 
faça<le [xiv* h. , 21k; — frosnue 
de Signorelli représentant Vs 
damnés [xv s.j, 23». 

Oxford (Angleterre;. — Ne\k Col- 
lège [xiv* s.], 1&~>. — Costume d'un 
clerc '^xiv s.j. 149. 

Padoue (Italie). — Chapelle Santa 
Maria dell Arma fre<«ques 

'xiv 8."|, de Giotto; fr.ngmeut de 
la Vie du Christ : V. couronne- 
ment d'épines, 224; — représen- 
tant l'Envie. 223: — représentant 
la Charité, 223; — Eglise des 
Kreiuitani : frescjue de Mantegna 
représentant saint Jacques con- 
duit au supplice [xv s. . 232. 

Pagny (Côte-d'Or). — Buste de la 
statue de Jean de Vienne, dans U 
chapelle du chAteaa fxv* s. : V. 
coiffure d'homme, 131. 

Paris. — Église Saint -\ieolas-des- 
Champs : dais ornementaux m 
pierre [ xv s.!, iHi. — Eglise 
Saiui-Sévrrin : ooloiine siiirslique 
[xv s. ., 18i. — Sainte-ChapeUe : 
rose (xv* s. , 181; — intérieur 
htv s.'i : V. autel xv* s.], 150. — 
J'oiir dite de Jean sans Penr 
[XIV* 8.], 11. — Hôtel des arehe- 
ri^ques de Sens [xv g.', îl. — 
Hôtel de Clkny : cour [xV* a. .21. 

— Vue de Paris au xv* s., d'après 
une miniature, 11. — La Cite au 
XV* siècle : V. vue de Paris au 
XV* s.. 11. — La place de Grère 
au XV siècle : V. vue de Paris au 
XV* a.. 11. — /.e grand Pont au 
XIV siècle : V. moulin k eau au 
XIV* s., 43. — La Maison aus 
Piliers au Xv* siècle : V. vue de 
Paris au xv* s., 11. — L'Hôtel de 
ville an xv*«iècle : V. Vue de Pans 
au XV* s., 1 1 .— i> Palais de justice. 
grande salle au xvi* siècle. 9. — 
Le Louvre sous Charles V. restitu- 
tion, 185. — La Bastille en 1420 : 
restitution. 12. — £e Temple en 
1450 : restitution. 12. - Hôtel de 
Aesles au xv siècle, restitution. 
21. — Le collège de Savmrre : 
façade, d'après un ancien des«iu. 
165. — Prévôt des marchands. 3.». 

— Magistrats municipaux au 
XIV* s., 35. — Eehevins : V. ma- 
gistrats municipaux de Pari< au 

XIV s., 35.— Mitiieemu xiv* gjècie. 
34. — Chef de la milice au riv* s., 
34. — Sergents de la prévôté au 

XV siècle : V. monument commé- 
moratif. 164. — Seenu de la nation 
de Picardie de l'Univeraité ;x(v* 
s. . 10.1; —de la natioa d'Angle- 
terre de rUniTersitéjXiv'a. .. 165. 

— de la nation de Normandie , xi\* 
s. , 169 ; — de la faculté de th<>o]o- 
gie de rUnivertité {xiv* s. . 1(3. 

— Bannière dea bourreliert, 31 ; — 
des cloutiert, 33; — des orfèvres 
!xv*8.;, 178. 

Penhnrat (Angleterre). — Manoir 

[xiva.J. 24. 

Picardie. — Sceau de la nation 
(de), * rUnÎTertité de Paris. luJ. 

Pierreioiida (Oise). — Châtenu 
:xv* a.) : — vue oavaUère. ît; — 
tour et chemin de roade. Si ; 
salle de réception : ialéritur. I3J 

Pise (iUlie). - Cmtkédrml^ : bat- 
relief da la chaire, par Nicolas 
Pisane [xin* t.j. 2tf: — atstve 
funéraire d^Henri VII xiv* §. . 
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60.— Bnptiit^re:chtiïrû da Nicolas 
Piiano (XIII* s.). S17. — Cmmpo 
5aii/o .*' ffaleria [xiv« s.], 77; — 
firesqna [xiv* s.l rapréaantaDt la 
triomphe da la Mort (fragments) : 
V. dames et seigoeun italiens, 
83; — fresque ;xiv« s.) repr<^san- 
tant le Jugement dernier, Ï34; — 
fresque .'xiv* s.) do Simone Mar- 
tini, représentant l'Assomption : 
V. le culte de la Sainte \ierge, 
145: — fresques 'xv« s.| de Be- 
nozzo (toMoli : V. conutruction 
d'une maison italienne au xv* s., 
84 ; — reorésentantles Vendanges 
de Noé (rragment). iil ; —cito^ftn 
'XIV s.l, Ti. 

Pistole (Italie). - Cathédrale: — 
bas-relief de la chaire de Giovanni 
Pisano, représentant le mas- 
sacre des Innocents [xiv's. ], il?; 
tombeau de Le<'co Sinibaldi : bas- 
relief: V. école de droit au xiv'a., 
85; — statue de Lecco Sinihaldi, 
7i; — parement d'autel fxiv's. |, 
de Léonardo San Giovanni (frag- 
inentH\ Hi. — Kglite Saint-'Domi' 
nique : bas-relief du tombeau de 
Philippe I^szari, par Hernardo 
HoKsellino : Y. école de droit au 
xv« H., 86. 

Poitiers (Vienne). — Salle du 
Palais .Xiv*a.J, 23. 

Pokrof (Russie). — Église de tln- 
terceision de la Vierge : façade 
[xil*s.J, 120. 

Pologne. — Armes [xv's.] : V. 
écusson, W, 

Prague (BohAme). — CathMi-ate 
Saint-Vtfit 'xtynl lOi; — sUtue 
en bronse de saint Georgoa par 
Martin et (teorges de ClAssonbarg 
' XIV» s. , iiV» ; — tombeau 
d'Otakar II ,xiv's.\ 100; — buste 
de Charles IV iXiv's.j. 100; — 
d'Anne de Schweidnitz [xiv*s.lt 
KK);— > de Jean de Luxembourg 
'XIV s.]. 100. — KgUte de U Teyn- 
Kirehe |xiv s.], iOi; — 7«yn 
|xiv s.) : V. Teynkirche, 102. — 
pH^rerf Aiim,porte fortifiée [xv* s. ], 
10*. — Pont [XIV s.]. 102; — 
statue de Venceslas vl, sur le 
pont [XIV s.] : V. Venceslas, 100. 

Prato (iUlie). — Cathédrale: — 
fresqtie de Taddco Gaddi repré- 
sentant le Christ en Rédempteur 
f xrv •.], 158 :— chaire extérieure : 
hauts reliefs de Dona telle repré- 
sentant des enfants dansant 
fxv* s.], 2!^; — nresque de 
Filippo Lippi représentant le 
festin d*H<^rode [xv s.], 126: — 

frille (fragment; de la chapelle 
tt Saint-Sang [xv* t.], 236. — 
Bgliie San franceteo : fï'agment 
d'une fresque de Nicole di Piètre 
Gerini : V. changeurs au xiva., 86. 

Pulg (tUpagne). — MwmMtèrt : 
statue Ainéraire de don Bemaldo 
Guillejr de Monpoller[xiv*s.l,92. 

Reims (Marne). -^ Cathédrale : 
chapiteaux à feuillages [xiv s.J, 
184; — horlo|;e [xvs.], 152. — 
Maieon» en bois [tin xv*s.l, 37. 

Hliodes (Turquie d'Asie). — Vue 
générale au x V siècle, d'apr^s un 
ancien dessin, li6. — Prtenré de 
France, I2rt. — La Châtellenie, 
128.— But» des Chevaliers, 128. 

— Jiaitons : V. rue des Cheva- 
liers, 128. — Pierre tombale d'un 
chevalier Ixv»».', liii. — Croix 
des chevaliers xv's.j : V. pierre 
tombale d'un cbevsirer de Malte, 
12ft. — Bannière de l'ordre des 
chevaliers xv* n.] : V. Pierre 
d'AubuHson fortifiant Rhodes. 127. 

— Siège d« IWO, densin, 126; — 
épisodes du si^ge de 1(80. minia- 
tures, 127. 

Rlmlnl (IUlie). — San Franeesco 
ou Temple des Malatesta : fa- 
çade [XV a.i, 216; — bas-rtlief 
d'Agostino di Durcie repréaentant 

Diane (XV s.): V. Diane, 22i. 



Msiiigs (Softde). — Mgiiee : pein- 
tures mural9s[xiT«-XT« s.], repré- 
aentant : les recherches faites 
pour trouver la vraie Croix : 
V. ouvrier bêchant, 111; — Sam- 
son tournant la meule : V. le tra- 
vail de la meule, 1 1 1 ; — le supplice 
du premier missionnaire venu en 
Norvège : V. lea Ceps. lU: — 
Adam et Eve : V. paysans, lit ; 

— les frères de Josepn remplis- 
sant leurs sacs d'orge : V. récolte, 
1 1 2 ; — Rêbecca préparant le repas 
d'Isaac : V. repas, 1 12 ; — supplice 
d'Aman : V. pendaison, 113; — la 
construction de la croix du Sei- 
gneur : V. charpentier, 112. 

Rome. — Vue au x v siècle, d'après 
une fresque de Benoiso Gossoli, 
H8; — reprétentation convcnlion- 
nello : V. revers du sceau de 
de l'empereur Charles IV, 59. — 
Vatican : fresques de Pra Angelico 
[xv* s.], à la chapelle Nicolini, 
repréaentant le pape Sixte II, 
ordonnant diacre Saint Laurent, 
U7 ; — représentant saint Laurent 
distribuant les aumènes, 225; — 
chapelle Sixtine : freaque du 
Pérugin représentant Jésus re- 
mettant les clefii de F Eglise à 
saint Pierre, 231. — Eglise 
Saint-Pierre : tombeau du pape 
Sixte IV par Antonio Pollajnolo 
[XV s.). 222. 

Rouen (Seine-Inférieure). — Cathé- 
drale : portail de la Calende 
[XIV s.J, 179. — KglUe Saint- 
Ouen : nef [xiv* s.j, 179. — Bgiiêe 
Saint-Maelou : porche [xv* s.J, 
181. — Pataiê de juitice : {açaéa 

rrincipale et aile gauche [xv* s.J, 
80. 

Saint-Denis (Seine). — Àhbajfe 
statues funéraires ae Philippe N I 
de Valoia : V. un roi de France aft 
XV* aiècle. 1 ;— Charles V [xiv*s,}, 
183; " Charles V : V. roi de 
France au xiv* siècle, en costume 
d'apparat, 2 ; ^ Charles VI [xv*s.J< 
V. roi de France au xiv* siècle en 
costume d'apparat, 2; — Blanche 
d'Evreux [xiv s.) : V. reine de 
Frhnce au xrv siècle, S ; — Jeanne 
de Bourbon [xiv s.], 3 ; — Isabeau 
de Bavière [vx* a.] : V. reine 
de France au xv* siècle, 2; — 
fragment, 131 ; — de Robert d'Ar- 
tois [XIV s.], 183 ; — de Margue- 
rite d'Artois [xiv s.], fragment : 
V. coiffure de fenune, 130; — 
Dugnesclin [xiv* s.J. 57 : — Charles 
d'Aiençon [xiv* a.], fragment : 
V. coiffure dliomme, 1.10. — 
Pierre gravée de l'égliae Sainte- 
Catberiae du Val des Ecoliers : V. 
sergents d'armes de la cour de 
France an xiv* siècle, 10. 

aaint-Ooeniln (Aisne). - Hôtel 
de tille : façade [xv a.], 181. 

Ban aimlgnano (Italie). — Rgliae 
San AgoettHO : fresques [xv* s.J, de 
Bonosso Gozsoli représentant : 

— saint Augustin enfant amené à 
à Técole, 85; — aaint Augustin 
enseignant la rhétorique k Rome : 
V. cours au xv* s.. 164; — saint 
Augustin en extase, 166; — les 
funéraillea de aaint Auguatin : 
V. fiiaéraillea d'un évéque, 154 ; — 
Coliégi^Ue: fresque de Onirlandîno 
représentant lea fonéiaillea de 
SanU Fine [xv s.J, 130. 

Sohlada ( Bohème).— Maison [x v et 

XVI* 8.J, loi. 

•etiftnihal (Allemagne). — Com* 
rent : monument ranéraire d'Al- 
bert de Uohenloe [xiv* a.], 62. 

SégoTie (Eapagne). -> Alcasar 

[XV s. J, 96. 

Sans. — Hètel des archevéquet, à 
Paria (XV s. J, SI. 

fléfTilla (Espagne). — CXé d'argent 
delaciU.TJ. 



(Italie). — Grande pkee et 
palaia pnbfic [xiv a.J, 76. - 
Palaie puMie : fresques — de 
Spinello Spinelli représentant 
Alexandre In donnant Tépée an 
dogeZani [xiv*s.] : V. Alexsndre 
lit, 1 47 ; — d'Ambrogio Lorensetti 
[XIV* s.], représentant le bon gou- 
vernement (fragment) : V. magis- 
trata italiens au xiv* siècle. 84 ; — 
CalAérfral^.* fresque dans la Libre- 
ria par Pinturiccnio représentant 
.1£neas Sy Ivius Piccolomini pro- 
clamé pape [XV* s.J, 231. 

8oisy-aoas-EtloUes (Soine-et- 
Oise). — Kglise : pierre tombale 
[XIV* s.J, 190. 

SouTlgny (Allier). — fCglite : 
cul-de-Iampe delà crypte jxv s.J, 
184; — statues funéraires de 
Charles I*' de Bourbon (xv s.j, 
182; — d'Anne de Bourbon [Hn 
XV s.], fragment : V. coillure do 
femme, 130. 

Bpire (Allemagne). — Cathédrale : 
monument ftanéraire de Rodolphe 
de llababourg [xiv s.J, 60. 

Bpolàta (Italie). — Cathédrale : 
tombeau de Fra Filippo Lippi 

[xvs.],îll. 

Strasboora (Alssce). - Cathé 
drale : chaire |xv* s.J, 199; — 
vitrail représentant saint Arbo- 
gast [XV* s.J, 204. 

Stadanloa (Serbie). — Couvent : 
église [XIII* s.], 119. 

Snftolk (Angletarre). — Eglise de 
Wing/ield : statue funéraire de 
de Jean de la Pôle (xv a.J, 58. 

Taraaoon (Bouchea-du- Rhône). — 
ChAtoau du roi René [xv* s.J, 51. 

Tègalamora (Suède). — Égliee : 
peintures murales [xv s.J, repré- 
sentant : — le couronnement de 
saint Olaf : V. couronnement 
royal, 112;— l'expédition de aaint 
Olaf contre lea païens : V. vais- 
seau anédois, 112. 

Tdlèda (Eapagne). •> Eglùe San 
Juan de lot iteyet .* — nef [xv a.], 
206; — écuaaon aux armes des 
Rois Catholiqiiea au transept 
[xv* s.J, 87. — CMtre de San Juan 
de lea Revea : galerie [xv s.]. 97. 
• - Cathédrale : ApAtrea du por- 
tail des Lions [xv* s.J. 206 ; — sta- 
tues funéraires d'Henri II, roi de 
Castille [xiv* s.J, 88 ; ~ du conné- 
table don AIvsro de Luna [xv s.], 
92. — C*or|M de garde de la Her- 
mandad [xv* s.), 91. 

Tool (Meurthe-et-Moselle).— Sceau 
du tabellionnage de la ville 

[XV* a.J, 33. 

Toomal (Belgique). — Cathédrale: 

vitrail [XV s.]. 198. 

Tonrs (Iadre-et-Ix>ira). — Cathé- 
drale : vitrail [xv s.J, 190. — 
Bannière des couvreun, 33. 

Trosras (Aube). — Cathédrale : 
fragment d'un rampant de gable 
[xv* s. j, 184 ; — fragment du por- 
che [xv S.J, 164. — Eglise Saint- 
Crhain : fleuron de la galerie exté- 
rieure du chœur [xiv a.], 181. — 
éidiel du Lion : marteau de porta 
[XV* s.J, 136. 

Trèbteoiida (Turquie d'Asie). — 
Eglise de Saioto-Sopbie fxiv* s.1, 
1 18. — Monastère de ta Xf ère de 
Dieu : persoanagea eaprantés à 
une freeqae (xiv s.] : V. Alexis III , 
114. 

Ulm (Wurtonberg). — Cathédrale : 

nef [xv s.J, 199. 

Upsal (Suède). — Cathédrale : 
liçade tatérale, 111 ; -^ nef, III. 

Utbln (Italie). — Châtemu [xv s.) : 
extérieur, 81 ; — cevr, SIf . 



(Espagne). — Porta Ser- 
rano [xiv a.J, 91 — 



[XV* s.], 94. 



Casa Lonja 



▼alanolannas (Nord). — Sceau 
[xiv* a.J, 35. 

▼alladolid (Espagne). — Coeeeaf 
de San Pabio : façade [xv* s. J, 206. 

▼anlae (Italie).— Vm« au xi v* siècle, 
d'après une miniature, 79 ; — au 
xvi* siècle, d'après un tableau de 
Gentile Bellini. 79. — Place Saint- 
Marc: V. palais ducal àVeniae, 79. 

— Campanile [xii et xvi* a.] : V. 
palais ducal à Venise, 79. — Cha- 
piteau d'une des colonnes de ta 

Jdace Saint-Mare [xiv*s.J, 71. — 
Cgline San Zaecaria : façade 
(XV s.], 21 6.— Eglise San Gioeamni 
et P/io/o.* statue funéraire du doge 
Moresini [xiv* s.], 72. — PaUie 
ducal [XIV* s.J, 79; — chapiteau 
d'angle [XIV s.J, S14;« chspitaan 
[XIV* 8.), 214 ;— porte délia Carta 
XV 8. 1, 214; — Ca û'Oro fxiv a.], 
214. — Palais Giovanelli [xiV s.], 

80. — Statue du Colleone, nar 
Verrocchio [xv s.J, 22i. — /W 
cesnion sur la place Saint-Mare, 
tableau de Gentile Bollini [xv*s.l, 

81. — Doge sgenouillé devant le 
lion de saint Marc : V. revende 
la médaille d'Agoatino Barbarigo. 
71.— Armoin>«1xv s.J: V. revers 
de la médaille d'Agoatino Barba- 
rigo, 71. — Ducat [xiv* a.J, 80. 

▼èrona (Italie). — Cour d'une riche 
habitation [xv* s.J. 77. 

▼as (Oise). — Donjon [xv* s.J, 5L 

Tienne (Autriche). - Cathédrale 
de Saint-Etienne: statue funéraire 
de Frédéric 111,59. 

Vienne (Isère). — Scesu [ xiv 8.J, 
33. 

▼inoennaa (Seine). — Château : 
vue générale d'après un dessin 
d'Androuet du Cert^eau, 4; — 
salle du donjon |xiv* s.], 179. 

▼itr« (Ille-et-Vitaine). — Efflise 
\otre-Dame : chaire extérieure 

[XV* S.J, 150. 

yiadimir (Russie). —.Eglise de 
Saint- Dimûtri : sculpture de la 
frise [XI* s.], 120. 

IPVarwiok (Angletarre). — Eglise 
Sainte-Marie : statae Ainéraire de 
Robert Beauchamp, comte de 
Warwick [xv s.J, 209. 

IPVasIminalar (Angletarre). — 
Abbage : grande salle [xiv* s.J, 
15 ; — fragment d'une balustrade 
représentant un écusson aux 
armes de France et d'Angleterre 
[XIV* s.]: V. écusson écarlelé, t ; 

— chaire du couronnement des 
roia d'Angleterre, 15 : — atatuea 
funéraires de : — Edouard II : 
V. rei 4'Angtatarre au xiv* siècle, 
1 ; - Edouard III : V. roi d'An- 
glotarre en coetame d'apparat du 
XIV* siècle. 13;— Henri IV : V.roi 
d'Angleterre en costume d'spparat 
du XV* siècle, 13; — Jeanne de 
Navarre : V. reine d'Angleterre 
au XIV* aiècle, 13. 



(Autriche). — 
Abbage de yeukloster : statue 
funéraire de l'impératrice Eli^- 
nore [XVI* s.J : v. impératrice 
Kléonore, 59. 

IPVindaor (Angletarre). — Château : 
grosse tour [xiv* s.], 14; — 
taur (XIV* S.J, 14. 

IPVitdharoh ( Angleterre).— ffflise .• 
statue funéraire de Talbot [xv s.], 
58. 

Toric (Angletarre). — Cathédrale .- 
façade [xit* a.J, 209. 

'rnraa (Belgi«iue). -- Maison 
(xv* s.], 37; tisserands, aunla- 
hire [XIV* S.J, 40. 

Sambék (Hongrie). - Égliae 

[XIII* s.], 104. 
Ewlarqmioa (Aalriehe). - Eglise 

ceaveatueUe : façade [Xiu* s.], i07 
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Sanoeau représentant l'histoire 
'Isaac et de Jacob. il9: — 
<l4^tailfl : — statue de Judith, 
il9 ; -^ statue du prophète. 
219; - UK'dailloiiK, il9; — frise, 
il 9 : — KgliMt! Or San Michèle: 

— statue du prophète Abaruc 
par bonatiOlo ^ xv s.:, ill; 

— de saint Ooorgcs, par Dona- 
tello [xv s. . il H; — do saint 
Etienne, par ôhiherti [x\* s.j, tVJ ; 

— de saiut Kloi. par Nanni di 
Banco [xv s. , iU ; — bas-relief 
représentant les rtauçailles de la 
Vierge 'xiv s.], il 7 ; — de Nanni 
diBancô {XV s. :V.mar<^chaI-fer- 
rant au xv s., «6 ;- [x V a.^ repr/*- 
«entant un atelier de sculpteurs: V. 
sculpteurs k leur ctabh, Sli: — 
tabernacle, par Orcagna >iv s.j, 
i'ità. — Éftiixe Sauta Croee : 
fresque [xit* s.] de (iiotto repré- 
sentant la mort de saint François, 
ii.l ; — haut relief de Donatello 
!xv s.j représentant l'Annon- 
ciation, itH; — tabernacle do 
Mi no da Fiesole [xv* s.], 221; 

— tombeau (xv* s.] de Leo- 
nardo Bnmi, par Rossellino, 221 : 

— tombeau Txv s.] de Marzup- 
pino, {lar Desidcrio da Settignano. 
fragment, 2ii ; — Kglite de la Ra- 
dia : pointure de Pilippino Lippi 
représentant la Vision de saint 
Bernard .xv* s.;, HA. — Rgliite 
de» Carme», chapelle dea Bran- 
cacci : fresque de Masaccio repré- 
sentant le Tribut de saint Pierre 
!xv» s.!. 2ÎB. — /iglite San Jaco/to 
di Ripoli : terre cuite 'xv s.] de 
Lucca dolla Hobbia représentant 
la Vierge et l'Knfant Jésus, 121. 

— Eglise Sa» Zanobi : châsse en 
bronxe de Cîhiherti xv s.], frag- 
ment. 219. — Chartrm»9 : statue 
funéraire de l'arche vAque Àccia- 
juoli, par Donatello jxv s.], 148. 

— Couvent de Saint-JUarc: fresque 
de Fra <iiovanni Angelico da 
Fiesule | xv b.\ représentant 
l'Adoration dos Mages, 211. — 
Vi>Mx Palai» xiii' s.), Î13. — 
Cour du llanjello [XIV S.l, 2U. — 
/*a/<ii« Hicardi {xv s.). 80; — 
fresque <le Benozao Gossoli, repré- 
tant le cortège des Kois mages, 
227. - Palat» RureelUii [xv s.], 
216. - Ponte Xeeehio [xiv s.] : — 
vue générale. 7k ; — entrée, 71. — 
Portf rotnaine ',Xi\' s. . 7S.— l,ion 

XV 8. .71. - florin' xv n.'.W. 
Campagne Axxx environs de la 
villo (XV s. freMfuo de Benoszo 
(tozzoli, Kl. 

Foula (Seine-et-Marne^. - Église : 
pierre tombale xiv %. , Ut. 

Frmnoe. Amios xv s. . I. -- 

Kcusson écartelt^ aux arnioi do 

France xiv s. |. 1. — Bannière 

XV* H.,, l'.». Pair» : V. sacr|> 

d'uu roi de Frauce au xv s.. 2. 

rranofortsur-le-lI«lii iAllema< 

gnoi. - .Sallf di' V hôtel de rdle 
,.\\» s... »»4, — CrtthMnilf : — mo- 
nument fuuéraire de (îunthor do 
Schwsrzburg xiv s. . lii; - sta- 
tue fun«*rairo deJcaudelIultzhau- 
sou xiv s. , (J. 

Frtede Val rI•>pAffno^ — Mnna»- 
t^re : tombeau de don Juan do 
Padiila x\* s . io6 : - «latue 
funéraire do do m (iomcz do Man- 
rique ;xv r. : do «lona SaiM'ha 
de Hûja*» x\' H.,, '.*!, 

rrlbourgenBrlsgau (AlU^nagne-. 
" Cathédrale xiir-xi\' h. . r*'.». 

Oalllardon ■ Kuro et - l^ir;. - - 
Cloche x\* H. . liJ. 

Oalata (à Constautmoplei. Tour 
xiii* «. . Il A. 

Oand iltolgitiuoi. Re/J^rui do 

l'iiùlel de villr \i\* s.; , l'.U. 

Peintures tfune ehaf*rlle Mv» 
s. : V. mombros «If In «orifn^rio 
do Saint-Srbnsli«>n, 4«» ; V. 

mt'uihreii do la • •iijtr4*n<> do Saint- 
Oonr^'rs. ;•• — \ . triiiii}M>tt>v VA . 
V jiort'- l'tcndjriJ ;•.«. iNirtC' 



étendard de la corporation des 
tondeurs. 39. — Trompette de 
la corporation dos tondeurs de 
drap, 39. — Plaque» du collier de 
la corporation des orfèvres : V. 
mines d'argent au xv s., 41. 
Oloceater (Angleterre). — Cathé- 
drale : clocher et cloître 'xiv s.", 
209. 

Oraupen (Bohême;. — Maison 

[XV«-XVI'8. , 101. 

Oreifsvirald (Prusse). — Maison 
.XIV» s. , 1)4. 

Orenna (Suède). ~ fltfhse : pein- 
ture murale [xiv* ou xv s.j : V. 
château, 1 12. 

Ouèrande (Loire-Inférieure). -- 
Porte de Saint-Michel : V. défense 
d'une ville au xv* a.. 45. 

Oneuie (Autriche). — Bas-relief 
des portes do bronze do la cathé- 
drale XII' s.;, 110. 

Halioz (Autriche). — Èglite Saint- 
Stanisla»: favado ;Xiir s.\ 107. 

BinunelUial (Wurtemberg). — 
Eglt»e : statue funéraire de Con- 
rad de Bickenbach [xiv s. ;, 6i. 

Bonfleur (Seine-Inférieure). — 
Rue, 36. — Eglise : clocher : V. 
rue, k Hondeur. 

Boratamonoeux (Angleterre). — 
ChAteau [xv §.]. 24. 

Ingham (Angleterre). — Dalle 
tumulaire, fragment [xiv* s.j. 210. 

Joaaelin (Morbihau). — Égli»e : 
tombeau d'Olivier d0 Clisson [xv* 

s. ', 3b. 

Jèmaalem. — Miniature de Fouc- 
quet fxv s.k représentant la 
construction du Temple da cette 
ville : V. coaatruction d'une 
cathédrale au xv s., 17ti. 

Karlatein (Bohême). — Ch&tcau 
fxiv S.J, loi. 

KiaT (Russie). — CathMrale : vue 
extérieure [xi*-xvi* s.j, lii. 

Kllnganbarg (Bohême). — Châ- 
teau royal : ruines [xiii* s.j, 101. 

Kambla (Suède). — Église : pein- 
ture murale fxv* s. , représentant 
l'expédition de saiut Olaf contre 
les païens, 112. 

Kurtaa d'Argyiaoh iRoumanie]|. 
— Eglise : vue extérieure xvr s. , 
119. 

Kattanbarg (Bohême). — Maison 
,xv* s.\ loi. 

Laon (Aisnei. — Église Snint-\/ar- j 
fin : «tatue de Tabbos^e Jeanne 
de Flandre 'xiv* s.^ : V. nbbosse 
au XIV a. — Tortoir xiv s. . 
1Î>0. 

La Roohalle (<'.harente-Iuforieure). 
- Miniature [XV s.' représentant 
la bataille navale dô la Rochelle : 
V. combat naval au xv s., 54. 

Laver - Marnay (Angleterre). — 
Porte 'ftn xv s.:, 37. 

Leexyoa /.lutricho). — Église : 
tai'ade xii' s. , 107. 

Lena iKspagno). - Krmitago de 
.*<auta Cristiua x' s.), '.'6. 

Léon ' Kspagno). — Arwfn : V. nigno 
roilado do Pierre le Criiol. hi». 
Eglise San Itidorm : trvpto i 
xr H. . y7. — Cathédnile : vi- 
traux XV s. . 2U8. 

Lèrida (Kspague . — Cntfitdrale : 
ktJttue fiinérairo d** duna Con- 
Htanza de Aragon \iii* i«. . *M. 

LIthuanie. - Armon w* h. 
V. érusHon. WQ. 

LoDdrea. - Vif k la tlu du w- s.. 
d'aproH uiio iiiiniiituro . l i. - j 
Puut di» I.oudn". V. \Ui» do i 
I.uh-lros h 1(1 fin «lu w* -*.. I >. — l 
l'uur . V. wx** d«- l-iii'lii"k J Ij 



fin du XV s., 15. — We»tmin»ter : 
salle fxv» S.J, 15. — Tour dea 
lollard» [xv s.], 14. — Gnildhall 

fxv s.;, 15. 

Loavaln (Belgique) — Ilûtel de 
ville ;'xv s.;, 194. 

LObaok (Prusse). — Porte de ville 
'xv s.;, 64. — Egli»e Sainte- 
Catherine : pierre tombale d'un 
bourgeois [xv s.j, 204. 

Laoquea (Italie). — CathMrale : 
tombeau d'Ilaria del Carotta, par 
Jacopo dolla Qnercia 'xv s. '. 222. 
— Eglise San Martiuo : chanitoau 
du tombeau de Pietro da Necoto 
!xv s.j. 213. 

Lude (Sartho). — Château : gi- 
rouetto en forme d'ange xv* s. > : 
V. ange, 133. 

Ludlovir (Angleterre). K<;oIe 

[xiv* s.], 165. 

Manaaaia (Serbie). — ChÂtnau 
[XI V s.]. 119. — Kgliso du cou- 
vent : intérieur [xiv s.', tl9. 

Karboura (.\utriche). — Église 
Sainte -Elisabeth : statue funé- 
raire du landgrave Conrad de 
Thuringe [xiii* s.]. 62. 

ICarienbourg (Prusse). — Habita- 
tion du Grand Maître de l'Ordro 
teutonique : façade [xiv s.\ 64. 

Markenflald (Angleterre). — Hall 
du manoir [xiv s. -, 24. 

Kayenoe (Allemagne). — Cathi^- 
drale : tombeau de Peter von 
Aspelt f XIV 8.1, 200 : — de Conrad 
von W'einsperg 'xiv s.], 201 ; — 
de Conrad Ran von Holshaufen 
[xv* s.], 200, 

Ittdlna dal Gampo (Kspagne). - 
Ch&teaudela Mota, xv s. ,94. 

Méditerranée oooidentale. — 

Représentation pisanc 'xiv s.j: 
V. fragment d'une carte pisaue, 
170. 

Milan (Italie). - Cathédrale : inté- 
rieur [xiv* s.]. 213. 

Miatra (Grèce). — Vue générale, 
117. — Maison bvzantine 'xiv ou 
XV s.;, 116. — Égliso de la Péri- 
bleptos : XIV* ou xv s.], 116: — 
Christ bénissant [xiv* ou xv s.l. 
117. 

MOntaoban (Tam-et-Garonne). — 
Chapeau : V. chevalier du xiv s., 
46. 

Mont-8alnt-Mlohel. — Église 
abbatiale: plan [xv s.\ IHI. — 
/?<?w;>ar/*^xiii*-xiv)«. . :»1.— Che- 
min de ronde sur les remparts, 51. 

Moaooa. — fjuai de la Moskowa. 
122. — Kremlin : — tour des rem- 
parts. 122: — chemin de ronde. 
122. — Cathéilrale de l'Assomp- 
tion : intérieur (xv s. . 122. 

Munich (Bavière). — Ifôtfl de rille 
XV s.;. 64. — Cathédrale : tom- 
beau do Louis de Bavière (frag- 
ment''. 59. 

Munater (Prusse). - - Hôtel de 
>ille '<xi\- s. , 64. 

Naplea. — Castel Nuovo >v s.], 
HO; - bas-roliof de Tare de triom- 
phe d'.Vlphuuso le Magnanime 

w s. . 76. 

Naranoa (Kspagno). — Égliso de 
Santa .Maria ix' s. . 'Mi. 

NaTarre. — CoUôgo de . à Paris. 
façade xiv s. , 16J. 

Neukloater (Autriche). —Abbaye: 
statue fun«'rairc de l'impi^ratrice 
Lléonore, 39. 

Nioèe 'Turquie d'.VHie'i. — Musquée 
verte : façade .\iv s. , li.n. 

Normandie. — .Sconu • xi v s. de 
lu nation (do . A ITuivorsite de 
PariH, 16'.». 

NoTerlngbam lAngU^terro . - 
Eiflt^ : vlntii»" fiim-rairo «ruiio 



Novgorod (Russie). — Églife 
Sainte Sophie : abside >r ». , lîu. 

Nuremberg (Allemagne). — Vue 
au XV* s, d'après un desKin. r»5. — 
Frauenkirche 'xiv s. . façade. 65. 
— Eglise Saint-St^bald : chaire 
extérieure xv* s. -, 2(mj; — frag- 
ments d'un chemin de croix par 
Adam Kraft xv s. . ioi. — la 
Relie Fontaine xiv h, . rt*i. — 
Hôtel de ville : statue [xv s. . 2«>l. 

Oberingelhelm am Rhein rAlL* 
magne;. — Eglise : toiii)M*aii dt* 
Hans, comte d'Ingolheim xv s , 
201. 

OrvlètO (Italie). — ( uth^'h-a/e : 
façade xiv «.;, 2U; — frosaue 
de Signorelli représentant les 
damnés (xv* s._;. 23u. 

Oxford (Angleterre,.. — New (>>l- 
lège ■ XIV s.], 16:>. — Costume d'un 
clerc [xiv* s.j. 149. 

Padoue (Italie). — Chapelle Santm 
Maria delfArena frosques 

l^xiv s.\ de Giotto: fragment de 
la Vie du Christ : V. couronne- 
ment d'épines, 224; — représen- 
tant l'Envie. 223; — représentant 
la Charité, 223: - Euli»f des 
Kremitaui: frescjue de Niantegna 
représentant saint Jacquos con- 
duit au supplice [xv* s., 232. 

Pagny (Crite-d'Orj. — Buste de U 
statue de Jean de Vienne, dana la 
chapelle du chAteaa [xv* s. : V. 
coiffure d'homme, 131.^ 

Parla. — Égli»e Saint XicoUtM-de»- 
Champ» : dais ornementaux on 
pierre [ xv* s.], mi. — E^ltMe 
Saiut'Séverin : colonne apinlique 
:xv s.], I8i. — Sainte-Chapelle : 
rose (XV s.", 18i: — intériear 
[xv s. i : V. autel xv s. '. 150. — 
Tour dite de Jean sans Peur 
[XIV S.J, 11. — Hôtel de» arche- 
vêque» de Sens (xv* s. , 21. — 
Hôtel de Ctkny : cour (x v s. 1. 21 . 

— Vue de Pari» au xv* s., d'après 
une miniature. 11. — La Cir# au 
XV* siècle : V. vue de Paris au 
XV* s., 11. — La place de Grèr^ 
au XV siècle : V. vue de Paris au 
XV* s., 11. — Le grand Pont au 
XIV siècle : V. moulin à eau au 

XIV s., 43. — La J/aisoM mus 
Pilier» au xv* siècle : V. vue do 
Paris au xv s., H. — i: Hôtel de 
ville an xv* siècle : V. Vue de Pans 
au XV s. , 1 1 . — i> Palai» de /lunce. 
grande salle au xvi* siècle. V. — 
Le Louvre sou» Charte» W restitu- 
tion, IKj. — /m. Ra»ttlle en 1420 : 
re«titution. 12. — Le Tem/d'' en 
ItâO : restitution. 12. — Hôtel dt 
Nesle» au xv siècle, restitution. 
21. —Le rollège de \ararre : 
façade, d'après un ancien deft«in, 
16à. — Prévôt des marchand>«. 3:«. 

— Magistrat» municipaux au 
XIV* s.. 3.*». — Eckevtn» : V. nta- 
gistrats municipaux de Pant au 
XIV* s., 35.— i#i7ire au xi V aiécle . 
34. — Chef de la milice au xi\ * s , 
34. — Sergent» de la prérCité au 

XV siècle : V. monument coniaé^ 
moratif. 164.— 5eeaK de la nation 
de Picardie de ITaîversité \tv* 
s.}, 16.1; —de la nalioB d'Angle- 
terre de rUniraraite ; xiv a. . 165 ; 

— de la nation de Normandie xn ' 
s. ', 169 : — de la faculté de théolo- 
gie de rUnivertité jxiv* a. . 163. 

— Rannière dea bourreliers. i3 : « 
dos cloutiert. 33 ; — des orfèvres 

xva.:. 178. 

Penhnrat (Angleterre;. — Manotr 
.XIV* s.]. S4. 

Picardie. — Sceau da la nation 
(de^ * l'I-niveraité de Paris. UJ. 

Plerreiaiida (Oîta). — Chéteam 
: XV* 8. ! : — vue eavalière. « : — 
tour et chemin de ronde, Si ; 
salle de réception : intéhaur. IJJ 

Plae f lUlîa). - CmtkfàrmU - bas- 
relief da la chaire, par Nicolas 
Pisano ;xiir a.j. îtf; — aUtue 
funéraire d^Honri VII xit« t. . 
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M.— Baptistère :chti\n do Nicolas 
PitADO (XIII* •.)• SI''' ~ Cmmpo 
Santo : ffalerie [xiv« •.], 77 ; — 
firesque [xiv* s.l repréteDUni le 
triompha de la Mort (fragmenU) : 
V. damoH et seifcneura italiens, 
»3; — froHque 'xiv« s.] représeo- 
tant le Jugement dernier, tik; — 
fresque ! xiv« s.] do Simone Mar- 
tini, reprA.ientant l'Assomption : 
V. le culte de la Sainte Nierse, 
145: — fresques (xv s.| de Be- 
nozzo (lOMoli : V. conMtruction 
d'une maison italienne au xv« s., 

84 : — reorésentantles Vendanges 
de Noé (rragment), iil ; —eito}ftn 

ixiv «.j, :i. 

Pistoie (Italie V - Cathédrale : — 
bns-reli«*f do la chaire de Giovanni 
Pisano, représentant le mas- 
sacre des Innocents [xiv*r. ;. il 7; 
tombeau de Lecco Sinibaldi : bas- 
relief : V. é<'oled<* droitau xiv«s.. 

85 ;- statue de Lecco Sinibaldi, 
7i; — parement d'autel [xiv's. |, 
de Léonardo San Giovanni (fra{^- 
nientii), H*. — KgliMe. Saint^Domi- 
nique : ba<i-relicf du tomb<*aa de 
Philipno I^zzari. par Bernardo 
HoMseilino : Y. école de droit au 
XV* «.. 86. 

Poitiers (Vienne). — Salle du 
Palais [xiv's.j, iZ. 

Pokrof (Russie). — ÉglUe de Vln- 
tercetxion de la Vierge : façade 
[xiiM-l, liO. 

Pologne. — Armes fxv's.J : V. 
écusson, 1*9. 

Prague (BohAme). — Cathédrale 
5Ain<-VVi7'xiVH ]. lOi; — sUtue 
en bronse de saint (reorges par 
Martin et (reorges de ClQssenberg 
XIV s. 1 , iw» ; — tombeau 
d'Otukar II .xiv's.\ 100; — buste 
de Charles IV iXivs.;. 100; — 
d'Anne de Schweidnits Ixiv's.], 
loo ; — de Jean de Luxembourg 
'XIV» s.]. 100. — Kgliie de ta Tejfn- 
Icirehe ;xiv* a.], |0i; — Teyn 
|xiv* s.) : V. Teynkirche, 102. — 
/*N<per/AMiii,porte fortiAèe I xv* s. ], 
loi. — Pont fxiv s.J. lOÎ; — 
statue de Venceslas VI, sur le 
pont [XI v s.] : V. Venceslas, 100. 

Prato (Italie). — Catkédrak : — 
fresque de Taddeo Gaddi repré- 
sentant le Christ en Rédempteur 
fxiy*t.j. 158:— chaire extérieure: 
hauts reliefs de Donatello repré- 
sentant des enfanta dansent 
fxv» s.], il*«; — fresque de 
Filippo Lippi représentent le 
festin d'll<^rode [xv s.], IS6: — 

frille (fragment) de la chapelle 
u Saint-Sang [xv« s.]. Î36. — 
Eglise San Francesco : fragment 
d'une fresque de Nicole di Pietro 
(rerini : V. changeurs au xiT* s., 86. 

Pulg (tlspagne). — Monastère : 
statue Ainéraire de don Bemaido 
Guilley de MonpellerIxiv«s.].9i. 

Reims (Marnc> — CathMrale : 
chapiteaux à feuillages ^xivs.l, 
I8i; — horlofço (xvM.). I5i. -l 
Maisons en bois [nn XV s.]. 37. 

Rhodes (Turquie d'Asie^. — Vue 
générale au xv siècle, d'après un 
ancien dessin. Ii6. — I^rtenré de 
France, liH. —La Châtellenie, 
Ii8. — huf des Chevaliers, 128. 

— Maisons : V. rue des Cheva- 
liers. Ii8. — Pierre tombale d'un 
chevalier 'xvs. . lii». — Croix 
dcschovaliern XVB. : V. pierre 
tombale d'un chevalier de Malte, 
lt(i. — Hannii're de l'ordre des 
chevaliers xv« s.": V.Pierre 
d'AubuKHon fortifiant Rhodes, li7. 

— Siège de 1 4H0, doHsin, 1i6; — 
épisodendu siège de UMO, minia- 
tures, il'. 

Rlmlnl (Italie). — San Franceseo 
ou Temple des Malatesta : fa- 
çade ,xv« «... il ri; — bas-relief 
d'Agostino di Duccioreprêaentant 
I>iane!xvs.): V. Diane, lii. 



Risiiigs (Softde). ~ JT^tte .* pein- 
tures mtirel9a[xiT*-xv« a.], repré- 
sentant : les recherches fuies 
rir treaver U vraie Croix : 
ouvrier bêchant, lit; — Sam- 
son tournant le meule : V. le tra- 
vail de la meule, 1 1 1 ; — le supplice 
du premier missionnaire venu ea 
Norvège : V. les Ceps, H.l ; — 
Adam et Eve : V. paysans. Ht ; 

— les frères de Josepn remplis- 
sant leurs saca d'orge : V. récolte, 
1 1 i ; — Rêbecca préparant le repas 
d'Isaac:V. repas, lli; — supplice 
d'Aman : V. pendaison, lli; — la 
construction de la croix du Sei- 
gneur : V. cherpenUer, 112. 

Rome. — Vue au x v siècle, d'après 
une fresque de Benosso Gossoli, 
KH: — représentation convonlion- 
nello : V. revers du sceau de 
de l'empereur Charles IV, 59. — 
Vatican : fresques de Kra Angelico 
[xv* s.], à la chapelle Nicolini, 
représentent le pape Sixte II, 
ordonnant diacre Saint Laurent, 
U7 ; — représentant saint Laurent 
distribuant les aum6nes, 2i5; — 
chapelle Sixtine : fresque du 
Pérugin représentent Jésus re- 
mettant les clefi de FEglise à 
saint Pierre, 231. — Eglise 
Saint-Pierre : tombeau du pspe 
Sixte IV par Antonio PollajQolo 
[XV s.), 222. 

ROQsn (Seine-Inférieure). — Cathé- 
drale : portail de le Calende 
fxiv s.], 179. — Eglise Saint- 
Ouen : nef [xiv* s.j, 179. — Eglise 
Saint-Maelou : porche [xv* s.], 
181. — Palais de justice : Uçada 

rrincipale et aile gauche [xv* a.j, 
80. 

Saint-Denis (Seine). — Àhbaife 
statues funéraires oe Philippe VI 
de Valoia : V. un roi de France aft 
XV* aiècle.l ;— Charles V lxrv*s.J, 
183; — Charles V : V. roi de 
France au xiv* aiècle, ea costume 
d'apparat, 2 ; ^ Charles VI [xv«s. ]< 
V. roi de France au xiv aiècle en 
coatume d'apparat, 2; — Blanche 
d'Evreux [xiv* s.] : V. reine de 
France eu xiv* siècle, 8 ; — Jeanne 
de Bourbon [xiv« s.], 3 ; — Isabeaa 
de Bavière [vx* s.] : V. reine 
de Franco eu xv* aiècle, 2 ; — 
fragment, 131 ; ^ de Robert d'Ar- 
tois [XIV* s.], 183; — de Margue- 
rite d'Artois [xiv* s.], fregneal : 
V. coiffure de femme, 130: — 
Duffuesclin [xiv* s.]. &7 ; — Chéries 
d'AiIençon [xtv* s.], fragment : 
V. coiinire dliorame, 1.10. — 
Pierre gravée de régliee Seinte- 
Catheriae du Vel dea Ecoliers : V. 
sergents d'armes de la cour de 
France au xiv* siècle, 10. 

SslntrOosniln (Aisne). — ffôtel 
de ville : facede [xv s.], 181. 

Ban Qimlgnano (Italie). — Eglise 
San Agostino: f roques [xv s.J, de 
Benosso Oozsoli représentant : 

— aaint Augustin enfant amené à 
à l'école. 85: — saint Aiigusiin 
enseignant la rhétorique A Rome : 
V. cours au xv s.. I6(: — saint 
Augustin en extase. 166 ; — les 
funérailles de saint Augustin : 
V. funérailles d'un évéque, 154; — 
CoUégiate: fresque de Onirlandaio 
représentant lea funéiaillee de 
SanU Fine [xv a.], 230. 

Sohlada ( Bohème).— Maison [xv« et 
XVI* s.J, loi. 

■otiftnihal (Allemagne). — Cov 
rtni .* BBonument lunéraire d'Al- 
bert de Hohenloe [xiv* s.J, 62. 

SégoTie (Espagne). — Alcasar 
[XV* s.], 96. 

Ssos. — H6tel dee ercbevéquet. à 
Paria (XV a.], 21. 

flérrilla (Rspegne), — Clé d'argent 
de le cité, 89. 



Sisima (Italie). — Gmnde phee et 
palais public [xtv* a.]. 76. - 
Peleû publie .* freequee — de 
Spinello Spinelli représentant 
Aiexendre In donnant Tépée en 
dogeZani [xivs.] : V. Alexendre 
I II , 147 ; — d' Ambrogio Lorensetti 
[XIV S.J, représentent le bon gou- 
vernement (fragment) : V. magis- 
trats italiens au xiv aiècle, 84; — 
Cathédrale: fresque dans la Libre- 
ria par Pinturiccnio représentant 
<1£neas Sylvius Piccolomini pro- 
clamé pape [XV* s.], 231. 

8oisy-aons-EtloUes (Soine-et- 
Oise). — Eglise : pierre tombale 
[XIV* s.], 190. 

SouTlgny (Allier). — Eglise : 
cul-de-lampe delà crypte jxv s.J, 
IH4: — statues funéraires de 
Chéries I** de Bourbon (xv si, 
18i; — d'Anne de Bourbon (Hn 
XV a. |, fragment : V. coiflura de 
femme, 130. 

Spire (Allemagne). — Cathédrale : 
monument ftanéraire de Rodolphe 
de llababonrg [xiv s.J, (M). 

Spolàts (IUlie). — Cathédrale : 
tombeeu de Fra Filippo Lippi 
[XV s.J, 212. 

Strasboora (Alssce). — Cathé 
drale : chaire [xv* s.J, 199; — 
vitrail représentent saint Arbo- 
gast [xv* s.J, 204. 

StadSBloa (Serbie). — Coûtent : 
église [XIII* s.], 119. 

BotfOlk (Angleterre). — Egliêe de 
Wingfleld : stetue funéraire de 
de Jean de le Pdle [xv* s.J, 58. 



^ 



(Bouches-du- Rhône). — 

ChAteeu du roi René [xv s.J, 51. 

Tègalsmors (Suède). — Église: 
peintures murales [xv a.], repré- 
sentant : — le couronnement de 
saint Olaf : V. couronnement 
royal. 112;— l'expédition de aaint 
Olaf contra les païens : V. vais- 
seau suédois, 112. 

Tdlèds (Espagne). — Eglise San 
Juan de los Reges : — nef [xv s.J, 
206; — écusson aux armea des 
Roia Catholiqtiea au transept 
[xv* S.J. 87. — Cloître de San Juan 
ie les Rêves : galerie [xv a.J. 97. 
— Cathéarate : AptMres du por- 
Uil des Lions [xv* s.J, 208 ; — sta- 
tues fiiaérairas d'Henri II, roi de 
Castille [xiv s.J, 88 ; — du conné- 
teble don Alvaro de Luna [xv s.], 
92. — Corps de garde de la Her- 
mandad [xv* s.), 91. 

Tool (Meurthe-et-Moselle).— Sceeu 
du tabellionnege de le ville 
[XV* s.J, 33. 

Tonmal (Belgique). — Cathédrale: 

vitrail [XV* S.J. 198. 

Tours (Iedra-et-Ix>ira). — Cathé- 
drale : vitrail [xv s.J, 190. — 
Bannière des couvreun, 33. 

Trosrss (Aube). — Cathédrale : 
fragment d'un rampant de gâMe 
[xv* s. 1, 184 ; — fragment du por- 
che [XV s.J, 184. — Eglise Saint- 
l'rbàin : fleuron delà galerie exté- 
rieure du chœur [xiv« s.J, 184. — 
Héiel du Lion : marteeu de porte 
[XV* S.J, 136. 

TrèbteoiMto (Turquie d'Asie). — 
Eglise de Seinte-Sopbie [xiv* s.J, 
1 18. — Monmetère de la Mèra de 
Dieu : pereosseges emprontés à 
une freeqœ [xiv* s.J : V. Alexis III, 
114. 

Ulm (Wartenberg). — Cmihédrale : 
neffxv^s.J, 199. 

Upsal (Suède). — Cathédrale : 
Açade latérale, lit ; — nef, 111. 

JJrUn (Italie). — CkâUms [xv s.) : 
extérieur, fl ; -^ omu, lie. 



(Bspane). — Porte Ser- 
raao (xiv« s.J, 91 — > Casa Lon|a 
[XV s.), 94. 



▼alanotannas (Nord). — Sceeu 
[XIV* s.J, 35. 

▼alladoUd (Espagne). — Cotteenf 
de San Pabto : façade [xv s. J, 206. 

▼«nlae(Itelie).— Vue au xiv siècle, 
d'après une miniature, 79 ; — au 
XVI* siècle, d'après un tableau de 
(Ventile Bellini,T9. — Place Saint- 
Marc: V. palais ducal àVenise,79. 

— Campanile [xii et xvi* a.J : V. 
palais ducal à Venise, 79. -> Cha- 
piteau d'une des colonnes de le 

Îdace Saint-Marc [xiv a.J, 71. — 
Cgliw San Zacearia : façade 
[XV s.J. tift," Eglise San Gioemmni 
et PnoM.* statue funéraira du doge 
Morosini [xiv* s.]. 72. — PaUia 
ducal (XIV* s.J,79; — chapiteeu 
d'angle [XIV s.J, 214 ;« chapiteau 
[XIV* s.j, 214; — porte délia Carte 
XV s. I, 214; — Ùa a'Oro (xiV a.], 
214. — Palais Gioeanelti [xiv a.], 

80. _ Statue du Colleone, nar 
Verrocchio [xv* s. J, 222. — /ro- 
cession sur Is plaoe Saint-Maro, 
tableau do Gentils Belltni [xvs.J. 

81. — Doge agenonillé devant le 
lion de saint Marc : V. ravende 
la médaille d'Agoatino Barbarige, 
71.— Armoinet [XV* s.J: V. revers 
de la médaille d'Agostino Barba> 
rigo, 71. — Ducat [xiv* a.J, 80. 

▼èrono (Italie). — Cour d'une riche 
habitation [xv* s.J. 77. 

▼•■ (Oise). — Donjon [xv 8.J, 51. 

▼lonne (Autriche). — Cathédrale 
de Saint-Etienne: statue funéreira 
de Frédéric III, 59. 

VIenns (Isèra). — Sceeu [ xi v s.J, 
33. 

▼Inoennss (Seine). — Château : 
vue ffénérale d'sprès un dessin 
d'Androuet du Cerceeu, 4; — 
salle du donjon [xiv s.], 179. 

▼ltr« (Ille*et.ViUine). — Egliêê 
Notre-Dame : chaira extérieura 

[XV* S.J, 150. 

▼ladlmlr (Russie). -^^ Eglise de 
Saint- Dimitri : eculpture de la 
frise [XI* s.], 120. 

IPITanirtok (Angletenre). — Eglise 
Sainte-Marie : statue Ainéraire de 
Robert Beeuchamp, comte de 
Warwick [xv s.J. 209. 

IPITssImliislar (Angleterra). — 
Abbage : grande aalle [xiv s.J, 
15; — fragment d'une belustrade 
rapréaentant un écusson eux 
armée de France et d* Angleterra 
[xi V s. ] : V. écusson écartelé, 1 : 

— cheira du couronnement des 
roie d' Angleterra, 15 : — statues 
funéraires de : ~~ Edouard II : 
V. rei 4'Angleterra au xiv* siècle, 
1 ; — F^douard III : V. roi d'An- 
gleterre en ceetsme d'spoerat du 
xiv* siècle, 13;— Henri IV : V.rol 
d* Angleterra en coetume d'spparat 
du XV* aiècle, 13; •>- Jeanne de 
Nevarra : V. reine d' Angleterra 
au XIV* siècle, 13. 



(Autriche). — 
Abbage de Seukloster : atetue 
funéreira de l'impératrice ElAo- 
nora [XVI* s.J : v. impératrice 
Kléonora,59. 

IPITlndsor (Angleterra). — Châtmu : 
grosse tour (xiv* s.J. 14; — 
tour [xiv's.J. 14. 

lPiritohnroh( Angleterra).— fffliae ; 

sUtue fUnéraira de Telbot [xv s.], 

58. 
York (Angleterra). — Cathédrale : 

fecede [xiT* s.J, 209. 

Tttrss (Belgioue). -- Meisos 
[xv* s.J. 37; tisserands, sMoia- 
hira [XIV* S.J, 40. 

Sambak (Hongrie). — égliae 
[XIII* s.], 104. 

Bwtararnio* (Asiriehe). — E§li9ê 
ceaveatuelle : fecade [xiii* s.J, 107 
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Abaouo <'proph^tc>. — Statuo de . 
I)oiiat«.>l[o(U'^b-Hri(>) à ré^'lise Or ' 
.Snn Michèle à Flor«nc«, ill. 

▲ocialooli. -- ^>^latiin fun^rain* (1a 
l'archevêque > par Don.itollo (t3rt6- 
I »(itA " à la Chartreuse de Klorenco, 

Adam bèohant et Eve filant. --■ 

Peinture du xiv ou xv- siiTle, 
dan^ réalise iln Hisinge :Sucdc, : 
V. pavaanH. Mi. 

Adam et ÉTe recevant de Dieu 
les Instrumenta de travail. 

— Peinture du \i\' ou xv' siècle, 
dan« l'é^MiHe d'Aïueneharad^-U.'ida 
(Suède; : V. paysans, lit. 

Adolphe de Nassau, cmiiorcur 
dAllema^ue ( liVl-li<J8 1. — 
Sceau, »H». 

Adoration de l'Agneau mys- 
tique. — Peinture de» Irère» Van 
K\ck. 'xv a. , ly.v — Peinture 
dé (icntite da Fabriano J370- 
it:>o?j, iis. 

Adoration des Mages. — Repr<(- 
KentatiunnaltemiindoM : — , xv» s. : 
V. diptyque en ivoire, ïu.i; — 
[xv 8. V. Ih hombild, par 
Stophaii I*oohner xv» s.', Iî»3. — 
RepréHcntatiou italieuno : pein- 
ture de Kra .\nf;cliru (l3H7>li;iâ), 
au couvent do Saint-Marc, k 
Florence, ill. 

Agneau msrstique ( adoration 
de !"■. - l'oly^tiique de» frèreg 
Hubert et Jan*\ an Kyck|xv*a. . 
à 1 abbaye de Saiût-Bavon, à 
<»and, IV»*; — fragment)!: V. l)iou 
le père, l.»"J; — V. ango [xv* s.], 
15V ; — V. anf(e4 chanteurs, 1T:>; 

— V. ancres musiciens. 173. 

Agnolo de Sienne. — Bas reliefs 
du tombeau de (tuido Tarlati da 
Pietranialo, dans la cath<^dralo 
d'AreixQ 'xiv»s. : V. prine du 
chAteau d" Caprese, ni. — V. no- 
mination à la seigneurie d'Areuo, 
hi. 

AgostinodiDucoioiiilK-iiOH). — 
ha^ relief du temple des Malatesta, 
k Hiininu repr<S!(cntant Diane [xv* 
f>. : V. Diane, iil. 

Albert II. empereur d'Allemagne 
MiyslJO'» . - Sceau, tiu. 

Albertl • 140^-1 «Tii. - Son por- 
trait, iio. — Fugade de i' «église 
Santa Marin NovelU, à Florence 
xx** H. . Jl.'>. - Fai.*ade du temple 
de<i MulateNta, à Rimini. JU. — 
Palais Uucccilai. k Florence, il6. 

Alençon Charles d). ■ - Statuo fu- 
n<^rjirrt xiv* h. , fragment ; V. 
cuifTure d'homme. 1 ii>. 

Alençon. - Miniature de Fnucquct. 
lit j'-lJTT .•■ r»'pré*i4Mit«int le pri> 
» l'H du ilu*' d" : V. lit iji» juHliie 
iiii l'ai-l**iUiMit au W Hiccle, T. 

Alençon i.Ieanne d' . - - s«'e.iu 
XlVs. , 1\). 

Alexandre. Hciin'ocntatiiiii fran- 
•.'Hi^e xv s. : V. fraguieul de la 
plaurhe xylotrrnphiquu repre^cn- 
tdiit le-t neul Preux \'*). 

Alexandre III. donnanl i epi*** nu \ 
dui:** /aiii. l'r*"«qiii< ih* >pi- 

iielln Spinelli Xi\' t. . au [tHlain 
piihlit; de .N||>iiii(*, | JT. 

Alexandre VI W.'l I lUi — Me. 
dinlle, l.»i. 

Alexis III. Comnène. **iiii>rn>nr 
■1" Trfhi/<iiide I «50 1 itf" . - 
Miiiiii'ii*', 117 . 

Alexis III. t'?iipi*r»'ur •!•• lr»'bi- 
/•jitle iM'.t lj.><> . l'iirlr.iit. 114. 

Alhambra l'eiiit>iri> nHir.ile ilu 

\|\ h:i-. U' .1 1 V >• l'iH» de 

■ h. !■»%<', '.'K, 

Alphonse roi de Portugal Ui:" 
I i" ' Moitii.it' «1 . *;'. 



Alphonse le Magnanime. — 

(Has -relief do l'Arc de triomphe 
d'), au Castel Nuovo. à Naplos 
;xv« R.l, 76. 

Alphonse III. roi do I.èon (H (A. 
'Jil). — (Portrait d') KH. 

Alphonse IV. roi d'Aragon (13i!7- 
1336). — Sceau, UU. 

Alphonse V, d'Aragon it'»>l-nôM). 

— Méiliiille : revers, tio. 

Aman. — Peinture du xiv* ou du 
XV «it'cle. dans l'église do Hi- 
singe, en .Suède, repre.sentant lo 
supplice (d) : V. pendaison, \\1. 

Amant gourmande piar Raison. - - 
Miniature franraiso xiv s. , 17 t. 

Amour recevant Faux-Semblant, 
miniature française xiv» s. . 17»; 

— sermonni^ par Genius, ûiinia- 
turo française :XiV s. , 174. 

Ange xiv s. . reliquaire, l.'iî»; — 
ixv»i».:. peinture de Van Kyck, 
l.ty: — (tiruuette du chtiteaû de 
I.ude XV s. , 133; - tenant les 
arme^ du due de Hourgogne 
XV K. , 20: — abordant baint 
Pacûme, peinture byzantine : V. 
peinture ao 1 \ii. 

Angelioo (Fra Giovanni) da Fie- 
suie (13k7-I45j). — Fresques delà 
cha(>elle Nicolini au Vatican re- 
présentant le pape Sixte II, ordon- 
nant diacre saint Laurent, 1 17 : — 
saint Laurent distribuant «les 
aumônes, iîo. — Fresque au cou- 
vent de Saint-Marc, a Florence, 
représentant l'Adoration des 
Mages, :ill. — Fragment d'un 
tableau représentant un réfectoire 
do dominicains. l.SG; -- fresque 
représentant le Paradis, 16i. 

Anges. — Détail de la chAsso de 
do :^n /anobi. par (thiberti. — 
(Vierge entourée d'), peinture 
anglaise ' xiv* s. ", 210 ; — représen- 
tation italienne; fresque de Si- 
mone di Martini, an (lampo Santo 
de Piso ;xiv*s.' : V. culte de la 
Vierge, 162; — chanteurs, pein- 
ture de Van Kyck 1385 .»-l»»0|, 
175; — musiciens, p^'inture de 
Van Byck, 17S. —Représentation 
franco-damande 'xv* s.| V. 
armes de France. 1. 

Anlou (René d'). roi (I k)9-l 4KUi. — 
Portrait. VJO. — Portrait: V. le 
Ruissou ardent. !8V. -- Sceau. Itfi. 

— Armes : V. sceau do René d'An- 
jou, \9i. — Miniatures attribuées 
A : — V. embarquement de (^eur. 
186; — V,: C<pur dëchifTrant 
l'inscription de la fontaine en- 
chantée, Isti. 

Annonoiation d'-. — Ivoire frnn- 
rais XIV* s. , L>9. — Haut relief 
•le Doiintcllo M.'<*«6-I4(j6 . dans 
leglise Santa Croce. a Florence. 
ÎU: — tiipifescrie italiennif xv 
s. , l.l'j. 

Antonello de Messine ^1414.*- 
1 i'.».! . - Le Crucitieinent, p»'in- 
ture. m. 

Apocalypse il'-, fragment de U 
tapisserie de .leh.ni «!•• Mru^e<» 
•lann U catliédrale •! Angers 
XIV M. , li»". 

ApOoaukOS .\leMH . i;r.in<t-di|e «le 
(l'Mi^tantiiinpIe. -- <l*iirtrait de , 
niiiiKituri* b\/autine xiv h. . Mi. 

Apôtre. - Saint Pn-rrei-t uii dm- ; 
NCilIpturi' Ir.iil.;;»!"»»' X\' s. . Ifiii; 
- .'<:iitil M.irc :iiniiinture tr.iii''aiMe 
xiv j». : V. 1 majuh'iile. !>•.• ; 
«hi itorlrjit de<i I.iniix .i la < atlit*- 
dral»' 'II' T*j|i*tlr w s Jn^ ; 
1 Ht*« •{ . |ii'iTitiiri' de l'Hido 

i .1 eliu 1 i'y. !•: . . :.'«. 

Aragon «imia lloti^tan/i .^t.itue 
f'IlHT.tirf \IM ^. . .'.'. 

Araqon lOroMun- •! ti'iiini'* 
■1 ll-i. ul«- d Ksle. — ,M-d.i.lle. 71. 



Aro (.lacques d'). — Maison a Dom- 
réinv, 5ii. 

Aro (Jeanne d'). —(Dessin repré- 
sentant grossièrement), 56. — 
(statuette du XVI* 8., passant pour 
rnprésenter^, .T. — (Portrait pré- 
sumé de) : V. tête de statue, b6, 
— (Tableau de I4.'{1. représentant 
la Sainte Vierge, saint Michel et) : 
V. la Sainte Vierge. oG. — (Arrivée 
de) ,111 château de Chinon. d'après 
une tapisserie allemande du xv* 
sii^cle. S7. — (Maison du père de}, 
'.U\. — (Chambre oii est née). !»ii. — 
'dliambro dito dei, .Mi. — fHan- 
niére restituée de). 5fi. — (Pennon 
restitué de , 56. — l'Ktendard res- 
titué de), :i6. — ('Méilaille repré- 
sentant les armoiries octroyées 
par Charles Vil à).:>G. 

Arithmétique (1). — .Miniature 
franraise ;xiv s.'. 17U. 

Arnolfo dl Camhio, mort en 131.'). 

-Cathédrale de Florence, il3. — 

Le vieux Palai*«, à Florence, 213. 

Artois (Marguerite d). — Statue 
funéraire l'xiV s. . fragment ; 
V. coitfurede femme, 13u. 

Artois (Robert d). - Statue funé- 
raire 'xiv s.], 1H3. — Procès de 
Robert (d') miniature française 
'xiv* s.j : V. séance au Parlement 
au XIV* s., 8. 

Arts libéraux. — Peinture fran- 
çaise XV" s.], à la cathédrale du 
l*uy, 1H« : — Représentation fran- 
çaise au XIV siècle : V. Arithmé^ 
tique, ABtronomie, Oéomëtrte, 
Grammaire, Logique, Musique, 
Rhétorique. 

Ascension' I'). —Miniature de Jean 
Foucquet(U!.S.»-U77 7), IS7.- -Ta- 
bleau portugais de la lin du xv 
siècle, i07. 

Aspelt (Peter voni. - - Tombeau 
dans la cathédrale de Mnycuce 
îxiv s.^, JOO. 

Assomption (1). — Fresque do 
Simono di Martini [137»-l.i3» au 
Campo Santo de Pise. 145. 

Assomption (cathédrale de V}. — 
A Moscou 'XV S.J : vue inté- 
rieure, m. 

Astronomie (V). — Miniature fran- 
çaise [xiv s.,, 170. 

Atlas portant le monde: — 
encrier padouan |xv* s.], ir.i. 

Aubusson (Pierre d'). — Kntouré 
des dignitaires do Tordre, faisant 
mettre en état de défense les for- 
tifications de Rhodes; miniature 
française . XV S.J. It"; — exhor- 
tant les chevaliers k résister à 
Tassant, miniature française ^xv 
s.]. Ii7. 

Avarice T). — Miniature française 
XIV .-». , 171. 

Baerse (.lacques de.. — (Fragment 
de retable stulpté par; au mu*»ée 
de l)ijon XIV s. . lui. 

Baiaset n. -- (Mosquée do), a 
Con^tantiiiople W s.J, li5. 

Banc du Roi séance aii>. -Minia- 
ture nni;lai<»e de la lin du xv sie- 
elc, Ifi. 

Baptême lei. -- Sculptur-:* d'An- 
tlrea I*i*(aiio 1 ;Î70- 13 »:i . au (Cam- 
panile dr Floreni-e. IGl. 

Barbarigo iloge de Venise — 
Purtraitile .médaille xv s. ,71. 

Barbet .ïejin . - Angt» on enivre 
repiiiisHo. iHiivn* de au rlKiteaii 
d»' Liide \\* s. : V, .itigf. IJJ. 

Bargello. l'.iiur dn , a Florence 
Baraka ■cvi''qiio de Hungne . 

*Ml*JMl XVI' •» li'k. 

Bastille !.• . Kii 1 k:<< revtitu- 
tfii . i.'. 



BaTiére :lo duc Louis dd. — en 
costume de tournoi, mima tare 
allemande xv* s. '. 6-1. 

Beauohamp (Rirhard. comte de 
AVarwicki. — Statuo fiinrraire 

.'xvs.;, m. 

Beauleu (Anne de'. — iportra t 
dei. peinture fraiii.'aise «lu xv s . 
VM. 

BeaunoTeu l'André;. Knrad ri- 

ment provenant du nianusi-nt *i-^ 
Heures du duc de Herry altrjbtiérH 
(â), 177. — Statue funéraire de 
Charles V, lx:\. 

Bedford /bréviaire du fin** 'Ir . — 
Miniature repn'*seiitanl la Nati« 
vite (XV» s./, l!*:>. 

Bel-Accueil et Vénus. - Minia- 
ture française xiv« s.', 17». 

Belle fontaine Ma I. — à Nurem- 
berg 'xiv« a.,, fi"*. 

Bellersheim rïtuds de-. — Statue 
fuiiérairo xiv s. an rhitca'i 
d'Amsburg (Alleniagno/. <> ». 

BellOTiUe. —(Miniatures empnin- 
téos au bréviaire de*, manu^erit 
français du xiv* siècle : — pag»-. 
1M>: — aigle et lapin. 18'ï. — 
grotesque, 18« : — lige d'iris. 
186; — paon, l»*r, ; _ singe, l»6. 

Bellini ^Gentile}. né en 1 426, mort 
en l.'i07. — Portrait du doge Léo- 
nardo Ix>rédano,7.'i. — Miracle de 
la Sainte Croix, tomlx^e dans le 
canal : V. Venise au xv i* sierl^, 
"9. — Procession sur la place 
Saint-Marc, à Venise. 81 ; - Pré- 
dication de saint Marc à Alexan- 
drie, 233. — Dessin rcprécentant 
une femme turque, lia; — repré- 
sentant un janissaire. If 3. 

Bellini (Giovanni . né en I4^!«. mort 
en 1516). — La Vierge et l'enfant 
Jésus entre saint Pierre et <aint 
Georges, i33 ; — le Christ mort. 
233. 

Benoit XI (1303-13')4\ — Monnaies. 
153. 

Benoit Xm 1.194-1(1; — Mon- 
naies, 153. 

Bergame. — V. Oasparin, Foreaii. 

BemeTal(Alexandredei. — Ptern* 
tombale,, -xv* s.', 17>«. 

Berruguete > Pedro . — i Tableau 
de'i, représentant un aulodaiê 

(xv's.;, 9U. 

Berry fJean. duc de). — Portrait* . 

— V. costume noble. 1* ; V, per- 
sonnages, 131 : — signature. I*'. 

— fragment de lettre». l»iT, — 
■'Miniatures empruntées aux 
manuscrit des Grande* Heure* 
di| duc de) : — Le f.mixre «i»«js 
Charles V, 185 ; — le labourage et 
iardinage au xiv aigrie. 4i: - la 
Purifleation. |KS. — > Miniature* 
empruntées aux fleures du dur 
dei : — animal fantastique, i** 

— grotesques. 186; - cncadnp- 
mont, 177. 

Bible des PauTrea. — Impres- 
sion xylographique -\v* h . l~^ 

Bickenbach ■ Conrad de . — 
Statue funéraire dans 1 église 
de IlimmHthal \ Wiirtenberc 
[xiv« s-l, iti. 

Boabdil, roi de Grenade !•*<- 
l4Vf). — lArmea passant y»-*»T 
avoir appartenu A - : — oa«que. iri . 
couteau, 91 ; — ép^es. »1 - 
éventail, 91 : — fourreau déf*^ 
91: — mors de eheTal. »1 . - 
plaque de ceinturon, *i . - pooi 
meau d'ëpée, 9L 

Bolealaa la Ormiid. roi de P^ 

logne i967-tn2.^(, -. raeheUntaas 
Prussiens Isa restes de s^^ot 
Adalbert : V. bas- relief des portes 
en hroBfe de la cathédrale 4e 
(■nrzne, 110. 
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Bonlteoe Vni ^294.1303). — 
Monnaie. 153. 

Bonlfaoe IX (1389-iiOi). — Mon- 
naie, 1(6. 

BotUoelli fSnntlro). nî^ on IU7, 
mort «'H l.")O0. — I,e Printemps, 
pointure, i29. — Vierge et enfant 
.li'Mus. peinture, ii9. 

Boarbon (.Vnna de). — Statue 
fun<*rairo, fragment [xw* a.) : V. 
roitfure de femme, 130. 

Bourbon (Ri^atrixde). —(Couronne 
rentituée dey, 3. 

Bourbon (Charles I"). — Statue 
fun«^rairo (xv a.), 1H2. 

Bourbon (Jeanne de), femme de 
Charles V. — (Couronnement de), 
miniature frnnt;aise 'xiv» s.] : V. 
couronnement d'une reine de 
France, uu xiv a., 2. — (funé- 
railles de), miniature fran<:ai8e 
XIV' «.' : V. funt^raillcs royales à 
la Cour do France, au Xiv* s., 5. 
-- (ntatue fun<^raire de), dans 
l'abbnvc de Saint-Denis : V. reine 
do Franco au xiv s., 3. 

Bourgogne (Marie do). — Médaille. 
iii. 

Bourgogne (ange tenant les 
armoM de), miniature française 
[XV a. . io. 

BouU (Thierry), né en 139!. — 
l*roco^*ion, 'peinture, 155. — 
Fragment d'un tableau représen- 
tant Maint Jérôme, 159. 

Branoaool (chapelle des), dans 
légliae des Carmes, à Florence. — 
léO tribut de «aint rierre, fresque 
de Masaccio (liul-lii9), 226. 

Bretagne (François I", duc de). 
lUi-U50. — Monnaie, 17. 

Bréviaire de Hellevillo : V. Belle- 
ville; — du duc de Dedford : 
V. Bedford; - du cardinal Gri> 
ma ni : V. Or/mail/. 

Bruges (Jean de). — Fragment de 

la tapisserie r.Vpucalvpae, XIV' s.], 
!9k. 

Bruneilesoo (i.iTT-UâG). — Œu- 
vres, à Florence. ~ Conpule 
ftf Irt enth^dralfi : V. cathédrale 
de Florence, 213; — éghte San 
Spirito, tl5 ; — église San Lorenso, 
nef, il 5; -- plan, 216: — ehapelte 
fif% Pnzsi, taçado, J15; — por- 
tique. 215. 

Bruni (I^unanlo), jurisconsulte 
florentin. -- (Tomlteau de), par 
Hemardo Hosseliino (1409-1464), 
dans l'église Santa-Croce, à Flo- 
rence, 221. 

Buisson ardent (le). — Triptyque 
de Nicolas Froment [W s.;, 1»9. 

Ga dOro. — à Venise' xi v 8.\2U. 

Calende tTortail de la), à la cathé- 
drale de Rouen ,xiv'8.\ 179. 

Calixte III (1 k^n-UiA). — Médaille, 
115. — {.VrmcH de) : V. reverM do 
la médaille du pape Calixto III, 
1 1 >. 

Calvaire lie'.. - Fresque de l'école 
florentine ou viennoise. A la cha- 
pelle dea I<>pagnols, dana l'église 
Santa Maria Novella.à Florence, 
22 >: — peinture de .Mantegna 
(U.IM.MKi , 2;ii. 

Calrely («ir llugli). — statue fu- 
néraire xiv s. , 209. 

CampO-BantO. A l'iite. -- fra/eWe 
xiv H. . 77. — Frrtque f/e Simone 
'/i Martini, reprcseiilanl rAsHomj»- 
tion XI v K. ■ : V. culte île la Sainte 
Vifrife. Ii5. — Fif.ufui' liu triom- 
phe dt' la Mort, fru^nientH xi V s. ] : 
V. daiiieii et itcii^iicurM italiens au 
Xiv H., Kl; - N . «laniea et cava- 
liers italient, 83. — Fresque r^pré- 
tentant tr Jugrutent dernier 
. Xiv'a. '.224. — FreMijucade ti^noz- 
:o Gozzoii. fragment représco- 
taat la coiihtructiun de la tour de 

Album Hiarunigur. — II. 



Rabet ;xv* s.j : V. coDstruction 
d'une maison italienne, ao xv* a., 
84: — les TondaDges de Noé 
(fragment), S27. 

Cantaousène (Jean), empereur de 
Ryzance(t 347:1.338);— en costume 
de cérémonie, 114; — en moine, 
1 1 4 ; — au milieu de sa cour, 1 15. 

Caretta (Ilaria dnl). — Tombeau 
par Jacopo délia (^uen-ia (1J71- 
1438), dans la cathédrale de 
Lucqucs, 322. 

Carmes (église ùc%), à Florence.— 
Im tribut de saint Pierre, fresque 
de Masaccio (1401-1429). dans la 
chapelle des Rrancacci. 226. 

Carpaooio (1450?- 1523). — Frag- 
ment de la Légende de sainte 
Ursule, peinture, 233. 

Carta (porto délia),— à Venise, au 
palais de» doges [xv* s.], 214. 

Casa del Cordon, à Rurgos. — 

[xv a.|. 95. 

Casa Lonla, à Valence. — - xv* s.\ 

94. 

Casimir le Orand, roi de Pologne, 
mort en 1370, - (Tombeau de), 
dans la cathédrale de Cracovio, 
109. 

Casimir IV Jagellon, roi do 

Pologne, mort en 1492. — f Tom- 
beau de), dans la cathédrale de 
Cracovio, 109. 

Cattel Nuovo. à Naplea. — 

,xv* s.], 80. — Ras-relief de l'arc 
de triomphe d'Alphonse loMagoa- 
nime [xv*s.J, 76. 

Cauobon (Pierre), mort en 1443. — 
(l*ierro tombale de l'évéque) : V. 
évéque 'xv* a... 148. 

Céramique (la). -- Ras-relief de 
(iiotto (1266-1336) au campanile de 
Florence, St7. 

César. — Koprésentation française 
[xv* s.] : V. fragment de la plan- 
che xylographique représentant 
les neuf i'reux, 176; - triomphe 
(de), par Mantegna (U3I-I506), 
232. 

Chabannes (Antoine de). — (Tom- 
beau d'y au XV* s., 57. 

Cbambre des Comptes (avance 
à la), présidée par Charles VII, 
miniature française (xv« a.), iO : — 
du duché de Rourgogne; jeton 

^xv* s.), 10. 

Cbambre des lords au XV* 

sièole. — Iiessin anglais du 
XV* s., 16. 

Cbanteolero ilo coa), — se plai- 
gnant au roi Nonle, miniature 
française ;xiv* s.], 172. 

Cbaritè (la). — Fresque de (tiotto 
(1266-1336), dans la chapelle de 
Santa Maria deU'.^rcna. à l*adoue. 

XUiarlesIV. empereur d'Allemagne 
( 1 347-1 378^. — Sceau, 59. — (Repas 
solennol uo l'empereur) après son 
couronnement , miniature alle- 
mande l^xiv* a.', 61; — entrant 
dans Paris, miniature française 
[xiv* s.J : V. entrée royale au 
xiv« siècle, 6; — recevant les 
docteurs de l'Université de Paris, 
miniature française [xiv s.;, 10*. 
Ruste, ioo. ~ Couronne, 101. 

Cbarles IV, dit le Rel, rot de 
France (1321-1327). — S<reau. 192. 
— recevant la reine d'Angleterre, 
miniature française [xv* s.] : 
I V. entrevue princière au xv* 
siècle, 6. 

Cbarles V, roi de France (1364- 
i:i«0). — statue funéraire à 
l'ablmye de Saint-Denis : V. roi 
do France en coatumo d'apparat 
du XIV* s.. 2. — statue runé- 
raire, 183. — Sacre, miniature 
française '^xiv s.] : V. onction 



royale au xiv* a., 2. — Couronne- 
ment,miniature française [xiv* t.l : 
V. Couronnement d'un roi de 
France au xiv* s.. 2 ; — remettant à 
l'un do ses ofHciers la bannière 
royale après qu'elle a été bénie 
par l'abbé de Saint-Denis, minia- 
ture française [xiv* s.]. 53:-«- pré- 
sidant le festin offert à son oncle 
l'empereur d'Allemagne Charles 

IV, miniature française [xiv* s.] : 

V. fête k la cour do France au 
XIV* s., 7.- Sceau. 1. — Couronne 
restituée, 3. — Monnaie, 7. — 
Fragment de lettre, 167. 

Cbarles de France, fils de Char- 
les V. — (R.iptém» de) ; miniature 
française |xiv' s.] : V. baptême à 
la cour de Franco au xiv s., 5. 

Charles VI. roi de France (1380- 
1422). — Slatuo funéraire à 
l'abbaye de Saint- Denis : V. un 
roi do* Franco en costume d'appa- 
rat du XIV* s.. 2. — Sacre, minia- 
ture française 'xv* s.] : V. sacre 
d'un roi do France au xv a., i. — 
Funéraill«*s, miniature française 
jxv's.] : V. funérailles d'un roi de 
France au xv s., 6. — Sceau, 192. 

— (Cartes extraites du jeu de) : 
V. cartes à jouer, 141. 

Charles Vn, roi de France (1422- 
1461). — Portrait, par Foucquet 
(1 ( ir>?-l 477?) ;~ présidant la Cham- 
nre des comptes au xv* s., minia- 
ture française <,xv s.| : Y. roi de 
France préiidant la Chambre des 
comptes, 10; — présidant le pro- 
cès du duc d'Alençon, miniature 
de Foucquet : V. ht de justice au 
Parlement, 7. — Monnaie, 7. — 
(Première page dea Vigiles de). 
169. 

Charles IV. roi de Hongrie (1308- 
1342). — Sceau, i03. 

Charles, duc do Rerry (14n-U72). 
Sceau, 20. 

Charles, duc d'Orléans (1391-1465). 

— Sceau, 19. 

Charles le Téméraire, duc de 
Rourgogne (143.3-1477).— Portrait 
par Roger van der Weydcn (1400- 
1464), 195; — enfant recevant la 
dédicace d'un livre, miniature fla- 
mande [XV* s.J, 25 ;— tenant le cha- 
Sitre de la Toiaon d'or, miniature 
amande [xv s. ], tu ; — (fragmenta 
d'étendards de), 20. — Médaille. 
220. 

Chamao (Guillaume de), évéque de 
Paris, mort en 1431. •» Statue 
funéraire : V. Kvéque au xiv* a., 
148. 

Chartres (Renaud dei, archevêque 
de Tours fxv* s.\ — Armes : 
V. vitrail, 190. 

Chartreuse de Champmol, prèa 
Dijon. — Statueh du portail de 
l'église, par Claus Sluter (mort 
vers 140:>) et Jean do Manrille 
(mort en 13H9;, 182. 

Chartreuse de Florence. — 

statue funéraire de l'archevêque 
Acciajuoli, i>ar Donatello (1386- 
1466), 148. 

Chartreux < portrait du portier des'), 
par Masaccio ( 1 401 - 1 (29,i. 226. 

Chasteté (triomphe de lai. — Pein- 
ture do (tiolto (1266-1336), dans 
l'église inférieure de San Kran- 
ccsco, A Assise, 224. 

ChAteau 8aint-Ange (représen- 
tation dii) : V. revers de la mé- 
daille du pape Alexandre VI, 1.S4. 

ChAtellenie (la), à Rhodes. - [xv* 

s.], 128. 

Chemin de oroiz. — Sculpture 
d'Adam Kraa (1450?-i507). dans 
régliso Saint-Sébald, A NQroro- 
bcrg, 201. 

Chevalier (Etienne). — (Miniatures 
'xv* s ) empruntées aux lleures): 
Y. Ascension, 187 ; — V. Christ 



devant Pilate, 187. (Compléter 
avec Fooo^oei.) 

Chllpério, — devant Tévêquo de 
Tournai, Chrasroer : V. vitrail 
[XV* s.], 198. 

Christ — bénissant, sculpture by- 
tantine [xiv* ou xv« g.f. 117; - 
en Rédempteur, fresque de Taddoo 
Gaddi (13ti0-13ii6), dans la cathé- 
drale de Prato, 158; — baptême 
(du), peinture do Verrocchio 
(143S-148H), 228; — devant Pilate, 
miniature de Foucquot (1415?- 
1 477?). 1 87 ; — mort, peinture fran- 
çaise 'XV* s.], 189 ; — mort, pein- 
ture <1e Giovanni Rcllini (1418- 
13161. 233; — descendu de la 
croix, peinture françjiise (xv's.), 
138; — portant sa croix, gravure 
de SchOngauer (mort on 1488), 
103; — représentation française 
au XV* H. : V. Ascension. 187; 
représentation française au x%** t. : 
V. portrait d'Anne de France, 190. 

Cld (pommeau d'épée du xiii' t., 
dite du), 90. 

Clma da Conegliano (1460?- 
1518?). — I/Incrédulité de saint 
Thomas, peinture, 234. 

Ctmabué (1240? - 130i?). - Ijl 
Vierge, peinture, 223. 

Cité (vue de la) au xv* siècle : V. 
vue de Paris as xv* aiècle. 11. 

Cité de Dieu (première page du 
manuscrit de la), compose au xiv* 
siècle, 169. 

ClTiUli (1436- 1501). — Chapiteau 
du tombeau ie Piutro da Neceio, 
dans l'église San Martine, à 
Lucques, 2l5. 

dément V (t 305- 1 3 1 4).— Monnaie, 
146. 

Clément vn (1378-1394). — Mon- 
naie, 146. 

Clisson (Olivier de), — Sceau [xiv* 
g.), 57. — Tombeau (xv* s.J, dans 
l'égliae de Josselin (Morbihan), 58. 

Clony (hôtel do), à Paris. — (xv* 
s.], vue de la cour, SI. 

ClAssenberg (Martin et Georiçes 
de). — Statue en bronte do saint 
(Georges, dans la cathédrale da 
l^rague, 100. 

Coeur, — s'embarquant pour Tile 
d'Amour, miniature française 
fxv* t.l, 186: — déchiffrant l'in- 
acription delà fontaine enchantée, 
miniature française [xv* s.J, 186. 

Coeur (Jacques). — Hôtel à Rour- 

ges [XV* s.j : — façade, IKO ; — 
clairîp-voie en forme de fleur de 
lys. 184; —vitrail, 38. 

Golléone (aUtue du), par Ver- 
rocchio (1 i3:i*l488j, k Venise, Ht. 

Commln (Vincent). - (l/ettreornée 
tirée de la Mer dea Histoires, im- 
primée par Pierre le Rouge, pour) 
en 1488, 176. 

Comnéne. — V. Alejrlf Maonef. 

Constanso. — Médaille de Maho- 
met 11 .XV'S.]. 123. 

Contes de Cantorbéry, manu- 
scrit anglais du xiv* s. (Minla- 
turea extraites duc V. homme de 
loi au XIV* s., 16; — messager 
roval au xiv* s., 16; — chevalier, 
19*; _ jeune noble, 19; — cuisi- 
nier. 34; — matelot, 34: — par- 
donner, 34; — riche veuve. 34; — 
bourgeois, 34; — meunier, 34; — 
marchand, 34; — prieure, 149; — 
clerc d'Oxford. Ii9; - médecin, 
171. 

Corel (Nera). femme de François 
S.iMsetti. — Son portrait, par 
Ghirlandajo (1449-1494), fragment 
d'une fresquo dans l'église de la 
Trinité, k Florence. 

Ceoronnement d'épines. — Fres- 
que de Uiotto (1266-1)36), dans la 
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clupello de !j*nla MirU dell' I 
CouTOniiemaiit de la Vlerga. — 



stwou. ilinii la olhi^ilrdB de 
Cnroii' : V. rrii^niit da ninilni 
•ulcl ■)■ IVsUho Nolni-Itnnu-. lut: 
~ lirintun- lie Prt FiIi|>|h> I,i|.|h 
(UHMU4?!. il: — tinivnrr Jo 



Croix. — 'riwmin .ii-l : irulptiire 
d'Adam Knift (I)jv7 - l.iUT) ilni» 
l'<<Kli» S»iDl-S<>lMUI. à Nnrrai- 



- Frpiqnm [XIV .,). fr»ai.i«nU : 

7Ï; — V.Rrou|Md'a»l<>iiia«tiaiie4. 

Je flerenre. I»S ; — pi.i.ré- 1 W. — Frenniio r 

iwiitnnt Ir iirophlite Abi<-u<-. dini WDtant le CiWiit 

t'i'vliM d'Hr i>an Uiclic^ à Kln- 

rpiLT. - »,i-iWi.r n-|.r.iwiiUDl 1 EsW(IlcmileI">l').<)iird. 

huinlM CriVil-. f I». — //«'f rv/ir/: ilt'l-l'>VI)- — U('d>ill•^. 

»•: ...W eiirânli 'diin»nt. » )« ' *'''"'"" ■"' »■:■ ■"- 

rniiim dn la palln'drnl.' a» i'rjio. Etoile, — i.T^Blior pur Je. 



I. — (Clirial|>arUi>liin< 



WsrklgpinQthiuil-itifl), lut: - 
d'an anlln- dp IVcnle i\e Caktirn 
xv n.'. lui, — iHir HOKer Va 
4rr Wr^den |l|iHi;-lilll} IHT. - 



éa aat d..'inop<. - 
Fr-aqiiedpSiiinnrFlliil»l-i:>ir.V 
dana^a valh>d»la d'Drvii'Io. ii«. 



DaiiM maotbr*. — do 



IMocillaUoD de » 



lM|fi'i"U'iv di-'l/ÎII^Brr i^'î Ti! 



fn-uiHedfrSvuun41iilUI IJJir ; 

daua la vathednie d'4)rvi^b>. ii-i. 

DaaoMitad* Cïalx. l'fioloiv dii 

».'.'('■!"- 'l'^''.ni>m> di'''v!'nhl^ 
iiiiilhitni-IMi... AU. i> iiin> 



d" v!'n.;-™nJIi l" - "la 'i™"iï ''"'' ''*""■' '*'>• ''"■ 
>.nlh> du iwlai* 'do jiialice de ÉW«W« rMIanrho d'). foiuine dfl 
' l'hiJipi» VI. — SlUw rundrairc 

a l'ahlurod.-.'^aiiit'DciiiH :V. miiM 



Duoneiolln <l3ii>-IHi«<). 
run^rairr. a' l'ahbav.: 
llslli*. - Srnau, S7.' 

Dunois iJpan). — tirraa 



Edouard f . 

(iiîi-u»J,;|ir.i 
dcH lurda. deani 



Edouard IV . 
£gal lllenaeqniE 



■.. : Y. MadoDo ilal.ci 

a. : V. viergr Âaauiid--. 
mtiratrataliun allaDui 
I. : V.lallonibild; -ad. 
!«■ doaalnun ; p'inliirr 
linil, IM : ~ ppiuliirr- 



ExUteie-Oiiotlon. — MiDialure 

Eyok (Kubi-rl van>, ui en nciK'i 

I3»i>. ui°rtVi'> 14111). — Adnralion 

de l'abbaya At 3aial:Hii!<»i7 » 

Craiiuienu t V. Iiicii li p«re. l'îit ; 



feiiiine. lïS. — l.a Viitko a<i doui- 
l>u«o aj :'v. iiiKirieiir Haiiialid. m. 
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puiiantdel'sau 1 
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Jean- Rapt i> le : 
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devant niala, UT: ■- 
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Pranctaiae etPItl* |>r<anl l)ant:<-r 
qu'il ait meni de l'Aniaal. - 
Miniature rranvai.cMv a. ^ tti. 

rTanDeMB(l>iFrodeIla;.D»ouim. 

San Frani-eaco. a Ar-ai» . V. 
fnvuiie de dameii. Tfi. — l'iirirail 
de Sinanionil MalalPsta. dana 
l'ritlia.- San Fratu-Hiru, j HiniiBi. 
71: — d*M»lll«r<-llra.du>-drrbiB. 
li»-. — de Ilapliala fiforta, ÎJ>. 
rronolaOUO-ISIT). — l^l'n-M-n- 
talion au Temple, pciuture, Î3i. 



- V^h-., 



M lia'!. 



nipereor d'AUe- 



Ferdlnand m. n 



Hiinture capoRnole ; xv a. i «k. -- 

MeiinDic. ».. — Si^u.! rodado. »». 

— Kj-ïc, 17— Kuurreaud *[•*«, W. 
FemaDdas (Joan do I.ii-na). — 

lalhfldnile ^Tol*.lo _\\- ».•'. Su*. 
Faatln Ile) d'l{«rodr. — fmaque 

deK.iippoLipi,i(Hli;.U«l...ala 

''alhédrale de l'ralu. ilï. 
nançalllea de la Vierge. — 

Stulpluro italienne iiv a.), JIT. 
Flnlgnarra (Uln-llTU). — Le cou- 

FlagellatloD 'lai. - Sculptur» de 
piifle du Lipli^ifriT du Klqronce. 



pj.uluir*.'V'.ÎÎJr'Ln'jilW-'iM'': iïrtn d"*™^ *iï-ï''"'lî"'"' 

iJl : -- iiortf |iar la Vier|»> l'iilr» ■ _, . . . 1 „ . 

nairil l^i-rre Vl 'Hiinl Oii>r|.'">. Flandre llJiDia d<> Rrùrv, iniul» 

''*'**'■'''' ■ *■"■ Flandre iMannirrilcdi'). femme d" 

:nler iV . Miuiaiur'- fraui;!!» l'Iiilipl* 1» Hardi. — r^taliiii dr la 



Diane. ■■ s.-uiptiirw d',\t;'»(>nn . 

Iht.'HiUtla-U^'.dani \r t-mpl 
df-t MalateiU. j lliiaiui. iii. 

DIen le p*r*. — l>-ini>ir>- d» V.i 
K..-k <Uï<>ni» . fra^nwnl d 
rAd..rati™ JelAptiH-au n.j.tiqi.. 

DomUld l.-. IViDtur-d'-M» 
la vilh^dral-'do'odoKii-.'lïi. 



EdtI* I'. t'.iBlnr 

l:«h-IM<..dAi>.Ui'h. 
Maria •l<-irAn>na. .i I 



ForeaU d'- a-rcanip. ■ (Iravure 
omiiriiiiKe nu livn- di-i Krniiiica 
■'•dAbm. ii-uvrr ,de„iBii>rini« eu 
If.":.!;». 

Fortune Iroa» de laV — Miniature 



Froment INicoUt). ~ Portrait da 

|IT< H.. IM. — TribttqiiP da 
Bmaion ardent 'iv. a. , ia». 
Fuite en Egypte. — Iroire fran- 

Funèr«Ulea- — de aaini Aefreaiia. 
freaquu de «oiioli lUïn-itïT , a 
r^K'.oe San Ajrealioo de San 

PiUB. rrpique de Ghirlandaje 
111(9-1(9^)1 la celléKiale de »an 
OiiniKDaDo. J3U. 
Oaddl (Taddn). ne en IMO, mnrt 
eu I9M. — Krcaque de la celh«- 
rirai» de Pnlo. repn>aenlaDi : — 
le Clinat en RAdraipteor, Xïf : — 

nraonoaite d'une frnqiie île 
triise ^Dta Once, k Fluren--- : 
V. dame Aereetine. Tl, 
aalanlèree. — (npiiiiu empranl^ 
1 Ta rollectian de; : — ennntflabk 
.Vrthur de Richement. jTi— ton- 
beau d'Anloioede Chabannn. i? : 
- ivtqoe au it- .i*cI», iM ; — 
IJUmMturtt empmBt^ea à la rel- 

iiieDl. S; — pavaaa. K;— fau- 
cheur, ti ; — labonrenr. 41 ; — 
paj'iaaae*, tl ; — Tigaentafran- 

* on de aea ofllcieri le bannière 

OaapaTln da Bergama. — iPras- 
mi-nta de* lettre* de), liTre du 



Hif iMM : — r*pré>*aWDl uiot 
ranu : V. écolisn, %i-, — uint 

(: — ■■inl AuK'iilin an entiae, 
I ': V. runéraillsa d'un àWnat. 






SUlue '' 



..„ Jr San M<ch«Je.* 

Klorence. IIO. - PruneiiU do la 

Fle-r-iee: —la KlBRellation. !>0i 

- KrJKit;uiiH ilo I» imndtporU 

noHii roi>rMonliul l'hiitoiro 
.riHsc »t do Jairob. 119 ; - iitalu- 
ils Judith. ÏI9; — (latiia d'unpro- 
nhèlc. ll'j; — miJilamoni. tl9: — 

GblrlBDdalo (Ui*-U9i). ~ Par- 
fHiqiiadelVfl'iM ileUi Tr 



ar«golT« XI (ISTU 



UrA» [plac 
BritlOU (onli 



KIoran»: -V, Nera Corai. 11 
V. Krancatco SM«tll, JS. - l'er 
tcinpana umpriioUa 1 dilTéranlei 
i-reaqti» d« l>«l<<r SoMa Mm-,» 
■Vor-Hu. àKlnreoM; - V. m.i.i 






Hani l>sli»o S. 

:.!;rîr.-.-i.7 


nU«ar,«Nov.^l1a 
-«-napliala ïlfl 



tr.i.[ d'un lisillard «I d'un *n(anl, 

vanl |i r»Hle do »inl Franfoii 
nnlro r>>ligioux. lit — Fmfas iû 



DiimBDl. — (Ml ma lu») emnrua- 
Uai au hrriaiairs da cardinal), 
nianuicrit flamand [iv a.) ; - 

fanti. Ut :' — aarvice (unebra au 
iv.iecle.i»4;-euiev-liwwinenl 
au XV aitele, lt(; - la TriniW, 

méJacin raiianl une laiKiiW. l'il ; 

tameur da [lierrs. I«I;' — ' le 
Mv.rn\ pnur la cluaae, 117; — 
laint Mirhel. I«7. 
OraUroyM (miniâluraiemprHnWei 

I . — V. I^rre dei Tmimolf. 

Oa» (Jean), au XV liïcla. — (lale- 

['}^fî°i'«"!i'£n*" 



liriicite TolMs, l«. 
Bcnii IV. r«l d« CiXiKa 

!...on(l«t-l»-l).~8r«u. 
Hei-mandad. — Tlur)» da 



•alnl Jaii-UipUate, Utvfw da 

Miinllnn da I>>inl>»l. )lil<tr. 
I ; tu "j >m twpIKtbra de CulJBlioBe 

iliiiiJ.Iir.lr'va"! Ilir<M.v V.Vi.lil.» 

Seurc* da la dama de Lalalng. 

HeurcBdu duo de Berry. - V. 

Beuree lOranilPO du duo de 



ta(x. 



I Hejrei. 

,lt»-I4»). — U\- 
lapePiril.îïi." 
OolldluU, — ft LoDdrei[xv*.j, II. 
Oatomban. — l.ellred'indoljtence 

du |iap« Nicolaa V, 17«. 
Ouyot (Ml 



aanlanl le trinoiahs da la Charl''' , i 
II*. — Caaif anOt d* ta euthi<i,«i, 



s d'Anna . 
ladD, 111. 



o[Rod 



da) ei 



Olovanelll (palali). — à Vaoiae. 

[XIV ■-1.80. 
Omand (l'ierra if). — CalhAdrals 



l'ra 



n der]. 



OonaalTç ds Cordoue. — Pom- 

Oorka (l-oïM d-). - Pierre lom- 
balolxva.], tuj. 

OOUOlIlHsnuiiiiI. nd .-n ItiO. mort 
i-n 1 ts». - rrr^axn .<» palaii Ri- 
tanli H n-rtic ((iiteiiM„t*) t - 
V. piiiiipap.- flor.-nlm« au xv. a., 
»:-<. Uun-nlle MaRniNque. 



lia Ne4frra^iii*iit),iîT,— ^>^Mai 
dam VfyUir Jr Snii AgiHlifio <i Sa 



tbàbejira , . ... _, _ 

■our d'AilamainiB (liTl-ltSl). — 
Vlonunient funéraire, dana U 
iihMrale de Spire. 60. 

ira amprunUa 

''irKrari«''îii 



phiiipp. 

T*mtn 

d«dicac 

Hsll*(Gi 

ns. 

HMtOT.' 

ijloKrap'h 



HeprdKutalinT 
>r.(ï.gmenl.la 



chel Palde- 
e Hvianca, 
a bj»nlin* 



Balopbaroa(ni*urCra de). — Toil 



BolibaulMl (Cnnred Uao *oii). - 
Tnmhain dana la uiUi^drate do 
MB^oncafxva.l, !Dii. 

Battrahalm \Bttbo vaD|. - lluala 
|.*r Mcalaa tob l^fra [xv a.], 

Bu||l«M.Bnib(nail«tirdeKorv*KD. 

HûM (JadD). - UlDlakuraa de la 



Biy liean l'àpin <!•). — StatiT» 
11.1 rai r> da R'ibert d'Arluli.M 
tiljta do Salnl-Denla (oï- t. . I 

Imu» du moad*. ~ lUinmiu 



lacrMullU (1) do laml Thamai, 

lli»»-!!]*), tu. 
laaeiyiaUa rllant. comt^ d'i. — 

lV.,.lbr.« ,l.n. l'A„IIM .rOWln. 

KOlhcii>i.uiHbe.ii|Iva,l. toi. 

Innooent ni. appivu*an< lartele 



Mb««a da BavUn — SUIdb 
funéraire par Pierre da Thory 
Ixv a. ] t fa^bare de Saint-Daal* ; 



baball* la Catbollqna, reine 
d'K^pagne {lUI-tSut). — Portrait, 
peintura «pagnole [iv a.]. tOI. 
-- Portrait, peinture eapaKOole 



(IJOS-IIU). — statue fuBAraira, , 
dsna 1* calb^dralo da Piao. «0. - ' 

alleniaodalXiv*a.;,61. — Eloclion ; 



Ihique de IXnivariiÛ dei) t 



naii [xv a.]. ICI. - (Peiniure d 
ToAlva do U chapelle dea) lUni 
calhidrile de Cncoiie [xv> i 



JaMt n Paléoloaaa. empereur de 
Byianro (IIM-UW,. - Périrai»; 
nu)dB>ll«pBrPi>aoalla{l3ilO-IUS). 



Jaao n, roi d'Aragon ; V. ifoin 

d'Angea. 
JaSD n. roi de Danemark (U8I- 
ntJ). — Sceau damajeatd.t 11. 
nie(IHO.n«l 
II. — BBBte.dL 
Prague, IMI. 
JaOD, duo de Berrjr : V. Berrj. 
Jaan la Bon. roi de France |tI30- 
UU). — Portrait, painlure fran- 
I «aiie IxiV. a.l. 1**-— crdani 

çaiae jïiva.l. «. — Sceau. I. — 
Monnaie. 7. 
Jaan lana Panr, duo de Bour- 
gogne. — PoKrBil, peinture fraB- 
^afio (ïv..). in. - Tour (dite 
rt«).à Par..lxya.l.lt:-amoi- 
tiMBinont deJ-e«Bliar^^xV^]^ : 

atalueltei | xi> *. ], I Ù.— Sceau . I«l 
[«•n da Coloana |xv a.l. — Ca- 
thédrale da Uurgoa : ra«ada, Wti 
— Cnnvanl de San Pablo, t Val- 



Sculpture par Oh'>- ( 

UU|. dtlail de U pr 
du baptiit«re de Proi . . 



' Henri V, roi d'Angli'tarre (M 
I Itll). — Sceau. U. 

Hanrl TI. roi d'Anglolerro (U 
' U7t}.--Seeii, 11. — tlouale. 



IKï- i.J 1 V. Irlpl;i)ue. m. 

IntaroHalon da la BalnU 
Vlarga |K|{I1>h< do l'i. t i'«knt. 

Iwaa «t Jaeob (hiatetn' d'). — 

bapttaWra ilo l^loranoe. par tibl- 
barll [lllMU*], 11*. 



le* freroB de). — ' 
s îê) : V. ré. 
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ALBUM HISTORIQUE 



Jadltb. — StatiietU» de la seconde 
porto du baptisttire d« Flor»*nce, 
uar (ihlbtTti (!3:ii-!45ii), J!9. — 
(Meurtre d'Hnlopheriie par;, toile 
pointe ;xv* s. , 173. 

Jugement dernier. -- Krcsquo 
'xv's.j. uii Cainpo Santo de l'iae, 



*♦■♦♦ 



Jugement de Salomon {c\u\- 

iiiteaii du palais doH do^ros. à 
Veiiine, représentant lej, i\\. 

Juifs défilant devant le pape 
Jean XXIII nu d<^but clii con<-ilo 
de Con<tano(>, miniature allemande 
|xv» 8. . l.»7. 

Kmita (Pierr**). - Pit>rr«> tombale 
dauM la cathédrale de Crar'ovio. 
\\\\' a. i. 10"». 

HLobylinski Uean;. — IM(*rro tom- 
bale dauttlVfflihodesPJtrcs Domi- 
nicains à Cracovie xv* a.J, 1U5. 

Kraft (Adam), né en 1450?, mort 
en t5u7.— Fragments d'un chemin 
de Croix, dans l'égliiie Saint- 
Sébald, à Niiremberg. 201. 

Kremlin. À Moscou [xv* s.]. — 
Kemparts : — chomiu de ronde, 
iil; - tour, \ii. 

Ladislae VI, roi de Hongrie ^1 190- 
15 Mil. — Sceau ;xv' s.;, 1»9. — 
Sceau, 104. 

LadislasUI. roi de Pologne (1202- 
\ii'). — Sceau, 106. 

La Orange. — (Tombetu ;xv« g.^, 
du cardinal, fragment) : V. l'apôtre 
saint Pierre et un duc, ttiO. 

La Hire. — Portrait, miniature 

franvaiHO Ixv» h. ', 58. 

Lalaing. — (Miniature emnrunt<Se 
aux heuroM de la dame ue), ma- 
nuscrit flamand ]xv* s.] : V. frag- 
ment d'un encadrement, 198. 

Lanœlot, - et Cîeneviève (pre- 
mière entrevue de^ miniature 
française xv* 8.|. 174, — (fait 
cbevalior do la Table Ronde, mi- 
Diature française xv's/, 174. 

Laval (Jeanne de), femme de René 
d'.Vnjou. — Portraitt : — 'xv's. , 
IVK; — V. le Ituisson ardent. iMy. 

Lazzarl (Philinpo). — (Bas-relief 
du tombeau de.i. daua l'église de 
Saiut-Dttmiiiique, k Pihtoia, par 
Iternardo Uonsellinu (UcO-liS^t: 
V, ircoli' de droit au xv'siocle, SO. 

Lendit (foirn du-, au xiv miivIc, 
miniature française |xiv*k. , il. 

Lerch (Nicola<«>. — statue funé- 
rain^ de Krêdénc III. dans la 
cathi'dral** de Saint-Ktionne, u 
Vienne [ XV» M. j. 59. — Statue de 
l'impératrice Kléonore, femme de 
Frédéric III. à l'abbave de Neu- 
klo»ter. h Wienerneûstadt (Au- 
Inchej, 5H. 

Le Rouge Pierre. - (L»»ttre 
uriH*e tirée de l.-<M''r de)» llutloircs, 
imprimée par ,en U'^M, 176. 

Leasek le Blano, rui de Pologne, 
.;My;-HV9,.— .^ceau, loti. 

Leyen (Nu-ol»^ von>. - HuHtcM : 
(XV «.; ile Harlie von llt>ttea- 
heiiii, iiMi ; - de Jacques de 
Ijchtenber^. comte do Ilauau, 
ïuo. 

Libreria. - l>e la cathédrale de 
Sienne: Fre<»que de Piiituric- 
rhi«» dans lai: V. .Knea>» .*<^1viuh 
Piccolomini )ir«M;tuiiié pape, iJI. 

Liohtenberg Jacques de., comte 
de H.iuau. - Husle. par N'uolaK 
Von l.e\en w* h. . i'H». 

LiOOrne -la dame et la). — Tapi»- 
scne française xv s. . 191. 

Llmbourg Paul d»;. — Mimaturen 
XV" ««. . ri*|irc<»"iitant la Puri- 

fU'aliiiii. !'«•: le Luu\rc &i><in 
(If.iirit*- N . l^j. 

Lion de Florence \n'» .71. 

Lion de Srflnt Marc. ~t 

h.igc«l-'\ cit.»' .i;.'«Miu'uili' ilcxant 



le) : V. revers de la médaille 
d'AgostJno Barbarigo, 71. 

' Lions (portail des), k la cathédrale 
de TolJ^de (Kspagne). — Statues 
d'apôtres par Ilennequin d'Egal, 
de Bruxelles, et Jean Feruandez 
de Licnn. liUrt. 

Llppi (FraFilippo}. néen 141 2. mort 
eu l-44i9. Tombeau dans la ca- 
thédrale de Spolete. 21 i. — Fres- 
que do l'église des Cannes, à Flo- 
rence (fragment ; V. groupe de 
tlorentius. 7H. — Fresque repré- 
sentant le festin d'Ilérode k la 
cathédrale de Prato. iii\. — Cou- 
ronnement de la Vierge, peinture, 
îil. 

Lippi l'Filippino). né en 14'>7. mort 
en l.'in;. -- I,a vision de saint 
Bernard, peinture, iid. 

Livre de la Chasse, manuscrit 
français du xiv siècle. — (Minia- 
tures extruites du) : V. Costume 
d'intérieur, 1K; — lacs ou filets, 
.11 ; — chasse au sanglier, 31 ; — 
chasse ù courre. 31 ; — ren<lez- 
voiis de chasse, M; — curée, 32. 

Livre des Tournois, manuscrit 
français iju xv t.iécle. — (Minia- 
tures extr.'iites du) : V. Costume 
de tournoyeur, 17; — héraut 
d'armes, 1" ; — cri du tournoi. i7 : 

— entrée des juges du tournoi 
dans la ville oh doit avoir lieu 
la joute, i'i ; — exposition des 
heaumes avant le jour du tournoi, 
iK ; — prélude du tournoi, i9; — 
comment les tournoyenrs se 
vont combattant par troupeaux, 
30: — la remise du prix au vain- 
queur, 3U; — la maison d'un des 
juges du tournoi, 30. 

Loohner (Stéphan), mort en 1452. 

— • Iaî Dombild », peinture repré- 
sentant l'Adoration des Mages, 
1*.)3. — La Vierge aux Roses, 
peinture, iu3. — Fragment d'une 

reinture : V. enfants do clueur, 
i9. 

Logique (la). — Bas-relief de (tiotto 
I li(»r»-i:t.i(ii au campanile de la 
cathédrale de F'iorence, il7. — 
.Miniature française ;xiv« s.], 170. 

LoUards (tour des , À Londres 

\W s.], 14. 

Lords. — V. Chambre. 

Loredano. - (Portrait du doge), 
par (tentile Bcllini 1 14iiMâ07).7J. 

Lorenzetti (Ambrogio}. — Fresque 
représentant le bon gouvernement 
au palais public de Sienne (frag- 
ment': V. magistrats italiens au 
xiT* siècle, KL 

Louis de Barière, empereur 
d'Allemagne (13U-i:n7i. — Tom- 
lM*au XV* s.j. dans la cathédrale 
de Munich (tragnieutj, 59. 

Louis K le Hutin. roi de France 
(1314-lJtO;. — .Sceau, 192. 

Louis XI, roi de France (l^iO-1 i83). 
" Monnaie d'argent, 7. 

Louis II. roi de Naples (1389-1417). 

— Monnaie, 76. 

Louterell (sir (teoirroy). - (Minia- 
tures einpruut4*eH au psautier de), 
manuscrit anglais du Xiv* siècle; 

— KirlieofTioy LiHilerell recevant 
de Ha femme et de .sa belle- lil le 
les pièces de son armure. 19; - 
ville au xiv" siècle. 33; - 
paysanne anglaise, M ; — parc à 
moutons, 43; — rentrée des foins 
en Angleterre. 43; Anglais 
s'cxerçaut au tir ù l'arc, à*: - - 
hamac. i:('>; cuiMiiiers. 13"*:-- 
ciiiiiniers. 139; char de \o\;ige, 
liJ»; lutte, 141 : — lutte a* cali- 
fourchon , Itl ; -- Combat de 
chiens et d'ours. 141. 

Louvre, mous Charles V. - Res- 
titut:uu. 4 - Miniature fraiiçaist? ' 
W s. . 1".'». 

Luna cunnétable ilon Alvaro di* . 

— Statue fuiM'raire, d.in<« la catln*- 
drale de lolède xv s. . \*1. l 



Lune (arbre de la). -> Miniature 
française [xv* s.], 172; — (figure 
théorique d'une éclipse de), mi- 
niature française [xv* s.J, 170. 

LUneborch (Jean). — Pierre tom- 
bale dans l'église de Sainte- 
Catherine, à Lftbeck ^xv s.J, 204. 

Luxembourg (Jean de), roi de 
Bohème (I3|0-i3i6). — Sceau, i»3. 

Madone italienne .xv s.:, 159. 

ICages (adoration des). — Peinture 
de Stéphan Lochner [xv* s.j : 
V. le bombild . 191. — ivoire 
allemand !xv* s.], 205. -- Pein- 
ture de (tentile da Fabriano 
(1370-1450), ii5. — Fresque de 
Fra Angelico da Fie8ole(l3H7 — 
1453). au couvent de Saint-Marc, 
à Florence, ill. — (Cortège des 
Hois), fresquo de (îozzoli (14:20- 
149K) dans la chapelle du palais 
Uiccardi à Florence, Hl. 

Mahomet T' (1413-Uitj. — Tom- 
beau, à Brousse, 124. — .'Sarco- 
phage. À Brousse, li4. 

Mahomet II (14ol-i;8t). — Mé- 
daille par Constanzo, li3. — 
Monnaie, li.*). 

Maitani de Sienne l'Lorenzo). — 
Cathédrale d'Orviéto : façade 
[XIV 8.,, 214. 

Maître de 1466 (cartes du jeu 
du), 141. — Gravures : — repré- 
sentant la décollation de saint 
Jean-Baptiste, 203 ; — fieur, 203 ; 
— lettre ornée (X), 203. 

Maître de 1480. — Gravure sur 
cuivre représentant un élégant 
Allemand, M. 

Maître du oabinet d'Amsterdam 
[xv* S.J. — Gravure représentant 
des jeunes gens, 203. 

Maître de rèoole de Cologne 

XV s.J. — Desconte do croix, 
peinture. 202. 

Maître du Jardin d'amour [xv 
s.]. — C.raviire représentant un 
atelier d'ortevre. 204. 

BCalatesta (Robert), — en capi- 
taine général des troupes pontifi- 
cales, sculpture italienne [xv s.', 
73. 

Malatesta (Sigismond; .— Portrait : 
fragment d'une fresque de Piero 
délia Francesca dans l'église San 
Francesco à Himini (1423-1492), 
7 4. 

Malatesta NoveUo (Dominique). — 
Médaille par PisanelIo(13S0-14o6), 
211. 

Malatesta (temple des). — k Hi- 
mini, façaac, construite vers 1 U7 
par Albert! , 216. — Bas-relief 
d'Agostino di Duccio n41H-l498), 
représentant Diane, 222. — Fres- 
que de Piero délia Francesca 
(fragment, portrait de Sigismond 
Malatesta). 74. 

Mandeville. — Vova^e en Pales- 
tine de;, manuscrrt Irançais [xiv* 
s.] (miniatures extraites du) : -- 
l'arljre du soleil et l'arbre de la 
lune. 172: — le fruit de l'arbre 
qui produit le mouton. 172; — un 
homme sans tétc, 17^. 

Manrique .'don Gomei). — Statue 
funéraire au monastère de Frès 
del Val, près Burgos [xv* s.], 92. 

Mantegnai 1431-1 506 j. — Fresque 
daii«i l'église des Kromitani à 
Padoue. représentant saiut Jac- 
ques, (>onduit au supplice. 23i; — 
1«» Calvaire, peinture, 232; — 
Triomphe de Jules César (Irag- 
inent., carton. 232. 

Manuel III Comnène, empereur 
de Trébuondo ^1390-1 412j. — 
Monnaie, 117. 

Manuel Palëologue. empereur de 
Byzance ',1391-1435; et sa famille ; 



— miniature bytaatine 'xv* a.', 
114. 

Marous(Joanîys'<. — Frontispice de 
la Défense de Platon. 23 4. 

Mariage de la Vierge. — Minia- 
ture française ixv* h.j : V. Knca- 
droment, 177. 

Marie-Madeleine. — Statue alle- 
mande [xv* 8.], IhU. 

Marigny (Knguerrand de .— Frag- 
ment d une lettre xiv s. . l'î". 



de;. 



.Mitr«> 



Marigny (Jean 
(XIV s.), 153. 

Marine (Socino). — Statue funé- 
raire par Vecchietta 1 412-1 1«^0 , 
221. 

Martial de Paris l^xv s. ;. - pre- 
mière page des Vigiles de Char- 
les Vir, 169. 

Martin V (1417-1 131). — Monnaie. 
1 4(i. 

Martini uSîmone di;. né en 12T4. 
mort en 133L - Frent^uet : du 
Campo Santo de Pise représen- 
tant l'Assomption : V. culte de la 
Vierge, 145. — De la chapelle des 
Espagnols, à Santa Maria No- 
vella. à Florence (fragment) : V. 
fillette et garçon. 73. — Dans 
l'église .Saint - François • d'Assise 
(fragment) : V. mufriciens italieoa. 
173. 

Martino (LuciaDO dii da Ltaurana. 

mort en 1482. — Chîiteau d't'rbin : 
vue extérieure, 81 ; — cour. 216. 

Martyre (de saint Etienne . — 
Miniature française [xiv s.. 
V. C. maiuscule. 185 ; — (de saint 
Denis l'Arèofiagite; , peinture 
française [xiv* a.\ 188; — de 
saint Jacaues) roprenentatioa 
italienne : V. cavaliers et fantas- 
sins au XIV* siècle, 81. 

MarviUo (Jean de|, mort vent !.3K9. 
— Statue de la Vierge, de la Char- 
treuse de Champmol , |(*2. — 
Tombeau de Philipjte le Hardi, I *»2. 

Marsuppino(pied du tombeau de}. 
par liesiderio da Settignano 
M428-1464). dans l'église SanU 
Croce, à Florence, 222. 

Maaaocio (1401-1429). — Fresque 
delà chaiielledes Brancacct,dans 
l'église des Carmes à Flor«»ni*e, 
représentant le tribut de saint 
Pierre. 226 ; •— portrait du portier 
des Chartreux, 12(>. 

Masolino (da Panicale'j . né vers 
1383. mort vers 144u. — Personnage 
emprunté à une fresque de 
l'église des Carmes k Florence : 
V. riche florentin. 74. — Fresque 
du baptistère de Castiglione ^iV- 
lona, près de Milan, rourésentant 
Salonié apportant à llérodiade la 
tête de saint Jean -Baptiste. 22C. 

Maasaora des Innocenta (le;. - 

Bas-relief de la chaire de la 
cathédrale de Pîstoie, par Gio- 
vanni Piaano (I25O-I3Î0}. 217. 

Mathieu d'Arras (xiv* s.]. — 
Cathédrale Saint- Veit. à Prague. 
102. 

Mattao da PaaU Txv s. . — Mé- 
daille d'IsotU KimiBi« 217. 

Maorand (Jean). — (Frontispice 
de l'édition in-folio des Vhrvt^i- 
que» de Frmntt , impnméei p«r . 
en 1493. 176. 



_ (duca de) au xv* s., mi- 
niature polonaise [xv* s.] : V. cos- 
tumes polonais du xv* a.'. 106. 

Ma¥lmllkin I**. empereur d'Alle- 
magne (U93-IS19). — Sceau. «». 
— Armure da Joute : V. priae« 
en costume de tournoi, iS. 

Meokanam (Israël voa). nort ea 
I5u3. — (Fragment d'une gravur* 
de) : V. orcheaUre d'an bal alle- 
mand, 115. 



INDEX DES NOMS PROPHES 



■UdIoU (Coarae de), i 
mon an IMt. — Po 
dBl1le[XVa.1, ;i. 

Mèdlolm (Pierre do), i 



l'«Kli;"- SiB Loronlo, « Kiorcn.-a. 

HMleladjiurcnl de), d« en it(B, 
mort ea 1 i-lî. — Hn»!». par .Miao 
<la riosolelIl.ll-Mliy. Tl. — Por- 
ir.iil: mil-daille (\v n.\ -.1. — 
Porlrnit. |«r Itopoiio' Oouali 

MAdIcir - l'alaii <dei). i Klo- 

|.«rM"iehelo«o;V.palai«Kicanli, 

Melono da Forll {Itis-lliil). — 



9 Unula i ColoRna. fri 
daLaehlaiedBiainlaUrau: 
- SB'iit ChriKopha. IS». 
1 (dona). 



[latolTM. — l.ellroorn 



à «uT/re>qu7(X'ra'?7. A"«7.°ni' 



n. roi do Pul<>gna(l«l]. 



HlUot (Jean). - Minieturei «a- 
rlaa da Notn>-l>ame [xv a.]' 



MlraolM da Notra-Dam*. nni- 
Molaa. -_ PiiJM (do), t Dijon, 



Mlutor et ' 
Moapeller 



.uilley d 



9, t»l. 

(do. 
- Sta(»i 



brouetta, Itv : ~ |>rai 



Wbo da FlMola {l(3l-l lut), - 



■ontlole Salnt-Denla 'xv :\. • 

V. arniusda Kraoce, 1, 
■oral IJacqnr», ~ Suius fun. 



■fort (triompha de la), - [ii 
Knnuiua du Campo Sanlo di 
(FraKinent)! ; — V.dainci vl 



Mort da aatnt Françota. 

Kniquadaaiatla(tJSA-l3M)dl 
l'éRliia SlDla Croco. k Kloreoi 



cfhio^lUS IIM). ItU, 

« lelitteau de la), k Uddioi 



Haoalo (Pictre de), — Cl>ap 
Martino. k Lutque*. par Matlao 

NBlaaanoe da aalnt Jaan-Bap- 
tiata. — Kreiooe da lihirlandr- 
(IK(.im) dana l'^ftli.e Sa< 
Uarie Novelli. * Floreace, Ua 

Nannl dl Banco, mort en IttU, 



Miniature fren«*i)e [xV ■.], Ut. 

HaUTlt4 lia). — Ivoire francaii 

tajio |iv- a,i. 185. — Sculpture 
alle^nande,[xi^a-lj^V^^tri,.l>que 

NicoU* Hiono '(llâ«-l^>, au 
baptiitére de Pi», f H, 

Hatura le conreuint * Odniui. - 

HaTarra (DlaBcho de), reine da 
Krance. — MariiKe de l'iiilippa le 
ltelel(d<)._nii»<alura frauc^iu 

lavam (Jaanna de}. — Status 
ruDtraiIe, à l'abbave de Wett- 

torreaniiiv^ *., 13. 
Haraira (Jeanoe da). Ceinnie de 
Philippe le Bel, — Sceau. 1. 
■a (hAtel de), à Paria, — 



Not (vendangra da). 



Preique dk 
Piw (fraiî.ninî)'! 



Notra-Dama daa Aidanu, - 

Notrs-DaDia («pliia), k Cracavie 
- Kr.am«nt du mailre autrl. 
«uvro de Wit Sitdii (i(H-lwa), 



MawCoUaaa.i 






lioolaa V (I147-I4H|, - PoHreil. 
miUaille par André* GuaualoUi 
(ltU-141U), lt>. ' l.ellreid'indnl- 



..aculptura 
PaiTtal (Jean), ~ l,a Vierse entra 



Hopf«untatianrran«Biae|iiva,l^ 
V. boite a miroir. I». 
Ptnialn (lUt-lilt): — JdniB 
reni^itont lei rlafa de l'Eiliae t 
taint Pierre. 131, fri-*qu« dant la 



Philippe ty la Bal. roi de France 

(IÏHS-13U|. — Sceau. I,— Monnaie 
do billoo. 7. - Monnaie d'or, IM. 
Mariape de lllenche dx Narlrn 
et (do), miniature TrantaiM 
[itv ■.] : V. marieaa roval k la 
cour de Prance. fi : — référant lea 
adioui do H min.la raino iHb^ta 
d'Anjt'el'n'a. miniature françaîM 



Philippe VI. roi do France (tltl- 
latOj. — statue flin«nire, à 
l'abbaje da Saint-Donii : V. un 



rdoao n («li-»!t). roi dea Aalu- 


Sceau l -■ MonnaiM — ' 1 • — 


rie». — Portrait, miniature aïoB' 
Knole'ïii-i.|; V. roi Urdoùoll, 


d™o,..rd"lV.r"rniain»'°r«l* 


18. 


Ci>e [^,^■ a.) : V, hommage au 


>rl*lm.l.rn..*do.dl.-V.hanl 


roi de France in XIV ■,, g. 


relief, IM. 


Philippe la Bon. duo de Hoor- 


r Sas Klobnla figli» d'|. t 


govne (IMS-IWI). - Portrait, 


Florence, — nia-r-lief repri-aon- 
taiL lei flaiitiillae do la Viorge 
[mv ■. . -n. - Bai-relielt da 
ïiaDnid. Kipco (mort en l*W);- 


Portrait , mini.lure IMmande 
XV. ..) : V, cootume noble. 1». - 
!>l«daille, 10, - Sceau, W, - et 
Cbirlaa le TAmériire enfant rece- 


- V. aculpleunàleiirtlabliVlIx! 
-Statu, je .ainlEloi.parNanni 


vant la dédicace d'un livre, minii- 


di Hanco, ÏII.-SUIue«par Dona- 
tollo (IM»-I«4) : - de talal 
OcorireB, tl»; — du prophile 
Abacuo. tll, - SUlueîe'.aini 

110, - Tabernacle eonitm.t par 


PMlIppa la Hardi. - Tembuia 
Stalae[x[v i.] ^ V. .laluea de la 



Otakar n (i»3-ina), rot de 
BohAme, - Tombeau, dana It 
calliiMrala de Prague [iiv a.j, 
IM, — ScMU [un*.,], IJI. 

Paohar da Tjrol (IMO-UM), _ 
Triptiquaen bon peint, tUI. 

Padllla (don Juan da).— Tomheiu, 
au monailkrs do Prtt dei Val, 

pr*illur«o.[xva.],M«. 



- ((dkaoe ai 
tnae'iC 'd^ ' 



de la), - 



Plooolomlnl (.finaaa Sjlvil») pra- 



daille par r.uaualolli «4U-tW9), 
»!.— Proclamdpapo : V. PKmo- 



Mlna (*giiH 
- Façade (x 



laanaa (Otto dal. — Monument 
inAraire.àEberibenr, en Bavière 
IXIV .,). 61, 
platurloctalo (IUi-UI3>, — Fre)- 



.mmllÏÏ' 
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ALBUM HISTORIQUE 



d'Esté. 211 ; — d'Alphonse V. 
d'Arsgon (revers), i20. 

Pisano (Andréa). — Ba<!-rolief8 
[xiv* s.j du campanile do Florence 
repréHcotant : — le haptêuio, 101 : 

— la tempérance, l»il. 

Pisano (Giovanni), né en li.'iO, mort 
on \:Mh. -- Stntiie d« la Vierjfo, 
dnnM la cathé<lrale d'Arc/.zo, 217. 

— Has-r«lief en marbre de la 
chaire de la cathédrale do Pistoic 
représentant le maHsacre des 
Innocents, il 7. 

Pisano f Nicolas), né en 1206. mort 
en 1280. — (^huiro du baptistère 
de Pi«e, 217 ; — bn><-re|iel' repré- 
sentant la Nativité, 217. 

Pitié et Franchise priant Danc:'-r 
d'avoir merci do l'Amant. — Mi- 
niature françai»c xiv 8.J, 174. 

Piatina de bibliothécaire) faisant 
hommage au pap«* Sixte III. --> 
Fresque de Melozzo da Forli 

(1438-1494;. 

Platon (défense de), manuscrit ita- 
lien do 1471. — Frontispice, 2J4. 

Ploti (Barlolino da Novara). -> 
Château dos Este, à Ferraro 

xv" 8.1, 78. 

Pôle (Jean de la). — Statue funé- 
raire dans l'église de Wingtield, à 
SufTolk, 5K. 

Pollajaolo (Antonio dol), né en 1420, 
mort en 14t)8. — La Prudence, 
peinture, 229. 

Pollalaolo (Antonio et Pierodel). 

— Tombeau du pape Sixte IV, 
dans l'église Saint -Pierre de 
Home, 2i2. — Statue funéraire de 
Sixte IV : V. costume pontifical 
au XV* s., iU>. 

Ponuniars (Guillaume de). — (Exé- 
cution de) miniature française [xv« 
8.J : V. exécution capitale au xv* 
s., 9. 

Pont de Paris 'grand), xiv* s. ;. - 
V. moulin k eau au xiv s., 43. 



Ponte Vecchio. à Florence. — 
Construit par Orcagna [xiv* s.], 78. 

Portier des Chartrenz. — Por- 
trait par Musarciu (U0I-U29;, 
2JG. 

Pot < l*hilippci. — Tombeau [xv* s. , 

1K3. 

Prédication de .saint BCaro, à 

.VIoxandrie, en Egypte. - Pein- 
ture de (ientile Bell'ini (Ui6-i:iU7), 
2.1.1. 

Présentation au temple. - - V . 

tragmeiit d'un diptyque Hamand 
lxi\' s. . lyn. — Peinture do Fran- 
cia (1V50.15I7), 234. 

Preales (Uaoul «le.. - Première 
page de la Translation et Exposi- 
tiuii de la Cité de Dieu.œuvrtnde). 
ICI». 

Preux. — Fragment de la planche 
xylographique représentant les 
neuf Preux xv» s.., !7tî. 

Prinoe Noir Mino-MTO'. - Statue 
funéraire dant l'fglise de Cantor- 
bHr>. «H. - K|Mn«, tu. - PnHant 
huminage à son père Edouard III, 
miniature traiivai^e Xiv s. 
V. hiiiumage au roi d'.\ugletorre 
au xiv s., 13. 

Printemps de). — Peinture de 
liotticelli •IU7-15UU;. 220. 

Procession (une*. — Peinture do 
Tiiierry Douta il420-U7J;, 15ô. 

Procession du Saint-Sacrement. 

Miniature allemande xv* •«. 
V. entr»*e du pape Jeun \XIII à 
Constance. 15., 

Procession sur la place Saint- 
Marc. - peinture «le (ientilo 
iJelhui .14i«;-15o: . H|. 



Profriiéte (un). — Statuette do 
Ohibertî (1378-1455), déUil de la 
seconde fiorto en bronze du bap- 
tistère do Florence, 219. 

Prophète Abacuc. — Statue do 
Donatello (1380-1466) dans l'église 
d'Or San Michèle, à Florence, . 

211. ; 

Prophète Jèrémie. — Miniature ] 
fran«;aise [xiV s.], 185. 

Prudence (lai. — Peinture d'An- 
tonio dol Poliajuolo (i42<Mi^S). 
22'i. 

Psautier de sir Q^offroy Lou- 
terell. — V. Louterell. 

Pulverthum (la). ~ Porte forlitiée 
k i*raguo [xv« s. , 102. 

Purgatoire (le). — Miniature fran- 
çaise xv s.], 162. 

Purification (la). — Miniature 
trancaiso 'xv s. , 18.'). 

Quercia (.lacopo dclla), né en 1371, 
mort en 1438. — Tombeau dl- 
laria dol (^aretta. dans la cathé- 
drale do Lucques. iii. 

Raison descendant de sa tour pour 
gourinaiider Amant. — Miniature 
franeaiso xiV s. , 17 i. 

Rameaux ^bénédiction de<().— Mi- 
niature française |xiv' s. . 155. 

Ramire (don), roi dos Asturies 
(842-8501. — Palais ;ix' s.J 
V. église de Santa Maria do 
Naranca, 96. 

Rébeooa préparanlle repas d'Isaac. 
— Peinture [xiv ou xv s], dans 
l'église de Hiaioge (Suède) : V. 
préparation d'un repas, 112. 

Rédempteur (Christ on). — Près- 

aue de Taddeo Gadi (1300-1366), 
ans la chapelle del Sacro Cin- 
golo, à la cathédrale do Prato, 
158. 

Renard de moralité (le petit), 
manuscrit français du xiv s. — 
(Miniatures extraites du) : — 
• Comment le roi Noble va, cha- 
cun monté à cheval et autres 
bêtes avec lui, 17i; — Ysengrin, 
le loup, le coq et Tybcrt. se 
venant plaindre au roi Noble, 
172; — Noble. Ynengrin et leurs 
compagnons assiégeant le châ- 
teau de Renard. 172; — Renard 
en cordelier devant le roi Noble, 
172. 

Renaud de Montauban, manu. 
Kcrit français du XV s. — (Minia- 
turt^ extraite du) : V. repas au 
XV 8., 20. 

René (le roii, né en 1409. mort 
en U80. — Portrait attribué à 
Nicolas Froment, 190; — V. Huis- 
son ardent. 189. - Chdtoau à. 
Tarancon 'xv* s.., 51. — Minia- 
ture» extraites du (^<cur d'amour 
épris, attribué 'au roii : - V. un 
punt, 140: — V. embarquement 
«le Cinur pour l'île d'Amour, 186; 
-- V. (^eur d»'»chirtrant l'inj^crip- 
tion «le la fontaine enchantée, 
iMi. -- Miniature du Mortitle- 
ment de vaine plaisance, attribué 
(au roi' : V. chariot, 140. 

Reninrick (Erhard). — DcMsins 
XV s. V. cavalerie turciuo 
eu man'he, 123 ; — vue de Rhodes 
au XV* s., 126. 

Rhétorique 1» . — .Miniature fran- 
çaise 'XIV s. , 170. 

Riccardi (palais:, à Florence, 
roiihtruit par .Michelozzo de 1430 
â I M3. - Vaçade. 80. Fresque 
de Heiiozzo (iozzoli M4iU-l«9H) 
dans la chapelle, repréHcntaut le 
cortège de» Rois mages. 227. 

Richard II. roi d'Angleterre r 1377- 
1397,. - l'ortrait : V. nu d'Angle- 
terre «n custume d'apparut, 13. -- 
Sceau, 210. 



Richement (Arthur de), conné- 
table de France (1393-1485). — 
Portrait : dessin [xv* 8.], 57. 

Rlchenthal (miniatures emprun- 
tées à la chronique d'Ulrich de), 
manuscrit allemand du xv s. : — 
V. cérënionie de l'investiture, 61 ; 

— cortège d'un empereur alle- 
mand au XV" s., 61 ; — boucherie, 
66 ; — poissonnerie, 66 : — entrée 
du pape Jean XXIII à Constance, 
157 ; — .)uif«( déniant devant le pape 
Jean XXIIT, ir»7 ; — condamna- 
tion de Jean llrtss, 157 ; — marche 
au supplice de Jean Hiiss, 157 ; — 
supplice de Jean IIUss, 157; — 
erisevelisseiiKMit des restes do 
Jean llUss, 157. 

Rimini (Isotta do). — Portrait, 
médaille de Matteo da Pasti 
(XV s.\ 217. 

Rivière (Bureau de la), — Statue à 
la cathédrale d'Amiens : V. un 
conseiller du roi do France au 
Parlement au xiv s., 10. 

Robbia (Andréa délia), né en U37, 
mort en 1528. — Enfant au 
maillot, terre cuite i\ la Loggia 
degli Innoconti, à Florence, 74. 

Robbia (I.uca délia), né pn 1399, 
mort en l»8f. — Dau^ours (bas- 
relief), 221. — Chanteurs (bas- 
relief). 221. — 1^ Vierge et l'en- 
fant Jésus entre saint Jacques 
et saint Dominique (terre cuite), 
dans l'église San Jacopo di Ripoli, 
k Florence, 221. 

Rohan (Marguerite de). — Tom- 
beau 'XV s.], dans l'église de 
Josselin (Morbihan), .')8. 

Rois catholiques. — Portraits. 

peinture espagnole xv s.J, 107. 

— Sceptre, 87. 

Rois mages (cortège des. — 
Fresque de Honouo(iozzoli(1420- 
1498). dans la chapelle du palais 
Riccardi, à Florence, 227. 

Rojas (dona Sancha do). — Statue 
fuuéraire au monastère de Frès 
del Val, auprès de Burgos, 92. 

Roman de la Rose. — V . Rose. 

Rose (roman de la), manuscrit 
français fxiv» s.'. — (Miniatures 
extraites du) : — titre, 163; — 
roue de fortune, 172 ; — « comment 
Raison descend de sa tour pour 
gourmandcr l'Amant •, 17i; — 
M comment (îenius sermonne le ! 
dieu d'Amour et ses barons ». 17 i; 

— Véuus et Bel Accueil. 17 i; — 
> comment le dieu dWmour reçoit 
Faux Semblant à sa cour », 174; 

— • comment Franchise et Pitié 
prient Danger qu'il ait merci de 
l'Amant », 174 ; — comment Na- 
ture se confesse k Genius. 174; — 
r.\ varice, 17 4; — la Papelardise, 
171. 

Rose d'Or (la). — Ouvrage d'orfè- 
vrerie ;xiv« s.j, 153. 

Rossel d'Or xv s.\ — V. ouvrage 
d'orfèvrerie. 

Rosselli i.Cosimo'l, né en 1439, mort 
en 1507. — Personnages em- 
pruntés à uuo fresque de la cha- 
pelle Sixtine à Rome : V. jeunes 
gens élégants, 7». 

Rossellino (Antonio), né en 1427, 
mort en 1479. — .Statue de saint 
Sébastien dans l'église d'Empoli 
^Italie). 219. 

Rossellino (Bemardo', né en 1409, 
mort en 1464. — Tombeau de 
I.eonardo Bnuii. dans l'église 
Santa Croce, à Florence, 221 ; — 
détail, 71. 

Rossellino (Antonio et Bernardo). 

- Bas-relief du tombeau do 

Philipp** I^zzari. dans l'église de 

Saint-bomillique, a Pistoia : V. 

école de droit au xv s.. h6. 



Rnhicano (Nicole). — Frontispice 
du manuscrit de la Défense de 
Platon, miniature italienne (1471). 
23(. 



Ruocellai (palais). 



à Florence , 
construit de 1446 à 14->l. (»ar 
Alborti. — Façade, 2H;. 



i [Di 

it de 



Sacrements (les). — Peinture de 
Roger Van der W'evdei» (I4i»*»- 
IWU), 161 ; — l'Euchafistie. I9»î. 

Sacro Cingolo (chapelle ilel . à l.i 
cathédrale de Prato. — Le Chri-«t 
eu Rédempteur.fresquc deTadd<><> 
Gaddi (1.300-1366), 1 >8. — (irille 
du XV 8. (fragment). 236. 

Saint Antoine— Fragment d'une 
pointure de Van der (toes. mort 
eu 1482, i:}9. 

Saint Arbogast. — Vitrail de la 
cathédrale de Strasbourg ' xiv «. . 
V. vitrail, 20i. 

Saint Augustin -- enfant, am«*né 
À l'école, fresque de Gozzoli . I42<»- 
1498), dans l'église de .San Ago«- 
tino, à San (iimignano : V. éco- 
liers au xv s., 85; — en«4Mgnant 
la rhétorique à Rome, fresque de 
Gozzoli, dans l'église San .\gOH- 
tino, à San (rimignano : V. cours 
do rhétorique au xv h.. 1ù4. — 
funérailles (de), fresque de (lozzolt 
dans l'église San Agostino : V. 
funérailles d'un évéqu** au xv* s.. 
13»; — on extase, fresque de 
Gozzoli, dans l'égliso San Agos- 
tino, à San (timignano, 166. 

Saint Benoit (légende de). — 
Sculpture française xv s. : V. 
retable, 182. 

Saint Bernard vision de). — Pein- 
ture de Filipplno I.ippi 11457- 
1504), dans réglisc de la Badia. 4 
Florence, 228. 

Saint Bernardin de Sienne. — 

Peinture de Crivelli(l 430 ?-U95?,. 
232. 

Saint Christophe. — Fragment 
d'une peinture de Memitug i U3&- 

1494). 159. 

Saint Denis l'Aréopaglte (der- 
nière communion et martvr«« de). 

— Peinture française ■ x'iv» s.!. 
188. 

Saint Denis (abbé de) ; — bénisaant 
la foire du Lendit, miniatnre 
française [xiv* s.], 41 ; — Charles V 
remettant à un do ««a otticiers la 
bannière royale, après qu'elle a 
été bénie (par i'). miniature fran- 
çaise [xiV s.j, 53. 

Saint Denis (miniatures extraites 
des Grandes Chronique» de<. 
manuscrit français du xiv* s.; 

— couronnement d'un roi de 
Franco au xiv* a., 2; — couron- 
nement d'une reine de France au 
XIV* 8. , 2 ; — naissance d'un en* 
fant de France au xiv* a.. 2 : — 
mariage royal au xiv s., 5; — lit 
royal, 5 ; — baptême à la cour de 
France au xiv* a., 5; — fnné- 
railles royales à la cour de France 
au XIV* s'., 3; — la reine Isabelle 
d'Angleterre faisant ses adieux à 
Kon père, 5; — roi de France 
recevant nn meassger su xiv* «.. 
5 ; — entrée royale au xiv a.. < : 

— création de iDrdre de TEloile 
par Jean le Bon, 6; — homma|t« 
au roi de France sn xit* a., i: — 
fête à la cour de Frsnce. T : — 
supplice de la pendaison an xi v s. . 
8 ; — milice parisienne au xiv «.. 
3fr;— raagistrsts municipaux de 
Paris au xiv" s.. M; — roao«e«- 
vre de la lance, 53 ; — reddition 
d'une ville an xiv* s.. 53 ; — roi es 
costume de fcuerre so xiv« s., 53; 

— combst entre f(ens de pied ss 
XIV* s., 53; — cosibst asvsl ss 
xiv« s., 53 ; — srmtlaiee s« xw» s.. 
156; — réceptiea des doctenrs 4s 
l'Université de Paris, U4. 



SvlntDanla MoDt|ole, - 
Bttlnt-IHiiiltrl r^Elin), 1 V 



■ulrHli>f«J. pCNtura du HorrD- 
BiK^te (lin an xv >.). D«. — (La 
Vieriir< -t l'enfant J«iiii sntrs 
•lint jBcqmi .■Il terre ™ilo do 
l.iira <If1Ib Hobb» II31l»-U«r,. 
.lai.irétrli.oSinJicopoililUp'Jli. 

SalDt-DoDi Inique Mfllio M. i 

dà' î-lpi».! L«H«i, -èiivro do 
Hernanio Hossellina (IM0-IK4). 

Saint Aol Mnliie di-), pur ^■^nl 
di llniKO mort m IWu>, b IViili»e 
Or ï)>n Uii:hole, à KJorcpce, lil. 

Salnt-EmpTlt, — VraKinonl de 
l'AEneB'i m.»liq>ie, peiiiliire dn 
ffirei Vsn KjcIilXï-t.i, IJ". 

Saint ËUetms. — Stdue de Ghi- 



SaUt Jean. — Miniiture iuliepna 

la Viârce louleiwiit le Chriil 
I moK). MiDtora de tiiovanoi Rel- 

lini |ltt»-ISIG). ÎU. — Slat-iado 

Oauii Sliiler, mort ven IW4 : V. 

mil lac) de U Cbarlreiiso da 
I Champiiiol. 181. 
Saint Jean-BaptUta. — Seulutara 

l\û\KiBne: dcl. fresquo 'do Ghir- 
bod.jo (IMï-lWlI. dan» l'iftli» 
j SaoU Maria Novolla.t Kloronve. 

du Maître do lt6«. Î03. '— (lUro- 

d-ôîon"p?^'d8 Miiro'TîM'f '""' 
Kncnont d'un 



,o(x> 



; V, C m 



Salnt-Etlanne (c^athddrde) , * 
ViaBiie (A,.u-irhel. - Statue fu- 
néraire do Kr*.l«rie HT. empereur 
d'Allemagne: V. Fr«d«rlc 111,58. 

SalQt-ËUcnne Ii<p1lt»|. iiCliéloni- 



BalntJteAroa. - 

tableau do Thi 
li:S), 15». — l*c 



anl). m 



Ide). et 



'. {'^*'-J 



chapelle N'i. 

— > (diatribuapt aeH aumcme«j, 
treique de Kra AnBelico. au pt- 
laiidu Viticap.t Home. ïiS. 

Saint -Léonard [crjple de). d*ni 



Balnt-rtoiian (donjon de la perle 
BalDt-FrsDçalm l^gliae). H Aaaiao. 



■Int Loul* (naiuance de), mi- 
nintiirs franoaiae [xv aj : V, 

' Saint Lno. — .Miniature fl>inan<l( 



it Pran«ola d'Aaalae. — Par- Saint MBoloa ié 



Saint Mara, — Mioiitiire fnncaiai 

Ipr^rhaot à Alexandrie, on Eirrp- 

1.1. peinture de tientile ^U< 



taiee [xiv a.], lïV. — Statue (de). 
par lionatoilo (Uaf-UtU). daaa 
[-«itliae d'Or San Michèle, i Fie- 



confrérie |dc). tu. 
Saint Orfcoolr* (ni> 



MaalcRnt>(l«3f-l9uH)dan«litiiliH 
doi Krrniitam. à faJnue. iU. - 
(U Vicme et l'enfant J«aus entre 

de I.ucea dalla HahbiB(l.igfi-UKl,, 
po"«Kfi.rrnco?°il""''"' 
Saint Jaoqua* da Compoatalla. 



V. t>>i>i> ducal. I«. - (Procea- 
Bellini (lWlM7j. Ht. 



Saint Ulctial. — lia VierKe et 

Ji.niiai: U'Ani, .wiiitum fraBcaian 
l!iï-i.;:V U Nilntg Viorta.ele.. 
lit, - Fregniont d*une l>eaiiue du 
JapmwDldrrninrauCanpn^aRla 

C^linp .!• i'»p,<M 






■« (de) : V, .RUH 
(afabaje du mont), - 



lotial (porta de), à Oué- 
iT- >.| : V. dffcnae d*unr 

Nloolaa - doa - Champ* 
de), t l-arii. — Daia onie- 



Saint Onen (itftiiae), k Rgua 

^=f!xlï■^.l. n». 

Saint Pao6ins abardd par an • 



dB|, froaqua de Maucciu (jwi 
U»), dans la chapoile de* Bran 
C.-.-1 f'Kll" .^■i.S.rme.j.liKlo 






l (nrocnaaion du), 
■<■ .T- >. ; >. «ue de Paria au 

Joau'xXlil 1 CaD°Un"a, îlC 
BalnlBauvsur (««llao), i Itrutcea, 

.v.ï- a.l, lïB. - PUrra tombale 

d'uucheTalier jiva.l. Iï>, 

Salnl-Sabald («kI1>o)- ^ Nnrvm- 



Saint BlBlanoad. - Chef r 



triche). — Va^ade 



Sa1nt-DrbalB'M'*>>. * Tmoa. — 
Saint-Valt loakliAdralet, * Prague. 



tortyikitrtir mifrlrn Beledai 



«apaipiela Ixv a.], ioi, 
latnto (Ta Viarii* *it uo trûoi 
•ni™ aU aaiolH et a«). peiulan 
da VlvarteldKIMBDltr.nt - 
(Ij Viar)(» «1 In), peinlun 
Dapagnole Ixt' a.), toi. 

lalnte Anna. - Chtiae <d*). pa 
lianaOrdlf^XVI. 1.104. 



l^lmutmol. 111, — SUlnetW ft-an- 



Snlnte Catberlna («Elit 
r,.vl-. \H'P1 j. iR», 

,liv->w.,liJV.-lt;iIIIaa).kD(DUl||: 
IVadenv»,|.ÉSO.-(E«!ia<). ' 
ijumck ; Pirrrn tnmnale de Jn 
l.auaborch [av' a.], ÎIH. 

BalDta CèoUa. — Hast i 
DaDatella|l)tt-l(li;, ll> 



l.t 



Salnta-ChapallB. de Paria. ~- 
Inlfrieur [xv a.l : V, auM a« 
ïï- a., 130. - Hoae [iv ».). IM. 

Salnta-CrolK (OEliae), * CraRoria. 



■Ui (riq^^iaei.à IiUr- 
lind^ite Cagnd do Thnringe 
Satnte-Oudule («Rliaat. * Druiel- 

|X..I-el.JV..'f, l«». - (l!«ii«). 
» Warwick |Au«lei,-rt.) . £ulu« 
hinCrairerie Kichard Keauchaia», 
ceinte do Warwleh Ixv •-!. 101. 
Bkiata MoDina inianaDt lalnt 
Aneiiatin a l'école. ^ rrnqne à* 
(lotaoli (UtD-K»] dana fiïelU* 
de itau Aituatino. t tien ffinl' 

Sainte Solanee aux chanp*. — 
tltnlalure de ronpr^al (Utl- 

Salnta-Sopbla («gliae) 1 Nov»- 
rod.Ab.5-(x,-m\l!0.-(K|flfia) 
4 TrObiHDile i l^atade [xiv a.], 

SalnU Uraola lehÂimi, de), oo- 
inin Hainaud dn xv a.. 151,— 
(Amvdndo) k Colonna, pelntiuw 
de Uemlinii (U»-MM), 1«<. — 
(Kpiaode «i!\» «i- da),i«ioWre do 
Villere Carptcclo (liMM»)). 

BaUttaa (la Vler^ entra *lx uiola 

(IttlMMlT). tlt. 

SalDt«a HBllea (botu aux). - 
Ouvrage tnacala du H>* a., lU. 



rreaqua de Maeoline da Paoieala 

inMT.IttW'l au biuUit«rB de 

lUttiglinoed'OlaBa.prtadeMllan, 



a ()uB>ia«nl de). -- (^api. 

leao II 'angle du palaia ducal, à 

VeiÙK. [XIV ..1. jU. 

SalutaU Lfcu'lo de rdviWie). par 

M.ila da rieeale(lill-IMt), »t. 

Pelnfire Ixtf os xr* a.l. dan* 
l-*Bl<w J" RUiago (Hu*do) : 
V.travaildelame^e.lll. 



Kaoo. ~ Kreaquet da Uenono 
«ull (Itltt-ltri). reprtHDlaal : 
-»»» a(ua o^^^^ ^^ 

bMerionatl 

«••..IM: - 

lUgoaliD ea eitaaa ; V. «eniaia 
u travail. IW; — fUB*raille« d* 



sa (Agllao). 1 Areiu. 

- Fracuiogt d'une freiqua de 
t-iare délia rraaniwa (llli-IWt). 
■ ■V. ar«Bp>dedam«a,7*. 

San n«noaaûO (dgliae). • 4Mlie. 

- Krwiqua de Ololto (IWC-IIM). 
rxur^eutanl \r triumpbe da la 
CliaateM.ïtI. 

Son rra a aaaBG (dgUaei. à Prate. 

- Kreamanl d une l'r-H'"' ''• 
Nieoiodi Pletro Uentii. aart ven 
lit} : V, chiageura au iir e., H 
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ALBUM HISTORIQUE 



San Franoesoo léaMM), à Himini, 
coiifitriiito par Albcrti. vers Ui7. 

— Kaçado. il 6. — Has-relief 
d'AffOHtino di Duccio (1418-1498) : 
V. l)ianc, ii*. 

San Olovannl (I^onardo de). — 
Parpinonl d'autrl do la cathédrnlo 
do Pintoie [xiv's.] : V. cavaliers 
et fantassins au xiv* g., Hi. 

San Olovannl e Paolo ((^pliAci. A 
WniîM». — Staturt ftim^raire du 
do^e MoroMini [xiv's.l. Ti. 

San Isldorlo (c^'liHei. h Ia^ou 
(KMpngnc). — Crvplc [xi' s.], yT. 

San Jacopo dl Ripoli (••^Miso;. à 
Florence. — 'J'orr« cuite do Lucn 
dolla Hobbia (1399-1482) reprt^snn- 
tant la Vi(*rj;o et l'enfant JésuM 
entre naint Jacques et «laiut Domi- 
nique, m. 

San Juan de loa Reyea (éfçlise). 

A Tolède, contlniite en 1477 par 
Jean Guas. — NcC-J06. — KcUHKon 
aux armes dea HSi» ratholiques, 
87. — Galerie du cloître, 97. 

San Lorenxo (A^liso), à Florence, 
commencée par Hrunellejico(l377- 
I4<i(i). — Pion. il(J. — Nef, il5. — 
Tombeau de Pierre et Jean de 
Médi(-is(fragment),parVerrocchio 
{U3;i-i48h), iii. 

San Kartino (é^liae). à I.ucquea. 
Chaviteau du tombeau de Pietro 
da Naceto, œuvre de Matteo Civi- 
Uli (U3o-I50t). il5. 

San PablO «couvent), A Valladolid 
j XV* H.]. — Façade, construite par 
Jean et :Simon do Cologne, 206. 

San Splrito (église), A Florence, 
construite par Hrunellosro (1377- 
1406... — Nef, 215. 

San Zaooarla (église), A Venise 
[\\* 8 J. — Façade, ilil. 

San Zanobi (église), A Florence. 

— (Ihâsse eo bronze, parGhiberti 
(I37K-I455>, détail: V. trois anges, 
iVJ. 

Sanche IV, roi d'Aragon (I28i- 
Ii9;)i. — Signature circulaire, 89. 

Santa Crlstlna de Lena (Espa< 
guet. — Kriitit«ige ,x* ». ', 9H. 

Santa Croce i^gliHc. A Florence. 
Frct»que de (itotto il2tW»-i:{3()), 
re pré-tentant la mort de aainl 
FrauroiM. ii3. — 1/Aunonciation, 
haut relief do honatello ||.'I86- 
1166', 21>«. — Tabernacle de .Mino 
da FioHole (1431-148$), iil. — Tom- 
beau de Leonardo Druni. par 
K«*rnardo Roskdlino (U09-i464). 
ii\. — Tombeau de Marzuppino 
'fragment), par I>esidHrio da Set- 
tignano (|ii8U64i, iii. 

Santa Fina (funi'ruillen de}. — 
frrohqu<' de (ihirlandajo (i4;9- 
Ii*.i4i à la collégiale de San (timi- 
gnano. i'iO. 

Santa Maria dell' Arena (église , 
A Padoue. — Fre»queH de Giotto 
Ii6<;-i316) reprenfutaut . la Cha- 
nte, iil: — rKnvie, tU; — 
un fragmt*nt dt* la vin du Cbri«t : 
\ . couronnement d'épines, if 4. 

Santa Maria de Naranca (égliso 

dl» . en K*»pah'ne ix' h, .1*0. 

Santa liarla Norella égimei. a 
Fli>rence. — Façade, par .VIborli 
'l4oi-l47i). ii:>. — l're»cutf<« d»» 
lu <-ha{M*lle dfM K^paguols xiv* 
H.j ; 1»« Caixairc. ilb : — V. 
inrM'iianlt t*t vidllrh fiMnmt'K, 73; 

— V.gruupHH d'e<'cléM.istiqui'« au 
Xl\' H . lix. -. Frrsquf* «li* (ihir- 
hiiid.iji) '1i4<.f-t49» . n*|>ri*Hfiii4nt 
l:i lMio}».iltc«' <!«• sjiiit Ji'UlJlt;ip- 
iMtr. iJM. 

Sassettl Fr.inceHco . — Portrait. 
|Mir (ihiriaiidiijo . 1 4»'.t-l 4'.*4 . frag- 



ment d'une fresque dans l'église 
de la Trinité, A Florence, 75. 

Saûl (la folio de). — Miniature 
française 'xiv's.]: V. I) majuscule, 
18.). 

Sarole (Honne de), mère do Jean 
(înléas Sforza. — .Médaille î xv s.J, 
76. 

Savonarole (Hiipt)lice dc\ — Pein- 
ture florentine [xv s. : V. place 
de la .Seigneurie, à Florence, 80. 

SohÔngauer Martin), mort en 
1»8«. — (imviires : sainto Agni»*, 
160; - le Christ portant sa 
croix, -O'J; — Vierges folles. 
203; — une famili** tlo .sangliers, 
i03 ; — plante, i03 ; — .attribué A), 
paysans, 63. 

Soh^vartzburg (Gunther de). — 
Monument funéraire, dans la ca- 
th«^»lral« de Francfort-sur-le-Main 
|xiv« s.,, Gi. 

Sohvireldnlts (Anne de). f«*mme de 
l'empereur d'Allemagne, Charles 

IV. — Duste dauH la cathédrale 
de Prague xiv» s. , 100. 

Seigneurie (pince de la), A Flo- 
rence [au xv s.;, 80. 

Seraflni (Giulio). — Ferronnerie 
[x\i* s.], 234. 

Serrano (porte de), A Valence. 
Espagne ; — xiv s.], 93. 

Settignano (DeHiderio da), né en 
14^8, mort en 1464. — Tombeau 
de Marzuppino (fragment), dans 
l'église Santa Croce, A Florence, 

Sforsa (François), duc de Milan 
(UOI.1466). — Portrait; médaille 
;xv s.l, 76. 

Sforsa (Jean Galéas), duc de Milau 
(1473-1494). — Monnaie, 76. 

Sforsa (Bapiista), femme de Frédé- 
ric de Montefeltro. — Portrait, 
peinture do Piero délia Francesca 
(I4i3-I49<), 2i8. 

Slglamond, empereur d'AUomagno 
^1410 1437). — Miniature allo- 
mande [^xv*s. i: V. cortège d'un 
empereur allemand, 61. 

Signorelli (144I-1.%S4). -- Fresque 
de la cathédrale d'Orviéto, repré- 
84*ntant des damnés livrés aux 
démons, 230. 

Sinibaldi (I.ecco). — (Bas-relief 
du tombeau de;, dans la cathé- 
drale de Pihtoie, représentant une 
école de droit au xiv* s., 85. — 
Statue (de), 72. 

Simon da Cologne xv> s.;. — Fa- 
çade du couvent de San Pablo do 
Valladolid, 20«. 

Sixte m, recevant l'hommage do 
Platina, son bibliothécaire. — 
Fresque de Melozzo da Forli 
(1438-1 i94), 231. 

Sixte IV (1471-1484;. — Tombeau, 
dans 1 egliiio do Saint-Pierro, A 
Home, (LMivre des Pollajuoli (1429 
1498). 222. — SUtiie funéraire: 

V. costume pontifical au xv* s., 
146. 

Sixtine (chapell«'), au palais du 
V.itiran. A Home. — Fresque du 
Prru^in I l446-t5.*»i, repréwen- 
tant Jértus r**inettant les clefN de 
l'KgliHc A Mint PiiTrf>, 231. 

Siater fClaus), mort en 1404 ou 
UOi. — l»uits do .Moïse. A la 
Chartreiisi' d** Cliampiiiol, pn'>s d«i 
iMjon. iKi. -- Statues du portail 
dl» I vgliHC de U (*»i.'iitr«*U'»c de 
Chjiiipuiul iMi. Tuiiibcju de 

Philippe le ll:irdi. isj. 

Soleil (arbre du,. — Miniature 
français** xiv* s. , 17*. 



SpineUo Spinelll (1333?-14I0). — 
Freaquo au palais public de Sienne 
représentant Alexandre III don- 
nant l'épéo au doge /ani : V. 
Alexandre III, 147. 

Strossi (Philippe). — Buste, par 
Mino da Fiesolo (143M484), 222. 

Stviroes (Wit), né en 1447, mort en 
1533. — Tombeau de Wladislas IlI 
Jagellon, dans la cathédrale de 
Cracovie, 109. — Fragment du 
maître autel de la cathédrale do 
Cracovie, 109. 

Supplice de saint Jacquet (le). 

— Fresque do .Mantegini (1431- 
1506), dans l'église des Kremitani, 
A Padoue, 232. 

Sviatœlaf (964-972). et sa famille. 

— Miniature russe xr s. , 120. 

Sybllle de Cumes. — Fresque 
dans la cathédrale d'Amiens 
;xv' s.;, 190. 

Table ronde (Lancelot fait cheva* 
lier de la). — Miniature frunçai.se 
xv's.:, 174. 

Talbot (Jean). — Statue funéraire 
dans l'église de Witchurch (An- 
gleterre;, 58. 

Tarlati Ouldo di Pierramale. — 

(Bas-relief du tombeau do i'évé- 
que), dans la cathédrale d'Arezzo 
fxiv» s., : V. couronnement de 
l'empereur lA>uis do Bavière, 61 ; 

— V. prise du château do Ca prose, 
82 ; — V. nomination A la seigneu- 
rie d'Arozzo, 82. 

Tegeld (Etienne de). — Sceau 
[xvr 8.J, 104. 

Tempérance (la). -— Bas-relief 
d'Andréa Pisano, au campanile 
de Florence. 161. 

Temple (présentation au) : V. frag- 
ment d'un diptjaue flamand 
[XIV* s.J, 198. — i*einturo de 
Francia (1450- 15 17), 234. 

Temple en 1420. — Restitution, 12. 

Temple (Raymond du). — Sccnu 

(XIV s.], 178. 



Temple des Malate»ta. 
lesta. 



V. Maia- 



Tentonlqne. — Statue du land- 
grave Conrad de Thuringe.^rand 
maître (da l'ordre), dans i église 
Sainte - Elisabeth , A Marburg 
[xir 8.1, 62. — Façade de l'habi- 
tation du grand-maître des che- 
valiers (de l'ordre), A Maricn- 
bourg, 64. — Kpée des chevaliers 
(de l'ordre), 99. 

Teirnkirohe (église). A Prague. — 
Ixiv s.J, 102. 

Thèodora, femme d'Alexis, impé- 
ratrice de Trébizonde. — Portrait ; 
fresquo du monastère do la Mère 
dn iMeu. prés Trébizonde fxiv'a.j, 
IH. 

Thnringe (Conrad de). — Statue 
funéraire, dans l'église Sainte- 
Klisabeth, A Marienbourg, 62. 

Thury (Pierre de). — Statue funé- 
raire xv s. 'dTsabeau de Bavière, 
A l'abbaye de Saint-Denis : V. une 
reine dé France au xv s., 2; - 
fragment : V. coitfure de \euve, 
131. 

Toison d'Or (chanitre de la), 
tenu par Charles le Téméraire, 
miniatun* flamande ,xv s. |, 2o. 
— 'Costume de grand' maître de 
la) : V. costume noble, 19. 

Tomabnona (mort de Francesca'. 
lï.'iut rt'li»*(. par Vcrrocchio (1 »3.>- 
ll'»^.. 220. 

Tortolr (I»»'. — .Maladreri<». ou hô- 
pital de lépreux , près Laon 
xiv s.'. i:>«. 



TraTail (le) des MMaax. - Bas- 
relief de Giotto (1266-1336K eu 
campanile de Florence, 217. 

Tribut (le) da aalnt Pierre. — 

Fresque de Masaccio (1401-142**; 
dauK la chapelle des Brancacci 
(égliso des Carmes). A Florence. 
226. 

Trinité (la). — Miniature flamande 
[XV 8.1, 158. 

Trinité (église de la). A Florence. 

— Fresqu#»s (fragments) de (»hir- 
landajo (1449-1494) : V. Nera 
Corsi, 75;— V. Francesco Sas- 
settl. 75. 

Triompbe. - (de la Chasteté : 
fresque de (iiotto ( 1 266-1 336 • dans 
l'église inférieure de San Fran- 
cesco, A Assise, 224. — .'de la 
Mort) : fresque du Campo-Saoto 
de Pise (xivs.j : V. dames et 
seifrneiirs italiens au xiv* s., 83; 

— V. dames et cavalien* italiens 
au XIV s., 83. — (De Oaar) : 
fragment, carton de Mantegna 
(1431-1506), 232. 

Tybert se plaignant au roi Noble. 

— Miniature française xiv» s. , 
172. 

Uocello (Paolo), né en 1397. mort en 
147.Ï. — Tête d'apôtre, peintare. 
226. 

UniTersité des Jagellons. — 
Cour de la bibliothèqu«* 'de 1' . à 
Cracovie xiv s. . 10«. — Docteur* 
(de V) au xv s., 106. — Masse l'de 
1), 107. 

DnlTcrsité de Paris. — Docteur* 

(de l'), reçus pur l'empereur d'Alle- 
magne Charles IV. miniature fran- 
çaise [XIV s. . 164. — Monument 
commémoratif de ramf*nde hono- 
rable faite en 14*0 aux membres 
(de 1). sculpture française- XV* a. . 
164. — Sceaux xiv» s. : de la 
faculté de décret. 169; — de la 
faculté de médecine, 169; — de la 
faculté de théologie, 163; — df* la 
nation d'Angleterre, 165: -- de la 
nation de France, 165: — de la 
nation de Normandie, 169; —delà 
nation de Picardie, 163. 

Ursins (Guillaume Juvénal d«*s). 
chancelier de Franco sous Char- 
les VII. — Portrait, peinture de 
Foucquet( 1415 7-1477 ?j. li*T. 

Ursins (Jean Juvénal des i. — Por- 
trait (de) et de sa famille, pein- 
tur«* française xv s. . I'<^. — 
Miniatures empruntées au miMel 
(do) : V. rue do Paris au xv* s.. 
Il; — V. autel au xv* a.. I50. 

Uszano (Nicolo da). — Buste, par 
Dooatello (1386-14«6). 218. 

Vandlnalo (Andréa). — Fragment 
d'une pointure, représentant la 
Vierge et les saints xv s. . 20T. 

Vassili DmltriaTioh. f^'^nd-due 
do Moacovie (1389-1425). — Mon- 
naie, ISO. 

Vatioan (palais du), A Home. — 
Fresques : de Fra Àngelico ,13*'- 
1455) A la chapelle Nicoliui, repré- 
sentant le pape Sixte ilontonnanl 
diacre saint I^aurent, 146; — de 
Fra Angelico. représentant saiat 
I^urent distribuant des aumônes, 
225; — du Pérugin (144«-1524K 
dans la chapelle Siitine. repré> 
sentant Jésus remettant les clefs 
de riCgIise A saint l'iern*, 2.11. 

Veoohlatta (l4tM4itO). — suiot 
funéraire de Marine Socino, 22t. 

Valasoo(don Pe«lro PernaDdes de'<. 
connetaole de Caatille. ~ Staiw 
funéraire dans la cathédrale de 
Burgos -xv s.], fi. 

Vanoaslas VL empereur d'Alle- 
magne (l37S-i4lf). — 8Utoe de 
Pierre de OnAad, sar le poat de 
Prague, 100. 
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TABLE MÉTHODIQUE 



Nota. — Cette table a été' rédigée de manière à permettre au lecteur de prendre rapidement connaissance des gravures que 
renferme cet ouvrage sur tel des sujets généraux d*études qu'il comporte. On trouvera aux index le folio des pages de chacun 
des articles mentionnes à la table méthodique. 



I. AfçoH et i^poqucH dv la vie. 

Premiers soins donnés ou nouveau-né, bnptèine, berceau, biberon. 

brascicrc, maillot. 
Ëafaut au maillot, lilies, rtllottcs, jeunes >çcns. jeunes tilles, pulto, veuve. 

Acte do mariage, mariage, coffret do liançailles, coffr© do mariage, 
coffret de mariage. 

Catafalque, cercueil, chapelle ardente, coavoi funrbrc. deuil, ensevelis- 
8em'>nt, funérailles, kourgaue, linceul, monument funf'raire, pierre 
tombale, pleurant. poi^Ie, sarcophage, service funèbre, tombeau. 

II. K'Alimc*iitati€»n. 

liefMS. — Entrt>mets, moretum, repas, festin. 

Personnel. — Cuisinier, domestique, maître d'hôtel. 

Sercice de tablr. — Bouteille, coupe, couteau, couteau à découper, 
cuillers, dragooir, dressoir, fourchette, gobelet, gourde, nef de table, 
préseittoir, salière, service do la table, table, vase à boire, verreries. 

Cuisine. — Cuisine, cuisson du pain, gril, huche, support à pot au feu, 
tonneau. 

III. L^ Vêtement. 

Ccstumes. — Costumes civils. 

Détail* du coutume. — Aumdnitre, bonnet, bourse, brassière, cape de 
paysan, casaque do paiçe, ceinture, ceinturon, chapeau, chaperon, 
chausses, chaussure d'onfant, chemise, coiffures do femme, cotte 
d'homme, fond do cuve, hennin, houppelande, bouleaux, journade, 
lévite, manches tailladf'es, manteau, patin à poolaine, pourpoint, 
rochet, sacoche, souliers, surcot, tunique. 

Parure. — Agrafe, bague, bijou, boucle, bracelet, broche, collier, fer- 
mail, fermoir, joyau, médaillon, ornement de tète, plaque de ceinture, 
tor:iado d'or. 

Objeti de toilette. — Baignoire, boite à miroir, couvercle de boite à 
miroir, peigne. 

IV. L'Habitation. 

Généralitt^s. — Alcazar, chAteau, habitation, hôtol, intérieur, jardin, 

mamon. manoir, palais, prison. 
Détail». Charpente, cabinet de travail, chambre, cheminée, cour, 

cuisine, écurie, épi, escalier, girouette, grille, hall, hangar, marteau 

de porto, patio, puits, salle, tour, tourelle. 

Décoration. Carrelage, dallage de salle, pavé de carrelage, tenture. 

VillftgeM, villeM. - Arc de triomphe, beffroi, enceinte, fontaine, halle, 
hôtel de ville, muraille d'enceinte, pavage, place, pont, porte, quai, 
rue, village, ville. 

V. L'Ameublement. 

Meuhles en général. — Armoire, bahut, coffre, coffret, crédonce, éventail, 
huche, natte d'appartement, quenouille. 

TapiM, tapisserie. 

Meubles de rc/ioi. — Banc, chaire, couvre-lit, escabeau, lit, oreiller, 
pliant, Si^ge. tabouret. 

Chauffage. luindiers, pelle, pincettes, poèl»*. 

helttirage. -- Chandeliers, flambeaux, lampe, lanterne. 

Ustensiles de ménage. - Banne, coupe, fontaine, panier, poteries, 
vannerie. 

Dieers. — Cadenas, clef, échelle, étui, ferrures de meublo. horloge, pot 
do tleurti. serrure de bahut, souftiet, tirelire, verrou. 

VI. L'AfCi*l<'ulturc*. 

Campagne florentine. 

ihvf'-sttoHM. - Berjfer, bouvi<'r. faucheur, laboureur, meunier, paysan, 
paysanne, vifrneron. 

Construction» inralrs. — Honpir. maison, moulin a eau. moulin d vont. 

p;ir< a nioiitoiio, rjtolier. 
Trniaiir d,% , /„imjtt. - Battage et \Anuag'* des crains, culture de la 

M^ue. hersiige. jardinage, labourage, plautatiou d'arbres, récolte. 



rentrée des foins, somage. travail de la meule, trayage dos br«*bi9. 
vannage et battage dos grains. 
Instruments uf/ricolei. — Baratte à beurre, bêche, charrue, faux, fléau, 
fourche, gourde de berger, herse, hotte, houe, meule, pierre 4 
aiguiser, pioche, rAteau, serpette, van. 

VII. L'IiiduMtrie. 

Professions. — Aiguilleur, barbier, boulanger, bourrelier, chapclieri, 
charcutier, charpentier, charron, cloutier, cordier, cordonnier, 
couvreur, épingleur. forgeron, gantier, gens de métier, horlozer, 
maçon, maréchal ferrant, monuisior. mineur, monnaycur. orfèvre. 
ouvrier, peintres en bâtiment, potier d'étain, repasseur, scieur, 
tailleur, tisserand, tondeur de drap. 

(Corporations. — Corporation, confrérie, porte-étondard. 

Locnuc. — .Atelier d'orfcvro, forgo. 

Outils. — Banne, clous, comptoir do changeur, dés. enclume, fours, 
marteau, métier, pelle à fou, soufflet do forge, tenailles, truelle. 

Travaux industriels. — Mines d'argent, tissage de la laine. 

VIII. Le (Commerce. 

Professions. — Boucher, changeur, marchand. 

Locaux. — Auvent, bourse, boutique, boucherie, poissonnerie. 

Ustensiles. — Balance, baril, ducat, florin, monnaie, étal. 

Opérations. — Ballots do laine, étalage, foire, transport et envoi des 
ballots de laine. 

IX. Voyag^es. 

Professions. — Batelier, matelot, messager. 

Moyens de transport. — Attelage, barque, brouette, camion, chaland, 

char de voyage, chariot, charrette, fouet, baquet, litière de voyage. 

navire, vaisseau, port. 

X. Jeux €»t divertiHsement». 

Professions. — Acrobate, bouffon, fou de cour, nain, saltimbanque. 

Jeux. — Balle, cheval do bois, combat d'ours et de chien, échecs, jeu de 
la balle, jouets d'enfants, joueur de flûte, joueurs d'éc >ccs. lutte, 
marionnettes, moulin à vent, querelle au jeu, sarbacane, tables, bal, 
danseurs, déguisement, promenade à cheval, mystères, toilo peinte. 

CAas«e. — Chasse au corf, curée, rendez-vous, faucon, arbalète, carreau, 
cor, couteau, tilets pour prendre toutes bétes, lac< ou filets, lance, 
trident, valet. 

Tournoi. — Joute, tournoi, juges. héraut d'armes, potirsuivaotn, roi 
d'armes, tournoyeurs, lambrequin, masse, timbre, lices, tribunes. 

XI. .Sciences et EnHelfçnement. 

Personnel. — Alchimiste, clerc d'Oxford, docteur, écolier, étudiant, 
maître d'école, professeur. 

ItAtiments scolaires. — Cabinet de travail, collège, école. 

École. — Châtiment des verges, cours, droit. 

Mobilier. — Anneau de manuscrit, chaîne de manuscrit, encrier, étui à 
livre, plat de reliure, psautier, pupitre, stylet, tables des matièret 
d'un manuscrit, tablettes de cire, titre d'un manuscrit. 

Instruments scientifit/ues. — Horloge, montre solaire. 

Écriture. — Écriture, écrivain, lettre scellée, majutculet, manuacrit» 
page, signatures, signe rodado. 

Imprimerie. — Caractères, impression, planche de boia lylographiqne. 

C'tnnaisnnnret. — Animal fantastique, arb.-e du Soleil et arbre de la 
Lune, b*''te fantastique, calendrier, carie générale du monde, dragon 
fantastique, éclipse de lune, éléphant, flguro théorique d*one éclipse 
do lune, fruit do l'arbre qui produit le mouton, boname aa»s léto, 

licorne, mappemonde. 

Méde'ine. — Apothicaire, consultation, faculté de médecine, médeciae, 
phuruiHcie, pharniînien, haignée, vase de pharmacien. 

IHr,'rs. .- Dédicace d'un livre k Philippe le Bon. masse d'UniveraïU. 
monumeut coniméaioratif do l'amende Ijonorable faila aux jm\ 

de ri-nivorsité. 



XII. Beiiax-ArtM. 

ProfeMiiom. — Architecto. atelier, charpentier, chevalet, peintre, 
sculpteur, tailleur de pierre. 

Ariiftft fdoul ou trouvera dea œuvres reproduites dans ce volume) : 

ÀltenmndM. — Durer. Greiff, Kraft, Lerch, Loyen, l.ochncr. Maître 
do Mftù. Mnitre de 1480. Maître du cabinet d'Amsterdam, Maître do 
IVcoIo de Colopno, Maître du Jardin d'Amour, Meckenem, Pacher de 
Tyrol, Uenwich. 8oh6ngauer, W'ohlgemûth. 

Dokéme. — Clnssenberg. GmUnd. 

HtpagnoU. — Berruguete, Fcrnandez, (ruas, Vandinclo. 

Flntunnfis. — Bacrze, Beauneveu. Bouts, Bruges, Kgal, Kyck (Jan van). 
Kvok (Hubert van). Goes (Van dor), Jean de Cologne, Limbonrg, 
Marvillc, Memling, Simon do Cologne, Slulcr, Wcrwe, Weydon. 

Fiançait. - Anjou (Uenë d'), Barbet, Flamol, Foucqucl, Froment, 
Mathieu d'Arras, Miélot. Morel, Perrêal. Thury. 

ItaUfHt. — Ajrnolo do Sienne, Agostino di Duccio, Alberti, Angolico, 
Antoncllo de Messine. Amolfo di Canibio, Bellini (Gentile), Bellini 
((îiovncni). Botticclli, Brunellesco, Carpaccio, Cima da Conegliano, 
Cimabui^, Civitali, Constanzo. Crcdi. Crivoili, Donatello, Piniguerra, 
Francesca (Piero délia), Kraocia, Gaddi, Gentile da Fabriano, Gorini, 
(îhiherti, Ohirlandajo, Giotto. Gozzoli, Guazzalotti, Lippi (Fra 
Filippo), I.ippi (Filippino), Loronzetti, Maitani do Sienne, Mautegna, 
Martini, Martino de Laurana, Masaccio. Masolino, Matteo do Pasti, 
Melozzo da Forli, Michelozzo. Mino da Fiesole, Nanni di Banco, 
Férugin, Orcagna. Pisano. Ploti, Poltajuolo, Pinturicchio, Pisanello, 
Pisano (Andréa), Pisano (Giovanni), PoUajuolo (Antonio), Pollajuolo 
(Piero), Quercia (delln), Ilobbia (Andréa délia), Hobbia (Luca delU), 
Hosseli, Uossollino (Antonio), Rossellino (Bernardo), Rubicano, 
San Giovanni, Settiguano, Signorelli, Spinello Spinelli, Uccello, 
Vecchietta Vcrrocchio, Vivarini. 

Atchitecturc religieuse. — Abbaye, baptistère, cathédrale, chapelle, 

cloiire. église, hôpital, mosquée. 
Abside, campanile, chœur, clocher, colonne, coupole, crypte, dais, 

farade. fenêtre, fleuron, frise, gable, minarets, nef, plan, porche, 

portail, portique, rose. 

Archivolte, balustrade, charpente, claire-voie, échafaudage, construc- 
tion, nervures, pilier, voûte. 

Ài'cMteeture civile. - Beffroi, bourse, cuisine, donjon, halle, hôtel de 

ville, maison, manoir, palais de justice, escalier, pont, prison. 
Cheminée, cour, escalier, galerie, hall, patio, porte, talle, tourelle. 

Architecture miiitaire. — Arc do triomphe, château, bastille, remparts, 
tour. 

Sculpture. — Autel, bas-relief, bronze, buste, chapiteau, coffre, 

coffret, couvercle, crochet, croix, crosse, cul>de-lampe, diptyque, 

encrier, épi, fontaine, fonts baptismaux, haut-relief, ivoires, lamp«, 

médailles, monnaie, monument funéraire, panneau, plaquette, statues, 

statuette, tabernacle, tombeaux, triptyque. 
Peinture. — Bordure de page, encadrement, miniatures. 
Fresque, portrait, polyptique, tableau, vitrail. 
Dessin. — Carton, dessin, ornement, paysage, pierre tombale. 
Grticure. — Kstampe, gravure. 
Orfèvrerie religieuse : bdton de chantre, châsse, chef reliquaire. 

encensoir, insigne processionnel, ostensoir, reliquaire. 
Orfèvrerie civile. — Agrafe, aiguière, bague, bijou, boite à miroir. 

boucle d'oreilles, bracelet, broche, chandelier, coupe, couronne. 

cuiller, filigrane, gobelet, joyau, plaque do ceinturon, sceptre, vase 

dargent. 
Émaillerie. — Kmail. 
Ferronnerie. — Grille, marteau. 

Serrurerie. — Fermoir d'aumônière, ferrure, serrure de bahut. 
Arts du ttois. — Armoire, bahut, chaise, crédence. horloge, huche, 

maître d autel, marqueterie, retable, sculpture sur bois, serviette! 

siège, stalle, table. 

TiMus. — Devant dautel, mitre, parement d'autel, Upis, tapisserie. 
Art du cuir. — Ueliure, étui on cuir gaufré. 
Art du verre. — Bouteille, verrerie. 

Céra»n(iue. ~ Carrelage, faïence, madone, médaillon, terre cuite, 
tympan. 

Musique. — Uepréscntation (de la). 

Chanteur, musicien, orchestre. 

Cor de chasse, corne d'appel, cornemuse, flûte, harpe, ligne de musique, 
luth, mandoline, monocorde, note de musique, orgue, portée de 
musique, psaltcrion, tambourin, trompette, violon. 



XllI. L'ÉffiUe. 

CosluwfS rcclrsiastKfUfS. — Abbé, abbesae, archevêque, cardinal, cha- 
noine, chevalier, clerc, confrérie, dominicain, ecdétiaatiquea, ermite, 
évêque, franciscain, grand maître de l'ordre ieutonique, moine, pairs! 
papes, pardonner, pèlerin, prieure. 



Détail* du costume. — Aumusse, bonnet, bourdon, cagoule, ceinture, 
chape, chapelet, mitre, tiare. 

Insignes. — Arniet, bannière, bâton, crosse, insigne, mitre, sceau, tiare. 

GoHoernement de l'Église. — Concile, offîcialité, registre, synode. 

Bâtiments ecclésiastiques. — Abbaye, campanile, cathédrale, chapelle, 
cimetière, cloître, coq d'église, couvent, crypte, église, ermitage, 
hôpital, maladrorio, prieuré, réfectoire. 

Mobilier ecclésiastique. — Chaire, chandelier, cloche, confessionnal, 
dais, devant d'autel, discipline, flabellum, iconostase, lutrin, maitro- 
autcl. prie-Dieu, pupitre do chapelle, siège, tronc. 

Objets du culte. — Autel, bénitier, châsse en bois, chef reliquaire, croix, 
crucifix, cuiller k encens, encensoir, fonts baptismaux, navette A 
encens, ostensoir, reliquaire, retable, tabernacle. 

CrrémonifS ecclésiastiques, — Baptême, bénédiction, cérémonie, confes- 
sion, consécration, cour, entrée, eitréme-onction, funérailles, office, 
offrande, ordination, prédication, procession, proclamation, aacroo 
monta. 

Hérésies. — Autodafé, bûcher, hérétiques. 

XIV. Icouog^raphie relig^icuiii*. 

Dieu le père. 

Christ. Enfant Jésus, Agneau mystique. Baptême du Christ, Calvaire, 
Chemin do croix. Couronnement d'épines. Croix. Crucifixion, 
Descente de croix, Flagellation, Fuito en Egypte. Instrumenta de la 
Passion, Jésus, Présentation au Temple, Rédempteur. 

Saint-Esprit. 

Trinité. 

Vierge, Annonciation, Ascension. Assomption, Fuite en Egypte, Madone, 
Nativité. Notre-Dame des Ardents, Purification. 

Paradis, ange, anges, enfer, damnés, démons. 

Apôtre. 

Saint, sainte, saint Antoine, saint Arbogast, saint Augustin, saint 
Benoît, saint Bernard, saint Bernardin de Sienne, saint Christophe, 
saint Denis, saint Dominique, saint Éloi, saint Etienne, saint Eustacho, 
saint François d'Assise, saint Georges, saint Grégoire, saint Jacquet, 
saint Jacques do Compostelle, saint Jacques le Majeur, saint Jean, 
saint Jean-Baptiste, saint Jérôme, saint I^dislas. saint Laurent, 
saint Louis, saint Luc, saint Marc, saint Michel, saint Olaf, aaint 
Pacôme, saint Pierre, saint Sébastien, saint Sigismond, saintThomas, 
saint Venceslas, saint Vincent Ferrer, saints. Sainte Agnès, sainte 
Anne, sttinte Barbe, sainte Catherine, sainte Cécile, sainte Marie- 
Madeleine, sainte Monique, sainte Solange, tainte Ursule, aaintet, 
santa Fina. 

Abacuc. Adam. Aman, David. Ilérode, Hérodiado, llolopherne, Itaac, 
Jacob, Jérémie, Joseph, Judith. Mages. Moïse, Noé, prophète, Pilate, 
Rébocca, Salomé, Salomon, Samson, SaQl, Vierge folle. 

Buisson ardent. 

Apocalypse. Jugement dernier. 

Adoration des Magot. Mataacro dot Innocents. 

Vertus théologales et cardinalet, charité, chattoté, tempérance. 

Avarice, Envie. 

Sacrements, Eucharistie, Eitréme-onction, Saintes Huiles. 

Diane, Persée. 

XV. iDMtitution» politique*» et MOcialeM. 

Classes de la société laïque. — Bourgeois, bourgeoise, chevalier, citoyen, 
czar, czarine, dame noble, doge, duc, empereur, gens du peuple, 
gentilshommes, impératrice, mendiants, nobles, ordres de la Nation, 
pairs, paysan, paysanne, population, prince, reine, roi. soigneur. 

Insignes politiques. — .\rmes, armoiries, bannière, bâton, bonnet, chaire, 
chapitre, cimier, collier, couronne, dais, devise, ccusson. étendard, 
fleurs de lys, globe, main de justice, manteau, monnaies, ordre, 
orifiammc, sceaux, sceptre, signe rodado, trompette, trône. 

Résidences. — Cbâteaux, palais, palais de justice. 

Administration^ services publics, fonctionnaires. — Chancelier, comptes, 
connétable, ducat, ëchevin, écuyer, florin, gens de conseil, jeton, 
messager, milice, mine, nomination, palatin, perception, sénéchal, 
sergents a'armes. 

Institutions judiciaires. — Bourreau, conseiller, greffier, homme de loi, 
magistrat, officier de justice, valet, jugement, lit de justice, procès, 
scène de justice, séance au Parlement. 

bûcher, ceps, claie, condamné, décollation, échafaud, exécution 
capitale, fouet, gibet, marche au supplice, pendaison, roue, supplice, 
torture. 

Céréêuonie». — Cortège, cour, couronnement, électeurs, élection, entrée, 
entrevue, fête, funérailles, hommage, investiture, mariage, nais- 
sance, onction, réception, repas, sacre. 
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ALBUM HISTORIQUE 



XVI. Iconog^raphie oivile 

Acciajtioli. Alborti, Alexandre VI, Anjou (Henë d'). Apoc&ukos, Araf^n 
(dona Constaiizfl), Araf^on (Èléonore d'), Arc (Jeanne d'), Artois 
(Marjru'îrile d). Artois (Robert d"), Aspell (Peler Von). Barbarigo. 
Bavit're (le dur l^oiiis de), Beauchainp i Richard), Boaujeu (Anne de). 
]{orneval (Alexandre de). Berry (.loan duc de), Bickenbach (Conrad 
de). Bourbon (Anne de), Bourbon (Charles I), Calixte III, Calvely, 
Cantaruzrnc (Jean). Cauchon (Pierre,', Charles IV, Charles IV (dit le 
Bel). Charles V, Charles VI. Charles VII. Charles le Tt^mcraire. 
Ch.-irnnr '(iiiillaume do). Collcono, Corsi (Néra). Dugucsclin, 
É«louard II. Kd«»uard III, Kiconore, Kslo (Lionel d), Ksle (Hercule I), 
Kvreux (Blanche d'), Kcncka, Ferdinand le Catholique, Flandre 
(J**anne de;, Flan<lre (Marguoriledo). Foucquet (Jehan). Frtidéric III, 
(torka (Lucas de . Habsbourg (Rodolphe de). Helena. Henri VII, 
Henri IV. Henri II. Hohenlohe (Albert d»'). Holtzhausen (Jean doj, 
Holizhaufon (Conrad Ran von). Huttenhoini (Barbe von), HAss (Jean). 
Ingelheiin (Hans cointo d'j, Isnl>ello la Catholique, Isabelle tille 
des Rois catholiques. Jean II Palcologue, Jean do Bohême, Jean 
le Bon, Jean sans Peur, Jean II, Juan d'Aragon, Kniita (Pierre), 
Kobylinski (Jean;, I^ Hiro, I.aval (Jeanne de). Lichtenbcrg 
(Jacques de), Loredano, Louis de Baviùre, Luna (connétable don 
Alvaro de), l.Uneboreh (Jean), Mahomet II. Malatesta (."^igismond), 
Malatesta (NovcUo), Malatesta (Robert;, Manriquo (don Cornez). 
Manuel Pal<*ologue, Mt'dicis (Cosmo de), Mt^dicis fl*ierre de), 
Mf^dicis (Laurent de). Moncia o Mendoza (dona). Mi"cesla8 II, 
Mieszko, Monpeller [o de Kntenza). Montefeltro (Fré<lëric de). 
Morosini, Navarre (Jeanne de), Nicolas V, Philippe VI, Philippe le 
Bon. Philippe le Hardi, Phoebus (Gaston;, Piccolomini, Pie II, 
Pinznnau (Otto de). Pôle (Jean de la). l*rince Noir, Richard II, 
Richemond (Arthur de). Rimini (Isotta de). Rivière (Bureau do la), 
Rojas (dona Sancha de), Sansotti (Francesco), Savoie (Bonno de), 
Schwàrtzburg((tunther de),.Schweidnitz (Anne de), Sforza (François), 
Storza (Baptista), Sixte IV, Strozzi (Philippe), Svialoslaf, Talbot 



(Jean), Thoodora, Thuringe (Conrad de), Urtina (GaiUaame Jaréaal 
des), Ursios (Joan Juvénal des), Unano, Velasco (don Pe<lro Per- 
nandez do), Vienne (Jean de), Wcinsperg (Conrad von), A\'ladisla« VI, 
Xainlrailles. Zatrjrllam. 

XVII. La g^uerre. 

Coulâmes. — Arbalétrier, archer, cavalier, fantassins, gens de ffu<'»"re. 
gens de pied, guerrier, homme de pied, janissaire, soldats. 

Armes offfnsices. — Adargue, ailerons, arbalète, arc, carreau, dague. 
épùe. épieu, fauchard. faux, fer, fléau, flèche, godendart, hache d ar- 
mes, hallebarde, lance, marteau d'armes, masse d'armes, pieds de 
biche, pommeau d'c'pée, sabre, scopctte, tour à arbalète, trait, trident, 

vouge. 

Armes dt^fensivfs. — Armet, armure, bassinet, bavière, boce, boucher. 
brassard, brigandine. casque, chapel de fer, chapeau, cuirasse, «^c«, 
fourreau, gantelet, garde-rein, haubert, heaume, pavoi, chaussures. 
plates, rondacho, salade, soleret, targe, visière. 

Équipement. — Carquois, chanfrein, cotte, étriers, gambison, guige, 
harnais, housse de cheval, jupon de cuir, mors de cheval, tente. 
troussequin. 
Bannière, étendard, faisceau, oriflamme, pennon. 

Knijins. — Baliste. 

Artillerie, — Atfùt. bombarde, bouche à feu, boulet, canon, couleuvrine. 
trait à poudre, vcuglaire. 

Constructions militaires. — Bastille, château, chemin de ronde, créneaux, 
donjon, enceinte, hourd, pont-lovis, remparts, tour, tourelle. 

Vie militnit>e. — Attaque et défense d'un camp, cible, combat, compa- 
gnies d'ordonnance, corps d'armée, débarquement d'une année. 
défense, écholade, manœuvre, passage d'un gué. pillage, reddition, 
siège, tir à l'arc. 

Marine. — Galère, navires. 



INDEX ALPHABÉTIQUE 



Abbaye (vuo d'unai lu xv i. 

V.fon.plo.BliSO.ii. 
Abbay*. - du mon! Saint-Michel 

rontpurli <Lu lui- *. «l du iiv ■ 

rciiipirlo. SI ; — plan de i>glia 
Abbt da Saint- D«tl*. — béniuir 



b(ld*. — de r«Kl'*o <■» Saints 
~ da l'vgliw Sainla-Cilherine, . 



Aorobate, — iii\' •.;, itl, 
Acts da martage. — livn.; 

Allùt da bombarde. — |xv->. 

AiglaetlaplD.-minialiirelXK 

Aigultre. — [xv* i,!. ni; — 

iiiin<la|xvi.j.lut. 
AlBulllaura de Duuii. - » 



Allvmandaa. — V. CoatnmM. 
Allamanda, -~ v. Goatumaa. 
AnglBla. — V. Coatnnaa. 



Apothloalra. — eip*j[nel[iiv-s. 

Appartamant (nitte il^K — Ixv'a, 
^'^ l«blo pnpfc. 13». 



«i^UPdimev, 
ic-arqims d'p. il 

ArbalMrlan, 



Aro, — fr»nç«ii [xv" ■,] ; V. «rther 

Aro da triompha (d'Alphenie le 

n'ÉS""!"^' B!l.-r»''ef. (x"°'.l, 

'^'fîriili.?ï""'.''"5?'-âl.-h'e«i 



ArohaTtqua, — a]leniiad[iiv*i.1: 
toiiiboau de cënrad von Wali»- 



m : — (iceiD ds r) da Charln V 
ArohJTolta. — (fraRment d'une). 

Arçon (<<p«e d'). — ds la flo da 
ATduiU (bal dM), - a.oiatura 
Argent, — (une mined') an xv ■., 



- |di<barquemen' 



no)a> 



■letorra Ixtv ■.] : V. ëciUMB 
icarlel*. I ; - de CaaUlle [xiva.] : 
/. ■iitne rodade da Piarra la 



«cirlel6, 1 : - |ëcu aui)do Kranct 
h-d«i roit angevin. Je Hon- 



le Cruel, 19 i - da P< 
ea Rdïa catholique 



Armolrlaa. 
Irmea. — (tl«au d'j. au xiv a.. 
tl>; - (fljau d'). de la Un dn 



ï01;-fran..-a.»[XVa.J.lîS. 
Armolrlea. ~ do Jeanne Darc 



ARDora, — [xiv'a.] 1 V, ohaiallor 

hAme ixv- a.) ; \'. goernsr bo' 
milieu !•• [Xï« i.J : V, prince ai 

Atelier. — d'orfèvre allnmanit 
M- «,], an; — Aorftm Mu 
...•iid ti- >.'. SU: - da aoal- 

|.,-,.iir"'iMil"""'" !Xïi»».|,'ll8; — 
Attai(uaat dttMlta. — 4*1101001) 



K.(«gDP. »!■ 

.VoeleUrM [xiva. |. IB 
:oilTia* dp chanDlnr 



Bago*. — rran«ai*a (XIV* ■.]. ni 
- (raoQi'oa («»• ».|. IH. - 
r.,™[ï-oBirtl.llC. 

Bahut, — fraBcaialiir-a.). ISÎ^- 
itnmirodoIdnxï-».. 1111; -(wr 



.^rcheilrad'au). aa(T-a, 11*. 

Balano*. — f tir a.) : V. baa-reJiar 

Ira pnrtaa ds broni* da la ealh*- 

e^ilanoaa. — ||BHs|itlua du drail 

Ballata, — {arir de) du iiv as da 

(>■>.. iO; - (rtacha de) du XIV 

uu du IV •., M. 
Balla, ' 'Jau lie la), su xiv ■.. 

Itl. 
Ballota da U>nr> ; - V. «atm m 

Iniixporla da» ballaU ds Ulna, 

Baluatrada. irpaKovat da). à 

Inhhafn de WaaIailBalar twil 
|tv*H.| : V. jcuaaoa dcatield. 1. 

rieur Oaïuad, ttt. 
Banne. — Ixiv a.| : V. pajaaa 
p.iruol daa anraut* dans une 

,J ornant au XV* <. {traBaport du 



.■..fina."<l, Kr.n.^a 1 
l.Frsni:n;\ï-.. .i" 

.°ViarT. dvib 



a la coloration da* toa- 

V. porta-ftandard. it; — dea or^ 
rkvraa de llrls |xva.). I1«: — 
da la oaoMrie de Salnt-Georgea 

cnnfriirledp Saint-Gaorgei. (S. 



neau par Ghiberli. rapHaanUal 
la nanallatian. Mt; - Jdtua 
IsnK par la dtmon. tV), — Se- 
conda porta (xvi.l parOhibarli ; 

— panneau raprAsaDtaol llia- 

— aiatue de prophète. liV; — 
médaillon!. tl(; — rriaa, Itl. 

Baratte. — (XV s.) ; V. pa^tanaa 

angialioauiva.. *î. 
Barblara. — do Bruna [xiv* a.j, 

iceau (de.). (0. 
Barlla, — da haranga [xV a.J : V. 

poisionnehe. 1». 
Banna. - ellamande (ivi- a.]. U-. 

— français |xv'..l, t4l)i — fraa- 
caiHJxt*!.]: V. ambarquament 



tli — dunimpauilflda FloraBra^ 

— par Andraa Pliana, reurdaau- 
lenl ne bapidma' |xrv i.l.ldi -. 
par Andraa I>laai>i> rapriliaDUnt 
la Tampëraace Ixit'u.l. l«l; — 
par OleUo. rapr<>>eDlant la (lin 

aantanl la travail dea métaux. 
HT ; - da Giotlo, repr^HoUat la 
1,.a|tiqu«, tl7; — da riiKli"" d'Or 
San laiefaala « flarenca. rapré- 
aantalt le. Rani.'aillaa da la 
Vief^ii HIV ».), tu, — du ton- 

d'Afeiw •■ V, riHimnnomenl da 
l'amparaur Louia de S.> i-ra. ei 1 

- V. nnmtnallnr. t ta MlBoaurla 
dAr-.ïn, M. " 1 |-,>-ii..rM d-Of 



Cdc.k'''iv'-"i'.,','!l'iir -""de I.ACa 
dalU ItobbiB I 



Itno di bncoie. as taispla da 
lalaala. * Rlmlnl. repréaaBtant 
Diana [xv a.) E V. Diane, Kt: — 
du tsmbaaa ds PbiUppa I^axari. 
dan. roill.a 8alal- Dominique, t 
fiatnie. par llomacdo Roaaalllia 
(xv a.f : V. Misia d« drall aa 
XV a.. M; — de l'arc da trioarpbe 
d'Alphnni* la Macnanina, as 
(:..l.t NuoTo,»Napre.;xva.|.M. 
niOnaM / — daa Dorlo* de 
hroaMdal.oathAdralodallBania, 



-p.«i 
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ALBUM HISTORIQUE 



BaUiUe, — au xv* ■., 5i : — «l'Aii- 
ray (représentation au xv* s. «li^ la): 
V.' bataille nu xv« siècle, 54; — 
de CadKand (représentation au 
XV* R. de la) : ^ . déharquemout 
d'une armée au xv* Miècle, 5i; — 
de CluKsny (rcpréRentatioii au 
XV* siècle 'do la) : V. attaque et 
défende d'un camp. 55 ; --- do 
Crécy (r«»présenlation au xv» s. 
do la): V. combat eutro ^ens do 
pied au xv s., 5»: — navale do 
la ^Uoohello (reprëtientation au 
xv'*«. do laj, 5i. 

Bateliers do Bruges, — sceau 
xiv s. . 33. 

B4ton, — épiscopal [xiv* s. , 151 : 

— do chantre xv» s/, 151 ; — du 
XIV* s. Horvantdo main do justice, 
en I^ologne, lOtî. 

Battage et Tannage des grains, 

— au XIV» s., 44. 

Bavlto'e. — V^ armure complJ;te 
d'hommes d'armes du xv» s., 47. 

Bèohe, — Ixiv* s.] : V. paysans au 
XIV* siècle. 33. 

Beffroi, — et hallos de Bruges 
xiii* et XIV* s. . SU ; — de l'hôtel 
de ville do (tand xiv* s.., 19i; — 
de l'hôtel de ville de Mftnich 
jxv* s.; : V. vieil hôtel do ville de 
Miinich. 6^. 

Bénédiction, — d'une église 
xiv<s. ;. 155; — des Hameaux, 
XIV" 8.^, 155: — de la foire du 
l\eudit,'au xiv« s., 41. 

Bénitier, — portatif ^xiv* s.i, 15i. 

Beroeau. ;xv» s.j, U2 ; — 

'XV" s.]: V. femme portant un 
berceau. l»i; — ; voûte enj : 
V. grande valle du palais de jus- 
tice, ». 

Berger, - 'K^urdo de), au xiv» s., 
I3tf ; — italiens [xiv s. . 73. 

Béte fantastique, — iniuiHlure 
xi\" M. . \'ii. 

Biberon. — 'xiv* h. , U3. 

Bijou, — alleuiuud XV* s. , i05. 

Boce iKiurlien. — V. homme do 
pii'd du XIV» s., 4G. 

Bohême. - - V. Costumes. 

Bois sculpté fpaiineau en) du 

Boite A miroir. — fram.aise 
M\» H.\ \ii ; '- couvercle duue,i, 
travail fraiiçms du xiv «.. li'J; — 
irouvt»role d'un»* , travail lr.iii«;aiH 
du XIV» *.. ll»i ; — (ruuvenle 
d'une;, travail franvai» du xi\' k., 
192. 

Boite aux saintes huiles, - 

xiv- H. . l.ii. 

Bombarde.— xV s.i. 4."i ; - do 
la |ir»*iiiu«ri' luoilit^ dti xv «., "li; 
•le la s«Ti>uiU! iiiuilié du XVi- s.. 
hl : — «!«• la lin du xv m., aux 
ariiie4 du roi d'.\rap>ii. .)i: de 
la lin du w s., aux ariue.% du nu 
de .Sinle. .li; — avec sou atTùt 
X\" »*. . •'»-: - xv«- s. . hoMat-i 
mettant le l'eu àuuri, .'li . - - 'tir 
de la . au x\- ».. 52; - pri>jectilo 
d- . '.-•, 

Bonnet. flamand xv' h, 

V. pnilr.iit de «'.harN'.H le Tèiii»'- 
rflire, l'J.>: ttalien xi\« h. 
V. daiiHVH et eavaherh italtens :iu 
\\- ».. ^ ! : X\- *. : V. Her- 

I ule I" •l'K'.te. 71: - italien 
.XN»-. . V. «losiue de Mi'diris.7l ; 
\\" H. : V. pi»rtraildi* KrfMlcnr 
de MonleleltP». ri»»; — X\" H. 
\. Frani;iii»» ."^forza. 7ii ; - d«» 
do^re \ rlillii'U X>' r». :\. Au'os- 
tuiii Harhari>:i». 71; -- «If i|m>:<» 
\ruitii'li XM* ». . : V. do^«> l.i'ii- 
iiiir«lii I.i»r**uad«i. 7i; runiu' : 
d<'^ jir» Im'^ «Miu*'"! «If Nmv^'-'TimI 
XV- j. . li». 

Bordure de page — xi\ s. . 



Bouche & feu. - fxv" ».]. ."»i ; — 
dite veiiglaire fxv" s.j, .'i2; — 
bourguignonne [xv* s.], oi. 

Boucher. — allemand [xv* s.j : 
V. boucherie, 66; — (inalMon de;, 
& .Shrewsbury [xv* k.^, 30. 

Boucherie, — i\ Constance [x v s. , 
66. 

Bouchers de Bruges — Sceau 

ixiv" N.;, to. 

Boucle, — allemande [xiv» s.;, 
lil». 

Boucle d'oreille, — russe x' ou 

XI» .s.l, lio. 

Bouclier, — l>%7.antin iXiv* .s.; 
V. guerrier bvzantiii. 113; — en 
formo <Ie pavoi [xiv» s. |, 4b; — 
[X\» s.., iX. 

Bouffon, — italien [xv- s.j : 
V. nain, 7i. 

Boulangers de Ilrugcs, — .^ceau 
;xiv* s.], 40. 

Boulet de pierre, — Si. 

Bourdon - de pt^lerin [xv s.^ 
V. saint Jacques le Majeur, 16U. 

Bourgeois, — aliemand fxv* h.] : 
V. pierre louibale,iU4 ; — [xv»8.j : 
V scùno do justice. 69 ; — de la 
lin du XV s., 6j ; — anglais 
[xiv*8.\ 3i; — de In lin du xiv» s., 
3i; — tlamand^ de la seconde 
moitié du xv" s., 3( ; — florentin 
(xv* s.]: V. Krancesco Sassetti, 
75; — français [xv* s.], .S5; — 
UalieuB [xv s.], 7»; -- en prière 
avec SOS enfants [xv s.j, 7». 

Bourgeoise, — française ,xv* s.], 
35. 

Bourreau, — fxiv* s.^ : V. supplice 

de la peudaÏKon au .\iv* s.. 8; — 

XV ti. : V. exécution capitale au 

XV» s., y. 

Bourreliers de Paris (bannière 
des;, 34. 

Bourse, — k Valence [xv* s.^ 
V. Casa Ijonja,li»: — allemande 
xiv» S.J. 13i. 

Bouteille, — vénitienne '^xv» s. , 
139. 

Boutique. — française [xv* s.], 38: 

— alleuiando xv" s. . 66; — 
d'apothicaire français xv s./. 
171 ; — d'un cordonnier (xv s.] ; 
V. luti^rieur d'une halle au xv* s., 

— rtc drapier xv» s.j: V, inté- 
rieur d'uue halle au xv*' .v., :)8 ; - - 
d'orfèvre 'xv s.j : V. intérieur 
d'une halle au xv» k., :ik ; — de 
pharmacien allemand xv* s.], 
171. 

Bouvier, — byzantin [xiv s.]. 
ni. 

Bracelet, — de travail bvzantin 
;xiv»s.,lU3. 



Brassard. — maure xv»- s. 



91. 



Brassière. - xv* s.. : V. madone 
italienne, I.'i9. 

Brigandine. — xv* s. . : V. archer 
a cheval dti xv" «.. i7. 

Broche. - |>oloitBise ;xiv k. '. |06; 

— ruHse X' ou xi* t. . li'h 

Bronse. — Statues.' - Saint l'Hoi. 
par Nanui dt Itanco x>*^ m. . li\ ; 

— lie naint (ïeorceH. par l)ona- 
ti'Mo XV" H. . il»; — d»» Kamt 
Kticnne. par (thiherti xV m.;. 
iiy; — de llavid, par Veiro«*<'|iio 

XV s.', -'il ; — du Colli'oii(>, par 
ViTHHM'hio x\* H. , lli: - de 
.Mariiio Socino. par Vect hietla 

XV- !>», . li\. - Buste de Nuoloila 
rzxaiio. par D'inatelio xv «. . 
Jl."*. Tombeaux. — de S- xtf IV. 
p.ir .Viitoiiiu l'iillajuolo xv s. , 
tli : - «11' l'jcric et Jean lU» Mi'ili- 
«■(■s frairnnMit'. par Vorrtn-chio 

\>' *. . i i. - Première porte 
(fu /Mptialére de Fioreuce, pu r ( r hi- 
ImtIi, x>» ï». . la l'l.ig*'ll.-ilion. 
iZO, Jésus teutu [tar le duinou, 



iio ; — seconde porte du baptis- 
tère de Florence, par Ghiberti, 
détails : — V. histoire d'Isaac et 
de Jacob, 219 : — V. médaillons, 
219; — V. frise. il9; — V. pro- 
phète. il9; — V. Judith, 219 — 
Chtisf de San Zanobio, par Ghi- 
berti (détails) : V. trois anges. 219. 

— Plaquette : V. portrait d'Alberti 
[xv* s. |, iiC. — jnuUman» ;xv»s.j : 

— encrier, i33 ; — lampe, 23.5, 

Brouette. — [xv* s.], 1 W). 

Bûcher. — 'xv* s. : V. supplice do 
Jeun llUss, 157. 

Bulgare, -- V. Costumes. 

Buste, — d'Anne de Schweidnilz 
xv. H.|. 100: — de Charles IV, 
roi de Hohêino 'xiv s.,. lOO ; — 
de Je.in do Luxembourg, roi de 
Hohême I XIV* s.j loo: — de Jac- 
ques do Lichtcnnerger, par Nico- 
las von I..eyen [xv* s. ;, ioO ; — de 
Harbe von llottenheim, par Nico- 
las von I..evon [xv* s. . 20') ; — do 
la statue «fe Jean do Vienne, sel- 
gneur de Pagny Jxv s.' : V. coif- 
fure d'homme, 131 ; — d'enfant do 
Donatollo xv» s.j. 218; — de 
N'icolo da Uzzano, par Donatello 
XV s.;, 218; — do Philippe 
^^l^ozzi. par Mino da Fiesole 
XV» s. 1, 222 ; — de Pierre do 
Mëdicis, par Mino da Kiesolo 
|xv s.;, 71 ; — de l'évAquo Solu- 
tati, par Mino da Ficsole [xv" s.,, 
222; — en terre cuite do l.auront 
de Médicis 'xv» s.'. 71, 



C majuscule. — (xiv* s.;, 168 ; — 
[xiv* s.]: V. hommage au roi 
d'Angleterre au xiv s., 13 ; 

— XIVS. ,18o; —| XV s., 163; 

— (xv* 8.1 : V. frontispice du 
manuscrit latin n* 12947, 234. 

Cabinet de travail, — français 
ixv*s.\ 166; — français ■ XV» s.'. 
166. — d'un médecin tlamand 
'xv s.", 171; — d'un alchimiste 
lxv*s.', 172. 

Cadenas, — [xv* s.]. 136. 

Cagoule, — Txv» s.] : V. moine 
italien au xv*s., 149. 

Calendrier. — (feuille d'un) nu 
XV s., 170. 

Camion, — [xv i.'. i w. 

Camp. — espagnol fxiii* s.l. 89; — 
turc I XV* s. ! : V. attaque de la tour 
Saint-Nicolas par les Turcs, 127 ; 

— (attaquo et défenso d'un) au 
XV s.. 5a. 

Campagne, — florentine, au xv».. 
81. 

Campanile. — xii» s.j : V. palais 
ducal a Venise. 79; — [xivs.j: 
V. cathédrale do Florenoc. i:l3. 

Canon. — xiv* s.j, ;i2; — turc [lin 
x\» ».;, 123. 

Cape. — de paysan aragonais 
I XV» s : V. paysan aragonais, 98. 

Caractère d'imprimerie. -- go- 
thiques XV .s. : V.liiittreH d'indul- 
gences, 176; — latins 'xv* s.,; 
V. fragment de lettres de (iaspa- 
rin de Hfrgume, 176. 

Cardinal. : xv» t.] : V. saint Jérôme, 

1.Ï9. 

Cardinaux. - xiv s. : V. Aleinn- 

4lrelll.U7; - iXlV s.; : V. pa|»o 
entouré de sa cour, 137. 

Carquois. — liyzantin xiv* s. 
V. archer b\za'utin. lia; — d'ar- 
balétri**r xiv s. , ;>0 ; -■ d'archer 
XV s. ■. :>o; — ture XV» s. :V. ja- 
nissaire. 121. 

Carreau. -- d'arbalète xvs.";, 50; 

— de chasse xiv» m. , "îl. 

Carrelage. ~ (pavé dej, au xv s., 
l.'2. 



Carte, — générale du monde. 

(XIV* 8.1, 178; — Catalane frag- 
ment dune), au xiv a., l7o; — 
pisane (fragment d'une ), au 
XIV» s., 170. 

Cartes & jouer, — ; x v s. . 1 ; 1 . 

Carton. — de Mantegua xv s. . 
représentant le triomphe de Cô<iar. 
232. 

Casaque, — de page xv» .s.\ *.**>. 

Casque. — du roi d'.\ragon. don 
Jacques le Conquérant xiii" n. . 
90: — dit du cardinal X)ni*'nèK 
[xv» 8.[. 90; — poloiiai.^ xv *. . 
107 : — d'un grand du«* de liu-^^.e. 
121; — maure, dit de lluabdil 
[XV» s. , 91 ; — turc xv» s. . fJJ; 

— tournoi [xv» 8.\ 17 ; - 3i>. 

Catafalque. — [xv s.) : V. service 
funèbre, lt4. 

Caihédrale, — (construction d'unef 
au XV» s., 178. 

Cathédrale, — Allemagne : de 
Fribourg en Ilrisguu xiir e*. 
XIV» s.j, vue générale, lyj; — ue 
Cologne, portail sud xiv s. . 
199; — d'Ulm, nef XV* j». . \\*J: 

— Angleterre : — do liloceMer. 
clocher et cloitre ; xiV s. .. 209 ; — 
BoAéine .* de .<<aint-Veit. a Pra- 
gue [xiv* S.J, vue générale. 1"2; 

— Chypre : — de Famagouste, 
'xiv s.,, laçade, 179; - Espagoe .* 

— de Burgos .[xv* ». '. vue géné- 
rale, 206; — façade. 2M; — 
Belgique : — d'Anvers x\* ». , 
19 i ; ~ France : — de Hoiien. por- 
Uilde la Calendo[xiv*s.]. 179; - 
Grèce .* — d'Athènes xiv» s. . 
vue générale. 116; — ItMlie : - 
do Florence [xiv* et xv s. . vue 
générale. 313; — de Milan, nef 

xiv*s.;, 213;— d'Orvieto xiv*». . 
façade, 214; — Pologne : — de 
Cracovie. crypte dite de Saint- 
Léonard 'xi* ot XII* 8.;, 107; — 
Russie: —de Kiev jxi" s. . vue 
générale. 123 ; — do rAssnniption, 
a Moscou :xv* s.!, nef, 122; — 
Suéde : — d'Upsal :xiv* g. . nef. 
111; — façade latérale. 111. 

Cavalier. — bysantin . xiv* s. . Ii.i ; 

— français maniant la hache d'ar- 
mes ;xv s. [.5J;— italien» XIV*. . 
83; — (et fantassins italien^ au 
XIV s., 81 ; — russes x* ?». . ix» ; 

— au moyen Age (gToii|>e de . 
121 ; — turcs en marche xv s. . 
V. cavalerie turque. 123; — 
(combat de) au xv" a.. 1S3; — 
(scopette de) au xv* s., 52. 

Ceinture, — allemanile ixiv* «. . 
129; — rus^e x* ou du xr s. [. l2o; 

— russe (plaque de) 'du x* ou du 
XI* s.:, 120; — de dominicain 
[XIV* s. , 152. 

Ceinturon, (plaque de), travad 
mauro du xv* a.. 9t. 

Ceps (supplice doh), en Suède, 
i^xiv* ou XV* 8.', Ht. 

Ceroaells, — [[xv* %.' : V. dames et 
cavaliers italiens. 83; — V. funé- 
railles d'un évéqiie su XV s.. 154. 

Cérémonie religlaiiae. — à No\- 
gorud ;xii«-xiv* s. . lit. 

Chaîne, — Ber\-snt à sllacher un 
manuscrit : V. manuscrit du xv «., 
166. 

Chaire, — française (xv* s. , Ut: 

— aux armes de Kraoce xi\* a. . 
129; — du coaroDaement des rois 
d'Angleterre, 15. 

Chaire, — AUemagaê : — dans la 
cathédrale de Strasbourfs xv» s. , 
199 ; — extérieure de I eglive de 
do Saint-Sébald, à Nuremberg 
[xv« 8.;, ÎOO; — Flranee ; — exi^ 
rieure A l'église Noire- Itaoïe^le- 
Vitré (XV s.' tSO ; — Icalie .* - ds 
baptistère de Piae, par Nicolas 
l'isano (xiii* s.:, fl7; — bat- 
relief de Pisaao représeatant la 
Nativité. 217 : — de la cathédrale 
do Pistoie, psr OioTanni Pisaae, 



Cturpanllvs. — A-KD(«l([iv<a.]: i 

I V. Cbriit deT*nt PiKM, 187: — 
I ils CDarl» VI [Robart Fou- 



Uomr|-mjr. S»; - oli nsqui 
rcira) d'AnuIelcrre,- 



CtMoaaar ( ne 



Chanolnv, -- Croi 



Chaatra (biiton de), . 
Chaps. ^ anglatie Jxv 



Cbutona i' 
Chanma, — 



da San Juan d« Isa Bafai [iv. >.1> 
àTolMal|Ta1«riedD),>7. 

I Clon*. — V. banniim dai cloDliera 



Obaval d« bola. - (Jfu du), n 
ChevBleV — 'ï.!' «., . V.|ioinlro ( 



■Ira da Utlo da flDlonau. «1; 

- taaUHt : — [ïtv «À "' ~ 
(iT> a.; V. ■(■lue funartlra da 



d..). a. 


B Paria. - 


(banDiCre 


Cotfra. - ailamand an boia; -~ 

Iiv. a,]. WS: - bobém; daaa 
loqoal ait con>«rv^ Ja couronflt 
daa roit de Doh«ma [xiy t.\. m 1 
— tlonaUa {d-itai il iid) .-epr*- 



Coltrat. — IMUan. < 



LIV «.J. ÎOl. 



jinbla [»v a.J. iSï. - m- .,] : 
V. Mina UaiiaJniND. IM: - u- 
fflalM [Xf t.] : V roiluiDP da 
iltcnanoblaiiv*, -tulgar* .'pnncia 
1.1. _ .■ •., .l.^iîijrto j„, u 
....— iflBiptntrioa 
'. inpiralriea Tk*a> 
(UitMUda ! de baw- 



' ■!.■ I.-. n, l«j; - » 



lï' «.| ; V. UboiirHUr franc 

Chapal de (ar. — : V, milice 

■iciiuo au iiv- a., 3t. 
Chapelat, — [xv ■.; : V. 

Cbapallera d« Uruttei. ~ 



•lea iluct do BiHirKogne ^iv* a.| : 
V. frainnpiil du reUble. Itl ; — 

I, — fraafBla :xva.|:V. 



roui 1o Ui-àicii, Tl. ' 
ChaplUsu. — à rauillaftaa. de la 
- [rain.-nii 'iv a,;.' IM;*— du 
liorliqul do 1* chapell» <1" P»™. 
t Florenio [xv a.|, ÏIS; - dd 
laiiibaau da l'iatrn da Nacoto, 
danal.'Klii>«San-M»rlinodBi,HC- 

de Is pUeu Saii.l-'Mari', 1 Vrai>«. 

i"" j"'-' i*d * V ^^ ■''*^'"' ■"" JiV 

Chapitra da ta Tolaon d'Or. — 

iL-iiu par Charlea le Tàiiiarairo 

ChardeTO]raae,-->ngIain'xivi.;. 



/anobi. par Ghiberll Jxt* a.J, d4- 
bil : V. Imiaaagea.t l( ; — (deaain 
raprlasntanl un«)^ V.cbtau. ITI. 






Bongrlt : - chltMU «la Xîl-^hl 

|xl^■ ..j, IVi. - IMUa.- - ch*. 

ïi\- .,.»i; - daa KalPK. t Ver- 
, '- Sarb» ': - dL- u'auaii'la 



a.], lit. 



ChiUmeat, — dea lergoa. i 
Chanlraln. — da choval | 



^•^,'^ 



I Ixrva.), lOi. 
', I Chamlnda roDda. — dn chitanu 
à L de fiarraronda (iv a.|, SI ; — anr 



- - ' (tp«a dM) •« 



„rri,o,nl.'; dAïïïrTllipîine). 



v"'MnînnTlt'n>'M43, v mU'. 
U»la. - lïiv a.; ; T. Angl.i* 



ClBlr«'VaU, — ae funoa 4a llsn 

d^ljt(XT- a.:. IM. 
Cltt. — fnnMiH [XT> > 1, ll« ; 

d'arir-ul da ta ciu da SéyiHe, (i 
aaro, - d'Oifofd fxiv.a.), lis, 
C9octaa, — d« ifaillardan [xv- ■. 



tabla Artknr de Hiel 
da vigUMon lxv> i 



iK da i'niieo 



htliaiii tu XIV *.. SI: - ic c«t*- 
lleralxi**.,) î V. dinaa al on- 
raUan iUliM* au iiV a. U i - 
da leama gua Ixv a.i, 11; 
d'hemUM Ut* i-j : V. Uaniula 
l" d'BaU, 1 1 i — dlioiiniiB f «V ». 1 : 
V. UutanI de U«dkci*. Il i ' 
d'humma fxv> a.) i V. Caana da 
HAdJtOa, 71 : — da richaa OeraB- 
tin* (XT* •.). Il ; — da ADrenUa* 
lx»•l.l.l«i-de«lla■alM«^-■.Ii 
V. PrancDia RfaRa. 1*-. - Ua 
deBo»*HilieB[xvi'a.l:V,|odoBa 
i^DHardg [.onidana. 19; - d* 
dama* lliv ».] : V. dama* et 
■algnaun ilalLana ail Xiv->..1S; 



ta. — V.porlrailda PrMAne da 
Uonlarallro Ixv a,l. ll«i - da 
raana;xv-a.| : V. cravura. tlli 

- de femma [»*• a.] ; V, pnrinil 
da ttapliala ftlurt» tUi — IMT- 
QSai.' - d'bomnellv* •.}: V.Ma- 
lame maaHlDun, Itl ; — da laltaa 

Xï, ..], IIJ; - i- JaolMair. 



i Paria 

■.|, un 

I; — da 

M. -[XV..]. danar«KliH 
bailly. 1»4; - ipiralique, 

l'àfcliia de Saint-SdTariD, k 

[XV. ..]. Ut. 
It. — da gêna da pied 



C»llfeaa. - da Navarre. 
(xiva.l.raçaJ., KSi- 
lxiva.i.lM. 

CoUlar. — allonaadixv- 
-ni.aa|i-ou xi- a.J . i: 
l'Ordre de »aial-Ulcf>el 
V. armes de France, I;- 
d-un), da la coraoration 
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ALBUM HISTORIQUE 



Compagnies d'ordonnanoes, — 

(armemont des) : V. arniuro 
d'homme d'armes, 47. 

Comptes de la ville de Seolis, — 
' XIV* M.J : V. tablettes de cire, 167. 

Comptoir, — dechnngcur[xiv«s.j: 
V. cttungeur uu xiv «., 86. 

Conoile, — |xv« s.j. Ul»; — des 
Oaiiies, sc»tau ;xv« s.", 151. 

Condamnation do Jean lliiss. — 

.XV 8, , 157. 

Condamné. — ''conduite au supplico 
d'iiii>, ou Kspagiie, au xiv h., 98. 

Confession (la). — au xv s. : V. 
los sacrements au xv s., ItU. 

Confessionnal, —suisse xv s.j, 
153. 

Confirmation (la). — au xv s. : V. 
les sacrements au xv* s., 161. 

Confrérie, — de Saint-Georges, de 
Gand (membres do la) au xiv* s., 
40 ; — dt) Saint-Sébastien, à Gand 
(membres de la), au xiv* s. 40. 

Connétable, — de France : tenant 
r*»pée Ixiv» s. : V. couronnement 
d'un roi de France, au xiv* s., i ; 

— (^pée de cénWuoMie de*) au 
XV* s. 49 ; — de CMtille xv* s.j : 
V. don Alvaro de I^una, 91; — 
V. don Fedro Pernandex de 
Velasco, 9t; — (ancien palais desi, 
k Burgos (XV* s.) : \ . Casa dcl 
Cordon, k Hurgos, 95. 

Gonsèoration, — d'une abbesse 
;xiv* s. I, 156; — d'uu évêque, 
fxv* s. , loi; — d'un ordre reli- 
gieux, 15â. 

Conseiller, — du roi di* France, au 
Parlement ;xiv* s.., 10. 

Gonsaltalion, — |xv*8.], 171. 

Gonstmotion. — d'une maison ita- 
lienne, au x\** 8., 84 : — d'une 
cathédrale xv* h. j, 178. 

Convoi fonébre, — xv* s.,, 144. 

Coq. — d'église 'xiv* s., : V. envoi 
et transport des ballots de laine, 
10. 

Cor de ohasse — avec aa courroie 
XIV g. . 3i; — XV s.,. 175. 

Cordiors de Hniges. — sceau 

XIV s.;. 4fl. 

Cordonnier, — (boutique d'an) : V. 
iulcrieiir tl'uue halle au xv s., 3>). 

Cordonniers de Douai, — (bannière 
des'. ;M. 

Corne d'appel, — xiv s. . 175. 

Cornemuse. — xiv* s. . 17.»; — 
XIV* s. : V. meunier anglais au 
XIV* s., 34. 

Corporation. — des orf&vres de 
(tand ^plaaues du collier de lai, 
du XV a. : V. mines d'argent, 41. 

Corps d*armée, — au xv* s., 55. 

Cortège. — d'un empereur aile- 
roaiid, au xv* a., 61. 

Costumes dn la. — aUemandB : — 
em/wreur : — lin Xlil' s. : V. 
monument fuot^raire de liodolphe 
dn liabHbourg, 60 ; — tin du x V s. ', 
59; - tin XV* s. : V. Frcméric III, 
59, -- Khrteurt : — XI V s. : V. 
élection de l'empereur d'Allema- 
gne Henri VII. 60: — xv* s. : V. 
cérémonie de Tinvestilure, 61. — 
De enréinonie de prince xv s. . 
6i. - /V t*tut. : ■- XIV H. : V. 
élection d'Henri Vil. 60; — ■ 
;xv s., : V. suite de l'inventiture | 
du Margraviat de Brandebourg. \ 
i»r. -Suhlfn:— XV s. : V. statue 
fum^rairn de (*.i>nrad de Birken- 
bach, tîj . — de jeunes nobles , 

XV H. ; V. jeunes K'*"**. -O'J. - , 

— Ch^rnlt'^r XV s. . 6i. - Klé- j 
gant XV* s. . 6«; ; - Hottnirnu : 

Maw'i^trat X>*<*. : V. mi'iie de 
lUHticf. II'.*: \\* M. , »;} : - 

\v* !* ' N pjerri* tornhiili*. io I ; 
W ^. ; \. '»ri"'ne ilf jii^tltC. 



69; — ;xv S.J : V. boutique ou 
XV* a., 66; — Kchevin fxiv s.]: — 
V. statue funéraire de Jean de 
Iloltzhausen, 63; — Gent du peu- 
ple : — 'XV s.] : V. boucherie ; — 
[xv* s.;: V. scène de justice, 69; 

— Horloger 'xv s.], 06; — Cuisi- 
nier [XV* 8.;, 137 ; — Maître d'hô- 
tel XIV ».|, 137. — Pai/mm. — 
■XIV s.;, 63; — XV s. I 63. — 
Homme 'xv* s. : V. triptyque 
'XV* 8.). iJil ; 

Jrnpf^ratrict' [W s. : V. impé- 
ratrice Kloonore, o9. — Ihime» 
noble*: — xv* s. ; : V. statue funé- 
rairo de Gmla de Bullershcim, 63 ; 

— .XV 8.,. 6i; — jeunes dames 
[xv* s.]: V. jeunes gens, i03 ; — 
Klégaute 'xv*s. i.66. — Pny$annex 

XV s.', 63. — Femme Jxv* s.,: V. 
triptyauo xv* s.j. loi. 
Anglais: — foi : — [xiv s. , 1 ; 

— en costume d'apparat ;xiv s. !, 
13 ; — 'xiv*8.;. 13 : — [xv.s.,, 13. 

— de Cour xiv* s.^ : V. couron- 
nement d'un roi d'Angleterre au 
XIV 8., 13. — Chevalier xiv s.|. 
19. — Bourgeoii : — i xiv* s. j, 34 ; 

— [XV* Sj'.s't : — Cuisinier [XI V s. 1, 
34; — Homme de loi xiv s. '. 16; 
Marchand xiv* s.,, 31 ; — Matelot 
' Xiv* s. ;, 34 ; — Médecin ' xi V s. ;, 
171 ; — Meunier ,xiv s. . 3'»; 

Heine | xiv* s. , 13, — Omîtes 
nohlet: — xiV8.j,19; — îxiv* s.j, 
209; — ,xiv s.;: V. dalle funé- 
raire, ilO; — jxv* s.] 
JPay tanne» : — |xiv* s. 



s., 42.] — Vett't 



XIV* 

34. 

Bobêmes:— xr s. 
turo d'un manuscrit 



. 19. — 

. «; - 

XI V 8. . 



V. ininia- 
bohémien, 
100. — Duc [XII* S.J : V. S. majus- 
cule, 100. — Roi, [XIV" s.': V. 
Venceslas VI, 100. 
Bulgares: — Csar [ xiv* s.j, 1 19 ; 

— prince [xiv* s.j, 119; — czarine 
XIV s.j, 119; — oriiiceMe [xiv's.j, 

119: — enfant* 'xiV s.]. 119. 

Bysantins : — empereur [ xiv* s. ;: 
V. empereur Jean Cantacuzène, 
114; — V. Alexis III il 4; — 

xvs.] : V. Michel Paléologue, 
114. — /VincM [XV* a.] : V. Ma- 
nuel Paléologuc, aa femme Hé- 
léna et leurs enfanta, 114. — 
Noble» [xiv* a.] : V. grand-duc de 
Gonstantioople, lU; — 'xiv* s.j, 
115; — cavalier ^xiv* s.;, 115. — 
Paytans. — |xiv s.j, 1 15 ; — bou- 
vier (XIV* s.;, 114. ' 

Impératrice [xiv* s.] : V. impé- 
ratrice Théodora, 114; — ;xv«8. | : 
V. Maouel Paloologue, sa femme 
Héléna et leurs enfants, 1 1 i. — 
Femmet [xiv*s,;, 114; — 115. 
Espagnols : — Roi» : d'Aragon 

XV S.J : V. don Juan II, 88; — 
de Castille [xiv* s.; : V. Henri II, 
roi de Castille, 88; — de Léon 

XII* 8.J: V. Alphonse III, 88; — 
V. roi Ordono II, 88; — 'xv* s.j: 
V. portrait de Kerdinaou le Ca- 
tholique, 88. — Noble* : — I*rinee 

xv s., : V. portrait de don Juan 
d'Aragon. 88; — chevalier du 
Gntfon XV s., : V. don (tomez 
Manrique, 92. — Bounjeoi» : — 
apothicaire xiv s. , 98; — mar- 
chand catalan xv» s.:. 98; — 
paysan : — aragouais xv* s.j, 98 ; 

- qarçon : — ,' xv*- s. ', 92 ; 
Reine» : --de Léon xii* s.î : 
V. Ordono II, h8 ; — d'Kspague 

xv 8.^ : V. portrait d'Isabelle la 
Catholique, K8. — l*rincesse xv* 
s. , : V. portrait de dona Isabelle, 
8H. — liâmes nobles xili* s.' 
V. dona Constanza d'Aracron. 92; 

— ,xv* s. : V. dona Meucia o 
Mendoza, 9J; — V. dona Sancha 
de Hojas, 92; — Fillette xv s.', 
92. 

Flamands: -Bourgeois xvs. , 
'•i\ : — membres de la corporation 
des toiideiirs de drap de (>antl 

xn* M. . 39: membres de 

la confrérie de Saint (ieoryreji 

xiv* M. , 4»; -- nii'mhres de la 
Confrérie de Saint-.'^ébaMtien do 
•iand XIV s. , 4n : - de deuil 

XV*. : V. bcrMce funèbre. H î. 



Français : — Roi» : — [ xi v- s. ] , 1 ; 

— [XIV a.;, 2 ; — 'xiv* s. ' : V. statue 
fiméraire' de Charles V, 183; — 
[xiv* s.' : V. onction rovale au 
XIV* s., 2 : — l^xiv* S.J, en costume 
d'apparat, 2 ; — [ xv s. ; : V, le roi 
de France présidant le Conseil, au 
XV s., 10.— De cour:— [ XIV s.j: 
V. couronnemont d'une reine do 
France au xiv» s., 2 ; — | Xiv« s. : 
onction rovale au xiv» s., 2 : — 
'.xivs.": V. couronnement d'un 
roi de Franco au xiv siècle, 2 ; — 

XV* s.^ : V. sacre d'un roi de 
France au xv* s., 2. — Fonr- 
tiouunires : — gens «le conseil 
lxiv*s. . 8 : — magistrats .xv* s.,: 
V. jugement à la fin du xv« s., 
9; — conseiller nu Parlement 
,' XI V s.), 10; — serpents d'armes 
de la cour ;xi>* s. 1. ;», 10: 
trompette roval ;xv* s.;, 3. — 
Nobles : — duo [ XV s. , : V. statue 
funérairo de Charles V de Bour- 
bon. 18i ; — gentilhomme xiv s.'), 
130: — noble [xiv s. . 18; 130; — 
gentilhomme xvs. ', 11»; —jeunes 
nobles [xv*8. !. 18, 19; — (d'inté- 
rieur) au XV* s., 18; — [xv s.,. 
131 : V. personnage, 131 ; — 
'xv S.J : V. embarquement de 
C(ejir, 186; - .xv s.; : V. Phi- 
lippe le Bon et Charles le Témé- 
raire enfant recevant la dédicaco 
d'un livre. 25; — fxv s.j : V, cri 
du tournoi, 27; — juges du tour- 
noi [xv s.) : V. exposition des 
heaumes avant le jour du tour- 
noi, 28; — V, entrée des juges 
du tournoi, 27: — roi d'armes 
, XV» s. I : V. cri du tournoi, 27 ; — 
héraut d'armes [xv s.j, 10; — 
poursuivants du tournoi xv s. 
V, cri du tournoi, 27; — grand 
maître de la Toison d'Or : V. cos- 
tume noble, 19 ; — de bal : V. bal 
au XV* siècle, 26 : — de chasse 
;xiv s.) : V. chasse à courre, 31 ; 

— V. chasse au sanglier. 31 ; — de 
déguisement [xv» s.j : V. homme 
sauvage, 25 ; — de deuil [xv s.j : 
V. funérailles d'un roi de France, 
au XV* s.. 6: — [xv» s.! : V. ata- 
tuette, 182; — V'. tombeau do 
Philippe Pot, 183. — Bourgeois: — 
[xvs. ,35; — magistrats muni- 
cipaux do Paris ;xiv s. , 35: — 
architecte : V. pierre tombale 
d'Alexandre do Berneval, 178; — 
écolier [xv* s.', 16t; - maître 
d'école ,xv s.', 164; — mar- 
chands 'xiv* 8.\ 35; — médecin 

XV" s.j, 171; — gens do métier 

xiv«a. :, 33; — valets 'xv s.^ : 

V. jugement k la tin du xv* s., 9. 

— Paysans : — |xiv» s.,, 33; — 
xv 8.], 42, 141 ; — faucheur 

fxv* 8.;, 12; — laboureur 'xv- s.'., 
42; — vigneron 'xv* s. . 42; — 
mendiants [xv* s. : V. population 
misérable des villes au xv s., 35. 
Reine (xiv «.', 2; — (xiv* s.j, 
3; — [xv* s.', 2. — Dames nobles: 

— !xiv«s.'. 18; — XIV» s.j, 130; 

— Ixv S.J, 18; — xvs.', 131. — 
Bourgeoise : — xv s.;, 35. — 
/*«y«rtiine ; — fxv*8.:. 42. — ^m- 
fants : — jeune garçon [xiv* s.j, 
130; enfant xv» s.;, 131; — 
tilletto XIV» s.', 130; — jeune tille 
^xv s.;. 131. 

Hongrois : — Roi ;xiv* s.] : V. 
roi entouré de sa cour, 103. — 
De cour XIV s." : V. roi hongrois, 
103. 

Italiens : — Nobles : cavaliers 
[xiv*8.';.82 ; — ;^xiv*s., : V.damea 
et cavaliers italiens au xiv* s., 
83; — seigneurs !xiv*s. i,83; — 
noble xiv* 8. , 130; — noble 
'XV* s. : V. Sigismond Malateata, 
11; - noble florentin xv* ».; : 
V. I^aurent le .Magnitique, 75; — 
jeunes gens xvs. ,,76; — jeuues 
élégants XV* s. ^. 74. — Bourifrois : 

XV* ». , 74: — xv* s. , 74: — 
magistrats xiv* s. ,81; — maî- 
tres d'école xvs. : V. écoliers 
au XV* s.. 85 : — changeurs 

xiv*s. . s«i; musicien xv*s.;, 
74. — inac^iiN xv s.. : V. con« 
struitiou il'une maison italienne 



au xv* B., 84: — florentin xiv* a. , 
72 ; — ;xv* 8.], 76 ; —riche florentin 
[XV* 8.J, 74; — bourgeois floren- 
tin 'xvs. J : V. FranceAco S«^R«tti, 
75; — citoyen de Piae xiv s. . 
72: — vénitiens, doge ,xiv* ». 
V. doge de Venise, 7f ; — doge ; 
V. Alexandre lll, 147; — jeooe 
vénitien xv s. . 7b. — Paysatu: 

— bergers xiv* s.,, 73. — l/trrrs : 

— boutfon [xv* s.: : V. nain, 74: 

— mendiants ;xiv* s.'. 73. 
Femmes [xiv*s. ,73: — xiv*.«. . 



XV s. 



J» 



, ti ; — ven ve 



83: — 

!xiv« s.]' : V. veuve et sa tille. 
73: — dame florentine xiv* «. , 
72; — |xv* S.j, 75: — xv «i. 
V. Nera Corsi, 7.'>: — dame véni- 
tienne [xv* S.J, 75. — Ptnjtantie 
[xv s.] : V. paysans préparant le 
moretum, 86. — Enfantt : — 
[XIV* s. 1,73 ; jeune garçon xiv*s. . 
73; — enfants 'xv* s.; : V. éco- 
liers italiens au xv* s., 8.>; — 
écoliers [xv* s. , 85 ; — tillett^t 
[XIV 8.1, 73; —[XIV s. : V. veuve 
et sa tiile, 73; — 'xv* s. , 74; — 
jeunes tilles xiv ». , 7.1 ; - 

[XV s ;, 7i. 

Juits : — [XV s. . 157. 

Polonais:— j^xii* s.' : V. ba«- 
relief des portes de bronze de la 
cathédrale de Gnezne, llu. — 
Rois: — XV S.J : V. Miecenlas II, 
105; [XII* s.; : V. bas-relief des 
portes de bronze de la cathédrale 
de Gnesne. 110; — xv» s. : V. le 
roi Vladislas VI, 106. — Nobles : 
ducs do Mazovio xv s. : V. cos- 
tumes polonais au xv g'.. iu6: — 
nobles [xii* s. i : V. duc Mie«<ke. 
105; — 106: — riche polonais 
f^xvi* s.) : V. marchand. 11«». — 
Bourgeois : — inarchand .xvr s , 
110. — Dame» noble» : — . xiv* s. , 
105; — XI* s.j : V. Miece»las II, 
105. 

Russes : — xi* s.\ 120; — 

XIV* 8.„ 121. 

Suédois : — charpentier ' xiv* oq 
XV» s.j, 112: — ouvrier ;xiv ou 
XV* s.) : V. ouvrier bêchant. 111 . 

— paysans fxiv* ou xv« ». , lll. 
112: —dames 'xiv*ouxv» a. , Hl 

Turcs : — musulman xv* s. . 
123: — femme xv* ». , 123. 

Costumes eoolèsiastiqvss , — 
Clergé séculier : — ecclinashaue» : 

— [XIV* s.j, 149 ; — xv ». ] : V. la 
population misérable des villes au 
XV* a., 35. — Papes : — xiv* ». 
V. pape entouré de cardinaux el 
de personnage» de la cour poa> 
tiflcale, 147; — Xiv* ». : V. 
Alexandre III donnant l>|»ée au 
doge Zani. 1 47 ; ~ xv* ». . 14%; 

— (XV s.; : V. pape Sixte II. 
ordonnant diacre aaint Laurent. 
147; — [XV ».J : V. Sixte IV 
recevant Tbommaga de Plaltna. 
231. — - Cardinaux :— ,xiv ». ; 
V. pape entouré de cardinaux et 
de personnage» de la cour pontifi- 
cale, 147; — (Xiv* a.; : V, 
Alexandre III, 147; — ;xv* ». - 
V. »aint Jérôme, 159. — Archer*- 
que»:— [ xiv* t. '; : V . couronnemeat 
d'Henri VII d'AUemagiie. <o : - 
[^xiv* S.J ; V. tombeau de Peter 
von Atpelt, 200; — [xiv* ». : V. 
tombean de Conrad tob 'U'eme- 
perg, 201 ; — [xv* a. ;, I4«. — £ré^ 
que» : — [xiv* ».]. f 48 ; — ! xv s. . 
l48:->[xv« t.] : V. deacènte de 
croix, If7; — [xx* a.j : V. faaé- 
railles de SanU Pina« 2M. — 
Chemoine [xiv* a.]. t4«.— Snfmmt» 

de ekenar [xv« ».], i49. — PHertu 
|XV».], 149. 

Oêrgé réguUt : — AUé .- - 
[XIV* s.; : Charles V resMttaat a 
un de set offlciers la bsBMère 
royale qui a dté bénie par l'abbé 
de Saint-Denis, S3. — M/mimes : " 
!xv« S.J : V. sUtuetle, 1*2 : — 
Ixv* ».J, 149; — (Amirlsis es 
voysge) su xiv« s., 14»; — de* 
minicain (xiv* s.1. 149; — frsa- 
ci»cain8{xiv*a.j, I49: — 'xrr»»^ : 
V. mort de ssiat Kraaçui», iSi : 
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— chevaliert de Rhodet 'W t.] : 
V. Dierre tombale d'un c^ievalier 
de Malte, 126; — frrand maître 
de Tordre teutonique fxili* a.] : 
V. Mtattie funi^raire du landgrave 
Conrad de Thurinfre, 6â: — par- 
donner an^rlaifl ou distributeur 
d'indiilfçcnccH 'xin* s... 3^* — 
Àhbeme : • \\\* §.;, iiH; — 

XIV" a. J: V, cona<Vcration d'une 
abbeaKc. 156:— prieure d'un cou- 
vent anglais ,xiv* s. , \k9, 
Diven : — clerc d'Oxford 

XIV» s. , 149; — docteurs de 
ri.'niveniité de Paris xiv» a. î 
V. réception des docteurs de 
rUnivsntité de Paria. 164: 
professeur de décret de ParÎN 

XV» H.;. 164; -- professeur de 
droit de Boio^nn ;xiii*etxiv* s/ : 
V. statue de Lecco Sinibaldi. 7i; 

— dootonrs de l'UniversiU^ de 
Cracovic ;xv« h.\, HH»; — héré- 
tiques xv* s.] : V. marche de 
Jean HHss au supplice, 157. 

Clergé byiaoùa : — moine by- 
zantin xiv'M. i : V. rem(»creur 
Jean Cantacuzéne en costume de 
moine. 114. 

Clergé russe : — .xir-xiv s.'. 
V. Cérémonie religieuse k Nov- 
gorod, lit. 

Coviumes militaires. — Alla* 
manda. — Kmprrrur: — 'xiv« a.. : 
V. empereur Henri Vil, 61. — 
PrinrfM : — |xiv« s.;. 61 ; — en 
roNtume de tournoi 'xv* a.,, 63. 
-- SohleM : — [XIV» s. I : V.' mo- 
nument funéraire d'Albert de 
Hohcnloe. 61; — ,'xiv» a. | : V. 
(tuuthcr de 8chwarxbur^, 62; — 
xiv* s. j : V. monument funéraire 
dOttode Pinzenau, 6î ; — ' xv»s. . : 
V. tombeau de llans, comte d'In- 
gelhoim. 3U1 ; — en costume de 
tournoi [xv* a.J : Y. Louis de 
Bavièrc/63. 

Aaglaia : - NohU» .* 'xiv a. ; : 

V. air (Geoffroy Loutrell, 19; — 

Xiv«M.j : V. le prince Noir, 5H; 

— {xiv a.j : V. statue funéraire 
de sir llugh Calvelv, 209; — 

XIV* s. < : V. dalle funéraire, ilO ; 

— :xv's.::V.JeanTalbot. 5S;- 
;xv* s.j : V. Jean de la INMe, 5H; 

; XV* a. ] : V. statue funéraire de 
Hichanl Ûeauchamp, 209. 

Bohême : — Xobifi : I xiv* a. ; : 
V. tombeau d'Otakar II, 100; - 
guerrier xv* s.j, HK); — tour- 
noyeur 'xiv*s.| : V. sceau de 
Jean de Luxembourg, 63. 

ByMaatins : — Archer [xiv* a.;, 
115; guerrier' xix-* a.;/ 115. 

Eapagoola : — Chevalier (xiii* 
s. ■ : V. don Bernaido Guilley de 
Monfteller o de Kntenza, 92; — 
connétable de Castille [xv* a.], 
Vi : V. don Pedro Fernandea de 
Vela«co, 92. 

Ftamanda : ■ - Noble [ x%** s. ] : V. 
personnage, 13 t. 
Français: - ■ (tfnt de guerre: — 

XIV" s. ,53; — ;xv»M., : V. ba- 
taille du XV» s.. 54; - [xv* s.; 
V. combat entre gens de pied au 
XV* s.. 5L — Hon:— xiv* s.;, 53; 
"xv* K.j, 4". - Moblet': — 
'xiv* g.; : V. statue funéraire de 
Hobert d'Artois. 1)(3; - [xiv*».], 
46 ; — [XIV* s] : V. saint Georges, 
TïP; - - ;xv* S.J : V. tombeau 
d'Antoine de Chabaunes, 57 ; — 

XV* s.'. 47; — XV* s. î : V. La 
lliro. î)H, — Gek» de pied : — 

XIV* s. : V. combatentregensdo 
pu'd, 53: — ;Xiv' s.]. «6: 

XV* H.'. 47; — jxv* M.J : V. tiiu- 
tassin» roinbattaut avec l.i pique 
et ré|>ée, 5.1. - Arbalétrier — 

XV* s.', '•'.— Archers - xv*a, ,. 



47; -53. - C'ou/ruiTim>r XV S.J, 
47. — ..Vi/iV«»pariHienne xiv's.', 
'i%. — Tourmitirurà \\* s. , 17. 

Hongrois:- (iuorriers'xiv*8.1, 
103. 

llaliaos .* - SoIdatH vénitiens 

xiv* s.j : V. Alexandre III, 147 ; 

- • gens de guerre fxv* s.], 76 : — 

chevalier !xiv*8.;,'73 : V. Ro- 

Al.HIM lllMTORigrK. — IL 



beriMaUietta,75; — fantastina 
[xiv«a.], 82. 

Folonala .* Cheaatiers : — [xn« 
a. : V. aceau de I^asek le Blanc, 
106; — Ixiii* a.J, 105; - [xili^a.], 
1 06 ; — ( X V* a. ], 1 06 ; -> Palatin de 
Poananie fxv« a.] : V. Lucaa 
de Gorka. 105; — Voiévode, 
'XVI* s.j : V. pierre tombale de 
Pierre Kmita, 105. 

Rnjcea:— Guerrier [x* s.], 121 ; 

— cavaliera 'x* s.|, lit; — au 
moyen âge, 121; — nobles, au 
moyen âge. 121. 

Suédois: — Guerriers ' xiii* s. ], 
1 1 2 ; — ; XV* a. ., 1 1 2 : — chevaliera 
V. îxiv* s.' : saint Georges, 112; 

— ,xv* s.;. 111. 

Tnrca : — Janisitaire xv* s.', 
123; — cavaliers |xv* «.., 123. 

Ck>tte. — (d'homme) au xiv* s. : V. 
chevalier du xiv* a., 46 ; — V. per- 
aonnage de la Hn du xiv* a., 130; 

— {de femme) au xv* aiècle : V. 
dame noble, 131; — {armorit^e) 
i xix** a. ; : V. chevalier français du 
XIV* siècle, 46; — [xv* a.) : V. roi 
en costume militaire du xv* s., 4T; 

— nFarmet) an xiv* a. : V. che- 
valier français au xiv* a., 46; — 
; xv* s.j : V. chevalier de la fin du 
XV* a., 47 ; — xv* a. ; : V. person- 
nage, 131 ; — |xv* a.,' : V. chef de 
la milice de Paria au xv* s., 14 ; — 

XIV' H. : V. homme de pied du 
XIV* s., 46. 

Ck>uleaTrlne. — xv* s., : V. cou- 
leuvrinier du xv* s., 47. 

GouleaTTlnier, — ;xv* s.;, 47. 

Ck>ap«, — >v*a.;, 210. 

Ck>upoIe, — ; XV* a.; : V. cathédrale 
de Florence, 213. 

Ck>ar. - d'une ancienne maiaon 
arabe à Albaincin, 91 ; — ou patio 
de la Audiencia, à Barcelone, 
xi\* s.;, 95; -- de 1 hôtel de 
Cluny, a Paris [xv* a.], 21 ; — de 
l'hôpital de Beaune [xv* s.]. 150; 

— du Bargollo, à Florence 
; XIV* a.], 214 ; — d'une riche habi- 
ution. à Vérone, (XV* a.]. 77; — 
du palaia ducal, à Urbin |xv*a.\ 
216 : — de la bibliothèque de l'Uni- 
versité dea Jagellona, à Cracovie 

XIV* a.j, lOH. 

Cour, — bysantiBe [xiv* a.) : V. 
1 empereur Jean Cantacuxène au 
milieu de sa cour. 115; — JKMI- 
UticaJe [xiv* a.j : V. pape entouré 
de cardinaux et de personnages 
de la cour pontificale, 147 ; — Jloa- 
groise : \ . roi hongrois entoure 
de sa cour , xiv* s. ;, lo3 ; — fou (de) 
au xv* a., 25. 

Goorooiie, — aUemande impériale 
xv* a.] : V. coatume impérial, 59 ; 

— d'un roi amglai» \x\* s.], 13 ; — 
de Charlea IV, roi de Bohême 
[XIV* a. I, loi ; ~ de ciar bulgare 
;xiv* a.] : V. ciar bulgare, 119; — 
de Clarine bulgare [xiv*m.] : V. 
czarine bulgare, 119; — d'ompe- 
pereur byzantin [xiv* a.] : V. 
Alexia 111, 114; — V. empereur 
Jean Cantacuxène. 114; — d'im- 
pératrice byzantine ;xiv*a. ] : V. 
impératrice Théodora, 114; — 
royalea d'iS^paane [xv* a.]; — 67 ; 

— 60 i — d'iaabelle la Catholique 
[XV* a.J, 87 ; — royale de AVaace ; 

— de Philippe V [xiv* a.], 3 ; 

— de Cbarlea V, roi de France 
'XIV* a. J, 3 ; -> de Béatrix de Bour- 
bon, reine de Franco [xiv* a.j, 3. 

CoaronnMiMiit, — Allemagne: -- 
d'Henri VU [xiv* a.J, 60; — de 
lx>uia de Bavière et de aa femme 
(xiv* a.], 61 ; — d'une impératrice 
[xn'*a.) : V. couronnement d'Hen- 
ri VII, 60; — Anglaurre: — d'uo 
roi au xi%'* a., 13; — France : — 
d'un rot au xiv* a., 2; — d'une 
reine au xiv a., 2 ; ~ Mongriê : 

— (manteau de), des roia Ixi* a.], 
104 ; — (chaise du) dea roia d'An- 
gleterre, 16; — Saéde : — royal 



Courre (chasae à), — au xiv* s., 31. 

Goors (un), — au xy* a., 184 : — 
à la Faculté do médecine de Paris 

[XV* a.j, 171. 

Goataaa, — [xv*a.]. 48 ; — [xv«8.], 
139; — à découper [xv* a.], 139; 
— de chasse f xtv* s.] : V. sacoche. 
31 : — de table [xiv a,], 139 ; — 
ditdeBoabdil [xv*a.},9l. 

Ck>aTent, — de San Pablo, à Val- 
ladolid : façade [xv*a.1, 206; — 
de Studenica (Serbie) : église 
(xiii* s.j, Tiie extérieure, 119; — 
de Manaasia (Serbie) : église, nef 
[XIV* s.;, 119. 

Goarerole de boitas & miroir, — 

française [xiv* s.], 129 ; — repré- 
sentant dea tournois [xiv*8.], 102. 

Couvre-lit, — [xiv*8.1 : V. lit royal, 
5. 

CouTreore, — do Brugea, aceau 
(XIV* a.j, 40; — de Toura, ban- 
nière, 33. 

Crèdenoe, — espagnole [xv* a.), 
208. 

Crèneauz. — [xv* a. ] V. tour et 
chemin de ronde au château de 
Pierrefonda, 51. 

Cri da tournoi. — [x\* s.j. 27. 

Croohet, — [xv* s. j : V. fragment 
de rampant d'un gable, 184. 

Croix, — processionnelle [Xiv«8.], 
152; — dea chevaliers de Rhodes 
[xv* a.], 132 : V. pierre tombale 
d'un chevalier de Malte, 126. 



, — épiacopalea fxi%'* a. ), 151 : 

— en cuivre [xiv* s.j, 191 ; — en 
ivoire italienne {xiv a.], 236. 

Gruoifiz. — [xiv s." : V. lit royal, 
5. 

Crypte, — dans l'égliae de San 
Isidorio, à l^on [xi* s.], 97 ; -~ 
dite de Saint Léonard, dans la 
cathédrale de Cracovie [xi*- 
XII* a.]. lo7. 

Cuillers, — [xiv* a.l, 139 ; — [xv* a.j, 
139; — à encens [xv* s.], 152. 

Cuirasse, — [xv* 8.| : V. chevalier 
de la fin du x^"* a., 47 : V. armure 
d'homme d'armes du milieu du 
XV* 8., 47. 

Cuisine (intérieur de), au xv* a.. 
136; — du palaia dea duca de 
Bourgogne, à Dijon [xv* a.], 138. 

Cuisinier, —allemand [xT«a.), 137. 

— anglais [xiv* a.], 34; — 188; 

— 139. 

Cuisson du peln, — [xv* a.], 138. 

Cul-dc-Ismpe, — d'un contrefort 
de la cathédrale d'Amiens [ XIV* a.] 
175; — de l'égliae de Souvigny 
[XV* s.), 184. 

Culture, — de la vigne au xv* a., 
44. 

Curée (une), — au xiv* h., 3f. 

Csar, —bulgare 'xiv*a.]. 119. 

Csartne, — bulgare [xiv* a.], 119. 



D, — majuscule [xiv» a.;, 1*5; - 
xn-^ a.j : V. ligne de musique, 
i 75 ; — (^xv* a.} : V. vue de Paris 
auxT* a.. 11. 

Dsgue, — [xv* a.], dana aon four- 
reau, 62; — ^xv*a.], 49; — xv'h.-, 
53; — [XV* s.j, d'homme à pied, 
49; — vénitiennea [xv* a.], x38. 

Deis, — [xiv* a.] : V. fùnéraillea 
royalea a la cour de France, 5 : — 
[XV* s.) : V. roi de France prési- 
dant lé conseil an xv* a., 10; — 
— armorié [xv« a.) : V. chapitre 
de la ToiaoD d'Or, 20 ; — procea- 
aionnel [xv* a.] : V. rue de Paria 
au XV* s., 10; — procesaionnel 
[XV* a.t : V. proceaaion 8ur la 



place Saint-Mare, à Venise, 81 ; 
-> royal françata [xv* a.] : V. lit 
de juatiœ au Parlement, 7; — 
ornementaux, de l'égliae Notre- 
Dame - dea - Champs, à Paria 
[xv* a.], 184. 

Dallage de salle. — [xv« a.] : 
V. intérieur flamand, 133. 

Dalle funéraire, — V. pierra 
tombale. 

Dame noble, — AUemande : — 

;xv*8.; : V. statue funéraire de 
Guda de Bellersheim, 63; — [xv* 
S.J, 62. — Anglaise : — fxiv* a.), 
19. - [xiv s.) : V. dalle funé- 
raire, 210; — |xiv* 8.] V. dalle 
funéraire (d'une), 209; - [xv* a.], 
19. — Espagnole : — [xiii* X] : 
V. dona Constanza de Aragon, 
92; — [xv* 8.] : V. dona Sancha 
do Roias, 92 ; — [xv* a.] : V. dona 
Mencia o Mendoaa, 92. — Floreil» 
Vne: — (XIV* a.j. 7i; — [xv* a.1, 
75. — A^aa^fe .• — [xiv* a.j, 
18: — [xiv* s.] : V. costumes 
nobles de la fin du xiv* a.. 10; — 
[XIV* a.l. 130 ; — [xv* s.]. 131 ; — 
jouant ae la mandoline [xv* a.], 
175; — au pne-Dieu [xv* a.j, 155. 

— Poloneiae : — [xi* a.) : V. Mié- 
cealaa II, 105; — [xiv* a.J : 
V. pierre tombale de dame 
Fencka. 105. — Vtfnitfeimes ; — 
[XV* a.;, 75. — 

Damea, — AfieouiDdefl et aeignenrt 
allemanda en promenade [xv*a.j : 
V. village à la lin du xv* a., 611. 

— Françaises, nobles [xv* a.J, 8 ; 

— Italiennes et cavaliera ita- 
liena au xi%'* 8., 83; — et sei- 
gneurs italiena au xiv* a. 83; -> 
Italiennes [xv* s.j, 76. — Suédoi- 
ses [xi\* ou XV* S.1, 111. 

Danseurs, — par Uica della Rob- 

bia[xv*a.J, 221. 

Dragon fantastique. ~ [xn** s.], 

172. 

Débarquement d'une année, ~ 

au XV* a., 54. 

DéooUation. — [xv* a.) : V. exé- 
cution capitale au xv* a., 9. 

Dédioaoe. — d'un livre, à Philippe 
le Bon , duc de Bourgogne | x v* a. \ 
2S. 

Défense, -- d'une ville, au xv* s., 
45 ; — et attaque d'une ville au 
XV* a., 55; — et attaque d'un 
camp [XV* 8.1, 55; — et attaque 
d'une ville eapagnole [xiv*a.J,98. 

Déguisemant, — [xv* s.; : V. hom- 
me sauvage, 25. 

Dés — : V. bannière dea épingleurs 
et dea aiguilleura de Douai, 33. 

Dessins, — AUemandi .* — à la 
plume — (aHOHjfmtê) ; — [xiv* a.l : 
V. ville allemande au xiv* a., 64; 
- [XVI* a.i : V. Nuremberg au 
x^-* a., 65; — [xv* a.J : V. horlo- 
ger, 66 ; — I XV* a. J : V. orfèvre 
au XV* s., 6<t ; -- [xv* s.j : V. vil- 
lage allemand à la Un au xv* a., 
67; — jxv* a.j : V. maiaon do 
campagne au xv* a. , 67 : — [ x v* a. J : 
V. une joute, 68; — [xv* a.J : 
V. scène dejuHtice.69; — [xv*a.]: 
V. pillage d'un village, 69; — 
' xv a. ' : V. château et aes aborda, 
70; — Ixv* s.; : V. saltimbanque, 
1 41 ; — ; XV a. ' : V. peintre à aon 
chevalet, 202 ; — [ x v a. 1 : V . aculp- 
teur, 202; — [xv* a.J : V. lea pré- 
paratifs d'un tournoi, 203. — 
uSrhard Renwich (sur bois) : 
V. cavaliera turca en marche, 
123 ; — V. vne générale de Rho- 
dea, 126; --V. guerriera turca, 
123. — [XV* a.j, de Merlin SchôH' 
çaueTy aainte A^uès. ICO ; — attri- 
buéa à Martin Schfingauer : 
V. payaana, 63. 

Anglais ; — [xv a.] : V. cham- 
bre dea lords au xV a., 16. 

Français {anonymei) : — repré- 
aentant groaaièrement Jeanne 
Darc [XV a.', 56 : — V. le conné- 

3i 
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ALBUM HISTORIQUE 



Uble ArthurdeRicharaont'xv't], 
37 ; — [xv* ■.] : V. d SHin pour la 
conntructioM a uno cHAhsc. Il:} ; — 
fxiv 8. 1 : V. fragment d'un de- 
vant d'autt*! d<*sHin«> nxir toile 
!91, — D'Àmlrout'l Hu Cerreau 
fxvi« H. V. chAtcnu de Vin- 
cennes. i; — V. grande salle du 
palaÏK do justice, 9. 

Italiens, — do Gentih BfUini 
Ixv n. : V. janissaire, 1i3; — 
V. femme turque, \i'.\. - Do /'/«a- 
nrllo \x\* s. : — V, dame v<*ni- 
ti(*Dne. Ih : V. jeune vénitien, 
"io : — V. t«*lo d'évêque; — této do 
j(*uue homme, ii5. 

Deail (costumes de), en France, 
au XV* M. : V. funérailles d'un 
roi de France au xv« s.. 6 ; — 
V.statuetto décorant lu tombeau de 
Philippe le Hardi. IKS; — V. tom- 
beau de Philippe l'ol, 183. — Kn 
Flandre, au xv* s. : V. service 
funt^hro au xv s., 144. 

Devant d'autel, — espagnol 
(XV* H. , 207 ; — (fragment d un), 
travail français du xiv* t., 101. 

Derisa, — de Saint Denis et Mont- 
joie XV*' a. ] : V. armes do France, 1 . 

Diptyque, — flamand en ivoire 
(fragment d'un), du xiv* s., 198 ; 

— allemand, en ivoire [xv* s.l, 
205. 

DiaoipUne. — [xiv* s.; : V. lit 
royal, 5. 

Dootaors. — do rUnivorsité de 
Paris (r<^ception par l'empereur 
d'Allemagne Chartes IV des) au 
XIV* s.. 164 ; — de l'Université 
de Gracovie I xv* s. ], 106. 

Doge de Venise, — Coslumet : — 
[xiv* s.j : V. statue funéraire de 
Michèle Morosini, 72 ; — [xiv* s.j : 
V. Alexandre 111,147; — [xvi's.J; 

— V. I^eonardo Lioredano, par 
(tentîle Bellini, 75 ; — agenouillé 
devant le lion de saint Marc 
[XV* a.]: V. revers de la médaille 
d'Ago5tino Barbarigo, "1. — Bon- 
nrt (do) au xv* s. : V. Agostino 
Barbarigo, 71. — Palaiâ (des), à 
Veniso; — - chapiteau, [xiv« s.), 
214; — chapiteau 'xiv* s.j, 211; 

— chapiteau d'angle [xiv* s.', 
2U; - porte délia Carta xv* s.j, 
214. 

Domestique. — portant une nef 
(XV* H. , 137. 

Dominioain. — [xiv* s.;. 1(9; - 
ceinture (de), au xiv* s.. 152 ; — 
réfectoire (de), au xv s., 156. 

Donjon, — [xiv* i. , de Vex (Oise), 
31; - ; XIV s.j, de Vincennea : 
salle. 179; — de la porte Saint- 
Florian, à Gracovie, 108. 

Dragaolr, — [xiv*8.], 138. 

Drapier. - boutique (d'an) au 
xv«> M. : V. intérieur d'une halle 
au XV* s . 3H. 

Dressoir, — ^xv* s.j. 131. 

Droit. Acole (de>. en Italie, nu 
XIV* s., 8ô; au XV* s., ««d. 

Droit, — (perrt^pliou du) sur les 
poids et les balances : V. vitraJ, 
I9A, 

Duoat. — de Venise xiv* s.j. 80. 

Duo. — de Bohême au zii* s. : V. 

.s majiisiule. luO; — (grand) de 

Gonstaittinople, Alexis Apocaukos 

XIV «. . 114; — (grand) de 

Russif*, canque (d'un), lil. 

Duoa. — de Maxovie Fxv s.; : \. 
co8turo«*s polonais, 10«i. 



E, - majuscule [\W s.\ 161. 

Doclésiastiques. — V. Costumes 
religieux. 

Éohafaud, — xv*h. : V. ex<*cu- 
tiuu capitale au xv* s.. *■). 



Échafaudage, — italien au xv* s. : 
V. construction d'une maison ita- 
lienne au XV* s., 8i. 

Échecs, — (joueurs d') au xv*s., 25. 

Éohelade, — [xv* s.| : V. siège 
d'une ville au xv* s., 55; — 
■ XV 8. 1 : V. siège d'un château 
fort nu XV 8., 55. 

Échelle,— ;xiv* s.j : V. supplice 
di* la pendaison. 8 : — Txv s.': V. 
moino travaillant k la décoration 
cxU-^rieuro d'une église, 178. 

Échevin. - alUmnnd \xi\* s.] : V. 
statue fuiK^raire de Jean de Hultz- 
hausen, 63 ; - de Pnrin ;xiv s. i : 
V. magistrats municipaux au 
XIV s.. 3i. 

Éclipae de lune. — (figure théo- 
rique d'une), au xiv* s., 170. 

École, Anglaise [xiv s. . \%\\ 
flamande [xv s.j : V. châtiment 
des verges, 164; — française 
[xv* s.) : V. pierre tombale d'un 

Êrofesseur de décret, 164; — ita- 
ènne[xv« s.], 164: - xv* s. i : 
V. écoliers au xv s., 85; — «le 
droit [XIV* s.]. 85; — '^XV8.|. 86. 

— Bâtiments (d'; du xiv s., à 
Ludlow (Angleterre), 165. —Maî- 
tre (d') au XV* s.. 161. 

Écolier, — [xv s.j : V. maître 
d'école etf^colier, 16i. 

Écoliers, — italiens au \v* s., 85. 

Écriture, — (spécimens d') — fran- 
çaise [xiv* s. \ : V. fragment de 
lettre d'Knguerrand de Marigny, 
167 ; — [XIV* s., ; V. fragments de 
lettres de Gharles V, 167; — 
'XIV* s.] : V. première page de la 
Translation et Exposition do la 
Cité de Dieu. 169; — [xv*a.l : 
V. majuscules du xv* s., 163; — 
[xv«s.] : V. titre de l'exemplaire 
du Homan do la Rone. 163; — 
[XV* s.j : V. fragments de lettres 
de Jean, duc de Berry. 167; — 

ixv* s.] : V. signature du duc 
ean de Berrv, 167; — [xv ?.] : 
V. registre (iragment d un) des 
baptêmes et des sépultures, 167; 

— "^xv S.J : V. première page des 
Vigiles de Gharles VII, 169; — 
;xv s.j : V. fragment d'une table 
de matières, 169. — Grecgue 
[xiv s.j ; V. page d'un manu- 
scrit, 118. — Italienne (xv* s.j : 
V : frontispice do manuscrit latin 
D* 12947, 234. 

Écrlrain. — [xv* a. j, 166 ; — à son 
uupttro i XV* s. I, 166 ; — au travail 
[XV* s.], 166 ; — (étui d), du XV 8., 
166. 

ECU,— jXiv* i.j, 48; — armorié 
[xiv S.J : V. statue fonérairo de 
Robert d'Artois, 183;— annorié 
[xiv* s.j : pierre tombale. 144; — 
aux armes d'Angleterre [xivs.!, 
4k : — aux armes de France 
XIV s. ;, 48 ; — allemand ' xiv* s. ! : 
V. monument funéraire d'Albert 
de llohenloe, 62; — [xiv* s.] : V. 
statue funéraire de Conrad de 
Bick<*nbach. 62; - do tournoi aux 
armoiries des llohenloe 'xv* s. , 
17. 

Écurie. — ,xvs.J.43. 

Éouason. — écartelé aux arin«*s de 
France et d'Angleterre ,' xv* s. : V. 
armea de France, I ; — aux ar- 
mes des rois angevins de Hongrie 
'XIV* s. ,99;— en vermeil.donnépar 
Loui< de Hongrie à la cath«Mlrale 
d'Aix-la-Chapelle xiv* s.,. 99; — 
de I.ithuanie, au xv s.. 99; — 
aux armes de Pologne xv s. ,.i»9 ; 

— aux armes des Rois catho- 
liques ;xv s.;. 87. 

Écussons, — des électeurs alle- 
mandn xv *n. : V. élection de l'em- 
pereur d'Allemagne Henri VU, 
60. 

Écuyer. — fxv s.* ; V. c-nur d<*- 
rhtrfrant l'inscription de la fon- 
taine enchantée, IKi. ; -. royal 
espagnol xii* n. : V. le rot ôr- 



dôno II, 88 ; — : xii* s. ^ : V. Alphon- 
se m, 88. 

Église, — (bénédiction d'une), au 
XIV* s., 155; — (moine travaillant 
à la décoration extérieure d'une), 
au XV s., 178; — (intérieur 
d'une) : V. l'eucharistie, 196. 

Église. — Allemagne. — Frauen- 
kirche. â NQreiiiberg (xiv* s.j, 
65; — Sainte-Cathorine & Dantzig, 
extérieur xv» s .. 199. — Asie 
Mineure : Sainte-Sophie, à Trébi- 
2onde [xiv* s.;. 118. — Bohême: 
Toynkircho, à Prague [xiv* s.i, 
loi. — Espagne : Santa Maria de 
Naranca ix* m. ^.96; — San Isi- 
dorio à Léon %.i' a.]. 97; — San 
Juan de los Reyes, à Tolède : nef 
;xv s-i, 206. — Flandre: Sainto- 
Gudulf, â Bruxelles : façade 
;Xiv s. 194. — France: Saint- 
Ouen, à Rouen : nef ixiv* s.], 179 ; 

— abbatiale du mont Saint-Mi- 
chel : plan |xv* s.] 181; — do 
Gaudobec: façade latérale [xv*s.], 
181 ; — Saint-Maclou, à Rouen, 
porche ^xv* s.;, 181 ; — Notro-Da- 
me-de-\ itré : chaire extérieure 
[XV* a.], 150. — Grèce .• Péribl^p- 
tos, à Mistra Txiv* ou xv* s.j, 116. 

— Hongrie : de Zambek : façade 
! XIII* s.j, 104. — ItaJie.' San Lo- 
renzo fxv* s.j, à Florence : plan, 
216 ; — nef, 215 ; — Santa Maria No- 
vella,à Florence: façade fxv* s.;, 
215; — San Spirito, à Florence : 
intérieur fxv* s.], 215 ; — San Zac- 
caria, â Venise : façade [xv* s. ). 
i i 6. •— Pologne : Sainto-Catherine 

XIV* i.l, A Gracovie : porche, 109; 

— abside. 108; — Sainte-Marie, à 
Gracovie iXiii* et Xiv* s.], 108; — 
des Pères dominicains, A Graco- 
vie: vue générale, 108 ; —façade, 
108 ; — de la Sainte-Croix , à 
Gracovie [xiii* s.j, 108; — Saint- 
Stanislas, A Halicz : façade 
fxiii» S.J. 107; — de Leczyca : 
façade [xii* s.j, 107; — A Zwier- 
zynice : façade [xiii* s.j. 107. 

— Roumanie : de Kurtea d'Ar- 
gyisch [XVI* s.], 119. —Russie: 
Sainte-Sophie. A Novgorod l'xi* s. 1, 
120; — de l'Intercession de la 
Sainte Vierge, A Pokrof : façade 
[xii* s.j, 120. — Serbie : du cou- 
vent de Manassia : nef |xiv« s.j, 
119; — du couvent de Studenica 
[XIII* S.J, 119. — Suéde .• d'Eld- 
shult : façade [xiii*-xiv* s.], 112. 
V. aussi Cathédrale. 

Électeurs (les sept), au xiv s. : 
V. élection de l'empereur d'Alle- 
magne Henri Vit, 60; — au 
xv« s. : V. cérémonie de l'inves- 
titure, 61; — (écussons des) : 
V. élection de l'empereur d'Alle- 
magne Henri VII, 60. 

Élection, — do l'empereur d'Alle- 
magne Henri VII [xiv* s.j, 60. 

Élégant, — allemand xv* s.', 66. 

Élégante, — allemande [xv s. , 
66. 

Élégants, — italiens 'xv s.j, 74. 

Éléphant (représentation italienne 
au XV* s. d'un) : V. revers de la 
iiicdaillo d'Isotta de Rimini, 217. 

Émail, — français fxv s.] : V. por- 
trait do Fouquet, 187. 

Empereur, — AJiemagne : — [fin 
xiir s.'i : V. monument funéraire 
de Rodolphe de Habsbourg. 60; 

— ,'xv* s. I : V. rohtume impérial, 
59;— Henri VII en costume de 
guerre[xiv*8.!,6l ; — Frédéric III 
[xvs.j : V. Frédéric 111,59; — 
(cortège d'un), au xiv* s. : V. cou- 
ronnement de remp«*reur Ix>uis 
do Bavière, 61 ; — (nlHction d'un) 
au XIV* s. : V. élection de l'empe- 
reur d'AII«>magne ll<*nri VII, 60; 

— (repas solennel de r)auxiv*a., 
61 ; — Bysance [xiv* s.j : V. 
Alexis III, lu : — en costume de 
cérémonie Txiv* s'j : V. empereur 
Jean Cantacucène, 11 i;--[xv*s.]: 
V. Manuel Paléologue, 114. 



Encadrement, — illtemand .- — 

fragment [xv* t.], 59. — Fla- 
mand : — emprunté aux Heures 
de la dame de i^alaing 'xv* m. . 
198 ; — FraoçaiB : — [xiv s/ : 
V. première page do la TraoHlâ- 
tion et exposition de la Cité de 
Dieu, 169; — [xv* s.], des Heures 
du duc de Berry, 177^; — [xv a." : 
V. première pa'ge dea Vigile» de 
Charles VII, 169; — ;xv s.; : 
V. funérailles d'un roi d«* Fraiirc 
au XV* s., 6; — [xv* s.j : V. feuill» 
d'un calendrier, 170; — [xv* n. 
V. frontispice, 176. — Italien»: - 
[xv s.; : V. frontispice, 2i4. 

Enceinte, — [x v s. • : V. le Trmplc 
en U50, 12; — de la ville d'Avila : 
V. ville castillane, 93. 

Encens, — cuiller (A), du xiv* «.. 
152; — navette (A), eu xi\* *.. 
152. 

Encensoir, — [xiv a.', i:»3: — 
[xv s.j, 153; — [XV a.'l, tM. 

Encrier, — [xv* s.j, 235. 

Enclume,— [xiv* «,j : V. forge- 
rons au XIV s., 38; — . xv* «. . 
V. maréchal ferrant au xv )(., m,. 

Enfant, — de France (naissance 
d'un), au xiva., 5; — byzantin 
au maillot [xnr* s.], 115 ; — italien 
au maillot [xv* a.j, 74; — joaant 
avec une aarbacane [xiv s. ,141; 

— buate(d'),parI>onat«llo[xv*s. , 
218; — (chaussure d*), du xv* a^. 
132. 

Enfants, — dansant, sculpture par 
Donatello [xv s. , 218 ; — puisant 
de l'eau [xv* s.j. 138; — (tournoi 
d'), au XV* a., 141 ; — (costamea 
d') : V. Ck>8tumas. 

EnsereUssement, — [xvs.u 144; 

— d'un moine [xv* a.]. 156 ; '-— des 
rettea de Jean H Osa [xt* s. 1571. 

Entrée, — do pepe Jean XXIII A 
Constance [xv* a.], 154: — rojale 
[XIV* s.], 6; — de prince, A la fin 
du XIV* s., 8; — des juges du 
tournoi dana la ville où doit aveir 
lieu la Joute [xv* a.], 27. 

Entremets, — [xiv* e.] : V. nne 
fAte A la cour de France eu xiva.. 

7. 

EntroTue, — princière au jlt* s., 
6. 

Épée, — [XIV* S.J, 62; — d'arçon 
(XIV* a.] : V. chevalier du riv* s.. 
46, 49; — A deux maiot [xv* a. . 
49; — courte, pour homme de 
pied [XV* a.', 49; — d estoc et de 
taille [XV* s.;, 49; — poIonaiMe, A 
deux mains [xv* a.J. 99; — de 
cérémonie dea connètablee de 
France Jxv'a.], 49; — de toemoi 
(XIV* a.], 32; — du prince Noir 
[XIV* a.J, 49; — foarrv«a (d'), 49; 

— dite du Cid (xiii* s.], pom- 
meau, 90; — de Ferdinena m. 
roi de Léon [xin* «.!, pommeao. 

90 ; — de Ferdinand le datholîque 
|xv* s.l, 87; — (pommeen d'ane*. 
de Ferdinand le Gatholiqtte[xv«a.\ 
90; — d'Isabelle la CeUoli^ 
[ XV* s.l, pommesn, 90 : ~ de Gon- 
salve de Cordooe rxv«a.], pom- 
meau, 90; — de Beaodil fxv* e.', 

91 : — pommeau, 91 ; — des che- 
valiers de Terdre leutooime 
[XV a.]. W. 

Épi. — de toitnre jxnr* s.]. tU ; -* 
ixvt.], 133; —de plemk xv a. , 
191. 

Éplau, — de chaete [xtv t. .. 3i. 

ÉplDglaora de Dooei, >- !«■. 
nière, 33. 

Ermilaga. — [xiv a.j. is<; — de 
SanU Grisltne de Lena[x«s.]. H. 

Ermlt*. — tUUea [xiv a.] : V. 
dames et caTaliers italieas, 13. 

SMabaaa, — [xv s.], 134. 

EMallar, - dn pâlie da la Àvdiea- 
rie, A Barceleae (xiv s.}« W : V. 
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Klio de la Audiencia, 95 ; — ita- 
m ;xv«8.j : V. cour d'une riche 
habitation du xv* a.,à Vérone, 77. 

Estampe, — italienne [xv* a.] : V. 
peintres en bâtiment et orfèvrea, 

m. 

Étal. — de boucher 'x\* s.] : V. 
boucherie, 6(i. 

Étalage. — >v« h.] : V. boutique 
an XV» i., 66: — 'xv* s.J : V. in- 
térieur d'une halle, 38. 

Étondard. — de Hrandebourfc 
XV* %.] : V. Huite de Tinvestiture 
du mari^ravtat de Krandebours. 
61 : — français [xiVi.j, '*9; — de 
Charles le Téméraire (Iragmenta), 
io; — restitué de Jeanne Darc 
XV* s.;, 56. 

Étandarda. — italiens ;xv*8.,, 82. 

Étrler. — [xv ».;. 49. 

Étadiants. — en droit italiens 
XIV* H.,: V. école de droit ;xiv*a.j. 

Étui, - en cuir gaufré f XIV s. . i36 ; 
- à livre XV ». . Ifii»; — d'écri- 
vain XV" s. . 166. 

Éventail. — de Boabdil xv* s.,, 9t. 

Évèqae, - xiv*s.;, Ii8; — ;xv*s.;. 
liH; — Ixv* a.< : V. descente de 
(Toix, 197 : —(bâton d'), du xiv* s., 
151 ; — (consécration d'un), au 
XV <«.. !54; — (funérnillea d'un), 
au XV* s.. MA: — (crosse d'). du 
XIV H., 151; - .t«^te d*), dessin de 
IMianello ;xv* s.], 22 j. 

Évèques. — ^ synode d'), au xv s., 

151. 

Exécution capitale, — ; xv s. ,, 9. 

EzpoaiUon des heaumes, — 

avant le jour du tournoi ' xv* s. '. 2rt. 

Extraction de l'argent, xv* s. ', 

41. 

Extrème-onction (T), — au xv s., 
161. 



de Tordre teutoniqae, à Marien- 
bourg- rxiv t.], M; -de l'Hôtel 
de ville de LoQTein [xv* t.], 
194; - de l'IlAtel de ville de 
Saint-Quentin [xv* s.], 181 ; — de 
rhôtel de Jaoquea Gosur, à Bour- 
ges [xv* s.], ido: — du Palaia de 
justice de Rouen fxv a.l, 180; — 
de rhfttel de Cluny [xv a.^. 21 ; — 
de l'hôtel des archevéoues de 
Sens [XV* s. ;. 21 : — du collège de 
Navarre, A Paris Ixiv s.!. hlS; 

— latérale de l'Hôtel de ville de 
liartfeld, eu Hongrie [xvi* s.], 
1U4; — de la prison, à Hrescia 
;xv' s.,, 116; — du palaia de 
faïence, à Constautinople [xv*t.', 
125. 

Faculté de mèdeolne. — (cours à 
la), au XV s., 17! : — sceau 
XIV s.;, 169. 

Faïence, — (tympan de), à la grande 
mosquée de Brousse ' xi V s. ', 1 25 : 

— (façade du palais de) k (Joiiatan- 
tinople;XVs.1. 12.1;— (plat en), au 
XV* s., 235 ; — (plat en), au xv a., 
2.16. 



F. — majuscule [xv* s.], 87. 

Fa^de, — (Kiiifieeê rWioiVnx) — de 
la Frauenkircbe, à Nuremberg 
[xiv s 1. »»5: — de Téglise Sainte- 
Catherine fxv* a.;, à Dantxig, 
199; - de la cathédrale d'York 
[ XIV* s.';, 209 ; — de la Teynkircbe, 
à Prague [xiv*s.), 102 ; —do la ca- 
thédrale do Burgo8[xv*s.J,206 ; — 
du couvent de 8an-Pablo, à Val- 
ladolid I XV* a. J, 206 ; — de Sainto- 
Oudule, à Bruxelles [xiv* a.], 194; 

— latérale do l'église de Caudebec 
fxv* a.], 181 : — de Santa-Maria- 
Novolla, à Florence ! xv» a.). 215 ; 

de la chapelle a«*8 Piixxi, à 
Florence [xv* s.], 215; — de la 
tathédralod'()rviéto[xiv«s.],2l4: 

— de San-Krancesco, à Himini 
XV* s.;, 216; — d«* San-/accaria, 

à Venise xv a.J, 216; — de 
l'église de Zambek, en Hongrie 

xiii' s.;. 104;— de l'église des 
Pères dominicains, k Cracovio 

XIV* s. !, 108 ; — do léglise Sainte- 
Mario, à Cracovic Ixiii* otxivs. ', 
lOH; — de réghse de Saint-SU- 
nislas, à Halicz, en Pologne 
' XIII' H. , 107 ; — de l'église de Lec- 
ryca, on Pologne . xii* s. „ 107 ; — 
de l'égliHe de /wieraynice, en Po- 
logne xiii* s.], 107; — do l'église 
de lIutercesHion dn la Sainte 
Vii»rge. À Pokro: xii* s.j, 120; — 
orientale dt* l'église d Kdshult. 
en Suède xiii* ou xiv a i, 112;- 
latf^rale de la cathédrale d'Upsal 

XIV H. . 111 ; — de la cathédrale 
de Faniiigouste.AChypre!Xiv*s.', 
r9; — de SaiHt«*-Sophie, à Tré- 
bizonde [xiv* s. . 118; — de la 
Mosquée Verl*», à Nicée [xiv's.], 
12^: -- Œdificeê rivih) : — de 
l'Hôtel (if* ville de Munster 

XIV s. . €4 : >- de l'habitation 
du grand maître des chevaliers 



Faisceau, — d'étendards italiens 
.XIV* s.;, 82. 

Fantassins. — combatUnt avec la 
pique et l'épée ;xv* s.], 53; — et 
cavaliers italiena | xiv* s. j, 82. 

Fauchard, — [xiv* s.; : Y. homme 
de pied du xiv s., 46 ; — ' xv* s. ,48. 

Faucheur. — ; x v s. ;, 42. 

Faooon, — au poing : V. dames et 
seigneurs italiens au xiv a., H.3. 

Faux, — [xv* s.] : V. faucheur fran- 
çais au XV* a., 42; — de guerre, 

[XIV* u.'j, 48. 

Femme. — byzantine tisaant à un 
métier xiv* s.]. 118; — ourdissant 
de la laine (xiv* s.j, 40; — por- 
tant un berceau sur sa tête 
[xv* a.J. 142; — turque 'xv* s. , 
123; - (costumes de) : V. Gosta- 
mes civils. 

Fenêtre, — de l'hôtel de Jacques 
Cœur, à Bourges ^xv* s.j : 
V, claire- voie, 184; — de la 
grande mosquée, à Brousse 
;xv* a. , 121. 

Fer. — de lunce [xiv-xv* s.], 48; 
— de vougo >iv* S.J, 48. 

Fermail. — allemand 'xiv s.', 
129. 

Fermoir. — [xiv* %.], |j|; -- d'au- 
mônière [xv* s.,, 192. 

Ferronnerie italienne. xvs. , 
236. 

Ferrures, — de meuble — alle- 
mandes 'XV* s.], 204. 

Festin. — rxiv* s.. : v. fête à la 
cour do France, au xiv* s., 7. 

Fête. — A la cour de France au 
XIV* s., 7 ; — dana un hall anglais, 
à la fln du xv* s., 26. 

Fiançailles, - (fragment d'un 
cotfret de) allemand ^xiv* 8.>, 
20i. 

Figure théorique. — d'une éi'lipso 
de lune [xiv* a.], 170. 

Filets, — > pour prendre toutes 
bétea [XIV* s.], 31. 

Filigrane, — (lettres F, Y, en), tra- 
vail espaprnol du xv* s., 87. 

Filles (jeunes), — (coitomea de) : 
V. Costumes civils. 

Fillette, — (costumes de) : V. Cos- 
tumes civils. 

Flahellum, — [xv* a.], 152. 

Flamands, — (costumes de) : 
V. Costumes oivils. 

Flamheanx, — [xv* s.] : V. re- 
mise du prix au vainqueur du 
tournoi, 30. 

Fléau, — fxiT* i.] : V. paraana au 
XIV* a., 33; — d'armes l^xiv* a.], 
49. 



Flèche, — [XV* a.] : V. carquoia 
d'archer, 50 ; — de baliate | xiv*- 
XV a.], 50. 

Fleur, — gravure de SchOngauer 
[XV* s.j, 203. 

Fleuron, — [xiv* s.], 184. 

Fleurs de lys.— [ XIV* s. ) : V.écu aux 
armes de France, 48 ; — [xiv* s., : 
V. haut relief, 183; — [xv* a.J: 
V. trompette royale, 3. 

Florentins, — (costumes de) : 
V. Costumes civils. 

Florin, — [xv* a.], 80. 

Flûte. — fxv* s.] : V. paysans fran- 
çais; — (joueur de), au xv* s., 

lO. 

Foins (rentrée des), en Angleterre 
au XIV* a., 43. 

Foire du Lendit, — au xiv* s., 

(bénédiction d» la), 41. 

Fond de cuve, — [xiv* s.l : 
V. personnage de la fln du xiv* a., 
130; — [XIV* 8.1 : V. coatume d'in- 
térieur de la fin du [xiv* a.], 18. 

Fontaine, — [xiv* s.], 139; — dite 
Rellefontainè , à Nuremberg 
ixiv* s.], 65; — fxv* s.] : V. em- 
barquem<*nt de (Acur, 186; —de 
aallo [XIV* s.), 134. 

Fonte de Pargent, — au xiv* t., 
41. 

Fonts haptismaux, — 'xiv* s.|, 

152. 

Forge, — au xiv* s., 38. 

Forgerons, — au xiv* s., 39*. 

Forteresse, -- V. ChAteau. 

Fou, — de cour [xv* s. ;, 25 ; — por- 
tant des enfanta dana uno hotte 
XIV* s.;, 143. 

Fouet, — [XIV* a.] : V. char de 
voyage anglais, I M) ; — (supplice 
dui en Suède ',xiv* ou xv* s.], 
112. 

Fourche, — [xv* a.] : V. paysanne 
française au xv* s., 42. 

Fourchette, — [xiv* a.], 139. 

Fourreau, — de dague |xiv* a.], 
62; — d'épée du prince Noir 
[XIV s.], 49; — d'une épée de 
Ferdinand le Catholique [xv* a.]. 
90; — d'épée, dite de lioabdil 
«^xv* a ,,91. 

Fours. — [XV* s.): V. fonte do 
méUl, 41. 

Franciscains, — (consccration de 
l'ordre dea), au xiv* a. : V. consé- 
cration d'un ordre religieux, ISft; 

— (coatumes de) : V. Costnmss 
ecdéeiasUques. 

Freeques, — ByMMDtiae ; — [ x v a. ;] 
peinture murale au monasièroda 
mont Athos, HT. 

B»pMgDOle : —'XIV* s.) : scène 
dH chasse. 98. 

FlMBUtodeê : — [xiv a. ;, mem- 
bres de la confrérie de Saint- 
Sêbasticu, 40: — [xiv-s. i, mem- 
bres de la confrérie de Saiat- 
(ieorgos, 40;— |xiv s.j, trom- 
pette, 39; — 'XIV* s.', porte- 
étendard. 39. 

Frao^aes : — -xv* a.j, danae 
macabre, 162; — (xv* a.], sybille 
doCumes* 190. 

luliennea du XIV siècle .* — 
Taddeo fiaddi : Cbriat en Redemp^ 
teur, 158; — Gerini (Nicole ai 
Fietro), changeura au xiv* a., 
86 ; — Giotto : — couronnement 
d'épinea. 224; - l'Knvie, 223; 

— la Charité. 123 ; — mort de 
aaint François, 223 ; — le triom- 
phe de la chaaUttè. 224. — Aon»n- 
setti : le boa ^uvernement 
(fragment) : V. magistrats italiens 
au XIV* ai^le, 84. — Simone di 
JdnrtiHo .'Assomption de la Vi**rge 
(fragment) : V. culte de la Sainte 
Vierge, 145 ; — musiciens itali(*ns, 
175. — Spineih Spineili : Alexan- 



dre III donnant l'épée au doge 
ZanI, 147. — Du Campo Samto, à 
Piêe : ■- le Jugemeot dernier, 
224 ; — triomphe de la mort (frag- 
ment), 83. ^ De la rhnpellê am 
EepagnoU (fragment) : — men- 
diante et vieilles femmes, 73; 

— groupe d'ecclésiastiques au 

XIV s., 148. — De Fêcote /foren- 
tinr ou $iennoue : le Calvaire, 235. 

lULUmuÈBÊ du XV f Mole ; — Fm 
Xngelieo : le pape Sixte II ordon- 
nant diacre aaint Laurent. 147 ; — 
le Paradis, 162;— l'adoration des 
Mages, 211; — aaint Laurent 
di«tribuanl des aumônoa, itS. — 
Ghirlandt^o : — la naissance de 
saint Jean-Baptiste. 230: — lea 
funérailles de Santa Fina, 230; — 
Gozsoli (Benoszo) : — conatroc- 
tion d'une maison italienne au 

XV siècle, 84; — saint Augustin 
amené a l'école : V. écoliera 
italiens au xv* s., 85; — Aîné- 
raillea de saint Augustin : V. 
funérailles d'un évAque, 154; — 
aaint Augustin enseignant la rhé- 
thorique : V. eonra au xv* a., 164; 

— aaint Augustin en extase : 
V. écrivain au travail. 166; — lea 
vendangea de Noé. 227; — le 
cortège dea Rois magea, 227. — 
Filippo Lippi : le festin d'Hérode, 
ï26. - Mantegma : saint Jaoquea 
conduit au supplice, 132. — 
Mataecio : le Trib«it de saint 
Pierre, 226 ; — Matoiino da Pani- 
eale : SaloBié préaentant à Iléro- 
diade la tAte de aaint Jean- 
Baptiste, 220. — Melogso da 
FoHi : le pape Sixte III recevant 
l'hommage ae son bibliothécaire* 
231. - P^rugin : Jéaua remettant 
lea clefs de 1 Kgliae A aaint Pierre, 
211. — Pinturicchio : i£ne«a 
Sylviua Piccolomini proclamé 
pape, 231. — SignoreUi : lea 
damnéa livréa aux démena, 330. 

Poiooaite .* — I XV* a.], peinture 
dea voûtes de la chapelle dea 
Jagellons. dans la cathédrale de 
Cracovie. 110. 

Soédolaes .* — ;xiii«, xiv« et 
XV* a.], de l'égliae ^Àmenekm' 
rade- Rôda; — [xiii* s.], guerrier 
suédois, ili; — [xiv xv* a.J. 
repaa, Il I ; — homme a'habiUant, 
Ut ; — arbalétrier, 1 1 1 ; — dames 
anédoiaea. 1 1 1 ; — Adam et Eve 
recevant de Dieu lea inatrumenU 
de travail, Itl; — la peine du 
fouet, 112; — querelle au jeu, 
113. - De Véglite d:Kdthult : 
V. Saint Qeorgfa. 112. — De 
régliâe de Ftoda Txn* a.| : cheva- 
lier, m. — De tégli$e lie Grenna 
^xiv'-xv* a.] : château aur use 
hautnur, 112. — D^ téqliie de 
KumbltL : l'expédition de aaint 
Olaf contre lea palena, 112. — 
De relise de HiMtnge : — [xiT*- 
XV* a. I : aupplice du premier mia- 
aionnaire venu en Norvège : 
V. lea Cepa. Hl ; — Samsoo 
tournant la meule : Y. le travail 
de la meule, H i ; - - rercber- 
chcs faitea pour trouver la vraie 
(«roix : V. ouvrier bêchant. III ; 

— Adam bêchant et Kve filant : 
V. pavsans. 112; — lea frèrea de 
Joa«*ph rempliasant leura aacs 
d'orge : V. récolte, 112: — cons- 
truction de la croix du Seigneor : 
V. charpentier. 112; — le sup- 
plice d'Aman : Y. pendaison, lll; 

Hébecca préparant le repaa 
d'Isaac. lli. - De C^tite de 
TegeUmor^ : — expédition de 
saint Olaf contre lea palona : 
Y. vaisaeau suédois, 112; — coq- 
ronnoment de saint Olaf, lit. 

rase, — de la aeconde porte du 
baptiatère de Florence, par Ohi- 
berli fxv* a.]. 219; — de l'ëgUae 
de Saint - Dimitn, à Wladiair 
en Ruasie [xi* s.], 166. 

Frontispioe. — du Livre dea Mlra- 
cleade Notre-Dame [xv* a.], tôt: 

— de l'édition in-folio des Cliro- 
niquea de France [xv* a.], 171; — 
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llibliottitqii* nalionala [xv t.], 
FnUt de l'arbra qni produit la 

FonferalllM. ->-nriiBdraIxv'a.': 

V..-rï>c*riintbro,lit;-;iv'..|. 
an Fnact: V.untoiivojfunCbre. 
lU; — d'un évjqus [xv i.]. IM, 
— rojilsi k lu lour dfl France 
[iiv ..J. i : - dun roi do fnoct 
tilivi.,«; — do ClisrlDa V[I ; 

CbirTM'v'îiri^b». ''- l)«''3'»ii'îï 
PiDi. Hnluro do Ohirlandajo 



Oabla, - litr- 1.^. : V. facaJe d« la 

- [ïiï- a.] : V. portai] d^ 'la Ca- 
■•Ddo, n«! — irragmanl d'un 
ranpapt d'un} ds la caibtilrBle ds 
Troyea liv 1.]. 181. 

Oalkra.— vtfDilienno [xi- t.j,M; 

— cnrftiODiis ;iva.| . V. ini- 
tie;- lurqUM |xv ».J :' V.*pi; 
aodotdu •lïKe ds Hbodoi, en UW ; 
tM. 

a«I«rl*, — du Campe SidIo. t 
Pi» liiva.]. 77; - da cloiw» da 
Sip Juin d* iBS RsT«i. a Tolido 
(IVI.J.BT : — dupaluade (alsnce, 



liomi» de 


ledd 




QuUlat. - 


IKIÏ 


•-I. 


Outlan d 


B 


uga 


ÛUW-.-fco-l 


me» 


pl«M d'hauxae 


arm 



du KV a., (7. 



a«u du panpl*. 



lu Xlf a., M. 

-a rei. de IleoRr» 

^x,^•^».].lT.t■.~ % 



ThunBjrr, ■! ; — fav"!" <>•• l'habi- 
ta lion (duj. > Ma ri.nln Dru xva... 
6i; -do la Toiuo>l*Or'l\'j>. : 
V. coatuine nobW, tï; - do 

at, aîrxï'V"? vr''îl"%uu"a'b" 
donAlvarudel.iina.V^ 
Grand** elu«alquea de Saint 
Danla ■- V. manuaorlt o* 2813, 



t.v.rr I. HobcrlM.lalo.la.lï:-Dei)D..=- 



HotU, — [Xlf (.] 1 V. tan pertaat 
dea BafaiiU ilaaa une halta. lU: 
— [XV* a.]: V. Tignerea rrancaïa. 




INDEX ALPHABÉTIQUE 



xiv t.;. atyl*! à tcrin, iU; — 
, xiT* ■. [ ^ sUluBlls de la Viani> «I 
dalonrunt J«au(. I»1 ; — fxiT*!.'. 



pwIOlUIDiXl- ■),»). 

- (tan de), da ii*- el du 
W:-d8ehM>Blïiyi.j,a); 



Laudlcra, ' 
Lanterne, - 



Jardinage, 

JOtOD. — d 



1(|1«, — miuiature Crsu 

- (hùplUI do): V. tarlol 



. I lettre omt*. ini]>rim«B. tir^o da 
a I Lattraa, — d'indol|tencei ilu p*pe 

Uvlte. — floKatiDe (iiv a.| : V. 



-- (qu«»ll..u), Ht.' 
Jeanes gêna Icntuiuai da) : V. 

Coatumaa olvUa. 
Jaunea Ullaa Iroilunioi dej : V. 

Coatoaea oItIU. 

Joueur de IlÛte. — cl de lajnliau- 



Koorgane, .- ou Icrtro ruui^rairo, 



Laine. — |i:nvui at triDi|iort doi 



Ligne de mualque, - 
Unoanl. - [ïiv a,J : 



UUèra de Toyaga, 
Ut de luMloe. — au 



(d'DD). »: ~ 4lui W. iUliaa 

:xv«.]. 16». 
Lntb, - [XIV- ■.,. ns. 
Lutrin, — litv a. ;. tas. 
Lutte. — (jiu da la), au xv ■.. Ul ; 

-'lra]i!aiirctaon),an xv*.,ill. 



■aqona. — traoçtli [ xn- a. I : 

V. nui da meiior, 3ï;-;iv ... : 
V. î>ieiTa d'Aubuawn mallaal éa 
eut <le dACunw lei rotlidcationi 
da Hhodei, 11«; — lultont, 

■on iùliasna. il. 
■•dooe. — ilaliauaB Lxv ■.;. IS». 
Maglatrat, — aUamaDd nadanl la 



Main da tnaUoa, — [%•<• i. ] : 
V. uD rai da Krance an xiv ■., 
en coalume d'apixrat. t ; — JMtoa 
aervaut de), eu PologDe(xiv<i.], 



«ald ;iiv- a.i. U: — da campagoe, 
i]iva.l,tl; — TillagBoinIxv «,]. 
«t. — Aoplalerra .- — déboucher 
'XV ■,]. i Shrawabury. IG. — 
BoMma.- — t KaitBaboiv;xv (.]. 

101 ; — à Rraiipea [xv-xvi' ».]', 
rapagn*.'-' (ioMrieur (Tuiiej du 



Br'ugoi .XIV n.].' 35;— àYprot. 
3*. — rraooe.' — daJavqucad'Arc, 



V.la Ca d'Oro. 
Coi.i|.16t*r aver 
■alaona. - rrance .■ k Cordei 
xiY- »... 17»;- enboii, «HBinii 
XV g. 1. 17. — rdalUeanaa ; V . Ve- 
Diaa au xvi- 1., ^¥. - A Modai 
lxv«.|: V. rua dct Chovalion, 

Kaltra aatal. — da l'àelioa Noire- 

Haltrad'toole. ~ fraofaialiva.'. 

IM: ~ ililiaua Iivb.] ;V.*eo- 

Maltra dliAtal , 

IXVa.j. 117. 
MalDaoDlaa) A [x 



lIODiand 



xif»..!:- Jxiva.j : 
de Cbarloa V. 1«7; - 

tlaa', 1». — c;iiv-a.): 



nnscrll làlm ô* lîaiT. U(. — D 






l'apparat, S : — (iit> a.] : V. cen- 
-oBMBiaiit d-un rai da Vraaoa aa 
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I, 'lIKI.' — t 



ri 



antaan. — do «rao 
l'ordra do SaiuWacqg 



— Eipagpôf: — liv *. ; : V. don 
Juan d'Aranin. Ht. — trtaçabi : 

de VrMKe aa xtt* t., en coatiuna i 



- page [d'un) drril bu xva., m : 
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niioiaturfft f*xtrait«n (du). 8. 33, 
M, 43, 53, I4Î, 1*9 : -- «• t8184 
XV' K. . niiniatar« extraite (du), 
î ; — w» ii9ti .XIV» s.], : miniature 
extraite (du), 169. — Latias : 
H* 160 XIV' s. , miniature extraite 
(du). 141 ; »• 64t jxv*». . mi- 
niature oxtniite (fhi\ 16>t ; 
M* /.'>/ XIV' s. , mmiaturfH cx- 
trait«H (du), U». 166; - n* 760 
.XV* s.., miniature extraite (du), 
168; — «• SU XV' a.J, miniature 
extraite (du), lil ; — »*• 919, 
Heur*'* du duc de lierry ^XV s.], 
miniatureM f>xtraite<i (du), HT, 
IHO; — »»• 69i :XIV' s. \ minia- 
turea extraites (du), ^1, Ui, 
l.nS. l»«i: - u* «067 1 XV' 8. . mi- 
niaturf*4 «xtraitcs (du). Ii7; 
rt» 69M "\y* s. . miniatures ex- 
traite» (du). 171. —«• 1048.1, Drè- 
riaire de Ofilerillt; \i\" s. . mi- 
niatures extraites (du), 1^6. — 



M* il 9.15 [XIV s. 



miniatures 



extraites (du). 185. — n* ni9 
Bréviaire du duc de Bcdforn 
XV' tf.l : miniature extraite (du), 
185. -Italien: n* 1 i947 , D^fême 
de Platon xv s.; : miniature 
extraite (dui. i34. 

Mappemonde. — xv s.], 170. 

Marchand, — anfçlais [xiv k. . 31; 

- catalan (plaque fum^rairt* d'an), 

du xv K., 98; — polonais, 98, 

110. 

Marchands. — fraudais 'xiv s.^, 
35: — (prévôt den) do Paris 

XIV s.! : V. magistratH munici- 
paux de Parii au xiv s., 35. 

Marche aa supplice. — d'un con- 
damui^ XV s. .69; — de Jean 
Hftsa'xvs. ,1.57. 

Maréchal ferrant, - italien 
'XV s. . 86. 

Mariage. — franf.*ais . xiv s.', t4i ; 
royal, à la cour de Krauce 
'XIV s.\ 5; - flamand ;xv s. 
V. les Sacrement* au XV* s., 161 ; 

— XV s.,, florentin, li: — (acte 
dei. français [ xv h. !, Ui ; — (cou- 
verture d'un coffret de;, italien 

XV M. . 14i; - (coflTretde) italien 
XV s. . il"». 

Marionnettes, - - xi v s. ., 1 41 . 

Marqueterie, - f panneau em, ou- 
vrage italien xv h. , ï36. 

Marteau, -- V. hanninrc des clou- 
tiers de l'aris. 33. 

Marteau de porte, - fraiirais 
XV s. . 13ti. 

Marteau d'armes, — xi v s. , 49 : 

— XV K. . 49: — "xv ». , 49; 

— ■ XV» s. : V. n>i. en costume 
militaire du xv h. 47. 

Masse d'armes. — xiv' s. : V. 
serirentM d'armes de la cour do 
Frjinee. 5; xv» s. , & 7 aile- 

rotiN, 49. 



de rrniversité don Ja^el- 
loiis. — xv H. , 107. 

Masse de tournoi. xv s. , 32. 

Matelot. — anglais. XIV s. . M. 

Mouches, - XV h. : V. friig^m*int 
d'un encHdruwciit. 19^. 

Médailles. — Françaises .' repn- 
Nenlaiil l'hilippe le Hun xv %. , 
SO; ■ fx'trovi'e par Charles VII a 
Jeanne d'Arc xv s. . 5«i : — coni- 
nH'iuorHtive de l'expuUiou des 
AntrlaiH m>iis Charln^ VU. .'iT. — 
Itaht^aim: — d'A^uslino Itarba- 
ri>:«. ddfr*» d«« Vf^mne ' xv s, , 71 ; 
— il'lli'rcule I" d'l*Ute. duc de Ker- 
r.ir»». 71 ; d'KhWinor»» (r.\raLi>ii, 
fHiiaiirt d'Ilemile d'Kste xv s. . 
71 : de Conme d«» M>>«liciH. 

x\' H. . 71 ; d<« I«aur«*nt de 
.Mt^dirii w s .71: de Krau- 
i'oitt Siuri» XV N, , 7i» : de 

lluiine dn SavoiH, mt^re de Jf.nn 
(tiilt^aH Sfor/a W h. .76: dtl 
papi* r.alixt** III W H. . !;•: 
du pdpe Al«>\aiiilr«* \I \\' <>. . 



154; — de Charles le Téméraire 
XV s. 1, 220 ; — de Mario de Bour- 
gofrno XV» ».], i22; — par Cons- 
tnuso : de Mahomet II [xv s.l, 
123; — pAT Gua:xaUotti : le pape 
Pie II XV s.;, îîi; -le pape 
Nicolas V [XV s. „ 149; - par 
Afalteo de Ptuti Isotta de 
Riinini xv s. „ il7 ; par /*m«- 
nello : Alphonno V d'Ara)j;en (re- 
vers), iiO: — I>omiuique Mala- 
tOKta Novello !xv' s. , îll; — 
Lionel d'Kste ,xv' r. . 211: - 
Jean II Pulé»4oguo xv s. . 118. 

Médaillon. — en or xv s. . 13i; 

— - en terre cuite , xv s. .. lyi. 

Médaillons. — de (iicitto. au rnm- 
paiiilc de Florence' XIV s. : V. tis- 
Ra^e de la laine, 86 : — de <>hi- 
borti, à la seconde porte de bronze 
du baptistère de Florence xv «. . 
219. 

Médecin, — anglais xiv s. , 171 : 

— rïainand (cabinet d'un-, au 
XV s., 171: — françai<( xv s. , 
171 : — donnant une consultation 

xv s.!. 171. 

Médecine (cours à la Fucultô 
de), au XV s., 171 ; (sceau do 
la F'aculté de), au xiv s., 169. 

Mendiants, — français xv s. i 
V. population misérable des 
villes au xv s., 35; -- italiens 
XIV» s. |, 73; — ;xv s. : V. saint 
Laurent distribuant des aumônes, 
!*25. 

Menuisiers, — do Bruges, sceau 

Ixivs.J, 40. 

Messager, — bohème jxiv s.^, 

1 iO ; — royal enfilais I xiv» s. 1, 16 ; 

royal français l^xiv» ».] : V. roi 

de Franco recevant un messager 

au XIV s., 5. 

Métaux, — (travail des), médail- 
lons do Giotto, au campanile de 
Florence, il7. 

Métier, — ByMMBtin : — [xiv» k. , : 
V. femme byzantine tissant à un 
millier, 118. — Flamands : xiv 
s.j : V. femme ourdiHNant la laine, 
40; — (XIV R.j : V. tisserands 
d'Ypres, 40. — Italien . [xiv s." : 
V. tissage de la laine, 86. 

Meule. — xiv s.^ : V. repasseurK 
auxivs., :iH; - (travail de la), 
peinture sut^loise xiv ou x v s, . 
111. 

Meunier. - anglais ixiv s. , 34; 

— de Bruges, sceau ' xiv s. . .'{3. 

Milice parisienne, - xiv s. . 3*. 

Minarets. - . xi v s. ^ : V. Mo^quëo 
Verte à Nicéo, 125- — [xv s., : 
V. mosquée de Bajazet II, à Cous- 
tantinople, 1S5. 

I Mine (mesure française), — x\ ' s. ;. 
136. 

Mine d'argent, — (exploitation 
d'une), au xv s., 41. 

Mineurs, — xv s. ; : V. niin<>s 
d'argent au xv s., 4t. 

Miniatures. </.<'« »•* dex numu- 
icrttx août rru.r du Catrthujnv des 
mnHunrritM df In Bibitothè^jU'' na- 
tionnlf di' Parnj. 

Allemandeg : - xiv h. . nlor- 
tiun de rem{>ereur d'Allemagne 
Henri VII, 60 ; xi\' s. . 

rtmrunnemeiit d'Henri Vil, d'AI- 
leinaune , 60: xiv s. 

repas sideniifl d**. l'empereur 
aprOs Mnn oouninneinont, u\ ; - 
XIV N. : (extraite du Ai'-/r des 
MtHnrnini/»TM • , inusicions :ille- 
I mands. 17b; w ». . boutique 
au x\' H., M: - x\' s . repas 
bourgeois. MT; xv s. , frau- 

m<*ut d'un eiicadreincnt. S'j : - - I 
.xv s. . cxtr»it«*s de U C/mnutfue I 
, d't'lrich df Btcht'nthal : — c«'ré- i 
j inonie de l'inve^titun». 61 : ■ cor- 
ti*'gi> d'un empereur allrniaiid. t'>f : 
• buiicherie. ♦»•» : -- puiHNOiiiif'rie, 
ijii ; — eutn^e du pape Jean X\.1II î 



à Constance, 157 ; — Juifs déAlant 
devant le pape Jean XXIII. 157 ; 
— condamnation do Jean Hass« 
157 : — marche au supplice de 
Jean linss, 157;— supplice de 
Jean HQss. 157 ; — ensevelisse- 
ment des restes do Jean lIQss, 
157. 

Anglaises : - \ xi v s. , couron- 
nement d'un mi d'Angleterre au 
XIV s.. 13 ; - Ixiv s.], hommage 
au roi d'Angleterre au xiv s., 13 ; 
- .XIV s.;, forgerons au xiv s., 
•JH ; -- XIV s. i, repasseurs au 
XIV s., 38; — ;xiv s. . Venise au 



XIV s., 79; 
U.J: — fou 



[XIV s. 



XIV 



s. 



;, paysan, 
14.1; - 



XIV s.], école, Hi4. — rxiVs.', 
extraites des Contes de Cantor- 
hery : -- homme de loi, 16; — 
messager royal, 16; — chevalier 
anglais, 19;'-- jeune noble. 19; 

— cuisinier, 34; — matelot, 34; 

— pardonner. 34; — riche veuve, 
34; -- bourgeois. 34; - mounir*r. 
34; — marchand, 34; — prieure 
d'un couvent. 149 ; — clerc d'Ox- 
ford, 149; — médecin. 171. — 
[XIV s.\ extraites du Psautier de 
tir Geoffroy Louterell : — sir 
Geoffroy Ix>uterell recevant de sa 
femino et de sa belle-tllle les 
pièces de son armure. 19 ; — ville 
au XIV s., 33; — paysanne an- 
glaise, 42; — parc à moutons, 43; 

— rentrée des foins en Angle- 
terre, 43 ; — Anglais s'exerçant 
au tir à l'arc, 54; — hamac. 135: 

— cuisiniers, 138; -- cuisiniers, 
139; — char de voyaee, 140; — 
lutte, 141 ; — lutte àValifourchon, 
141 ; — combat de chiens et d'ours, 
141 ; — ixv s. . vue de Londres, 
15; — !xv s. !, séance au Banc du 
roi, soûs le règne de Henri VI. 
16 ; — fxv s.;, fête dans un hall 
anglais. i6; — [xv s. . arbre por- 
tant de» pendus, 36; — xv s.^, 
approches d'une ville, 36 ; — 
; XV» s. J, charrette, 140: — Txvs.J, 
concile, U9; — ' xv s. , moines 
chantant l'ofUcc. 1;»5: — jxv s. , 
David et des musiciens : V. C ma- 
juscule, 163; — 'XV s- . alchi- 
miste, 172. 

Bohème : — | xi» s. . saint Ven- 
ceslas et son frère Boleslas, 100* 

— [xiv s.p messager, liO. 

Bulgares: — [xiv s. , czars et 
czarines bulgares, 119. 

B/santines .- - .xiv s. „ ex- 
traites du manuicrit yrec n* /.t,> .* 

— bouvier, 114; — femme. 114; 

— noble, 115: — guerrier, 115; — 
femme et enfant, 115 : -cavalier. 
115; -- archer, 115; — paysan. 
115; - habitations de paysans, 
116: — maison, 116; - 'repas. 
118:— lit, 118; - femme a un 
métier, 118; — vaisseau, 118.— 

XIV s.] : extraites du manuscrit 
ijret' n* tiS4, page d'un manu- 
scrit grec. 118. ;xiv s.], 
extraites du manuscrit grec 
«• tiSi : — l'empereur Jean 
Cantacuzéno en costume de céré- 
monie. lU: — en costume do 
moine, lU; — au milieu de sa 
cour, 115. !xiv s.], extraite 
du inanuscrit grec n* Î144, grand 
du<* de Constantinople en 1350, 
.\lexis Apucuiikns.lU. - jxvs. , 
Manuel Paléologue, sa fenimo 
Héléna et leurs enfants. 114. 

Espagnoles : ■■■ xii» s 1. le roi 
OrdoAo, II. M8: — xii' s. , Al- 
phonse III et sa cour. 88; — 

xiir s. , camp, k'J: — '\nv s. . 
signntiire circulaire du roi de 
Castille. don Sanche IV, 89; - 

- 'xiv s. , signe rndado de 
Pierre le Cruel. h9. xiv s.j, 

extraites du nianuarrit ttitatan 
«• 36 ; — apothicaire. 98 ; — 
conduit!» au supplice d'un con- 
damné, 98 ; attaque et défente 
d'une ville. 98; — xv s.], signo 
rndado de Ferilinand et d'Isabelle, 
s9 : - - XV s. , IKnfer. 207. 

riumandes : -■ vi\' s .extrai- 
tes «lu Xtètirr des Tit\erttnds; — 



envoi et transport des ballots de 
laine, 40; — tisserands d'Ypref. 
iO; — femmes ourdissant la laine. 
40; — [XV s. ,armea de France. 
1 : — (XV 8.1, chapitre de U Toi- 
son d'Or, ÎO; — i^xv M , Philippe 
le Bon et Charles le "reméraire 
enfant recevant la dédicace d'un 
livre, 25; — xv s. . châtiment 
dos verges, 164; — xv s.', cabi- 
net do médecin flamand. ITl ; — 
Txv s.], extraites du Brê' iaire du 
cardinal (irimani; — cui'Kon du 
pain, 138; — intérieur de cuisine. 
138; — tournoi d'enfants. 141 ; - 
service funèbre. 144: — enseve- 
lissement. 144; — la Trinité. 1j<4: 

— l'extréme-onction, 101 ; - mé- 
decin faisant une saignée. ITl: - 
peintre a son chevalet. 19T; — 
tailleur de pierre, 197 : — départ 
pour la chasse, 197; — Kaint \fi* 
chel, 197; — jxv s.;, extraites 
des Heure* de lu dame de Lnlaittg. 
fragment d'encadrement, 198. 

FramçaiMM (XIV* s.) : - xi v s. . 
onction royale, i; — xiv s. . 
séance au Parlement. 8 ; — 
XIV s.', ville française, Î6 : — 
ixiv s.], marionnetlen, 141 ; — 
fxivs.j. pape eut<mré d«^ cardi- 
naux, 147; — 'xiv s.,, extraite* 
des grande* Heures du duc de 
lierry: — labourage et jardinage. 
44; — piiridcation. 185; — I^uvre 
sous Charles V, i8a; — xiv •». . 
extraites du manutcrit fraurai* 
«• S7S {U Petit Bernard d^ ifâr«. 
lité) ; Renard en cordelier devant 
le roi Noble, 172; — comment 
Ysengrin. le coq, et Tybers se 
vinrent plaindre au ro'i .Noble, 
172; — Noble, Ysengrin et leurs 
compagnons assiégeant le châ> 
toaude Renard. 172; — commeat 
le roi Noble va. chacun monté à 
cheval et autres bête<< avec lai. 
172 ; — ^xiv s. [, extraites du mm- 
nu*crit français n* StO (Aommn de 
In Bo*e)i — roue de Fortane, 
172; — • comment Nature se 
confesse k Genius •, 174 : — 
• comment Fran«'hi»e et Pitié 

f>riont Danger qu'il ait merci de 
'Amant >, 174; — <• comment le 
dieu d'Amour reçoit Faux Sem- 
blant à aa cour », 174: — « com- 
ment Genius sermonne \^ dieu 
d'.\mour et ses barons ■•. 17 4: 
« comment Raison descend de aa 
tour pour gourmander r.\inaut >. 
174; ■ - • Vénus et Bel Accueil •. 
174; - Pa{>elardi«e. 174: - 
iXiv» s, |, extraites du manuMent 
français n* &74 [l'Image du mom- 
de)','— arithmétique. 170: - as- 
tronomie. 170; — grammaire. 
170; - géométrie. 170:— logique. 
170; - musique, ITQ; — rhé- 
thorique, 170; — carte générale 
du monde, 170; — tienre théori- 
que d'une éclipse de mne. 170: - 
'xiv* 8.^, extraites du mmmtaerit 
françait' !•• 616 y^Lirre de U 
Chasse) i •- coaiume d'intérieur, 
18; — lacs ou ftlets, 31 ; — chasse 
au sanglier, 31; — chasse a 
coorre, 31 : — rendez-vous de 
chasse, 3S; — curée, 32; — 
XIV s.], extraites dn «Miwsrril 
franrai» m* IS7$; Enfer, 1(2: - 
iXiv* 1.1. extraite du nMnnarrir 
framrniSH»tO$f, moulin à eau. 44 ; 

— [XIV* s.], extraites du mamm- 
sent français a* SU 9 iVofage 
de Âiamdaville em i^alestime) : <- 
l'homme «ans tête. 172; - dra- 
gon fanUstiqae, 17S: — l'arbra 
du Soleil et l'arbre de la lAiBe. 171 ; 

- >xiv« t.], extraites du M«aa- 
arWif fraurait n* SUS tj/randea 
Chronique* de Saiml^&mis) ; - 
couronnemeatd'un rotd* Fraace. 
S ; — ceurannemeni d'une reiae 
de France, 2 ; — aaissance d'ua 
enfant de Fraace. S : — Bariage 
royal, 5; -> lit royal. S; — ba|»le- 
me à la cour de France. 5; - 
funéraillei reyalea à la ceur da 
France, S; — la reine laaWlle 
d'Angleterre fiiiaani «es adieu 
à son père, 5; — roi 4e Fraace 
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OUloe. - XV-.. . 1«; - (moin 
OlllolsllU d'AviKnnn. - '«c-iii 

Ontoler de Justice, — iivi.': 

>ii|>|>l<re A» U |>sn<la<>->n. «: 



Onotlan r<i 



OrebaatT*. 

XV s. . i:S. 
OrdlaaUim. - 






TrlDilulinti .^1 siponition <lo )■ | PbtoI. - (bouclier en rornia de) «u 
Viniki do (;h»rl.-i VII ijv <,.\, dapieil du lï. «.. *i; — '(irbil*- 

Pa^uga. — AUemtod 



-, - (bor- 
p-papnoL {caïaquo dp), du 



d'un viilap« i>aii<;aii'au XV i., 

(KK"" Hontnlma nii XÏ.-..8I. 

Paysan. — aaçlalt. parlant Art 






ualaiî.'à Kiu^nce xm' i. ,) ÙIT- 
ttieaHi. ï rjnp-me xvh.. In 

■'x\- 1.;. llS:'-diiral. É Vpnin 

à-.^lcU'. Ùi : '■ - ducal. 'c'hap^Ua'l 
ÏIS; - diiial, pnrta dWU CarL 
ixva.;,JU; - Ciioranolli. à Ve 

— de taifai-è. i GaniUntiDepl. 

' Palala d« JuiUo*. — (iiranda lall 

Hoiifn -.Si 



Payaann*. — angUlte ' i 



Payunnaa. — aoulalMi : i 



daFraiicp. 1.- UncDetallende 

.■heTa'î?eiï".îe° nTdu'x'v"»!" 1 1" 
-(hanniCradel-). auxv», : V. 
l-i*m d-AubuaAon rarlirtanl 
Hhodca. in. — Teatoalnu» 

Conrad de ThurinKa, *< : — Ta- 

Marienbourir iiV".;. 61; — (ép*e 

l>i- l'SloUa 'cn'atlnD parJVan 
1b llan do I'). au xn" «-. ». — l»u 
OrlIUm (costuma <l0i chavalioni 



Omller. - 

OiATra. - 



il; -- àr l-nrlH ibaniiitr- dea'.i 
i;»; -lUUïBi xi-a,;. ilî. 
Onnamma. -ivm. :^.arIn•f<do 
Krmote. 1. 

Omamant rnxr, - d» til-' 'i' ou 



Rauchejxva.l, U, 
Palatin do l-oananie, - au ivi. 

im'"""' ''"' ' ^ " ''""" ''* '''"'"■ *"••"«•. 
Panlar. — bj-iintln xiv a.] : do),'cn i'ol 

\^.uaï«an byunlin au xrVB.JIï; 

pramitra porta 



(du) an XV ■,. lil; - ù 

fhabitalionadelauxivi 
fraopaii Ixiï'a.:. 33; — 

- taMolt 'xi\- ou Xï' 
Ptchaora. — allaDianda 
Peigne. — polon 



• i.:. m. 



entrée du pa|.B 



OoTrlar, - bi'>vhinl. jh-i 



Parc k nioiilaai. en 
I Pardoonar. - lOKtiiii 
Paaaans d'an gn«. 

I Patin. A poulains x\ 
Patio, -.lola.\n.lie.i<'i 

Parvmeot d'autel. 

XIV' 1. . d- l.ix.i.ar.l 

Pbt>. — de <'irnla|ie i 



Pslntrea, — ea bllime 

,1V. a. J, !1I. 
Pèlerin. -'XV a.:, i» 

lion de) du XI- i. : V. 

quea le Majeur. ISH. 

FbUb. - XIV B. : V, 



Pannon, ~ reali(u6 de Jcanna 

l>«rr|xvi.;, as. 
Pareaptlon du droit sur le i poida 



Pbannaolan, — (vaie d'un., du 

xvi.. i;i. 
Plad, - du tombeau d<- Manep- 



miaa, i l'ffcliae Siinl-Elienne. da 
ChiioBi-iDi^Marne ^iiva '. tw: 
— de l'«iil<ir de Sony ;aoaa-Ktiol taa 



Kobilinaki. a4n«vbal da Gr*r 
l'irrra Knita 'xvt- «. . ivS. 

it> de rtaun de 



PII ter, 

Pillage, .-d'un villico altrniand 

Pincattaa, - xiv a. . m. 

PiOOlia. - XIV a. : V. g'D> d* 

mener. 33. 
Piaan, — xiv a. : V. CoMomaa 

Plaoa. -deOi+ïo xv- ,. : V. »ue 

la place SaÎDi-'Jdarr.ll. 
Plan. — de l'iicliao al.l>aliale d> 
— da I^an-lArenlo. a Kloreac^ 



Plancha da boia. - 



;lngr»|ihiqM ■ 



•-:. ÎUl. 



Plaqua da oalotara. — nu* 

delloabdtljxv-'a.':. »l. 
Plaqua huéralra, — \'. Plarr* 
Plaquatta. — aa hrooM : porlrait 



Pilant. — xv ). 
Po*le. — ;xvi.: 



lu de Jeafl uaa 
V, angai muai- 



M ( priTVpliaB 
à Caaalaeca 



iviro'Vl'jaan de" MWiciT l'ar Pol7pM«ïna. - ^e Saint-Baron 1 
Verocihio 'IV a ■ î« Oaud, outra dea mrea V*a 

Gjick. rapr^aentant l'adaration de 



Pied da ohaval. 



PlMtedablcha.- 


XV a. ■ 


S«l. 


'".t^.rS.tr.- 


u'iv' 


a.^^V. 




Allemafue.— 






, lOt. 


-^^DO|««n»;-- 




. frait- 




-Etpégat.- 


d.' Ziilryllnni." n.'a 


rhand 


alalin 


xv.. , M. - Flandre: 




clifvalier lUniand 






.T.v'.°":v!'dÏÏ" 
rrance .■ -- do 


< da 


ln,«o; 




■Àrp.- 


jon XIV a, .nu; 




.t^lK. 


da Kouiu XIV . 




- de 


J..n. .fianoioa et 




ler da 


Nolro-l)anie da N 


-"". '* 


V ..]. 



l'Airnean njiiliqnr; ^ 

central, lit; — franienta : V. 
Dlan leotra, IN; — V. an^e aa 

(aura, ITS: ~ V. angai MaûciaBa. 



Cidixiii- a. . Mi — da l'fptr de 
ITaràlnaRd 111, r«i dr Imb 
liltfa.J.M;— dal'tpAed'IaaWUa 
la Caltaoliina (xv a.\W; ~ da 
r«pé« da noaùlTB da Cordeo* 
(IV «.], M; - d'*p«a maara. d<la 
do Boabdil. •! . 
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Pont-Ieris. — xv* §.] : V. siège 
d'un château fort au x\- s., 55. 

Population. — misérable dea 
vill«r«, au XV' s., 33. 

Porohe. — do ia Frau«'nk.irrhe, à 
Mireniberp ' xiv s.! : V, Frauen- 
kircho, fi5; -- de l'ôglifle Saiut- 
Maclou, à Houen jxv ». . IH! ; — 
frajrmontdn). de la cathédral»» de 
Troves xv s. . IH» ; — de l'ëgiise 
Sainte - Calhcrine , à Cracovio 
xiv 8. , loy. 

Port, — XV' s. : V. HhodeH au 
XV' s., lit». 

Portail, — sud do la cath<5drale de 
Colo^nn XIV' s. , ilM»; — des 
Ijionx, à la oattx^drale do Tolède 
(apôtres du) statues ' xv s, ;, — de 
la Calende . ù la cathédrale de 
Rouen xv s. , 171». 

Porte, — de villes: — xv s. . à 
l.iïbrtrkiAlleinajrne}Ji4; — , xv's. , 
de Laver — Mnrney (An^lnt«*rro). 
.17; —porto fortitlôe d« la Pulvor- 
thuni [xv s. ], a Praguo (Hohôine;, 
loi ; — do Sorrnno xi v s. t, à Va- 
lenoo (Kspagno), 1>3 ; — d«* Saiut- 
Michoî ;xv s.;, à (iuéraode, 
(Morbihan) : V. dëfenso d'une ville 
au XV s., 43; — «le Cr<^mono 
(Italie) : fragment ,xv' s. . il.'l; - 
romaine, à Kloronre Ixv s [, 7K. 

- Do monumeata : — (premiéro) 
du baptist^ro Af. KIorenco, sculp- 
tures de (ihilM*rti ■ xv* s^; — Jésus 
tenté par le do mon, 2iO ; — la 
Klagollation, iiO; — (socon«le) du 
baptiHtep'do Florouco, sculjituros 
do (îhiborti xv s. : histoire 
d'Isaac et do Jacob. ilU; — statue 
•l'un propholo. il'.»; — Ktatue do 
Judith.il'.»: - médaillons, 211»; — 
fnso.Sl'.». — Délia Carta.au palais 
dos Doges, h Veniso xv s.,, iiï; 

• Sttint-Florian (donjon ixv a. , 
do la), à Cracovio i Pologne), lOK; 
-- (marteau de), du xv a., lliî. 

Porte-ètendard, - de la corpora- 
tion des tondeurs do drap de (land. 
au XI v s.. 39. 

Portée de musique, — xiv s. . 

• 7j. 

Portique de la chapelle des 
Pazsi, à Florence : - ;xvs. 
il.»;- chapiteaux (du), 215. 

Portraits {peintures), -- Espagne: 

— les HoiH catholiques et lour 
famille XIV s. ,, 20"; — Isabelle 
la Catholique xv s. :, i07 ; - Fcr- 
dinaud le (^allioliquo xv s. . HK ; 

- don Juan d'Aragon, tlls des 
Rois catholiques [XV a. . H8; — 
dona Isabelle, tille des Rois ca- 
tholiques XV s. . HH. - Flandre: 

— nar Jitn Vnn Kyck : vieil» 
laru. ll»i>: sa seconde femme, 
ll»5; -- par .l/owi/iii^, un chanoine, 
lUt» ; - - par lUtqer \an ticr W'eytieu 

XV s. , (Charles le Téméraire, 
195. — France; Jean le Bon 

xiv s. . I>»H; — Jean sans l'eur. 
duc do Bourgogne xiv's. ,1SK; 
Philippo lo Bon, duc do Bour- 
gogne xv s. , |Ki>: Juvénal 
des l'rsnis et sa famille xv s. , 
18H; Anne do Boaiijeu xv s. I, 
lyo : - do Foucquot, émail ' xv s. . 
IH7; — par FoucijUft , xv s. ; -- 
r.harles VII, IK7 ; - Juvénal des 
Irsin». 1S7 ; par .V/co/«t Fromeut : 

— \V s, . René d'Anjou, IIM»; - 
Joaiino d*' Laval. l'.»o. Italiens: 

- par fii'iiitif /trltini x\' n. 
d«)gc Léonardo Loronanlo. 7,^ : 
par Cnrflti, saint Bernardin do 
Sienne, IM: — p:ir I*i*'rn tiftin 
Fttinrt'sca W s. : Frédéric de 
Mfuitefeltro, dm- d Trbin, i.'S ; 
BaptiKta Sforza. il^ ; par (ihir- 
Ittiitlajo XV s.'; vieillard et 
enfant. i3l : — Fr.nncesco Sas- 
setti, 75 ; -- Nera ('orsi, femme de 
Fram;ois Sassctti . 7.» : - - par 
.V/M»ifcio \\» K. , portier des 
Chartreux. 

Dessins,— du connétable Arthur 
de Richemont xv's. .57. 

Al.MI'M IIISTUHlglK. — II. 



Piaguetie, — portrait d'Alberti 
xvs. ,2iO. 

Pourpoint, — rxv'R.; : V. jeune 
noble, ni. 

Poursuivants de tournoi, 

XV s, : V. ori du tournoi. 27. 

Pot de fleurs xv s. , i3<». 

Poteries. - communes 'xivou 
XV s. , 137. 

Potiers d'ètain. — de Bruges, 
sceau |xiv s. „ 33. 

Poulaine, - (patin à) du xv s., 
132. 

Prèdioation. - dans une égli^ 
XV s. , ir»:». 

Présentoir. — xv s. . I3«.». 

Prévôt des marchands, — de 

Pans XIV s.] : V. magistrats 
municipaux de Paris, au xiv s.. 
3.".. 

Prie-Dieu, — (dame au), miniature 

, XV s. . l.M. 

Prieure. — d'un couvent anglais 

XIV s. , lil». 

Prieuré. — de France, h Rhodes 

XV s. . 12K. 

Prince. — allemand xiv s.,. 61: 

— en costume de cérémoDie 
XV s. , «ii; on costume de 

tournoi xv» s. , 63 ; — bulgare 
XIV s. , 119; - russe <, monnaie 
d'un), au XV s., lio. 

Princesse. bulgare xiv s. . 

Mî». 

Prise, - du château de Caprese 

XIV s. ,H2: - et pillage «l'une 
ville au xv s., f»,"i. 

Prison. — à Brescia : façade 

XV s. , 2Hi. 

Procès, — de Robert d'Artois 

XIV s. ; : V. séance au Parlement 
au XIV s.. 8; du duc d'Alenvon 

XV s. : V. ht de justice au Par- 
lement au XV s.. 7. 

Procession, — autour d'une église 
XV s.', 135; - en Flandre, au 
XV s.. i:»5; à Paris, au xv» s. : 
V. vue do Paria au xv s., Il ; — 
italienne, au XV s., 14H ; — nur la 
place Saint-Marc,i Venise ; xv a. . 
81 : - (croix de), du xiv» s., 15i; 

— (insigne de), du xv* s.. 152. 

Proclamation, — du pape .-t^neas 
Svlvîus Piccolomini. sous le nom 
de Pie II, 231. 

Professeur, — de décret (pierre 
tombale d'un), du xv s., irti; - 
de droit, à Bologne, au xiv s. : 

• V. statue do Lecco Sinibaldi, 72. 

Projectile,— V, boulet de pierre. 
H2; — de bombarde, ^2. 

Promenade. — A cheval xv s. , 
no. 

Psaltérion, xiv s. : V. dames 
et seigneurs italiens au xiv >., 

M3. 

Psautier, d'isabtdie la Catho- 
lique XV !». . 87. 

Puits. — allemand XV s. :V. châ- 
teau ol .ses abords. 70; - fran- 
çais xv s. : V. enfants puisant 
de l'eau, 138 ; — de Moïse xiVs. , 
U<2. 

Pupitre, - de chapelle XV s . 

153; — d'écrivain ixv s. „ 106; — 

xv« s. : V. anges chanteurs, 173. 

Putto. -- XV s. ; : V. enfant au 
maillot. 7L 



RAteaa. — xiv s. : V. pavsans au 
XIV s.. 33. 



R&telier. — , x v s. 

xv s., 43. 



V. écurie un 



Réception. - do In reine d'.Vngle- 
terro par Charles le Bel : V. en- 
trevue «rincicre au xv s., •»; 
— de l'empereur d'Allemagne 
Charles IV, parCharles V xiv s, ' : 
V. entrée royale, 0; — des doc- 
teurs de l'Université de Paris, par 
l'empereur d'Allemagne Char- 
les IV. |i;l 

Récolte (la), — [lointuro suédoise 
XIV ou XV s.]. 11*. 

Reddition, - dune ville au xi v s., 
.".3. 



Réfectoire, 

XV s. , 15(1. 



de dominicains 



Quai, - de la MoskoNva, i^ Moscou. 

■ mm* 

Quenouille, - ixv s. : V. pay- 
sauDo fran^*ai8e, au xv s., iî. 

Querelle, — au jeu, peinture siié- 
doite >iv ou XV* a.^, 112. 



Reliure, - (plat do... au xiv s., 

16<î; XV s.;, 166. 

Registre. — des baptêmes ot sé- 
oultures de l'égliso de In Made- 
leine, ik ChAteaudun xv s. . 
fragment, 167. 

Reine, — Angleterre : -- xiv s. i ; 

— Espagne : - xii» s : V. roi 
Ordoflo II, 88: xv s.. : V. 
Isabelle la Catholique, 88; - 
France :•-' xiv s, ;. 2 : xiv a. ., 
3; xvs.|.2; - (couronnement 
d'une , au xiv s., 2. 

Reliquaire. AiJeœand.'— xvs. . 
203;— XV s.^: V. coitfure alle- 
mande, 132.- -Espagnol.' - xvs. . 
207. — Flamand .• — , xiv s. . It»» ; 
,x\' s. . Lso. - Français: - 

XIV s. : V. ange au xiv >.. i:»9 ; 
. XV s. ;. 191 ; — «Il forme de tète 

XV s. , 153. Hongrois : — de 
saint l.adislas xv* s... 99. 
Polonaiê:-- de saint SigiHmond 

XIV s. , 107. — Russe:— xv* s. . 
120. 

Remparts, du xiii* et du xiv s., 
au mont Snint-Michel, 51 ; — 
(tour des), kCraeorie 'xv s.j, 
IU8; - du Krftnlin : chemin do 
ronde , x V s. 1, 1 22 ; — lour xv* s. ., 
122: - bysantins de Constauti- 
no pie : les Sept Tours, 116; la 
tour de marbre. IDl. 

Rendes -TOUS de chasse. — 

XIV* s. , 32. 

Rentrée des foins. - eo Angle- 
terre XIV s. , 43. 

Repas. — bourgeois en Allemagne 
xv s... 137; — soleoncl de l'èm- 
p^reur d'.Vllemagno après son 
couronn<*ment ,xiv*s. .. 61; 
byzantin xiV s.". Il»; — au 
XV H., eu France. 26; — d'ap- 
parat, en France xv s. , 137; - 
en Suéde XiVouXV s.' . III ; — 
turc xvs ,127; (préparation 
dum. au xiv ou xv s., Ii2: - 
itah-ii XV* S.J :V. Festin d'Ilérode. 
iiO. 

Repasseurs, - xiv* s. . 38. 

Retahle. - Flamand : - - de l'abbaye 
d'Kverborn xv s. , 151.— Fraii- 
çais: — dit chapelle portative des 
ducs de Bourgogne . xiv* s. . ISI ; 

— XIV s. .153; XIV s. . 182. 

Roohet. - - xx* .s. : V. bourgeois 
flamand de la seconde moitié du 
X\' s., 3L 

Roi, Angleterre : -- • xiv »... i : 
-- en coNtume d'apparat du 
XIV a.. 13; au xv a., en cos- 
tume d'apparat, 13. - itra^oo; - 
ixv* a.; : V. don Juan. II, 88. 
^«Curies .• - [XII* H.; : V. roi 
OrdoAo II. 88. — Bohême : 
XIV s.) : V. Vcnceslaa VI, 100. - 
CasUUe : -• xiv s. : V. Henri H. 
88. - Espagne : xv s.j : V. por- 
trait de Fenlinand le Catholique, 
»*8. — France : — [xiv h.J, I ; — 
'XIV* s.]: V. statue funéraire de 



Charlea V. 183; — [xix* ».], 8; — 
on costume d'apparat du xiv« t., 
S; -- en cottume de gtierre da 
XI v s., 53 ; - en costume militaire 
du XV s.. 47; (sacre d'un), au 
XV s.. 2 ; — présidant la Chambre 
des (Comptes au xv s., 10; —pré- 
sidant le Conseil au xv s.. 10; — 
recevant un messager, au xiv* t., 
5. - Hongrie : — entouré do as 
cour I XIV a. . 103. — Pologne: — 
XI' s. : V. Miéoeslas II, 105; — 
xir s. : V. bas-reliot dea portea 
de In cathédrale de (rneine, IlO ; 
— XV s, : V. roi Vladislaa VI, 
106. — D'armes ; xv s.;, : V. cri du 
tournoi, 27. 

Rois. — angevins do Hongrie (écut- 
son aux armes et au cimier dea), 99. 

Rondache, xv s. . 17. 

Rose. ~ de la Sainte-Chapelle, à 
Paris XV s. . 18i. 

Roue. - xv s. : V. approches 

d'une ville, 36. 

Rue, - à Honfleur, .16 ; — en Italie 
xvs. : V, écoliers, 8:> ; — des 
Chevaliers, à Rhodes, 128. 



S 

8, — majuscule xii' s.., loo. 

Sahre, - du roi de Pologne Wls- 
dulas XV s.j, 107. 

Bacoche, -- | xv s. , : V. bourgeois 
au XV* s., .15; — avec couteau de 
rhasbe xiv s.,, 31. 

Sacre. - d'un roi de France 
XIV s.' : V. onction royale au 
XIV* s., 2; au xv s., 2. 

Sacrements ilesi, - xvs. , 161. 

Saignée. - :xv's. , 171. 

Salade, xi v s. „ 48 ; — ^ xv* a. ' : 
V. armure d'homme d'artnea du 
milieu du xv s., 47 ; — [xv* s.) : 
V. archer à cheval du xv s., 47 ; 
— - d'homme de pied xv* s. ;, i8. 

Salière, - françaiae ; xiv* s. ., I3ti , 
— - anglaise xv* s. , 210. 

Salle, — de l'hôtel de ville de 
Francfurl-sur-le-MeiD ^ xv* s, ], 64 ; 
— de Westminster, à Londrea 
;xiv s.j, 15; — dea magistrats 
munici(»aux an Ouildhall, à I<on- 
drea xv s. ., 15; — du manoir de 
Markenrield xv* s. ', 2i; — du pa- 
laia de juatice de Paris, V; — du 
donjon de Vincennea xiv* s. , 
179; — du palais de Poitient 
. XIV* s. ., 23 ; — (fontaine do), au 

XIV s., I3i; ~ (dallage de), au 

XV s. : V. intérieur flamand, 133. 

Saltimbanque, • allemand 
XV*». . 111. 

Sanglier, - (diaase au;, 31 . 

Sangliers. - gravure de Sch6n- 
gauer xv s. . 203. 

Sarbacane, — (enfant jouant avec 
unej, au xiv s.. 141. 

Sarcophage, - - tlu sultan Ma- 
homet I". A Brousse xv s. . liï. 

Sauvage, - xv s. : V. homme 
sauvage. 2j. 

Sceaux, impériaux aïlemands : 

d'Adolphe de Nassau xiii* s. , 

M»: - de l'empereur Albert 11 

\i\' s. . ùo; de Charlea IV 

\iv s. . :*.»; - de Maximilien 

wr s. , hio. 

Royaux, Angleterre : ■- 

d'Mouard I". 13 ; - d'Kdouard III 

XIV s. , U: de Richard II 
XIV* s. . il ; secret «le Henri V 
xv ». , U; d'Henri VI, 

1 3. - Anfou : - du roi René 

XV s., ii»i. - Aragon: — 
d'.VIphonso IV xiv s. . !K» ; 

de Jean I" xiv s. . 9tK — 

Soliéiue .- d'Otnkar H xira. , 

loi ; - de Jean do Luxemlniurg 

XIV s. , 63, loi. — CaettUe et 

Léon: '- de Henri IV xv* s.j, 

34 
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UO. — Danemark: — de Jean II 
XV' n. . m. — France: — do 
rhilippc II» B<*1 XIV' s.'. I; 
Jcniino d<» Navirro 'xiv' s. . 7; 

LouiH \ II* II ut in, i'M: 
Charlos IV xiv s. . Il>2: - Phi- 
lipjK' VI «11» Vnloih xiv M. . I : — 
Jpiiii Ih Hnn xi\' s. , i : — do 
Charl«>s V xiv n. . I : - do C.hnr- 
los VI xv s. . li)i. — Hongrie: 
■ d»« (Ih.irifs xiv s. .1«»:{; - .le 
Ladinln** VI xv ». . î«y : - do La- 
«liKliis VI XV s. . lu». Nor- 
vège : «l Kri<- II xiii' s. , \\i. 
— Pologne : do L«'s/rk lo 

niniK- Xii'^. . pMi; L.idivlas m 
xiir s. . itiiî. 

Seigneuriaux. France : - d'« 
(Uiaricx, dur d«» Hrrry xiv s. , 
il»: — do .lonii .san«» PtMir, tlu<* de 
Hoiirjropiio XV s, . li»; - d.» 
I*lidip{>** Itf Bon. iJiic dfl Hour- 
(fo^'n»' xvs. .i»; de C>inrl<'K. 
duo d'Orlo.-in.H xv s. . itf; -- <le 
Jcaniio d'Alencon Xivls. .il»; 
d'Olivior de Cllisson xv s .57; 

- do I>u^uoi»clin xiv s. . 5T ; - 
«le Dunoiif xvs. ..iT. -- Hongrie: 

do l'iorro Jnihir, b«n do Slavo- 

nio XIV s. . 10» : d'KtÏPMno do 

Toh'pl xvr s. . n»l. — Norvège: 

do lliii»la«'o. ninbassadour 

XIII' s. . Ili. 

De ùourgeo'8. - de Huronu do 
l'aiiipiiinrtm xiv s. . :r>; — do 
Uob«*rl Foiichor xv s. . IT**; 

do (iaitol dnl Cos(juol xiv s. , 
I7M; •ie(iiiillaunio llalU* xvs. ', 
ITH; - ii(« Havuiond du Temple 
XIV H . ITK. 

Devilleê. — du tabHlliimnapodrt 
Toul x\' s. . :m ; - <lo VaI«Mioi»»n- 
n«*H x\' *.. . To; — do Viouno 
XIV >. . .11. 

De corporations. do«»rorpt>- 
ratitins «:«* Hrufros xiv >. : — 
barbiorH. io ; - HcitMir». M; 
potiers d'étnin, '.l'i: ■■ orfôvros. 
lUH : — mouiiicrs. Xi; - inoniii- 
.Hier«, H» ; pantior>. 40 : - cm»u- 
▼reurs. lo ; oordiors. 14» : — 

charrons. M: (-harpoiili*'rs. .'{.'I : 

- oliartuti«'rs. 4<»: cliapoliorM. 
40: - boulaii^ors, 4<» ; - bou- 
chers, 4<* ; — bateliers, ;n. 

EccïèsiastiquPë, - du onncile 
den (ianlos x\' s. . I."»l ; — do 
ruftiiialitù dAvipiioii XIV 8. , 
I.M : do Niool.i"» H'»rHk:i,cv»'M|uo 

d«* lloMlTMO xvr s. . lui; <io 

(lnr|i<ir;«t iDiis r<"lijrM'ii'M«>. ; l'ni- 
MTMt»* d»» l'ar.s \i\' H. Fa- 

rull<« do lh"ol«»j;io. I»»3: do 

dcMTi'l. |ii'» ; lit' iiiiMii>i-iiii* l«ii»; 

des ii.itiiiiit d .Xiijrlotorr»', h.», 
do Kr.iiu»*. 1»i;»; - d»* N«»rman- 
du». I»i'»: d«* l'icardit». !«•{. 

Appondii U une lolln» \i\' *.. 
V. m«*!*sa'.'or. I lo. 

Scène de Justice, en .Vllonintrno 

X\' H. . fil». 

Sceptre. dUn mi anglais xin's. . 

1-i. dc^ ]{oi'% oath<>lif|ii**s 

X\' s. . s7 ; ,\,>s roiH «lo Fran«'«' 
\n" H. . I.M . - xi\' ■%. : \ . un 

nu de Franco on cnstiinii* d'au 

parai au Xi\' s., i; d«'s n>i"i df 

H'tii^'ric \tv s. . 103. 

Scieurs. de Itrui'cs : M'oau 

XIN- ^. . u. 

Scopette, de cnvali<<r x\' s. , 
Ni. 

Sculpteur. nlicmand xv s. . 
1**1. itMlifnN 4 l**ur «'tabli 

XN'H . 1\1. 

Sculpture. sur b<»:fi. allomando 
w «». . Ju.i . b\/antino \i\' 

•»U W H. . (Ihri^t b<*nisH.int. 1 17 . 
•*sp:ii:u«)le \\* s : N . iMMisson 
mix arniOH lici l<f>i> •■alhoinpi*"». 
«7 ni^"*»' ; fri«««» d»* I ••(.•ji^i* d»* 

**.niil l)iiiii!n. j Wialitiiir \r' ■« 
IJ". 

Séance fi r.irtfnifni .im mn* » . 
• w .. \ I.: li.- |ii-.;:.f : 

Seigneurs. .ill<-iii iii'U «■! d inii>s 



V. village lin XV a., 67: — et 
dauieH italiens au xiv s.. H.l. 

Selle. - (troussequiu de), italien 
Xlll' - XIV H. . lis. 

Semage. - xv s.. : V. Louvre 
KOin (Ih.irloM V, iH.i. 

Sénéchal. - do O.irovio, ati xv.s. 
picrro tombale d«? Jean Koby- 
linski>. lo.>. 

Sergents d'armes. de In cour 
de France xiv .s. . .•>, 10. 

Serpette, x\' .s. : V. pav>an 

l'ran«;ai«« au XV s., ii. 

Serrure. il<? baliul xv s , liO. 
l.i«i. 

Service, - do la table au xv s. : 
V. repas au XV H, i6 ; — luiu'bn» 
xv s. . Ili. 

Serviette. - ■ ornement «le nionui- 
8erje au XV s.) : V. chaire. 131. 

Siège. - allemand 'xiv s. i. ÎC") ; — 
bwantin xiv .s. : V, ^'rand-duc 
do (^>nstantinoplo. IIV; - ecrl«>- 
!>iastu|ues xiv s. . l.'ii. 

Siège. - i.roprt'sontation au x\' «. 
«lui. do la ville d'Aubent<>n : 
V. attaque et df'foMse d'une vdio, 
s;»; -■ ■ .repr«''sentalion au xv .s. 
•lu", «le la vdie «le Duras : V. M«^^e 
d'une ville, .i.» : «le Rhoiles. 

en 1480. li». ; - «^pii«odos. Ml; 
d'un château fort, au xv» 8..;»5; 
- - d'une vdIe. au XV s.. Itli. 

Signature. - du duo Jean de 
U'Trv XIV 8. . 167. 

Signe rodado, - du roi do Cas- 

lille, don San<"he IV xiii* s.', 

«y ; - de Pierre lo Cruel xiv» «. . 

XV: — «le Ferdinand et «risabello 

XV s. . «9. 

Singe. — miniature française 
XIV s. . 18»i. 

Soldats, — mettant le fou h uno 
bomliardo 'xv m.', .ii : - v«^ni- 
tions XIV s. : V. Alexandre III. 
Ii7; (costumes de. : V. Cos- 
tumes militaires. 

Soleret, xiv m. .49; — 

XI v H. : V. armure compi^te 
«l'homme d'aruM'.s du milieu du 
XV K., 47 ; - XV ». : V. cheva- 
lier du XV a.. 17. 

Soufflet. italien xi\' s. . i.ir, : 
«le loijre . V. fur^erons au X\' s.. 

Souliers. ou pi«>dH do «heval : 
V. chevalier de la tin du w s.. 
47. 

Stalle. du chiour du m(U)ast(*'re 
do Saint Thomas «!' Avila. on 
Kipajriio W s. , iOH. 

Statues. Allemagne: xiir s. . 
l'uneraire du laihl^rave (<(iiira«l 
de Thurinire. t\l: xi\' m . fu- 

n(*rairo de .lean i|(» II«dtzliaiisen. 
61: \i\' M. '. t'unt'r.ure «lefiutia 
«!•• l»ellersh«'im. ♦»{: XiV s. , 

f'iiii.^rairv de (]onra«l de Hicken- 
ba< h. ("«i ; w s. , funêrain» «le 
Frédèr:i- III. >'.*: w s. , lu- 

riérairo d Kle«»n«»n« teinnu* d«» 
Fn''deri<' III. )'.• . w s. , di- 

I h«"it*d do \ ille do .Nur«'niborjr. 
Jol. 

Anglftfrre : xiv n. . l'uné- 
rnire «i'K'louard II : V. r<»id'Aii- 
^rb'terri' uu \iN* h.. I ; xi\' s. . 
fuiifiaire df^douard III . V. un 
r»M d".\ni:l«*terro on costuiiM* 
d'appant du XIV ».. Il : 

\i\' s . t>iinTair«* du princi» 
.N«»ir. .i»* : XIN' s. . Inifrairo 

di' .Je.inii'' «!•• .N.ixarre ■ N reiiu» 
«I \tiult terr»' au \i\- s., l;; 

\i\' «« . fMO'Taire d»' vir lluirh 
I :t\\ ■•!% . Ji''. . \|\ V. iun>'- 

r.iT»» ili' il. une iimMi* :'»'.'. 

\\' s tuner. lire ib- llrtiri l\ 
\. r-'l 'I \l:;rl«-li-l t •• en • •K'iiitio 
• I api'.ii .it «hi w '... 1 i . \\ ■ «». 
Iiineiaii'* ■!«• .N'.miie «le U I*'»!»-. 

i" W t luiiéraiie di' 1 li 



bot. aA; — fxv g.\ fiindraire d« 
Richard Heaiichamp, comte de 
Warwick, io9. 

Bohême: — xiv s.], en bmnzo, 
de saint (loort^os. par les fr«*re8 
de f'IiiSJtnnbfrff, 100; ~ xiv» s.], 
do Venceslas VI, loo. 

Espagne: — xiir s.",fun«irair« 
do Hernaldoduilloy do Montpellor 
«)d«?Kntonza.yi; -*- xiii'?».'. fun<*- 
rairo do Constanza do Aragon, M; 

- xiv s. , funéraire de Henri II, 
roi de Cahtille. hX ; — x\' 8. , 
lum-raire de don .\lvaro «le l.una, 
*J1; - xvs. . fumera ire de don 
(ionioz .Maiiruiuo. l'i; - fun«*- 
rnir<' d«« don Pedr«i F«Mnandez de 
Vclasoo. yi; - xv s.;, funéraip* 
de doua Menoia o Mendoza.9i: 

XV s. . de «lona Sancha de 
Uojas. 'Ji \ - apôtres au portail 
des Lions, à la cathédrale «!•% 
Tolède, par //fiinfifuin d Ei/nl, et 
Juan Ffrnniulez lie Liena. JOS. 

France: - ixiv s. . t'uu«'>rnire 
do Piiilippe VI de Valois : V. r«>i 
de France au xiv r. 1 ; xiv •*. . 
funAraire de <lharleH V : V. roi ne 
France en costume d'apparat du 

XIV s., i; — xv s.', fiiiK'rairo 
de Charles V, 1K3: — 'xiv s.,, 
funéraire do Uobert d'Arli)i.s. 
183; XIV s. . funt'raire de 
(Charles «l'Ab'nijon (fragment) : 
V. coitTure d'homme, l.lo; 

XIV s. ,. de Bur»'aude la Rivière, 
à la eath<^dralo d'Amiens 
V. conseiller du roi de France au 
parlement, au xiv k., lu; 

XIV s. , funt'raire de Dupues- 
«•liu. i»7 : -• ,xiv-xv s. .du por- 
tail do r<.^>;hso de la Chartreuse 
de Chanipinol. pr«>s de Dijon, par 
Ctnits Stuter et /^«i/i de S/aritlle, 
I8i; - xiV s. , fiUK'rairo de 
Blanche «l'Kvroux : V. reine de 
France au XIV s., 3; - xiv .s. . 
funéraire de Jeanne de Bourbon : 
V. reine do France au xiv s . 3 : 

— XI V 8. . fun«''raire «le .Margue- 
rite d'.Xrtois (frocment : V. coif- 
fure do femme. 130; - xiv s. . 
funéraire d'Ajino, «lu«*hesso do 
Bourbon (fragment) : V. coiffure 
do femme. 130; -- xiv s. , funé- 
raire de l'évêque (îuillaume de 
(!t>arnac, It8: - xiv s. . funé- 
raire «le l'abbesKe Jeanne de 
Flandre. 14X: - xiv s. . do la 
Vierge. 191; -- XIN' s. , .saint 
Joan-Baptiste, LM» ; xiv s. . 
saint Jacques le Majeur. IrtO; — 
'xvs. . fun«>raire do Charles VI : 
V. roi do France «'u costume 
d'a|)parat du xi\' h.. ï; 

XV s. . funéraire disabeau «le 
Bavi«*ro : V. reine de France au 

XV s.. J: - XV 8. . fun«^rairc 
de Charles I" <lo Bourbon. 1^2; 

XV 8. . t«»te (de), iM)rtrait pré- 
sumé de Jeanne Date, 56: — 

XV s. , la Vierge portant len- 
lant J«'sus, l.iS; x\' 8. J, la 

Vierge à la Rose. 158. 

Italie : par Giorauni Pi^aiw : 
Vierge, il 7; XIV* s.', funé- 

raire d' Henri VII, em)>ereur 
d'.Alh'niairne. «JO: 'xiv s. . d*» 
Leci-o .'<iiiibaldi. li: XIV s. , 

fuiUM-aire d«» Michèle Morosini, 
11; - \\'s. , nar Xanni lit /ianco : 
saint KIoi, iJI : - xv %. . par 
/kttuitflto ; - «le rar<*hev<>que do 
Florence Acciajuoli. 148; -- le 
proph«'^te Abacuc. ill; — Miint 
(îoorgos. Jlx ; xv s. , par 

dhiftrrti : saint Ktionne, ilU ; ■ - 

x\' H. . par PoUajwtlu : de Sixto 
IV : \ . coHtunie pontifical au 
w >.. ll»i : w s. . par IUt%- 

Mt'HiHit : >aiiit Sebastien, ^19; 

XV s. . par W rritrftn»: ■ le 
i:«dloono. lii\ de David, il\ \ 
W s . p.ir Wrrittttt». Ma- 
rino .**o«ino. i.i\ . 

Statuettes. - AIhuiagne : -- 

w H . .MadelfMH*. 160. 
Fraiirt' : \w s. . la Vn-rue pt 
r«'n:aiif J.'»!»"», j'.M : \i\' s. , 

saint <M'orir«*s. l)y; - xiv s. , 
dc«orant l« tombeau île l'nilippe 



le Hardi, I8i ; — Txv' s. ". décorant 
le tombeau de Jean s^ann Peur. 



I«i; - XV 



Notre-Dame des 



Ardents. 158; — — xv *. . 
aainte (^thorine, 160: — x\' ». . 
saiute Barbe. DiO; - xvr ^. . 

{)assant pour n*pr«'senter J«'anne 
)an', 57. - Espagne:— xn'h. . 
saint Jacques d>* Ompontello, 
i07 : haint Vincent Ferrier. 

i')7. 

Stylet, -- à écrire xiv s. . l«i»;. 

Sultan. - coiffure du I, du xivs. 
V. MobomotlI. 1*3. 

Supplice. — XV s, : V. «*x«M uli«»n 
capitale au XV s., y; — «l'im 
coudamn«*. en Alleinagix' xn' s. . 
no ; — (conduite «run condanine 
an.i, en KM»agne xiv >». . î»»" ; 
de la i»en<lai«()n, ru Fiance. aii 
XIV s.. >* ; - «les «eps. en Suéde 

XIV ou XV s. . lit ; - du 
fouet, <»n .*Su«''de xiv ou xv s. . 
lli ; - «le la pondaio<»ii. eu 
Suède XIV ou XV s. Ml: 
infliges aux nobles «'hn-lii^UH. 
après la ilôfaito de Nico|Hiii. en 
1396: V. fragment d«» miina'.ure. 
Ii3; -- de J«îan llu^s x\' s . 
l.")7: -■ r tableau représentant le 
de Savonarole : \ . place «i«* U 
SoigiH'urie. à Fbircnoe. M»; 

XV s. : V. arhrcs p«)rtant don 
pendus. 36. 

Support. — à pot au feu, en forme 
do gril :xv 8. . 139. 

Surcot. — 'xiv s. : V. tron- 
tilh«>mDic «le la Kocoiide moitié du 
XIV s., Mo; — XIV a. 
V. reino de Franco au xi\'8.. <• ; 

— XIVS.,: V. costume de ilamo 
noble do la fin «lu xi\' s.. |H: 

\\\* s. : V. dame noble de la 
s«»conde moitié du xiv s,. 13'»: ■ ■ 

XV 8. V. costume de gen- 
tilhomme au début do x\' s.. IV ; 

— XV s. J : V. costume* «le jciinos 
nobles français dans la Me>*onde 
moitié du XV s., IS; — xv s. 
V. dame noble, 131 ; — \iv f. . 
À inanobes tailladées : V. co»- 
tume noblo de la tin du \i\* ■».. 
18; — é«*hancré 'xv* s. : V. «laniu 
noble. 131. 

Synode. — d'é\«'qae8 xv s. , 
Ibi. 



Tabellionnage. 

la ville de Toul 



T majuscule, — xv s. . |ii8. 

- - Nceau du . de 
XV ». . 33. 

Tabernacle. — fran<:ais. on boin 
.XV s. , 152; - de l'egli<^Or S.in 
Michèle, à Florenci» xi\' s. , 
i36: — XV s.', par Miiio da Fie- 
sole, iil. 

Table. - iXiv ». . 1.39; — xiv*. : 
V. fête à la cour de France au 
XIV s.. 7 ; - parée ' xv s. , I3h ; 

- (service de la), au xv a. : 
V. repas au xv'a., iS; — .nef de . 
du XV» «.. 13»; — de* matières 
d'un manuscrit du xv* s.. KV. 

Tables, - (jeu de*, au xiv* ».. 
Ul. 

Tablettoz de chevalet de oiAitrvt 
de l'école : 

AUemaiide so xvs.: — St^phmm 
hKhner : le Dombild, fV.I: la 
Vierge aux Rotes, 203 ; cnfanU 
de chœur au x%-* s. (fra&:ni«*iit • 
1 it». - Maître de Téee/e Ht Coiu- 
y ne : descente de croix, fi'i. 

- Woklgtinûtk : descente de 
croix. iOi. 

AoglëtÊ9, — '.xn** t.' : Vierge 
entourée d'anf^s, 210. 

Espagnole, an x\-* s.; — de 
Prtiro UerrmffH^te : autodafé, 9o . 

- - d'AmtIrem VanHimelo : Vierge 
et les saints. S07. 

Ffamands. au xv* s. : — l'es 
Eyck f Jan ei llabert) z adoralion 
do l'Agnean njrttiqae, paansas 



INPEX ALPHABETIQUE. 



d> croix, m.— nient Bout! .- 

uint Anlnina. 1». - Mfmiino : 
— iiinl Chriitai>he. IS»; - arri- 



FTaBt»i*e. ■ 



t Michf[ ot 



TamlUw. - [iiv t.]. lU. 
Tant*. — «parnolB (Xltf ■.] : 
V . camp flipagoDl, M ; — TniiftiM 

. - lï- %.\: V. Ut d< 

u Parlencnl. 7. 

Taira ODlta. ~ Praupafaa [taMat\- 

Ion on), au iva.. m. — IM- 

IteDoe ■- — ;xv' •.; ; V. madoos 

l.ura "del" *°R(.bb"' [iv- «.| * 
V. Vicrit» >t rafaDt J*aiia «ntro 
■aint Jacquaa ataainl Doiumiqu*. 

T«ru« tan4r«lra, — ou kourgant. 



m. - Jmii Pr.-- 
coIn< Fnmrnl. 



Tlara. - po 

Tir, — à lar 
l'oInKie'. a 

Ttav Un. - 
TlMBoa. - < 



I pré- 



- (ADgIaii ■■o«r. 



inr la pl>ci> Saml-Marc. à 
■ I ; - prMicnUnB d« aai 
I AlMxanilHr. i33. - I 



I. «3. - BolticfUi : - Viorgo 
(nfanl itm*. ta-, -^ Vna- 
niM. ii». - Viitort Carpaerie: 



Titra. - d'un mam 
V.m>DiMi-ntdui 
1>isinp1>>ndiiH 

Tolla, - pcinla ;i 



\V.i.,.»rK 
Conrad loi 



|ii>ad-i dr la léi:an 



Rolhoiin, iUl— ilat8ltlDBBr■.• — 
BoMma.-— Ixivn.], d'Olakai-II. 
roi da Hobtme. tOO. - Etpagat : 
— , IV a.^ do don Juan île Hadilla. 



it Tbo- 



'"tgf 



^. — IjirtHio a Crnli 

i.-priarntalmaauTeoipli 
tdippiHa lippi : vit - 
1 Ilemard. 1». - Hli 

■ ronrooaanicol de 



- fî'ci'^nVs 



Min M PoUnJMihi ! la Hrudeace. 
i«. — niolo Ittrlh .■ t»ls 
d'anfilr". i». — Vrnvchfi : bap- 
If ni« .l<! J«aua-Chriit. ti*. - 

'l aalntc*. »i. 



— do fra Kilippo Li|>pl. «ti; — 
'KV<(.;.da [.conardo Bnini. par 
Ramardo RoMoIJino, il\ : - 
:iï"«.-. du papo 8i>l« IV, par 
ADtonio PolTajuolo. tM; - 

XV m. , d*llatia de! Carall*. par 
Jacopo dalla IJueHia. iii; - 
, ïV 1. :, do Uanuppino (piod). par 
IXiidorio da ^SalUgouie, tll; — 

KV a.;, da l'ierro <>t Jean de 
>Ji>diria (pie<l). par Varrorchio. 



Tablattaa de olre (frj) 



Taboural, ïv ,, , lîi. 


xiVii.,,:tS; -Irompo 


tte xiva.;. 




au IV !.. ui; 


Tatllaur. - ivi-_v , II»; - A,- 


Toonaan, — [xiva.;. 


3». 


l'I-^rhariait 
Nicolai ¥r 


iSîKÈ 




Tonada, - d'orliiv 


.^: V.coa- 


dent XV >. 
«n bail pei 
deTiroF « 


V a.i. »i; — (n 




Tortura.— ;xv»,|: 


, jqgomont 


inliririir . 


a Tolel droit du 


Tapla il-lici x.va. ni. 


A la Un du n\- >.. s. 










i.i clitt^ai. do Wmd 


■or.""*!'' ' 


-'enî;';;;ro 


lalien nv ■. '. 


- (w ■.!. r^pn<iioi.liinl V«rri'v*i> 


XV a.., doi UUardi 
U; - do lx>Ddrp>, 


k l'.nnd'roB. 


'Î^EI: 


-.-^'.■l-ï-iT.-: 


c-hia'rî:. "rto^â-'-dô 
JiNin do l)riJ|ï'*H. rr-prv«tfittaul un 


V. YU. do Ixtn'lmi a 
floMme,- - XIV- 


,lourj.ri- 


(iand.xiv 


■ londeuri do drap 


M<-llbl>l ^ ll'Uinl ' rA|M»'.ly|>to 


rMaol la pont de l>ra 
Pulvorlhiiin. » l>r*|: 




Trompatto. 


— inalninrntdo 




liil.-Eip.gM.— d 


la porte de 








.Serrano,àV.l.aM.M 




■ XV a : ; 


V. Ironpcllo roya 


mi-nl , l!'l. - ItUieùOt .■ — 


- de Jean uaa Pcnr 
■ - amortiaioiiieiit di 


àParla-ll'i 




-inip*ria.,x iv 


lAuïen-ion ^^■ ■.. , ij;, 


V. poldn floun. lU 


— nv».:i 


V. (une du 


ort^m do 1 anipori 



en lUO. 11. — /Mita .- — [xiv i.l. 
dapalaia Vlani. 1 Marenoa.tll; 

— àa paiaia publie, à Sioone. 1t. 

— Poioffat ! ~ (iV ■,]. dei rem- 



monî'del'«nrp.tu""H"tin"!f; 

lUinaUatinople. Il«. 1 

Tour. -karbalttolxfa. . SO. ' 
>, — d'anclo :xv a,; : 
t dea archevêques de Scna. 

Toomol. — (roprdieD talion d'un', 

eipo>ilion dna hoauino,' îs! - 
pr.'lude. Itl ; — cooimenl laa lour- 
notour» ao vont combattant par 
Iroupeani. 3U; — rentiaodu pni . 

i»i juge.. 3Ô; ■- (pouriujvanla j 
auxv'a..«3;- (lAuiiide Bivi'iro I 



- (heauroe alloinaDd 
IV a.. «3: - (hoaumo 
ir'i>airi>a dea llohenlM 



rrAaa. - lBp4rIa1 [xv- ■.] : V. 
eoiluBM ioiparlat. H; — raval 
aBBlaia jiiT- ■.] : V. utaia 

d'Kdonard I". 13; — royal fran- 

ile Philipps VI da Yaloia, I; — 

V, tceau de Philippe la Bal, I. 

Treapaa. " paiianl an gai, •■ 

TreniaaqniD da aallo. — ■■ Iraira 

Trualla. — [iiv t.i; V. gaia de 

Taniqna. — 'xva.| : V. bouifaoia 

Tympan,— di-rslontede lacraada 
inoiH|u*e.le MroiioojxiVt.j.llS. 



V.— inaJu>ni1o:ilv*.:. lêa. 

Valaaaau. — bvianlin [xiv ■ 
M*:- fraucaia 'xv ■.],)»; 
auédoialiv i.l. Il*:- de COI 
norca frantai* [iv *.]. 31. 

Valata. — jiva.; ; V. jugamaal 

- iivii.l: v'.'la™ ou HIeU. 1 

— V. chinae au langlior. Il : 



llohenlo* :xv *.., M : — \f^Ai>. 



Vannage. — el biltigo de* gralni 
Vannarlea, — ilalienuea ;iiv >.], 
Vaaa, — li boire, ailenand (iit' 



T«Iirs, - jxv ..] : V. mrenao 
Travail d* la maulo - en Ru^de 

luvouiva.;.ni. 

Trait, .- çonman ;xtT- t.] ; V. 

I6le : V. carnooia d'arbal'trisr. 
An du XIV •..lo. 
Trall à pondra — [xv i.', «: — 



nii>dailla d'Alpliooae d*.tragOB, 

Vaoglalra, — ;iv*.:, El. 
Vènltlan. — V . Coatoaaa otrUa. 
Vargia. — (chlliowat daa), n 



Trayaga, — d«i brcbii -. V. part A 

Trlbunaa. — xvi.; : V. pniludo 
du tournoi, î»; — |iv a. ; : V. 

Trident, --pour prendra la loutre, 
Trlptyipia. - - (PalnlnraJ ; — alle- 



Tanon, — CD fer totft !xv*i.',. 
un. 

•• dlleliiv ■.J.";*-f («iirnre 



VioUlaid. - (porlrail d'ui), par 
Uoaai-ciolxva.'.n*; — Ipotnit 
d'an) et d'un entant, par Oblriia- 

I dajoliva.], «I. 

do la), an iva., 



▼Igna, - (cdII 
Vignaron. — frant 



..l.«. 



Villa. — (appfnchea d'anal, an 
XV >.. 11: — lallaque el dAraoM 
danei. au IV a., bï : - («renaa 
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ALBUM HISTORIQUE. 



riition rapiUlc au xv* x., 9. 
FrëttÇMlBe en Orient (vue f(6né- 
rairt il'iini»). au xv a. : V. Hho- 
4oa au xv n., ii6. — Italienne 
(\w* );An<>ralff •l'un") au xv s. : 
V. ^>iiliorH flii XV 8., 83. 

Violon. — XIV R." : V. (InniOM ol 
nciynniir4 italiniiH au xiv a., 81 ; 
— XV a.' : V. aiijroi musiciens, 
!T."i. 



Viilère. — XIV a. 

«lu XIV a.. lf<. 



V. bassinet 



Vitrail, — allrmantl xiva.l, 20 1; 
-- de la cathédralo de l.i^on. on 
Kipafçnc ;xv a. , i08; --- à la 
ra(hi>ilraln de Tournai xv a. . 
r.»K; — d(* la «-atlHMlrnlrt de Toum 
XV s. '. lUO: — d»» la ni.ii<(on d« 
JncquoN r,«iMir, A Houriro'* xvs.i. 
:>8. 

Voiévode. — (costuiiK» do) . au 
XVI M. ; V. pii'rrt) tombale d<' 
TiorrH Kmita. loi. 

Voyage. — «-har de", an.u'lai!! 



ixiv a.., 140; — froRluoio do\ 
d'un moine an;rlaiii xiv a. 
V. moine anglais, i îS. 



Vouga. — xv a . i>« ; — fer div, 
•lu XIV s.. IH. 



Voûte, — do boi«, on bor«'«*au : — 
(XIV s. 1 : V, f^randfi «al!»* du 
|i ilaÎK •l«« lusli»'". y ; -- W s. ■ 
V. salin d«» riu*»lrl il»- ville d»' 
Friuirlort-aur-liî-Mciu, i'»ï. 



X. — inajUM'ulc. J" i. 

Xvlograpblque minn^^^i'^ii ._ 
flibl^î d»*ï» |MUvre«« xv s . t'f> . 

Ws neuf' pri'ux xv s. . iT»: . 
— .planchn •!♦» hnin nvanl »nrvi A 
riin|irttM«ioii , d'un I^Mi.it . an 
XV s.. 176. 



Y. — XV s . HT. 



iVïîi".. -- lui;. L liMi'M'iM «'l (.-■•, «M»' d'"i ri)it'.'\iiia. 6. 



LIBRAIRIE ARMAND COLIN, S, rue de Mézières, PARIS. 

Album Historique 



StU II dllHlilO it I, 

ERNEST LAVISSE 

do l'Ac^dJoiis froDcaiae. 



A. PARMENTIER 

Kpéffi d'hïiloira et da géof^phia. 



*Le Moyen âge 

du IV à la fln du XIII- Siècle. 



[.a r.aiile «t les Gaulois. — L'Dniiirc r.iiiiain et la 
sji'ii'li; ulirrlieiiiie, — I*s Darbsres; la socii^lé inérovin- 
Itieiiixs -^ l.'Kiiipire byzantin. — Les Aratie!>. — I.'Ilalin 
osiroR'ithiqirc, lonibnrJo et hyiaiiiiiie . — L'Empire 
fra[ic : In tociLHû ci roi in tienne. — Lu société Tt^oilitli'. 
— L'Alk'majtiie et l'ilitlie. — Les Croisaiias. — Les 
villi's et les campainie*. — La royauté français''. — 
L'Ariiiltierre; la cJvilisaiion anplo-siiiaiine. — l/Eglise, 
la \ii' |>rivL'e, ta vie militaire, la vie inletleciuelle du 
(liiairit'-iie au treizième siècle, — L'art' roman; l'an 



Un Vdliiiiie i 
documents uvigi 
Irunehes jas[.ùu 



, 2000 gravures /l'après di's 
■, brocln', 15 fr. ; ri'lié ti>ilc. 



■ Le XVr et le XV!!" Siècle 



vv.^m 



; fart (■ 



iiux l'u^s-itus, l'ii Kï|iii);uu et en Aii|;lvterre au ^■i/.i^mi: 
suVl.'. ' U Vi-MWf. «uus Henri IV .<( Louis Mil. — 
Luiiîs XIV; la cnur; la ii<tlile«i<p i Icji tiDuri;«uis et les 
|iay^;iii-'. — L'A lleiria plie, ics Pav^-llnx i-Hp;(piiuls. Ii's 
l■^^)lll"■.l■^-^;[lil■a, lit UnniiltvUri^tiih'ne, l'EsiKit'iif l'I li's 
Kt.ii~i'Mli><iis au ilii--ci>ptiûnie siècle. -'lh(iieiiiark,Siii''<li>, 
l'i'ix^iK-. Iluiiiirie, HiiAvii'. Turiiuit.' aux s^iiii'-mi' el ili)i< 
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"La fin du Moyen âge 

(XIV et XV Siècles . 



La France et l'Angloierre ; les nobles, les ville» et le» 
campagne». — Les armées pe n>1 an t la ftuerre de Cent 
ans. — L'Allemagne. — L'Iiiilie. — I.Espngne cbré- 
[ienno. — La Boliéme, la Hongrie, la Poloftnd et les 
Pays Scandinaves. — Les Dyuntins, les ItiiHe^ et les 
Turc*. — L'Église, la vie privée, lesécoles, les srii-m es et 
les lettres aui quatoriiême et quiniième Biècle». — L'art 
en France. — L'art en Flandre, en Allemat^ne. en 
Angleterre, en Espagne. — L'art en Italie: arcliiieL-- 
turu. peinture, sculpture; les peintres du quinzième 
piècle. 
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documeiili originaux, broché, 15 fr. : relié toilf , 
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*"*LeXVII|-et le XIX* Siècle 



Les nobles, les bour(;eois et les paysans de France de 
nir, à 1161). — L'AllemaRiie, U Grande-Bretagne, 
l'E''|iagnB, l'Italie, le^ Pays Scandinaves, la Pologne, 
la Uufsic et la Turquie au dix-huiliènia siècle. — Les 
ruluiiies europiïennes aui ilix-septième et dii-buitième 
fii>'>:le3. — La vie privée, les armée* et les gui-rre^, 
t't'glisc ratlioliqiie et rr>gIiEe réformée, les Mien cm. les 
Ictirus et les arts au dix-huitième siècle. — La vie 
liulillqua et la vie privée en France pendant U Hévi^ 
lulioii et l'Empire. — Les armées et les guerre»! Ic'T 
ijciences, les lettres et les arts en France et en Euru)« 
pendant la Ilévulutioii et l'Empire. — La vie publique, 
la vie L-i-onuinique et privée, la vie militaire cl la vie 
intfUecluelte au dii-neuvlènie litcle, 

Uu volume in-4*, 1500 gravares Suptft des 

'locumeiils originaux, broché 15 fr. : relié tulle. 
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